
LES ISRAÉLIENS ONT PORTÉ LA GUERRE
DE L'AUTRE COTÉ DU CANAL DE SUEZ

WASHINGTON (AP). — Selon les
milieux militaires américains, 'il semble
que l'aviation israélienne a acquis la
maîtrise du ciel au-dessus du Sinaï et
du canal de Suez, après des attaques
fructueuses contre les puissantes défenses
antiaériennes égyptiennes.

Le développement pourrait déterminer
l'issue des combats de chars qui se
déroulent actuellement sur ce front, et
peut-être de la guerre elle-même.

On note à Washington que les pertes
aériennes israéliennes ont été légères ces
derniers jours, du fait des dommages
subis par les fusées sol-air égyptiennes
durant la première semaine des combats.
Selon les informations du Pentagone,
Israël a perdu 10 avions sur les fronts
égyptien et syrien durant les quatre pre-
miers jours de cette semaine. Au total, il
aurait perdu 106 avions depuis le 6
octobre. Les pertes aériennes arabes se-
raient de plus de 300 appareils égyp-
tiens, syriens et irakiens.

Selon le Pentagone, la pénétration ter-
restre israélienne du côté ouest du canal
de Suez commence à apparaître comme
étant plus importante qu 'un simple raid.
Les blindés israéliens, au nombre de 30
à 40 tanks, auraient pénétré à 10 km
(une vingtaine de kilomètres selon les
Israéliens) à l'intérieur de l'Egypte et
l'opération semble s'élargir.

Le dispositif égyptien de fusées mobi-
les Sam 6 et Sam 7 et d'artillerie antiaé-
rienne de 23 mm était « pire que ce que
notre aviation a dû affronter à Hanoï
pendant la guerre d'Indochine », a décla-
ré un responsable américain.

JUSQU 'A LA FIN
Le général Dayan, ministre israélien

Un blessé israélien est évacué sur le front syrien.
(Téléphoto AP)

de la défense, qui s'est entretenu sur
place avec les officiers commandant la
force d'intervention a déclaré que celle-
ci « restera là jusqu 'à la fin de la guer-
re». « Sa mission, a-t-il dit, est d'une
façon générale d'affaiblir la position de
l'adversaire sur le front ». Pour le géné-
ral Bar-Lev, assistant du chef de l'état-
major israélien , la consolidation de cette
tête de pont en territoire égyptien
constitue le début de la troisième phase
des combats dans le Sinaï, celle-ci de-
vant être, cette fois-ci, « la traversée du
canal par les Israéliens ». En trois jours,
la force d'intervention israélienne, outre
la destruction de batteries de missiles
égyptiennes, s'est emparée de positions
militaires.

PLAN DE PAIX RUSSE
PRÉSENTÉ A SADATE
Mais pas encore d'accord avec Washington

LE VOYAGE AU CAIRE D'ALEXIS KOSSYGUINE

BELGRADE (AFP-AP). — L'agence Tanyoug, dans une dépêche du Caire, a fait état, vendredi matin, d'un « plan soviétique »

qui aurait été soumis par M. Kossyguine au président Sadate. Selon l'agence yougoslave, le plan comporte quatre points :

Arrêt des hostilités obtenu avec l'aide du
Etats-Unis et de l'URSS, et retrait d'Israël sur
ses frontières d'avant 1967, mais « avec de
légères corrections ».

0 La nouvelle frontière entre les belligérants
serait garantie par les membres du Conseil de
sécurité de l'ONU.

• L'accord du cessez-le-feu serait contrôlé
par les « forces internationales », comprenant des
contingents des deux grandes puissances.

• Les Etats-Unis et l'URSS garantiraient l'inviolabilité de ces frontières
par leur présence physique à deux, ou de concert avec d'autres puissances.

L'Union soviétique devra cependant demander l'assentiment de Washing-
ton pour l'adoption définitive de ce plan, dont on ignore encore s'il a été
accepté par le président Sadate ou si ce dernier en a exigé quelques
modifications. Jusqu'à présent, le président égyptien a toujours insisté sur le
fait que dans le règlement du conflit, « aucune concession du sol arabe ne
serait faite aux Israéliens ».

Les deux hommes d'Etat — qui se sont rencontrés cinq fois durant qua-
tre jours — se sont entendus sur une aide militaire accrue de la part de
l'Union soviétique, selon les observateurs. Ceux-ci ont en outre ajouté que
M. Kossyguine avait eu divers entretiens téléphoniques avec Washington, au
cours de son séjour au Caire.

, ALLO, LEONID !
M. Kossyguine, a par ailleurs pris contact au cours de sa visite au Caire,

à deux reprises avec M. Brejnev, premier secrétaire du P.C. soviétique,
indique l'officieux « AI Ahram ». C'est au cours de deux visites qu'il a faites
à l'ambassade soviétique au Caire que M. Kossyguine est entré en contact
avec M. Brejnev par l'intermédiaire d'un circuit téléphonique spécial reliant
l'ambassade soviétique au Caire avec le Kremlin à Moscou, où M.
Kossyguine est rentré vendredi.

Comme on demandait à M. Krotkov attaché de presse à l'ambassade rus-
se au Caire s'il y aurait d'autres contacts soviéto-égyptiens, il a répondu
qu'il y en aurait « si nécessaire ». Mais il n'a pas précisé à quel échelon.

De leur côté, les Etats-Unis ont poursuivi « leurs efforts diplomatiques »
pour tenter de parvenir à une solution de compromis au Proche-Orient avec
l'aide de l'Union soviétique.

Le porte-parole du département d'Etat, M. McCIoskey, a précisé toutefois
qu'une solution n'était pas encore en vue. M. Kissinger, secrétaire d'Etat, a
poursuivi pour sa part ses entretiens avec l'ambassadeur soviétique, M.
Dobrynine.

Washington et Moscou ne sont pas encore parvenus au point où ils pour-
ront soumettre une proposition spécifique devant le Conseil de sécurité,
précisait-on dans les milieux officiels. . . (Lire la suite en dernière page).
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Un char israélien en action dans le Sinaï.
(Téléphoto AP)

La police de Beyrouth a eu raison
des terroristes: plusieurs morts
BEYROUTH (Reuter-AFP). —

La police et la troupe libanaises
ont libéré vendredi la soixantaine
d'otages que retenaient depuis la
veille , dans les bureaux de la
« Bank of America » à Beyrouth,
cinq hommes armés se réclamant
du mouvement révolutionnaire
socialiste libanais.

Deux des membres du commando
ont été tués et un troisième griève-
ment blessé. Deux des otages, dont

Beyrouth : une voiture servait de rempart contre le feu des
terroristes.

(Téléphoto AP)

le nombre exact n'a pas encore été
précisé, ont été blessés. Selon d'au-
tres sources, ces deux personnes, un
Américain et un Libanais, auraient
été tuées. Il se confirme d'autre part
qu'un seul membre des forces de
sécurité intérieures a été légèrement
blessé.

Le commando a opposé une
résistance acharnée aux forces de
l'ordre qui ont donné l'assaut Des
soldats ont d'abord pénétré dans

l'immeuble par les toits et lance
dans' Ja cage d'escalier des grenades
à main et des gaz lacrymogènes,
puis d'autres soldats, entrés au rez-
de-chaussée, se sont précipités à
leur tour.

Il y avait près de vingt-quatre
heures que les membres du com-
mando avaient fait irruption dans
les locaux de la banque, aux troi-
sième et quatrième étage d'un
immeuble stué face à la poste cen-
trale de Beyrouth.

LEURS EXIGENCES

Armés de fusils et d'explosifs, ils
réclamaient une rançon de dix mil-
lions de dollars pour, disaient-ils, fi-
nancer l'effort de guerre arabe. Ils
exigeaient également la libération
de tous les Palestiniens détenus au
Liban pour des raisons politiques et
celle d'une douzaine de membres
de leur organisation condamnés
pour leur participation à de précé-
dentes attaques.

Enfin, ils réclamaient pour eux-
mêmes un sauf-conduit pour l'Algé-
rie ou le Yémen du Sud.

Le mouvement palestinien avait
nié l'existence de tout lien avec le
commando et fait valoir qu'il était
capable de régler lui-même ses pro-
blèmes. A sa demande, les membres
du commando avaient accepté de
supprimer de la liste de leurs exi-
gences ia libération des détenus
palestiniens.

Au cœur des hommes
La mode est aux sondages d'opinion. A propos de tout et de rien d'ailleurs,

selon l'opportunité économique, politique, sociale, ou suivant la lubie d'un esprit
s'estimant particulièrement fortiche à propos... de tout et de rien précisément.

Concernant la nouvelle conflagration du Moyen-Orient , on peut discuter de
l'utilité d'un gallup, alors que les réactions du public sont forcément passion-
nelles, même encore aujourd'hui que l'on s'engage dans la troisième semaine de
cette révoltante effusion de sang.

Ces précautions prises, il nous paraît néanmoins Intéressant de signaler les
résultats d'une consultation populaire à laquelle ont procédé deux quotidiens alé-
maniques, le premier dès le troisième jour de la guerre du Kippour, le second
selon des observations publiées avant-hier.

Le « Tages Anzeiger », de Zurich, a le premier interrogé l'homme de la rue
dès lundi, 8 octobre. Première constatation : l'intérêt à la nouvelle tuerie était
très fort ; plus de 90 % des personnes consultées le manifestaient. Plus de 75 %
des gens disaient leur confiance dans une victoire israélienne, 9 % seulement
dans une victoire arabe. Le droit à l'existence de l'Etat d'Israël était de môme
soutenu par près de 95 % des personnes consultées. Parmi le petit nombre de
ceux qui contestaient ce droit, 80 % étaient des élèves ou des étudiants figés
de 18 à 28 ans.

A la question de savoir si une nouvelle guerre mondiale était à craindre,
80 % ont répondu par la négative, les femmes se montrant plus inquiètes à cet
égard que les interrogés du sexe dit fort.

Quant à l'enquête de « Blick », elle a révélé ce fait que sans exagération
l'on peut qualifier de sensationnel : la moitié des Suisses interviewés se décla-
raient prêts à aller se battre, au besoin, comme volontaires pour Israël I

Ce que l'on pourrait regretter, c'est que ni l'un, ni l'autre quotidiens n'aient
pensé à demander à leur public comment il serait possible d'empêcher Arabes
et Israéliens de se battre, ni quels moyens les Suisses seraient prêts à mettre en
œuvre, ou quels sacrifices ils seraient prêts à faire pour persuader les adver-
saires en présence à s'entendra.

Les sondages d'opinion, on le voit, même lorsqu'il s'agit d'une poudre à
lessive, persistent à axer leur argumentation autour de l'agressivité des humains
et à la combativité, au lieu de songer d'abord à l'apaisement des esprits. Il
reste vraiment de grands progrès à réaliser avant de faire la paix dans le
cœur des hommes.

R.A.

Un peu de tout
Ne vous jetez surtout pas dans

le week-end sans prendre quel-
ques p récautions élémentaires.
Certes, on nous annonce du so-
leil, mais aussi des précipita-
tions... probables avec une bonne
ombrelle de nuages. Quant à la
température, fraîche... fraîche...
Mais, alors lundi, quel temps
merveilleux !...

Francophonie
LES IDÉES ET LES FAITS

Pendant un mois, du 14 septembre
au 15 octobre, Liège a été le haut lieu
de la Francité. Niamey, capitale du
Niger, avait été en 1970 le théâtre de
ces assises organisées alors par
l'Agence de coopération culturelle et
technique française, dont le secrétaire
général est notre ancien confrère cana-
dien, M. Léger. Cette fois-ci, la grande
ville wallonne a été le siège d'un ras-
semblement considérable de toutes lés
associations francophones qui existent
dans ie monde, sous la présidence de
l'ancien ministre Jean de Broglie, sous
le patronage de S.M. le roi des Belges
et en présence de nombreux ambassa-
deurs étrangers, de parlementaires ,
d'universitaires, et, bien entendu, du
bourgmestre et des échevins da la vil-
le. Car non seulement les Etats d'Afri-
que, d'Asie et d'Amérique où la langue
française est d'un usage vernaculaire
et où, comme à Haïti ' ou à l'île
Maurice, elle est toujours le parler
populaire, non seulement les pays qui,
comme le Canada et les Etats-Unis
eux-mêmes, la Belgique, la vallée
d'Aoste, la Suisse comptent de fortes
minorités d'expression et de culture
françaises — et, en ce qui concer-
ne, le Jura ne pouvait pas être oublié
dans les résolutions votées — avaient
envoyé des délégations. Mais encore
de nombreuses organisations interna-
tionales de langue française : l'Associa-
tion des Universités, des juristes, des
historiens, des écrivains, des sociolo-
gues, des professeurs, da Jeunes
Chambres économiques, des Journalis-
tes, le Conseil International de langue
française, l'Alliance française ont tenu
leur congrès sur les bords de la
Meuse, dans le cadre da ce mois de la
Francité où se déroulèrent aussi bon
nombre de manifestations : confé-
rences, expositions, excursions en
territoire wallon. Nous n'avons
malheureusement pu nous rendre à
Liège, mais l'abondante documentation
que nous avons sous les yeux nous
montre à quel point ces échanges ont
été féconds.

On a appris avec plaisir — comme
ce journal l'a annoncé — que M. Eric
Berthoud, directeur da la Bibliothèque
de notre ville, et l'un des principaux
animateurs de l'Association franco-
phone romande — comme en témoi-
gnent plusieurs études qu'il a publiées
— avait été nommé président de la
Fondation Charles Plisnier et de l'Asso-
ciation européenne de l'Ethnie fran-
çaise. Hommage pour Neuchâtel qui a
tant fait, depuis le XVIIIe siècle, pour
la diffusion de la pensée française et
qui en est imprégnée, sans pour autant
— tout au contraire —¦ renier son
appartenance politique à la Suisse.
Francophonie se dit des pays d'autres
ethnies où l'on continue à parler le
français. Ethnie, qui est à l'opposé du
racisme, signifie que les Québécois,
les Wallons, les Romands, les gens du
val d'Aoste participent, par leur nature
même, à la culture de notre grande
voisine.

Aussi, nulle trace d'impérialisme
français dans les assises de Liège.
Comme l'a dit le premier ministre
belge, M. Leburton : « c'est un lien qui
unit dans le monde cent millions d'êtres
humains, par-delà les nationalités, les
couleurs de la peau, les religions et les
coutumes ». Pour la langue, il s'agit cer-
tes de défendre sa pureté contre
l'envahissement des anglicismes et des
germanismes. Il y a plus, par son es-
sence, le Français tend à l'universel. Sa
conception de l'homme fait de lui un
être profondément enraciné dans sa
terre, mais à qui rien de ce qui est
humain n'est étranger. On l'a dit des
humanistes de la Renaissance à...
Philippe Godet, en passant par Rivarol.
Il est bon que, face à tant de barbaries
réapparues, les francophones aujour-
d'hui prennent la relève.

René BRAICHET
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ZAHAWI
Sculptures terres cuites

Galeries des Amis des arts, Neuchâtel

Dernier jour dimanche

Auvernier reçoit ses nouveaux citoyens
De notre correspondant :
Renouvelant l'heureuse expérience de

l'an dernier au moment des vendanges,
le Conseil communal a invité les jeunes
citoyens et citoyennes atteignant leur
majorité en 1973. Ainsi Alain Bader,
Frédéric Berthoud , Christian Challandes,
Françoise Colin, Sylvio Gamba,

Elisabeth Gasser, André Lavanchy,
Rosemarie Meier, Elisabeth Montandon ,
Philippe Nîcoud, Françoise Ryf,
François Schneider et Maria-Dora
Tchamkerten (Danielle Borer et Denis
Junod étaient empêchés par leurs obliga-
tions professionnelles) furent accueillis à
la salle du Conseil communal où le
président de commune, M. Jean
Henrioud, puis M. Hubert Donner, les
initièrent aux droits et devoirs du
citoyen, leur parlèrent du mécanisme de
la vie politique et finalement leur remi-
rent une enveloppe contenant une
plaquette-souvenir : « Auvernier », le
volume de la collection « Trésor de mon
pays » ; le « Mémento civique du
citoyen » édité par le Conseil d'Etat à
l'occasion du 125me anniversaire de la
République ; le règlement général de
commune.

Après avoir fait le tour de la Maison
communale, ils s'arrêtèrent spécialement
à la salle des commissions où étaient
exposés, entre autres plans, ceux concer-
nant la construction de la RN 5 et du
port, ce qui donna lieu à de pertinentes
questions. Là encore les conseillers
communaux attirèrent l'attention des
jeunes sur tous les règlements com-
munaux en vigueur mis à leur dis-
position.

La partie officielle terminée, un repas
fut servi. Ce fut aussi l'occasion pour
plusieurs jeunes d'apprendre des détails
de la vie et des coutumes du village,
pour d'autres de rafraîchir leur
mémoire.

La visite du pressoir prolongea
cette soirée.

Piano à quatre mains avec June
et Georges-Henri Pantillon

A la Salle des conférences

Ces deux brillants musiciens, que nous
avions applaudis l'an dernier dans un ré-
cita l à 2 pianos, nous prop osaient cette
f o is-ci à un programme d'œuvres à qua-
tre mains. Un genre — et un répertoi-
re — dont le grand public ne soupçon-
ne guère la richesse et qui compte ce-
pendant nombre de chefs-d' œuvre de
Mozart, Schubert, Dvorak, Brahms, Ra-
vel ou Debussy...

L'exécution pose ici de redoutables pro.
blêmes. A deux pianos, il arrive que les
partenaires dia loguent , se répondent et
conservent de ce fait  une certaine auto-
nomie. Alors qu 'à quatre mains ils doi-
vent se compléter, au point d' atteindre ,
sur les plans technique et expressif, à
l' unité la p lus totale. Problèmes résolus
avec une rare maîtrise par June et Geor-
ges-Henri Pantillon dont nous avons ad-
miré, une fois  de plus, le parfait ensem-
ble, l'irréprochable musicalité, le sens de
la couleur et des sonorités judicieusement
dorées. Et dont les interprétations se ré-
vèlent chaque fois, remarquablement
construites et cohérentes.

Classique d' apparence , le programme
de jeudi s'écartait souvent, en fai t , des
chemins battus. C' est ainsi que la Sonate

en f a  de Mozart , qui ouvrait la soirée,
est très rarement jouée. Une Sonate dont
la richesse presque symphonique, la vé-
hémence d'accent, la densité d 'écriture
auront sans doute surpris maint auditeur
accoutumé à la traditionnelle transparen-
ce, à la f  simplicité » mozartienne. Les
deux interprètes nous jouèrent ensuite ce
joyau du répertoire : Ut Fantaisie op. 103
de Schubert oit altern ent les climats ex-
pressifs les p lus divers, les plus représen-
tatifs de l'auteur : depuis l'intense nos-
talgie du thème initial et le caractère dan-
sant typiquement « viennois » du scher-
zo central jusqu 'à l'impressionnante fu -
gue des dernières pages .

Nouvea u sommet de la soirée avec une
œuvre quasi inconnue des mélomanes :
les six « Ep igraphes antiques » de De-
bussy. Il n'est pas inutile de rappeler que
ces subtiles et envoûtantes évocations de
l'antiquité grecque, composées en 1914,
tirent leur substance (et leurs titres) d' une
petite partitio n de scène pour 2 f lût es,
2 harpes et célesta, que Debussy avait
écrite une quinzaine d'années plus tôt,
pour accompagner la lecture des « Chan-

sons de Bilitis », de P. Loys. Que ne
joue-t-on plus souvent ces p ièces aux
sonorités tantôt chatoyantes (Pour la
danse aux crotales) tantôt évanescentes
et comme enveloppées de mystère (Pour
l'Egyptienne) !

Quelques instants p lus tard , ce fu t  la
magnifi que exécution — dans leur ver-
sion originale à 4 mains — des célè-
bres Valses de Brahms. Exécution qui en
soulignait non seulement l'élan rythmique,
mais le généreux lyrisme et l'exception-
nelle qualité sonore. Longuement applau-
dis et rappelés, June et Ceorges-H. Pan-
tillon ajoutèrent encore à leur program-
me quelques pages de Schubert, Schu-
mann (Bilder aus Osten) et Bach.

L. de Mv.

AUVERNIER
Décès de la doyenne

(c) Les derniers honneurs ont été rendus
à Mme Samuel Schumacher, la doyenne
du village, décédée dans sa 90me année.
La nouvelle doyenne est Mme Joseph
Corti, née le 18 mai 1884.

LE LEGISLATIF DE ROCHEFORT
VOTE UN CRÉDIT DE 2.200.000 FRANCS
POUR L'EPURATION DES EADX OSEES
De notre correspondant :
Le Conseil général de Rochefort a

siégé récemment sous la présidence de
M. Willy Renaud. Deux objets figu-
raient à l'ordre du jour. Le premier
consistait en une demande de crédit de
15.000 fr. pour la mise sous câbles et la
pose de cinq candélabres à Rochefort
afi n de profiter des fouilles faites par
l'ENSA qui transforme son réseau entre
le bas du village, le collège et la laiterie.

La transformation simultanée de
l'éclairage public réduit considérable-
ment les frais pour la commune qui
profite ainsi des travaux de l'ENSA
pour améliorer et moderniser l'éclairage.
Ce crédit fut accordé sans opposition.

Ensuite venait une demande de crédit
pour une partie des travaux prévus dans
le cadre de l'épuration des eaux usées,
qui consistent à poser les canaux col-
lecteurs entre le village des Grattes et la
station d'épuration de Chambrelien (qui
sera construite en dessous du village de
Chambrelien dans le vallon du Merdas-
son). Dans le crédit de 2.200.000 fr. sont
compris la construction et l'aména-
gement de la station. Il est à relever que
des subventions fédérales et cantonales
de l'ordre de 70 % sont accordées pour
le canal principal et la station
d'épuration ; les canalisations commu-
nales ne sont pas subventionnées. Les
subventions prévues viendront en déduc-
tion du crédit demandé. Les travaux
seront étalés sur trois ans.

Le crédit fut accordé après les ren-
seignements donnés par le Conseil com-
munal aux membres du Conseil général
préoccupés par k charge financière qui
devra être assumée par la commune.
Nous reviendrons plus en détail sur
les travaux prévus.

En fin de séance le président donna
connaissance de la lettre de démission
de M. Max Desaules, conseiller commu-
nal,

^ 
qui se retire après de nombreuses

années. M. Desaules assumait la direc-
tion des travaux publics.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel 19 octobre

1973. — Température : Moyenne 4,9 ;
min. : 0,1 ; max. : 11,1. Baromètre :
Moyenne : 725. Vent dominant : direc-
tion : sud, sud-est ; force : faible. Etat
du ciel : légèrement nuageux.

Niveau du lac du 19 octobre : 429,17

Prévisions météorologiques : à l'ouesl
d'une ligne allant de la Chaux-de-Fonds
au col du Simplon , le temps sera en par-
tie ensoleillé , avec des passages nuageux ,
parfois importants. A l'est de cette li-
mite , les nuages seront abondants et le
ciel parfois couvert. Des précipitations
isolées sont probables, surtout le long
du Jura. La limite des chutes de neige
sera située vers 1500 mètres. La tem-
pérature, au nord des Alpes, sera voi-
sine de zéro degré la nuit avec un ris-
que de gel dans les endroits exposés,
elle atteindra 10 à 14 degrés l'après-
midi. Vent du nord-ouest modéré en
montagne.

Evolution pour dimanche et lundi :
dans l'ouest, nuageux et en partie enso-
leillé. Dès lundi, temps à nouveau plus
ensoleillé, avec brouillard ou stratus en
plaine. Centre et est du pays : diman-
che, couvert et quelques précipitations,
limite des chutes de neige vers 1200-
1700 mètres. Dès lundi, brouillard ou
stratus en plaine et en partie ensoleillé
en montagne. Sud des Alpes, beau, par-
fois nuageux en montagne.

Etat civil de Neuchâtel
Naissances. — 16 octobre , Consola ,

Maria-Elena, fille d'Andres, ouvrier de
fabrique, Peseux , et d'Isabel , née Car-
pintero. 17. Rodriguez, David , fils de
Delmiro, manœuvre, Neuchâtel, et de
Josefa, née Rodriguez.

Publication de mariage. — 19 octo-
bre, Barrelet, Jacques-Alexandre, phar-
macien, et Trommenschlager, Nicole-An-
nette, les deux à Onnex.

Mariages célébrés. — 19 octobre, Go-
lay, Jean , homme de lettres, Marin , et
Aubry, Anna-Marie-Arcilia, Neuchâtel ;
Chuat, Raymond-Francis , employé, et
Nebiker, Maja, les deux à Neuchâtel ;
Gavillet, Charles-Robert , marbrier, Neu-
châtel, et Micheli née Bûcher, Ruth-
Hélène, Aarberg.

Décès. — 17 octobre, Rime, François-
Jules, né en 1914, chauffeur, Neuchâ-
tel , époux de Gertru d, née Rauber. 18,
Krieger, Louise-Johanna, née en 1873,
ancienne institutrice, Neuchâtel , céliba-
taire.

Au battoir, à COFFRANE
Samedi 20 octobre

GRANDE FÊTE
DE LA BIÈRE
BAL dès 20 heures
avec les « Arcopoli's »
(orchestre alsacien, 7 musiciens)
Choucroute garnie et bar
Organisation : Hockey-club

SALLE VALLIER - CRESSIER
Samedi 20 octobre à 20 h 15

INAUGURATION
DES UNIFORMES
de la fanfare c L'ESPÉRANCE »,
Cressier

CONCERT-DANSE
Orchestre

ANTHYNEA

Hôtel du Cygne - Bevaix
Ce soir, SOUPER TRIPES
Dès 21 heures

DANSE
avec l'orchestre « ERRIJEAN'S

La Prise-lmer
HOTEL PENSION L'OASIS

Conférence de M. Arthur Miilil ,
architecte
Le thème :
Il fit aussi les étoiles, Israël1 ?
Ce soir à 20 heures
Dimanche à 10 h 15 et 14 h 30
Tél. (038) 3158 8
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Monsieur et Madame

Danilo PASINATO - BOURGOIN et
Daniel ont la joie d'annoncer la
naissance de

Sonia
19 octobre 1973

Maternité Grand-Rue 37
des Cadolles 2034 Peseux
2000 Neuchâtel

Madame Ernest Béguin-Varisco ;
Mademoiselle Gisèle Béguin ;
Madame Alfred Béguin ;
Monsieur et Madame Joseph Varisco

et leur fils , à Sorengo ;
Monsieur et Madame Louis Varisco,

leurs enfants et petits-enfants, à Pully,
Lausanne et Genève ;

Les familles alliées,
ont la douleur de faire part du décès

de

Monsieur Ernest BÉGUIN
leur très cher époux, père, beau-frère,
cousin et ami , enlevé à leur tendre af-
fection dans sa 77me année

2013 Colombier, 19 octobre 1973.
(Rue du Sentier 15)
O Dieu... donne la force à ton

serviteur.
L'incinération aura lieu à Neuchâtel

le 22 octobre.
Culte au crématoire à 17 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du ci-

metière de Beauregard.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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Très touchée des nombreux témoi-

gnages de sympathie et d'affection reçus,
la famille de

Madame
Fernande Brunner-Fauguel

remercie toutes les personnes qui ont
pris part à son grand deuil par leur pré-
sence, leur envoi de fleurs ou leur mes-
sage, et les prie de trouver ici l'ex-
pression de sa profonde reconnaissance.

Bevaix, octobre 1973.

La Société de crémation de Neuchâ-
tel a le pénible devoir d'annoncer le
décès de son membre,

Madame

Jeanne LAHAY-ISLIKER

t
Monsieur Renzo Poppi, à Cortaillod ;
Monsieur et Madame Claude-Alain

Brea-Poppi, à Cormondrèche ;
Les familles parentes et alliées,
ont le chagrin de fa ire part du décès

de

Madame Jeanne LAHAY
née ISLIKER

leur très chère maman, grand-maman,
parente et amie, enlevée subitement à
leur tendre affection, dans sa 78me an-
née.

2035 Corcelles, le 19 octobre 1973.
(Av. Soguel 13)

L'incinération aura lieu à Neuchâtel ,
lundi 22 octobre.

Culte à la chapelle du crématoire, à
16 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du ci-
metière de Beauregard.

Domicile de la famille : Monsieur
Renzo Poppi , Draizes 1, 2016 Cortail-
lod.

R. I. P.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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Je disais dans mon trouble :
« Je suis rejeté loin de ta vue ! »

Mais tu as exaucé ma voix sup-
pliante,

Quand j'ai crié vers toi...
Ps. 31 : 23.

Monsieur et Madame Eric Burkhaltei
et leurs enfants Marina et Didier, à
Auvernier,

ainsi que les personnes parentes et
alliées,

ont le chagrin de faire part du décès
de

Monsieur

Jacques VON BUREN
pêcheur

leur cher père, beau-père, grand-père,
parent et ami, enlevé à leur affection
dans sa 66me année, après une pénible
maladie.

2012 Auvernier, le 18 octobre 1973.
(Route des Graviers 9)

L'incinération aura lieu à Neuchâtel,
lundi 22 octobre.

Culte à la chapelle du crématoire à
15 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du ci-
metière de Beauregard.

.' VJ . .
Cet avis tient heu de lettre de faire part

La S.F.G. Serrières a le pénible devoir
d'informer ses membres du décès de

Madame

Frédéric PYTHOUD
mère de leur moniteur chef.

Pour les obsèques, prière de se référer
à l'avis de la famille.

L'Association Cantonale Neuchâteloise
de Gymnastique a le devoir de faire part
à ses membres du décès de

Madame Jeanne PYTHOUD
mère de Monsieur Lucien Pythoud,
secrétaire du comité technique cantonal
et chef technique de l'Union de Gym-
nastique du Vignoble Neuchâtelois.

Pour les obsèques, se référer à l'avis
de la famille.

I m\ milan—woammmmmmmwmmma—^
La Société fribourgeoise de Colombier

a le regret de faire part du décès de

Madame Jeanne PYTHOUD
membre de la société et épouse de
Monsieur Frédéric Pythoud, membre du
comité.

Pour les obsèques, prière de consulter
l'avis de la famille.

Premier programme : samedi, à 16 h
30, pendant l'« Heure musicale », le
baryton Philippe Huttenlocher chantera
du Poulenc ; à 21 h 10, Pierre
Boulanger jouera dans « L'affaire
Hubert ». Lundi à 20 h dans « La bonne
tranche », Couvet jouera contre Rolle ; à
20 h 30, Liliane Haag jouera dans
« Cauchemar », énigme policière ; à 22 h
10, Henri Guillemin parlera du
« Masque mortuaire de Napoléon. Jeudi
ce sera « Tout dire », magazine culturel
avec Mousse et Pierre Boulanger ; à 16 h
15, il y aura « Concert chez soi » par
Claudine Perret ; à 19 h, le « Miroir du
monde » sera donné par Pierre Béguin ;
à 21 h 20, pour la Semaine suisse, « Le
double » de Friedrich Diirrenmatt sera
traduite par Jean-Pierre Porret.
Vendredi, à 14 h 45, « Sélection-
Jeunesse » sera présentée par Claude
Bron.

Deuxième programme : Samedi, à 14 h
55, le match de football Italie-Suisse à
Rome sera commenté par Eric Walter.
jeudi , à 20 h 05 dans «De vive-voix »,
Jean-Christophe Malan parlera d'Albert
Béguin, écrivain engagé.

Et à la TV...
Lundi, à 18 h 05, la « Recette sur un

plateau » sera présentée par Jacques
Montandon ; vendredi, à 20 h 15,
Frédéric Kyburz sera l'invité de
« Caméra-sport ».

Neuchâtelois à la radio...

DERNIÈRE HEURE
en avant -dernière page

TEMPLE DE CORTAILLOD
Ce soir à 20 h 30

RÉCITAL D'ORGUE
DOUGLAS HOLLICK
Angleterre
ENTRÉE LIBRE - COLLECTE

Chapelle de la Rochette
Dimanche à 20 heures

CONCERT SPIRITUEL
par et pour des artistes aveugles
ENTRÉE LIBRE

Club des amis
de la peinture

14me SALON
FLOTTANT

à bord de la « Ville-d'Yverdon »
au port,
jusqu'au dimanche 21 octobre,
à 18 heures. — Entrée libre.

SOIRÉE DANSANTE
Grande salle, BOUDRY
20 h 15 « LES LEANDERS »

CE SOIR, dès 20 heuret

CERCLE NATIONAL
MATCH AU LOTO

CHORALE T. N.

Abonnement» BEAUX QUINES

SOCIÉTÉ DE CAVALERIE
DE LA BÉROCHE
DIMANCHE 21 OCTOBRE
à Planeyse-Colombier, dès 9 heures

MILITARY - DRESSAGE
CROSS - SAUT

Entrée libre
Cantine chaude et froide

TENNIS COUVERT
DES CADOLLES

Nouveau revêtement « ASCOLON »

Ouverture officielle
lundi 22 octobre 1975

Encore quelque» heure» à louer
Tél. (038) 25 6152

DEMAIN, 15 h à 21 h,

Grand LOTO NON STOP
ECLAIREURS DE COLOMBIER

Hôtel de la Couronne
Colombier

e 

Dimanche 21 octobre
de 9 à 12 et de 13 à 18 h

BOURSE
AUX TIMBRES
TABLE DES JEUNES
Entrée libre

1?Ê1̂ C-? 
CE so,R' à 20 henTes

J JlvSjMîW au Cercle libéral

r* W* RED-FISH vous attend à son

^> match au 
loto

Halle de gymnastique
Fontainemelon

Grand MATCH AU LOTO
Samedi 20 octobre, dès 20 heures
organisé par la « Société de tir »
Abonnement pour toute la soirée :
20 fr. Demi-abonnement : 10 fr.
SUPERBES QUINES — 48 TOURS

a.

Fr. 2.70 par millimètre de hauteur
Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures

NEUCHATEL CENTRE
Faisant suite à la séance d'information
qu'elle a organisée le 21 août dernier, l'or-
ganisation NEUCHATEL CENTRE invite
les entreprises intéressées à la survie de leur
ville et soucieuses de la défense de leurs
intérêts légitimes, à assister à

l'assemblée constitutive de
l'Association Neuchâtel Centre

qui aura lieu lundi prochain , 22 octobre ,
à 20 h 30, au restaurant Beau-Rivage.

ÛLa 
G. G. Aa P.
garantit l'avegir
de voi enfants

Tél. (038) 25 49 92 Neuchâtel
Agent général : Chs Robert

t
Monsieur Frédéric Pythoud ;
Monsieur et Madame François

Pythoud-Muller et leurs enfants, à Bulle ;
Monsieur et Madame Lucien Pythoud-

Baeriswyl et leur fils ;
Madame Josianne Pythoud et sa fille ;
Monsieur et Madame Louis Pythoud-

Burri et leur fille ;
Monsieur et Madame Jean-Michel

Pythoud-Cosandier et leur fille, à
Peseux ;

Monsieur et Madame André Page-
Pythoud, à Siviriez (FR),

ainsi que les familles Mauron, Nicolet,
Broussoux, Jacot, Staub, Pilloud , Pythoud,
Castella, Moleyres, parentes et alliées,

ont la profonde douleur de faire part
du décès de

Madame

Frédéric PYTHOUD
née Jeanne MAURON

leur très chère et regrettée épouse, ma-
man, grand-maman, sœur, belle-sœur,
tante, cousine, parente et amie, que
Dieu a rappelée à Lui, dans sa 61 me
année, munie des sacrements de l'Eglise.

2000 Neuchâtel, le 19 octobre 1973.
(Parcs 36)

Soyez bénis par l'Eternel, qui
a fait les deux et la terre.

Ps. 115 : 15.
L'incinération aura lieu lundi 22 oc-

tobre, à 11 heures.
Messe de requiem en l'église Saint-

Nicolas du Vauseyon, à 10 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du ci-

metière de Beauregard,

R. I.P.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures I
Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures



Au lieu de transformer chaque pharmacie en forteresse,
il faudrait punir plus sévèrement les délinquants !

Des pharmaciens discutent des vols de stupéfiants dans les officines

Depuis quelque temps, les vols de stupéfiants dans les pharmacies se multiplient
dans le canton et ailleurs. L'opinion publique se pose des questions : s'agirait-il de
bandes organisées de drogués et de trafiquants de drogue ou d'« exploits » d'une
jeunesse désœuvrée ; pourquoi les pharmaciens détiennent-ils des stocks de ces pro-
duits et quelles précautions prennent-ils pour décourager les malfaiteurs ; ces vols
menacent-ils la société ?

C'est pour répondre à ces questions et à un tas d'autres que des pharmaciens ont
accepté de nous rencontrer à la « FAN » : MM. Jean-Daniel Bonhôte, de Boudry,
Georges Montandon, de Neuchâtel et René Payot, de Grandson.

M. Payot aborde le débat :
— Depuis quelque temps, on ne se

limite plus à vider les caisses des phar-
macies. Les voleurs qui recherchent une
denrée précise, la drogue, se font des
illusions. En effet l'utilisation des stupé-
fiants , grâce aux progrès de la médecine
et de la chirurgie, a tendance à se ré-
duire. Certaines drogues majeures ,
comme l'héroïne, ne sont plus utilisées

Drogue majeure ou stupéfiant « mi-
neur », dans les deux cas l'accoutumance
aboutit inévitablement à la déchéance
physique, psychique et morale totale et
souvent même à la... mort. Des affiches
avec des têtes de mort, des photos de
seringues ou de drogués en pleine « ex-
tase » ne font pas peur. Ne conviendrait-
il pas d'ouvrir les portes des hôpitaux
pour montrer à la jeunesse désabusée ce
que signifie l'enfer ! (Archives)

depuis 25 ans et les stocks de stupéfiants
détenus par les pharmaciens sont donc
de moins en moins importants.

Pour M. Payot, à certaines périodes,
par exemple, après le démantellement de
bandes de trafiquants professionnels par
une police plus efficace que jadis, la
drogue devient rare, ses « cours » monte
et incite aux cambriolages de pharma-
cies.

COMMENT CLASSER
CES MALFAITEURS ?

Comment pourrait-on classer ces mal-
faiteurs ? M. Montandon qui a été vic-
time de la « visite » d'une bande de jeu-
nes qui s'étaient emparés chez lui et
dans deux autres officines de 10.000 do-
ses de morphine, (de quoi empoisonner
des dizaines de personnes), est catégori-
que :

— Ces jeunes, qui passeront prochai-
nement en jugement, n'étaient pas des
professionnels, mais des désœuvrés qui
voulaient « briller » devant leurs camara-
des, comme en témoigne le fait qu'on
a retrouvé la quasi-totalité du butin , ca-
ché sous un lit. Le sursis attend ceux qui
n'étaient pas récidivistes. C'est à se de-
mander si, au lieu d'une peine relative-
ment clémente, ces jeunes n'auraient pas
mérité plutôt , comme au bon vieux
temps, une « fessée » publique...

Il n'en reste pas moins, que ces jeu-
nes ont réussi quand même à écouler,
avant leur arrestation 150 ampoules pour
une somme de près de 750 fr. (valeur
en pharmacie : une soixantaine de fr.).
Et s'ils n'ont pas réussi à vendre le gros
du butin , c'est sans doute par manque
de contact avec les trafiquants profes-
sionnels ou par crainte d'être identifiés,
la presse ayant alerté le public.

DES PEINES PLUS SEVERES
MM. Payot et Bonhôte expriment

une opinion plus sévère : — Certes, on
se trouve souvent en présence de délin-
quants mineurs, mais si le « coup » réus-
sit, ils recommenceront et constitueront
un danger pour la société.

Certains reprochent à la justice sa clé-

mence, de même qu 'ils regrettent les cir-
constances atténuantes favorisées par les
rapports des psychiatres. Les pharma-
ciens sont unanimes :

— Des peines plus sévères seraient uti-
les pour décourager ce genre de délit.
Néanmoins, que peut faire un juge, lors-
qu 'il se trouve devant des mineurs ? Les
établissements spécialisés manquent, no-
tamment dans le canton. Les envoyer en
prison , ne serait-ce pas causer le risque
de transformer ces délinquants mineurs
en malfaiteurs chevronnés au contact de
la pègre ? Alors, souvent, le sursis ap-
paraît comme un moindre mal dans l'es-
poir de réintégrer ces jeunes dans la so-
ciété.

Il est difficile de classer ces jeunes
dans telle ou telle catégorie de malfai-
teurs ; seule la police pourrait le faire.
Il ne s'agit pas de trafiquants profes-
sionnels, qui disposent de filières d'ap-
provisionnement et n'ont pas besoin de
se procurer des stupéfiants en s'attaquant
aux pharmacies. Mais ces voleurs, par-
fois occasionnels, peuvent prendre goût
au « métier » et si on ne les identifie pas
à temps, constituer un réel danger pour
la société.

Les uns voleut pour se droguer, les
autres pour satisfaire en partie leur vice
et se procurer de l'argent en écoulant
une partie du butin auprès d'autres dro-
gués, de curieux tentés par les « voyages»
conduisant à la déchéance totale.

MESURES DE PRÉCAUTION
Que faire pour réduire ces vols, quel-

les précautions supplémentaires devraient
prendre les pharmaciens ? Les trois par-
ticipants au débat sont unanimes :

— Depuis la multiplication des vols
de stupéfiants, les pharmaciens sont sol-
licités sans cesse par des maisons qui
leur proposent des coffres-forts et des
installations d'alerte électroniques com-
pliquées et coûteuses, pour abriter deux
ou trois cents francs de produits. On ne
peut pas transformer une pharmacie en
une forteresse. En revanche, chaque
pharmacien, en tenant compte des direc-
tives cantonales et de la disposition de
ses locaux, doit prendre des mesures de
précaution propres.

JUSQU'OU VA L'AUDACE
DES VOLEURS ?

Les stupéfiants sont abrités dans des
armoires fermées à clé. Souvent, les vo-
leurs, pour les trouver, se conduisent en
vandales. Dans une pharmacie de Ge-
nève, furieux de ne pas avoir repéré la
drogue, ils ont commis pour 25.000 fr.
de dégâts.

Les précautions, prises, parfois, se ré-
vèlent insuffisantes. Une bande n'a-t-elle
pas réussi à s'emparer de la totalité des
stupéfiants exposés au siège du... Service
fédéral d'hygiène publique, à Berne !

Que faire ? En Allemagne, on recom-
mande aux pharmaciens de ne détenir
que des quantités de stupéfiants pour
trois jours d'usage. En Suisse, un phar-
macien, pour se débarrasser des drogues
périmées, vouées au pilon, doit aupara-
vant remplir un tas de formulaires. Ne
serait-il pas possible de se débarrasser
de ces produits plus facilement ? Des
questions que seuls les pharmaciens eux-
mêmes penvent résoudre avec l'appui des

spécialistes. En attendant, si la majorité
d'entre eux ne dramatisent pas la situa-
tion , celle-ci les préoccupe. Et l'un
des participants au débat devait même
déclarer :

— Chaque matin , quand j'ouvre ma
pharmacie, j'éprouve une certain appré-
hension...

LA QUESTION DES SERINGUES
Ou le sait, la vente de seringues dans

les pharmacies donne lieu à des protes-
tations du public. M. Payot expose le
problème :

— Le code déontologique de la pro-
fession est formel : « Le pharmacien se
refuse à remettre des médicaments, des
objets ou des ustensiles, quand il pense
qu'on peut en faire un mauvais usage
pour la santé ».

Cela signifie qu 'en général, les phar-
maciens ne délivrent des seringues qu'à
des clients connus — des diabétiques en
général — ou à des personnes ne pou-
vant pas être soupçonnées. Pas de serin-
gues aux jeunes et une recommandation :
que les parents s'abstiennent d'envoyer
des enfants acheter ou prendre livraison
de médicaments. Sinon, comment les
pharmaciens parviendraient-ils à contrô-
ler la vente d'objets faciles à acquérir
chez les marchands de produits sanitai-

¦»

LA LUTTE CONTRE LA DROGUE
Comment pourrait-on lutter efficace-

ment contre la drogue ? Quel est le de-
voir de la presse ? M. Payot a résumé
la position de ses confrères :

— La presse devrait-elle informer ou
faire le silence sur les problèmes de la
drogue ? Cette question fait l'objet d'une
grande controverse en Europe. Faire peur
ne sert absolument à rien.

L'essentiel, devait souligner M. Bon-
hôte, serait de montrer aux jeunes le
degré de déchéance physique, psychique
et moral qui attend les drogués, par la
vision de films et même la visite d'hô-
pitaux.

La drogue, cc n'est pas seulement un
« voyage », l'« oubli » de ses soucis, mais
— pour l'opium, la morphine, la co-
caïne et l'héroïne notamment — la
perte de tout entrain, un état dépressif ,
des troubles digestifs, pulmonaires, car-
diaques, unitaires , la vue altérée, la dé-
mence, et la mort plus ou moins lente.

Et si M. Bonhôte regrette la pénurie
d'établissement spécialisés ou au moins
de pavillons isolés dans les hôp itaux,
pour traiter les drogués, M. Payot re-
flète aussi la préoccupation de ses con-
frères face à la montée de ce fléau con-
temporain ;

UNE DROLE DE CIVILISATION
— L'a civilisation, malheureusement,

tolère certaines toxicomanies, comme l'al-
coolisme, le fléau No 1 en Suisse, qui
font partie de la vie courante, mais met
au ban d'autres vices, comme la drogue.
La société devrait commencer par chan-
ger ses mœurs. En attendant, le meilleur
moyen de barrer la route à la drogue
serait d'encourager davantage les activi-
tés saines de la jeunesse, l'aider à trouver
de l'intérêt à l'existence.

Un débat qui se poursuivra.
Jaime PINTO

André Frossard à la Galerie Media,
ou le triomphe de l'humain

Prenez n'importe quelle p ièce d'horlo-
gerie et placez-la à côté d'une autre
p ièce d'horlogerie, vous n'obtiendrez que
le mutisme désolant de la matière. Pour
les faire parler, il fau t  savoir les d i f f é -
rencier, attribuer à chacune la particu-
larité qui lui est propre, la mettre en
évidence, c'est là que commence la com-
position et l'Art.

André Frossard expose depuis hier
soir à la Galerie Media, des œuvres
dont la beauté visuelle est incontestable.
En essayant de pénétrer plus avant, on
s'aperçoit que Frossard a le génie de la
composition. Tout prend une p lace
déterminée en fonction de la couleur du
fond.

Dans une première salle, celle qu'on
découvre à l'entrée, le fond est noir ou
brun foncé , les objets mécaniques d' un
brun p lus clair juxtaposés, sont tantôt de
petits bâtonnets, tantôt des p ièces rec-
tangulaires dont le bout est arrondi et
qui ressemblent à des doigts humains.

Effacés , dominés, dans cette première
partie, les « doigts » succombent sous
l'amas de ferrai/le , dont l'ordonnance

dans le désordre assure la beauté
visuelle.

PERFECTION GEOMETRIQUE
Une seconde salle est réservée aux

sérigraphies au f o n d  de couleur chaude,
orange ou bleu. Le bleu f rappe  tout
particulièrement. Les « doigts» , alors,
l 'emporten t sur la grisaille mécanique.
Ils s'étirent , surgissent, s'allongent ,
défien t même la trop « belle » géométrie
des formes matérielles, pui sque dans
l' une de ces sérigraphies, le « doigt »
déborde le beau fond rectangulaire.

Les tapisseries expriment la même
perfection géométrique la même beauté.
L'amas de tissu met en relief le blanc
ou le noir.

L'une d' elles f rappe  particulièrement ,
celle à droite de l'entrée où le noir le
cède progressivement au blanc, mais le
conteste encore par le dessin de petits
filets qui s'effilochent et s'étirent pour
finalement mourir. Lutte éternelle entre
la lumière et l'ombre et , dans le
contexte actuel, entre l'Homme et la
Machine.

R. Wé.

Le Conseil intercommunal de Cescole accepte un crédit
de 1.470.000 f r. pour une seconde salle de gymnastique

De notre correspondant :
Le Conseil intercommunal du Centre

scolaire secondaire de Colombier et
environs a siégé hier soir sous la prési-
dence de M. Georges Steffen et en pré-
sence de 11 membres. A l'ordre du jour
de cette importante séance figurait no-
tamment une demande de crédit com-
plémentaire cle 1.470.000 fr. pour )z
construction de la seconde salle de gym-
nastique avec bassin de natation. Avant
de s'exprimer sur le rapport du comité
directeur , les membres du conseil ont
discuté ce rapport qui relevait notam-
ment les points importants suivants :
l'éducation physique , l'enseignement et
la pratique de la gymnastique et des
sports sont parties intégrantes des plans
d'études et des programmes officiels des
écoles neuchâteloises, au même titre que
les autres disciplines, qu 'il s'agisse de
l'enseignement du français , des
mathématiques ou des travaux manuels
par exemple.

En 1973, et à plus forte raison dans
les années à venir , la population du pays
et la jeunesse en âge de scolarité tout
particulièrement, auront de plus en plus
besoin de vie au grand air, de mouve-
ment, cle gymnstique et de sport tout au
long de l'année. Ce besoin , dont per-
sonne ne peut contester la réalité, s'im-
pose chaque jour davantage , tant sur le
plan de la défense de la santé physique
que sur celui d'une saine occupation du
temps de loisir. On ne saurait oublier le
fléchissement inquiétant de la santé
psychique, notamment chez les enfants
et les adolescents qui n 'ont pas l'occa-
sion de pratiquer régulièrement et à un
rythme suffisant un minimum d'activité
physique et sportive.

L'Ordonnance fédérale sur l'éducation
physique à l'école (du 21 décembre
1972) en son article 3, la Loi cantonale
sur l'éducation physique et les sports (du
27 février 1973) en ses articles 2 et 3,
tout comme les nouveaux plans d'étude
officiels (Bulletin du département de

l ' instruction publique de juin 1972)
donnent  toutes précisions quant aux
obligations des autorités scolaires qui
doivent assurer l'enseignement de l'édu-
cation physique et « ont la responsabi-
lité de développer la pratique volontaire
des sports », aux élèves des deux sexes
cn âge de scolarité obligatoire.

115 HEURES HEBDOMADAIRES
Qu 'en est-il à Cescole ? L'école

compte actuellement 804 élèves répartis
en 37 classes. Les programmes officiels
accordent , à juste titre , trois heures
hebdomadaires d'éducation physique à
toutes les classes de l'enseignement
secondaire inférieur. C'est dire que la
direction cle l'école devrait pouvoir
assurer l'enseignement cle 115 heures
d'éducation physique par semaine, au
minimum légal. Or, pendant l'année
scolaire 1973 - 1974, seules 36 heures
pourront êtres données toute l'année
dans des conditions normales, dans
l'unique salle de gymnastique que
possède l'école ; ou, si l'on profère, un
élève sur deux n'aura aucune leçon
d'éducation physique chaque fois que le
temps sera mauvais ...

La construction d'une seconde salle a
été prévue lors des études faites en 1969
pour l'édification de la seconde étape.
Or, depuis 1969, la nécessité d'accorder
plus d'importance à l'éducation physique
est enfin apparue presque partout dans
le pays, comme le prouvent les résultats
de la votation fédérale concernant
l'arrêté sur l'encouragement de la gym-
nastique et des sports, accepté par
quatre électeurs contre un , aussi bien sur
le plan cantonal que régional.

L'EVOLUTION L'EXIGE
Ainsi , l'évolution de notre société, les

besoins du peuple et le texte même de
la loi s'accordent parfaitement pour
convaincre chacun de la nécessité
urgente de compléter l'équipement
sportif de Cescole par la création d'une

troisième « surface couverte » pour l'en-
seignement et la pratique de l'éducation
physique.

Que pourrait être cette troisième
« surface couverte » ?  La première
réponse qui vient à l'esprit est tout
naturellement une troisième salle de
gymnastique. Cependant, si l'on examine
un peu attentivement les équipements
sportifs construits ou qui vont être
construits en Suisse romande — ne
parlons pas de la Suisse alémanique qui,
dans ce domaine, a vingt ans d'avance
— on peut remarquer partout l'orienta-
tion et la décision très nette de cons-
tuire piscines et bassins de natation.

Dans le domaine scolaire, un bassin
cle natation est suffisant. Il doit per-
mettre à tous les enfants d'apprendre à
nager et de pratiquer , au moins une fois
par semaine , un sport de grande valeur,
tant sur le plan physique que psychique.
Aujourd'hui , plus personne ne conteste
l'utilité voire la nécessité de disposer de
salles de gymnastique. Il en sera de
même demain pour le bassin de nata-
tion, instrument et moyen d'éducation et
d'enseignement de grande qualité.

CRÉDIT ACCEPTÉ
Tenant compte de toutes ces considé-

rations et malgré les difficultés que l'on
pourrait rencontrer dans la conjoncture
actuelle, le conseil intercommunal, par
dix voix et une abstention , a accepté le
projet étudié et présenté pax le comité
directeur.

Il appartient maintenant aux conseil-
lers généraux des six commune» du
syndicat de se prononcer sur cette
question. Le comité directeur de
Cescole, en collaboration avec les prési-
dent des Conseils généraux, des prési-
dent des Conseils communaux, et la
direction de Cescole mettra sur pied à
l'intention des membres des autorités de
la région de la Basse-Areuse une séance
commune d'information au début de
novembre. Puisse Cescole enfi n disposer
d'un complexe scolaire complet répon-
dant d'une part aux exigeances légales et
d'autre part aussi bien aux besoins de la
formation intellectuelle que physique de
la jeunesse.

JPK

Ebauches S.A. proteste vigoureusement
Un livre sur l'affaire Lip !

Les événements qui opposent depuis
plusieurs mois le groupement Ebauches
S.A. à Neuchâtel au personnel de la
fabrique d'horlogerie française Lip à
Besançon, viennent de prendre un tour
nouveau à la suite de la publication cn
France d'un ouvrage de la C.F.D.T.
qui, sous le nom de « Lip-73 », fait
l'historique de l'affaire depuis ses dé-
buts.

La lecture de cet ouvrage a provoqué
nn sursaut indigné d'Ebauches S.A. qui

s'insurge vigoureusement contre une tel-
le publication qu'elle juge intolérable,
car elle contient des documents confi-
dentiels tels que des procès-verbaux de
conseils d'administration qui ont été vo-
lés, dit-elle, lors de l'occupation illéga-
le de l'usine de Besançon par le per-
sonnel.

Le livre en question contenant des ac-
cusations contre Ebauches S.A., cette
dernière proteste en arguant que les pro-
blèmes industriels et sociaux échappent
complètement aux auteurs de ces pages.

Sœur Charlotte a quitté Peseux
Sœur Suzanne prendra sa place
Le comité de l'œuvre de la sœur visi-

tante de Peseux a tenu à associer la po-
pulation subiéreuse au départ de sœur
Charlotte Ackermann, qui prend une
retraite méritée après avoir exercé son
ministère pendant plus de 15 ans à
Peseux, en la conviant à assister à la
cérémonie de circonstance intégrée au
culte de dimanche matin. Parmi l'assis-
tance on remarquait nombre de sœurs
de Saint-Loup venues entourer sœur
Charlotte qui va regagner Saint-Loup et
sœur Suzanne Guignet qui arrive à
Peseux pour la remplacer, et des repré-
sentants des autorités communales et
paroissiales.

Le pasteu r Curchod, directeur de
Shint-Loup, présida le culte dont le
thv. me : « L'Amour », expliquait le mi-
nistère des diaconesses. Sœur Charlotte
et .sœur Suzanne participèrent au culte
en lisant une partie de la liturgie.

Il appartenait au pasteur Dintheer,
ancien conducteur spirituel de la pa-
roisse' et ancien président de l'œuvre de
la sœit_ r visitante, d'exprimer au nom de
chacun la plus vive reconnaissance à
celle qïli , inlassablement et par tous les
temps , i .arcourut à pied pendant 15 ans
les villaces de la Côte pour apporter
aux mala des et aux isolés, soins et
réconfort. Puis , M. W. Gauchat , l'actuel
président tt'e l'œuvre de la sœur visi-
tante souh.itita une cordiale bienvenue à
sœur Suzanne qui , depuis le 1er octobre,
a repris la tâche de sœur Charlotte.
Agrémentée tle productions d'un chœur
d'enfants et <i'e dames, cette cérémonie
simple et digne se termina par un
service de sain te cène présidé par les
pasteurs Quinctd) et L'Epiattenier.

A l'issue du culte une réception eut
lieu à la Maison de paroisse. M. André
Aubry, président du Conseil communal,
apporta un message de reconnaissance
cle la part des autorités et de la popu-
lation à sœur Charlotte et forma des
vœux pour le ministère de sœur
Suzanne. Un émouvant témoignage de
reconnaissance fut encore adressé à sœur
Charlotte par une de ses anciennes
malades qui s'exprima au nom de tous
les malades réconfortés par ses soins et
sa présence. Enfin, M. Gauchat, remit à
sœur Charlotte un cadeau particulière-
ment apprécié. Des fl eurs furent égale-
ment remises à sœur Suzanne puis toutes
les diaconesses se retrouvèrent avec leur
directeur au domicile de la sœur visi-
tante pour un pique-nique.

Eric Gentil, photographe
au Centre culturel neuchâtelois

Une dizaine de jours encore pour voir
au Centre culturel neuchâtelois les
photographies d'Eric Gentil. Elles vont
souvent par trois, l'auteur fixe davantage
qu 'une image fugitive sur sa pellicule : il
lui donne par des angles différents des
dimensions impossibles à inscrire en une
seule action. Le même coin de mansarde
abrite deux fois un poêle seul , la
troisième fois , une femme y est
accrochée. Est-ce avant , est-ce après ?
Ou n 'est-ce pas dans le même monde,
dans le même cerveau , dans le même
œil ? L'impression de dépaysement ,
d'étrangeté est ici efficacement amenée :
peu de moyens, une parfaite disposition ,
et il se passe quelque chose. D'autres
fois, c'est l 'humour , teintée d'un rien de
mélancolie qu 'Eric Gentil effleure du
coin d'un sourire et d'une paire de
lunettes , « Un rêve ».

Mais la source de l'insp iration n 'est
pas toujours aussi heureuse, et d'autres
thèmes , quelque peu symboliques , étalent

un mélange de lourdeur, de naïveté et
de romantisme moins séduisants.
« Pollution » « Collégiale » « de Pury »,
le ton devient moralisateur, emphatique.
Vivement le retour à la veine poétique,
amusée avec « Le peuple et l'armée »,
nostalgique avec « Habitat ».

LIGNE DIRECTRICE
INTÉRESSANTE

11 y a de la bande dessinée clans la
manière de concevoir d'Eric Gentil :
c'est entre les images souvent qu 'il se
passe quel que chose, en demi-teinte en
essai, parfois encore en esquisse parfois :
Eric Gentil possède déjà une ligne direc-
trice intéressante , une technique  assez
traditionnelle mais agréable et sait faire
passer le souffl e qui l'anime vers le
spectateur. Pour produire d'ici quelques
années des suites photographiques qui
dégageront un puissant message, c'est
assez d'atouts en main.

C. G.

Les responsables romands de la FOBB
ont siégé dorant deox jours à Thielle

A la veille des importants pourpar-
lers qui vont être engagés dans plusieurs
métiers de la construction , plus de cin-
quan te  responsables permanents des qua-
torze sections romandes de la Fédération
suisse des ouvriers sur bois et du bâti-
ment (FOBB) se sont réunis à Thielle
sous la présidence cle M. Georges Dia-
con , vice-présiden t central.

Au terme de deux journées de débats
animés , les délégués ont mis en éviden-
ce :

— La nécessité absolue d'améliorer
toujours davantage l' application paritaire

des conventions collecti ves de travail;
— Les grandes difficultés rencontrées,

notamment dans les professions du bois ,
les pourparlers 1973 relatifs au treiziè-
me mois de salaire ;

— la lenteur  excessive de certaines
procédures cle conciliation et d'arbitrage ,
officielles ou conventionnelles ;

—¦ les revendications justifiées qui vont
être discutées avec le patronat ces pro-
chaines semaines, spécialement en matiè-
re de salaires, de vacances et d'AVS
complémentaire ;

— la nécessité d'une organisation syn-
dicale forte.

T0IIJ?
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L ADEN et ta
coordination

• INSTITUÉE à la suite de l'ar-
rêté communal du 28 septembre
1971, la commission de coordination
des spectacles de PADEN a siégé au
début octobre. Ella a constaté que,
de plus en plus, et pour le bien de
tous les organisateurs, ceux-ci annon-
cent régulièrement lemrs projets au se-
crétariat de l'ADEN. Ce dernier peut
ainsi remplir de mieux en mieux ses
tâches de coordination et tenir à jour
le calendrier des manifestations.

Il n'est cependant pas à chaque fois
possible d'empêcher des chevauche-
ments toujours regrettables. Il n'en
reste pas moins que toute personne
désirant mettre sur pied une manifes-
tation publique a avantage à l'annon-
cer aussi tôt que possible.

La commission a encore enregistré
avec un vif intérêt les propositions de
la télévision romande, qui annonce
les spectacles musicaux, lyriques fol-
kloriques ou de ballets dans son émis-
sion c Reflets ».

Lu doyenne du cunton est
Mme Wust, de Suint-BIuise

Après le décès de Mlle Krieger

La doyenne dn canton, Mlle Jo-
hanna Krieger, qui avait été fêtée par
l'Etat le 6 mars 1972, lors de son
entrée dans sa centième année, alors
qu'elle était hospitalisée aux Ca-
dolles, est décédée jeudi, sept mois
après être entrée dans sa lOlme
année.

La nouvelle doyenne est Mme
Aline Wust de Saint-Biaise, née le 2
septembre 1873 et qui se trouve donc
dans sa lOlme année, tout comme
Mlle Emma Schwab, de la Chaux-de-
Fonds, qui naquit le 20 septembre
1873 et qui se trouve ainsi en deu-
xième position. Elles ont reçu le tra-
ditionnel fauteuil en 1972.

Le canton possède en outre trois
centenaires, qui sont dans l'ordre :
Mme Bertha Favre, 9 mars 1874,
domiciliée à Chézard-Saint-Martin,

actuellement à l'hôpital de
Landeyeux, Mme Bertha Aubert, 27
juillet 1874, à la Chaux-de-Fonds, et
Mme Bertha Balmer, 19 septembre
1874, la cadette des centenaires à
Valangin. Toutes trois sont donc en
possession du fauteuil de la Répu-
blique.

Le 31 décembre prochain , ce sera
le tour de Mme Elisabeth Schick,
domiciliée rue des Musées 24, à la
Chaux-de-Fonds, de recevoir la visite
du délégué de l'Etat à l'occasion de
son entrée dans sa centième année.

L'année prochaine enfin, quatre
fauteuils sont d'ores et déjà prévus
pour la Chaux-de-Fonds où il y aura
trois centenaires femmes et un
homme qui seront fêtés par le gou-
vernement.

G. Mt.
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Nouveaux étalagistes-
décorateurs

Arrivés au terme de leur apprentissa-
ge, les étalagistes-décorateurs et décora-
teurs neuchâtelois ont subi récemment
les épreuves d'examen, dont voici les
principaux résultats :

Etalagistes-déco rateurs : 1er ex aequo,
moyenne générale 4,9 : Patrice Berni-
chon ; René Paratte. 3me, moyenne gé-
nérale 4,6 : Maria-Rosa Stucky ; 4me,
moyenne générale 4,5 : Pierre-Yves Li-
muesa ; Sme, moyenne générale 4,4 :
Dominique Erard ; 6me, moyenne géné-
rale 4,0 : Jean-Pierre Schneider.

Décoratrice : moyenne générale 5,0,
Marlyse Jaques.

• RÉCEMMENT a eu lieu, dans la
salle du Grand conseil, Passembiée
générale annuelle des quinze sections
féminines de l'association des pav-
trons-boulangers-pâtissier de la Suisses
romande. Au cours de cette réunion,
Mme Janine Robert-Challandes a fait
un exposé traitant les différents pro-
blèmes que rencontrent actuellement
les boulangères, lesquelles n'ont pas
manqué d'échanger également des
points de vue sur leur activité pro-
fessionnelle.

Chez les boulangères
romandes
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NEUCHATELOISE
Compagnie Suisse
d'Assurances Générales

MET EN LOCATION
\

pour le 1er décembre 1973 et le 1er Janvier 1974 ou date à
convenir le complexe locatif « Les Grands-Pins » à Neuchâtel,
immeuble de 5 entrées, au chemin des Grands-Pins 2 et 4, rue
des Sablons 43 et 45 et rue de la Côte 37, comprenant de
beaux appartements de :

1 pièce à partir de Fr. 335.—
2 pièces à partir de Fr. 435.—
2 !i pièces à partir de Fr. 445.—
3 pièces à partir de Fr. 585.—
3 ii pièces à partir de Fr. 565.—
et
3 pièces d'attique de Fr. 650.—
4 pièces d'attique à partir de Fr. 775.—

.5% pièces d'attique de Fr. 1180.—
chambres Indépendantes, meublées
à partir de Fr. 195.—

Places de parcage, dans garage souterrain, à partir de
Fr. 80.— selon emplacement.

Les loyers indiqués s'entendent toutes charges comprises, soit
chauffage et eau chaude générale, consommation du gaz, utilisa-
tion de la buanderie avec machine à laver automatique et séchoir
électrique, service de conciergerie.

Appartements spacieux avec tapis collés - Cuisines complètement
équipées - Confort moderne - Ascenseurs - Adoucisseur d'eau -
Antenne collective TV-Radio.

Pour tous renseignements et Inscriptions, s'adresser à :

Monsieur Raymond Wetzel, agent général, 9, rue du Musée,
2000 Neuchâtel. Tél. (038) 24 64 00.

Pour renforcer les cadres
de notre entreprise en plein développement,

nous cherchons plusieurs

chimistes diplômés
avec formation universitaire complète

et quelques années d'expérience dans l'industrie
ainsi que

chimistes ETS
si possible expérimentés

Divers postes très intéressants Notre usine de Monthey est
sont vacants chez nous, par un important centre de pro-
exemple : duction occupant environ 2000
— chimistes charges du de- . . , . . _ ,

..«i ,,..,. «„* J„ ...«— ..IA,. personnes a la fabrication developpement de procèdes K

de fabrication ; produits antiparasitaires, ma-

•— chefs d'unités modernes tières plastiques, pigments,
de production ; produits intermédiaires.

— responsable d'une impor- La vj||e de Month est située
tante installation de for- ..
mulation de produits pul- au centre d une région touns-

vérulents ¦ tique très réputée, offrant de

— etc. nombreux agréments.

Si vous êtes chimiste universitaire ou chimiste ETS, à la
recherche d'une situation d'avenir, faites-nous parvenir vos
offres écrites : nous vous proposerons volontiers une activité
correspondant à votre formation et à vos désirs.

CIBA-GEIGY, service du personnel, usine de Monthey,
1870 Monthey.

CIBA-GEIGY

m |

CENTRALE D'ENCAISSEMENT
DES

HOPITAUX NEUCHATELOIS

cherche une

EMPLOYÉE DE BUREAU
. !

Poste à plein temps aveo travaux de bureau
divers et comptabilité simple.

Ambiance de travail agréable.
Caisse de retraite.

Entrée en fonction le 3 Janvier 1974 ou date
à convenir.

Faire offres écrites, avec copies de certificats,
et prétentions de salaire, à la Direction de la

CCAP, rue du Môle 3, Neuchâtel.

MISE A BAN
Avec l'autorisation du président du tri-
bunal du district de Boudry, Madame
Denise Schmalz, domiciliée à Neuchâtel,
met à ban le terrain aménagé en places
de parc dont elle est propriétaire et qui
forme l'article 2918 du cadastre de Pe-
seux.
En conséquence, défense formelle et
juridique est faite à toute personne non
autorisée de parquer des véhicules sur
l'emplacement en question.
Les contrevenants seront passibles de
l'amende prévue par la loi.

Neuchâtel, le 9 octobre 1973.
Par mandat :

Fiduciaire Leuba & Schwarz
G. Leuba

Mise à ban autorisée.
Boudry, le 10 octobre 1973.
Le président du tribunal :
Ph. Aubert

A VENDRE

HÔTEL-RESTAURANT avec CAEÉ
dans le Jura neuchâtelois.
Excellente renommée.
Situation magnifique.
Pour traiter : Fr. 250.000.—.
Agence s'abstenir.

Ecrire sous chiffres 28-900273 à Publicitas,
2001 Neuchâtel.

ENCHÈRES PUBLIQUES DE
BÉTAIL ET DE MATÉRIEL AGRICOLE

Pour cause de cessation d'exploitation, par suite d'accident,
M. Ernest SCHENK, agriculteur à LA CHENILLE, sur ROCHE-
FORT, fera vendre par voie d'enchères publiques volontaires,
à son domicile, le MERCREDI 24 OCTOBRE 1973, dès 13 h 30,
le matériel et le bétail ci-après :

MATÉRIEL : 1 tracteur Ford à benzine 24 CV ; 1 faucheuse à
moteur Bûcher K5, barre de coupe 1 m 90 ; 1 épandeuse à
fumier ; 2 chars à pont à pneus ; 1 van à main ; 1 moteur
Bernard à benzine 60 CV ; 1 bascule ; 1 banc d'établi ;
1 cric ; 1 glisse à cheval ; 1 baratte à beurre ; cloches, potets,
chamonix et matériel divers servant à l'exploitation du do-
maine, dont le détail est supprimé.

BÉTAIL : 8 vaches prêtes ou portantes pour ces prochains
mois.
Bétail Indemne de tuberculose et de bang.

PAIEMENT COMPTANT.
Boudry, 12 octobre 1973.

Le greffier du tribunal a.l.,
J.-P. Gruber

I 
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VERBIER
Appartements meublés de 2 et 3
pièces (4 à 6 lits) à louer dans
chalet résidentiel, au centre de la
station. Durée minimale 15 jours
sauf fêtes de fin d'année, 1 mois.
Se renseigner :
Régie Jean Francken,
Agence romande Immobilière S.A.,
galerie Benjamin-Constant 1,
à Lausanne, tél. 20 7011.

Francken ¦ ¦ ¦
Agence Romande

Immobilière sa
galeries Benjamin-Constant 1. 1002 Lausanne, tél. 021-2314 H

FABRIQUE D'HORLOGERIE
en pleine expansion cherche,
pour entrée immédiate ou date à
convenir, du

PERSONNEL FÉMININ
(éventuellement masculin), pour
posage-emboîtage et travaux fins
et soignés.

Tél. (038) 25 88 41, Interne 71.

On cherche à louer, éventuelle-
ment à acheter,

hôtel-restaurant
éventuellement BAR.
Région Neuchâtel ou environs Im-
médiats.
Capital nécessaire à disposition.

Faire offres sous chiffres
87-50435 aux Annonces Suisses
S.A. « ASSA », 2, fbg du Lac,
2001 Neuchâtel.

On cherche à louer à Chaumont

logement meublé
1 ou 2 chambres, avec cuisine et
salle de bains.

Situation tranquille.

Adresser offres écrites à KS 2476
au bureau du Journal.

Commerce de la ville cherche

LOCAL AVEC VITRINE
au centre , libre tout de suite ou à
convenir.
Faire offres sous chiffres 87-129,
aux Annonces Suisses S.A.
« ASSA », 2, fbg du Lac,
2001 Neuchâtel.

On cherche, pour entrée immé-
diate ou date à convenir

aide-mécanicien
Faire offres ou se présenter à
COSMO S.A., 2013 Colombier.

Tél. (038) 41 26 36.

ïin ÉCOLE TECHNIQUE
|J DE COUVET

La Commission de l'Ecole technique de
Couvet met au concours le nouveau
poste de :

MAITRE DE THÉORIE
Titre exigé : maîtrise fédérale de méca-
nicien ou titre équivalent.
Obligations et traitement : légaux.
Entrée en fonction : 7 janvier 1974.
Pour de plus amples renseignements,
les candidats sont priés de s'adresser à
M. H. Heiniger, président de la Commis-
sion de l'Ecole technique de Couvet,
rue du Quarre 40, 2108 Couvet, tél. (038)
63 20 58. Le cahier des charges est à
disposition.

Formalités à remplir avant le 30 octobre
1973 :
1. Adresser une lettre de candidature,

avec curriculum vitae et pièces justi-
ficatives, à M. H. Heiniger, rue du
Quarre 40, 2108 Couvet.

2. Informer simultanément de l'avis de
candidature le Service de l'enseigne-
ment technique et professionnel, dé-
partement de l'Instruction publique,
château, 2001 Neuchâtel.

La Commission

Beau choix de cartes de visite

à l'imprimerie de ce journal

A louer pour le 24 novembre à
Peseux

un bel appartement
moderne de 3 chambres, cuisine,
salle de bains à un couple dont
l'épouse ne travaille pas et qui se
chargerait du service de CON-
CIERGERIE de deux petits im-
meubles.
Faire offre, en indiquant l'âge, la
profession de l'époux et le nom-
bre de personnes, à la case pos-
tale 31472, 2001 Neuchâtel.

A louer à Neuchâtel, pour le 1er
décembre 1973,

APPARTEMENT HLM
4 pièces, confort.
Ce logement ne peut être loué
qu'à un couple avec au moins
2 enfants et dont les revenus
bruts ne dépassent pas 17.400 fr.
par année, plus 1500 fr. par en-
fant, i
Faire offres, en fournissant tous
renseignements utiles, tels que
profession, nationalité et nombre
de personnes composant le mé-
nage, sous chiffres 28-900278 à
Publicitas, 2001 Neuchâtel.

A louer au Landeron
au bord du lac

bureau
agencé ou non (environ 50 m2)
pour date à convenir ;

appartement
de 3 chambres
Fr. 435.-

charges comprises pour date à
convenir ;

appartement
de 4 chambres
Fr. 515.-

charges comprises pour le 24
décembre.
CONCIERGERIE A REPOURVOIR.
Un de ces appartements sera
réservé pour le concierge.
S'adresser à Mme C. Favre,
rue du Lac 50, le Landeron.
Tél. (038) 51 28 25.

A louer à Cressier, dès début
novembre,

appartements 4 pièces
S'adresser à :
METANOVA S.A., CRESSIER (NE).
Tél. (038) 4718 33.

Pour causa de départ à l'étranger,
je céderais mon

appartement moderne
de 4 pièces, dans immeuble neuf,
à Cornaux ; confort, ascenseur.
Un mois de loyer gratuit, 625 fr.
par mois, charges comprises.
Adresser offres écrites à GN 2472
au bureau du journal.

A louer
tout de suite,
aux Hauts-Geneveys,

appartement
3 pièces,
salle de bains,
pas de chauffage
central,
dans construction
ancienne.

Tél. (038) 47 16 92.

A louer tout de suite,
à une seule
personne, à Peseux,
situation tranquille,

STUDIO
non meublé.
Loyer Fr. 220.— f
charges, place
de parc.

Indiquer
la profession,
l'employeur
et le gérant actuel.
Faire offres
à la case postale
646,
2001 Neuchâtel.
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A louer à une seule
personne, à Peseux.
situation tranquille,

studio bien
meublé
tapis tendu,
laboratoire
de cuisine, frigo,
salle de bains,
310 fr. plus charges.
Place de paro
à louer. Indiquer
la profession
et l'employeur.
Faire offres
à la case postale
31.472,
2001 Neuchâtel.

m m »^< vsvs ̂  r*j

A louer, au centre
de la ville,

CAVE
à utiliser
comme dépôt.
Adresser offres
écrites à FM 2471 au
bureau du Journal.
A louer, au centre
de la ville, petit

magasin-
kiosque
110 fr. par mois.
Adresser offres
écrites à HO 2473 au
bureau du journal.

Pour insérer une petite
annonce au tarif réduit
de 35 centimes le mot
vous avez la possi-
bilité de passer à
notre bureau de
réception, 4, rue
Saint-Maurce, ou
d'inscrire votre an-
nonce au dos du
coupon d'un bulle-
tin de versement
postal.
Ces annonces ne
sont pas accep-
tées par téléphone
et elles doivent
être payées avant
la parution. Les
annonces commer-
ciales ainsi que
les annonces pour
la vente de véhicu-
les à moteur ne
sont pas admises
dans la catégorie
des petites annon-
ces.

Nous cherchons

1 pâtissier-confiseur
Entrée immédiate ou à convenir.
Semaine de 5 jours.
Faire offres à Pâtisserie Walker,
Salnt-Blalse. Tél. (038) 3316 55.

Je cherche personne indépen-
dante pour travail de

représentant
dans la branche articles ména-
gers.
Tél. (038) 25 90 60.

Directeur d'entreprise cherche à
louer, pour mai 1974,

MAISON
avec jardin, minimum 5 chambres.
Eventuellement achat d'une mai-
son ancienne à rénover.
Rayon 10 km de Neuchâtel.
Adresser offres écrites à FO 2499
au bureau du journal.

m
L' IMPRIMERIE
CENTRALE S.A.
rue Saint-Maurice 4

tient à la disposi-
tion des Indus-
triels et des com-
merçants son ma-
tériel moderne
pour exécuter
tous les travaux
en typographie et
en offset

Feuille d'avis
de Neuchâtel

Saint-Martin
ou environs
On cherche jolie
chambre pour jeune
homme, à partir
du 1er novembre.
S'adresser :
Fabrique d'orgues,
2055 Saint-Martin.
Tél. (038) 53 31 21.

On cherche

PETITE PROPRIÉTÉ
d'environ 40 à 45 ha, terrain plat
et arrondi, dans région agricole,
canton de Berne ou Suisse ro-
mande.
De préférence région centrale.
Paiement selon conditions dési-
rées.
Adresser offres sous chiffres
41-900616, à Publicitas,
8401 Winterthour.

Jeune couple cherche à acheter
dans le Val-de-Ruz

MAISON OU FERME
même sans confort.
Ecrire sous chiffres P 28-460292,
à Publicitas,
2301 la Chaux-de-Fonds.

Couple
retraité
cherché à acheter
maison familiale
au Val-de-Ruz.

Adresser offres
écrites à DL 2487 au
bureau du journal.

A louer è Peseux, au bord de la route cantonale,

LOCAL DE 200 m2
AVEC GRANDES VITRINES

convenant pour exposition, magasin de vente ou
atelier. Eventuellement plus local de 70 m2, à
l'usage de dépôt.

S'adresser à von ARX S.A., 2034 Peseux.
Tél. (038) 31 29 35.

A louer dans le Vignoble

MAISON
de 5 pièces, dépendances et
grand jardin.
Adresser offres sous chiffres
IS 2502 au bureau du journal.

A louer, à Colombier, dès février
1974

splendide appartement
résidentiel

de 4V2 pièces, deux salles d'eau,
cuisine aménagée, cheminée de
salon, cave, piscine chauffée ,
garage, situation de premier
ordre, construction très soignée,
loyer mensuel 880 fr. + charges.
Etude Meylan & Huguenin, place
Numa-Droz 12, 2001 Neuchâtel.
Tél. 25 85 85.

r- FAN - L'EXPRESS -v
Réception centrale :

Rue Saint-Maurice 4
Neuchâtel

Téléphone (038) 25 65 01

Compte de chèques postaux 20-178

Nos guichets sont ouverts au public
de 8 heures à midi et de 13 h 45 à 18 h 10

sauf le samedi

Tous nos bureaux peuvent être atteints par téléphone de
7 h 30 à 12 heures et de 13 h 45 à 18 heures. En dehors
de ces heures, une permanence est-ouverte du dimanche
au vendredi soir, de 18 h à 24 h. La rédaction répond

ensuite aux appels jusqu'à 2 heures.

Délai de réception
de la publicité:

Annonces
Les annonces reçues l'avant-vellle à 15 heures peuvent
paraître le surlendemain. Pour le numéro du lundi les
annonces doivent parvenir à notre bureau le leudl jus-
qu'à 17 heures ; pour le numéro du mardi les annonces
doivent parvenir à notre bureau le vendredi jusqu'à

17 heures.

Avis de naissance et avis mortuaires
Les avis de naissance et les avis mortuaires sont reçus
à notre bureau jusqu'à 18 heures ; dès ce moment et
jusqu'à 22 heures, ils peuvent être glissés dans la botte
aux lettres du journal située à la rue Saint-Maurice 4.

dans le passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir jusqu'à 15 heures.
Passé ce délai et jusqu'à 22 heures, nous n'acceptons
plus que les avis tardifs dont la hauteur est fixée au
maximum à 50 millimètres et de 50 millimètres pour les

réclames.

Tarif de la publicité
ANNONCES : 52 c. le mm, min. 25 mm. Annonces locales
42 c. le mm, min. 25 mm. Avis tardifs et réclames ur-
gentes Fr. 2.70 le mm. Réclames Fr. 1.80. Naissances,
mortuaires 90 c. le mm. Petites annonces non commer-

ciales 35 c. le mot, minimum Fr. 4.—.
Pour les annonces de provenance extra-cantonale ï

Annonces Suisses S.A., « ASSA », agence de publicité
Aarau, Bâle, Bellinzone, Berne, Bienne, Fribourg, Genève,
Lausanne, Locarno, Lucerne, Lugano, Moutier, Neuchâtel,
Saint-Gall, Schaffhouse, Sierre, Sion, Winterthour. Zurich.

Tarif des abonnements
S U I S S E

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
76.— 40.— 21.— 8.60 '

E T R A N G E R
Tarif variable selon les pays, se renseigner à notre

bureau.

Changements d'adresse
Veuillez nous adresser vos Instructions par écrit, trois

Jours ouvrables d'avance, samedi exclu.
Les changements pour la Suisse, minimum une semaine,
sont gratuits. Pour l'étranger, les frais de port sont fac-

turés aux abonnés.*\ __ r



« La raison de notre fierté...
pour votre plus grand plaisir»

C'est avec ce slogan que Migros propose
actuellement au public son assortiment
de plaques de chocolat pour lequel elle
a bien de quoi être fière ! La qualité de
ses produits « Frey » et « Jowa » est
indiscutable ; preuve en est le grand
succès qu 'ils rencontrent auprès de la
clientèle !
Les temps ont bien changé depuis l'épo-
que où il ne s'avérait pas de bon ton

d'offrir du chocolat Migros ; il est ,
aujourd'hui , pour chacun de nous une
douceur à savourer et à offrir. Par sa
qualité et la diversité de l'assortiment, le
chocolat Migros s'est conquis une place
de choix sur le marché suisse. Il faut
bien reconnaître que le Suisse sait
apprécier les bonnes choses et l'on peut
même dire qu'il est passé maître dans la
consommation du chocolat si l'on note

que l'an dernier, par exemple, chaque
habitant de notre pays a mangé en
moyenne 9,5 kg de chocolat.
Le chocolat n'est pas seulement une
friandise, mais également une denrée ali-
mentaire saine et riche qui contient, en
plus du sucre et du cacao, beaucoup de
substances minérales précieuses pour
l'organisme et, selon la sorte, du lait, du
sucre de raisin , du miel, des noix et des
fruits. Un bon morceau de chocolat se
laisse apprécier à bien des occasions,
comme casse-croûte revigorant au cours
de longues promenades ou de virées à
skis, comme réconfort et récompense
après un travail ardu... On trouve même
du chocolat dans la composition subtile
du menu des astronautes.
A quoi reconnaît-on en fait la qualité
d'un chocolat ? A son parfum riche et
aromatique, à sa consistance et à son
goût agréable et bien .dosé.
Au printemps dernier , Migros a donné
la garantie qu 'elle ne modifierait pas le
prix de la plaque de chocolat, accordant
ainsi jusqu 'à aujourd'hui une prestation
cle choix à ses clients. Des récoltes de
cacao relativement mauvaises dans de
nombreuses plantations d'Afrique, ainsi
qu 'une très forte demande sur le marché
ont provoqué, ces derniers temps, une
augmentation constante du prix des
fèvres de cacao ; à cela est encore venu
s'ajouter l'augmentation du prix du lait,
du sucre et du matériel d'emballage, si
bien que Migros ne pourra éviter un
réajustement des prix dans le futur.
Certaines personnes ne consomment pas
de chocolat parce que, selon elles, il
contient beaucoup de calories. Ceci esl
en effet incontestable. Mais, le fait
déterminant dans le calcul des calories
n 'est pas seulement le nombre de calo-
ries par unité de poids , mais également
et surtout la quantité de produit absor-
bée. 11 n 'y a donc pas lieu de renoncer à
une petite douceur chocolatée, d'autant
plus que le chocolat remplit d'entrain et
de bonne humeur.

Maintenant en SËBjjs

Gants de ménage
en latex, intérieur velourisé 1.40

2 paires 2.20 au neu de 2.80

5 paires 3.30 au neu de 4.20
etc.

Mouchoirs en papier
Linsoft
Paquet de 8 x 10 mouchoirs
(= 80 mouchoirs) —.90

2 paquets ( = 160 mouchoirs)

1.50 au lieu de 1.80

3 paquets (= 240 mouchoirs)

2.25 au lieu de 2.70

[x Libris au cœur de la cité
et de la culture

Place de la Palud , à Lausanne, passage
des Lions, à Genève... et tout récemment
encore rue des Terreaux, à Neuchâtel ,
ce sont là des noms qui évoquent proba-
blement pour bien des habitants du pays
romand un lieu de contacts et d'anima-
tion où se déroulent non seulement les
activités commerciales, mais aussi la vie
culturelle d'une ville, dans la mesure où
l'on attribue à ce mot de culture un sens
large de rencontre avec les autres, avec
leurs idées et leurs jugements.
C'est là, exprimé en quelques mots, l'un
des buts principaux de notre club du
livre et du disque Ex Libris qui cherche
avant tout à favoriser l'épanouissement
de la personnalité.

Depuis sa création en 1949, Ex Libris a
connu un développement réjouissant et
comprend aujourd'hui sur l'ensemble du
territoire suisse plus de 500.000 membres
(près de 100.000 en Suisse romande) qui
habitent à proximité d'une filiale (actuel-
lement au nombre de 6 dans les cantons
romands — Fribourg, Genève, la Chaux-
de-Fonds, Lausanne, Neuchâtel et Sion),
ou sont des membres par correspon-
dance. Chaque membre reçoit en effet
tous les mois les informations d'Ex
Libris sous forme d'un bulletin présen-
tant les nouveautés et les offres spéciales
dans les secteurs des livres, des disques
et des appareils.
L'offre est très grande pour les disques

et en pleine expansion pour les livres,
de sorte qu 'il se révèle parfois difficile de
faire son choix ; pour venir en aide au
lecteur ou au futur  membre, Ex Libris a
procédé à une certaine démarcation des
tendances de goûts et a créé 4 clubs qui
ont pour but de répondre aux intérêts et
aux désirs de différents groupes d'ama-
teurs :
— Cercle des collectionneurs qui est un
club réservé aux amateurs et connais-
seurs de musique classique
— Club des variétés qui s'adresse aux
amis de la musique légère
— les offres spéciales du Club des 3
arts qui proposent tous les deux mois un
livre, plusieurs disques et une gravure
d'art de haute qualité
— « ACTUEL », le club du livre Ex
Libris qui offre chaque mois trois volu-
mes sur les sujets les plus variés ; philo-
sophie, psychologie, économie, sociolo-
gie, vulgarisation scientifi que, etc.
Chaque membre Ex Libris est libre de
son choix, car le club ne connaît pas
l'obligation d'achat.
L'assortiment de livres et de disques n'a
pas pour but d'influencer, d'orienter ou
de canaliser les goûts du moment. Tl
appartient à une entreprise culturelle
comme Ex Libris de déceler les nouvel-

les tendances, de les soumettre au lec-
teur ou à l'auditeur, pour l'informer et
éveiller en lui une certaine forme de
sens critique.
Ex Libris comprend sa tâche comme
une contribution à l'éducation perma-
nente destinée à toutes les couches de la
population. Quels que soient l'intérêt, le
désir , le problème de l'homme, il peut ,
par une information judicieuse et par
une juste interprétation de l'information
reçue, se forger un jugement sain qui lui
permettra de prendre des décisions adé-
quates dans le cadre de sa vie privée et
au sein de la société dans laquelle il vit.

Café Exquisito
A l'arôme délicieux. Fraîchement
torréfié chaque jour.
Qualité supérieure.

Offre spéciale
Paquet de 250 g 2.— au lieu de 2.60

Paquet de 500 g 4.— au lieu de 4.90

Beau choix de cartes de visite
à l'imprimerie de ce journal

La recette de la semaine

Pour 4 personnes : râper 4 belles
pommes dans % litre de lait, adoucir
avec du sucre ou du miel. Cette boisson
peut aussi être préparée dans le mixer.
Un drink pour garder la ligne, à savou-
rer juste avant le repas ou au goûter.

Lait aux pommes
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Crédit comptant
Envoyez-moi par retour du M Découvrez vous aussi le sentiment agréable d'avoir
ïïffîEÏÏMW? ™ P°Ur m ¦ danS toute affaire d'ar9ent un Partenaire sur qui oncred!t comptant Rohner _ peut compter Contre votre seule signature, nous

M vous accordons, dans les 48 heures et en toute dis-
de Fr: | crétion, un crédit comptant avantageux. Vous'
tuorn H pouvez immédiatement l'utiliser pour des achats«sa . ___ ¦ judicieux.
Prénom 391 B Quand il s'agit d'argent comptant une seule adresse:

Tmeu | Banque Rohner SA
.But __ ¦ 1204 Genève, 31 rue du Rhône, Tél. 022 2413 28
gKKffi T'"̂  rt- m̂lmmmmm\mm 9001 st"Ga"' Neugasse 26, Tél. 071 23 39 22
^̂ m̂ m̂ m mw ___E_aa KS? Succursales à Chiasso, Lugano, Zurich

CONSOMMATEURS-INFORMATIONS
La Fédération romande des consommatrices

FRC
Section neuchâteloise

informe ses membres et toutes les personnes inté-
ressées par ce service qu'elle réorganise son centre
de consultations gratuites , dès le 22 octobre,
comme suit :
Neuchâtel : mardi de 14 h à 17 h, Maison des
Jeunes, Tertre 2, tél. (038) 25 47 47.

La Chaux-de-Fonds : permanence téléphonique les
2me et 4me lundis du mois de 14 h à 17 h, télé-
phone (039) 22 56 95.

Les beaux rideaux

Wk "" tapissier-décorateur *̂
pfllt conseille et exécute m
O-i lui-même tous les htA

JI « Une bonne adresse : j
iras? l'artisan ^gj

Pv tapissier-décorateur Mflfflb 11
Evole 8 - Neuchâtel - Tél. 24 08 16

Dépositaire des produits

SIKKENS et CAPAROL

"plexiglas
- en plaques, blocs, barres et tubes,

débités sur mesure.
Nouvelle adresse :
Jauslin S.A., 15 route de Lausanne

1032 Romanel s/Lausanne, tél. 35 41 51.

I 

Appareils de cuisson,
de chauffage,

de production d'eau
chaude

(Exposition permanente). __
Tél. (038) 533 532. [£]
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Passât à par»,r de 10950.- + 50.- de frai, de transport. • \ - NA****

La Passât a des mensurations bien faites
pour ravir un homme: 170/12,5/85»
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ces techniques qui rendent la Passât non fe feriez d'un ravissant mannequin 

H
intérieures, ur, avec la Passât, c est, bien sur, le coup seulement plus sportive encore mais aussi plus sûre: r— — — — — — — — — — — ._de toudre immédiat. . , ., fraction avant, châssis de sécurité, déport négatif du I Je vous prie de m'envoyer le prospectus de la Passât. i

Cette voiture-reine est équipée d un moteur à hautes plan de roue, double circuit de freinaqe servo en dia- l Gratuit et sans enSa9ement- Merci beaucoup. Jperformances, à arbre à cames en tête, refroidi à l'eau, gonale et freins à disque à l'avant. La Passât bénéficie I Nom- " ISa vitesse de pointe et de croisière de 170 km/h (dans en outre du service VW (inspection seulement tous les I Atim 
" ~~ r

la plus puissante des 3 versions], la range dans la caté- 15000 km) et du diagnostic VW par ordinateur. ¦ Se: — I
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La télévision, opium du peuple
ou moyen d'information?

AU CLUB 44:

De l'un de nos correspondants :
Les auditeurs qui accueillirent M. Jean

Dumur, chef du département de l'Infor-
mation à la Télévision romande, n'étaient
pas, pour la p lupart , des fervents du
petit écran. Aussi la discussion fut-elle
un peu boiteuse entre les revendications
pour des formules améliorées et la réa-
lité décrite paraissant aller dans le même
sens.

Mais, comme le signalait l'orateur, en
ces temps où la télévision est l'objet de
critiques de part et d'autre, il n'est ja-
mais inutile de bien définir ses limites
et de rappeler l'environnement dans le-
quel elle fonctionne. Rapportant les faits
par l'image, traduisant plus une ambian-
ce qu'une analyse des situations, cet ins-
trument moderne de l'information est
donc, p lus que la presse écrite ou la ra-
dio, susceptible de jouer avec la réalité.
L'exemple des trois séquences projetées
en cours de soirée, qui avec la même in-
formation mais une présentation diffé-
rente par l'image et le texte, présente trois
versions d'un fait , est le type même de
ce que permet le reportage télévisé. Pour
toute garantie face à l'objectivité , tou-
jours relative naturellement, M. Jean Du-
mur propose l'honnêteté du professionnel
qui rapporte ce qui est et qui se met
au service de la vérité. Thèse sujette aux
aléas et qui place la télévision en prise
aux critiques de tous bords, jugée trop

gauchiste par d'aucuns , accusée de n 'être
qu 'un élément du pouvoir par d' autres.

Entre l'insignifiance et le sensationnel ,
il reste p lace, selon M. Dumur , pour une
conception qui se contente d' aider à com-
prendre l'événement.

Et quittant ce terrain . stérile où les
mots vérité et objectivité ne trouveront
pas de définition , il est peu-être préfé-
rable de constater le positif de l'infor -
mation télévisée. Instrument de connais-
sance, la télévisio n met le public en con-
tact direct avec les événements du mon-
de, et ceci le jour même, voire l'heure
même. Si elle touche d'abord êmotive-
ment, elle permet, ensuite, un approfon-
dissement de l'événement. On a pu re-
marquer, en effet , que le téléspectateur
cherche souvent un complément d'info r-
mation ; il possède une vision qui de-
vient élément concret et par le journal ,
ou d'autre moyen , voudra en savoir plus.

A insi, l'apparition d'hommes politiques
sur le petit écran a-t-il donné un renou-
veau à la question publi que .

Loisir passif, opium, ou au contraire
source précieuse de connaissance ? le tout
est de savoir y puiser à bon escient ;
la magie de la nouveauté étant en voie
de disparition et le téléviseur devenant
habituel dans le cadre de vie, il est à
souhaiter qu'il soit cet outil dont l'uti-
lisation se double de critique.

if

Tribunal de police : une soirée
de retrouvailles qui s'est mal terminée

De notre correspondant :
Le tribunal de police de la Chaux-

de-Fonds a siégé hier toute la journée,
sous la présidence de M. Daniel Bla-
ser, suppléant , assisté de Mlle Claudine
Reichenbach , qui remplissait les fonc-
tions de greffier.

A vouloir rendre service peut parfois
mener en justice. C'est la triste expé-
rience qu 'a faite M.S. qui comparaissait
le matin , en compagnie de son cousin
E.M. ; le premier , prévenu d'infraction
à la LCR et OCR, et d'ivresse au vo-
lant , et le second d'infraction à l'OCR.

L'histoire est simple. Elle mérite pour-
tant d'être contée, ne manquant pas de
fantaisie. Fervent supporter, E.M. se
rend , un soir, au stade afin d'y suivre
un match. Vers 23 h, il regagne son do-
micile où il retrouve un cousin, M.S.,
venu de Suisse alémanique rendre visite
à sa famille. Le souper est terminé ,
mais notre sportif , l'estomac dans les
talons, s'attable pour manger des cham-
pignons , qu'il arrose d'une boisson ga-
zeuse non alcoolisée « made in USA ».
Quant à savoir ce qu'a bu auparavant
son cousin il l'ignore. On discute et
vers minuit et demi, on décide de rac-
:ompagner une parente chez elle. Au
retour, E.M. qui conduisait sa voiture
toute neuve, propose à M.S. d'aller boire
un dernier verre en ville. Deux arrêts,
it chaque fois, une bière ; on- prend
dors le chemin des Planchettes pour

mettre un terme agréable à cette soirée
de retrouvailles. Le vin blanc est con-
sommé avec parcimonie, accompagné de
force eaux minérales et d'un pas de
danse pour le jeune automobiliste.

Mais le mélange des boissons, la fati-
gue, sans doute, ou l'absorption des
champignons jouent un tour pendable
à E.M. qui se sent mal et s'isole ppur
vomir. L'heure de la rentrée a sonné,
ponctuée d'une série d'arrêts rendus né-
cessaires par l'état d'un estomac récalci-
trant.

— Laisse-moi conduire, propose alors
le cousin.

—¦ Pas question , lui rétorque-t-on.
Et l'automobiliste d'ajouter à l'audien-

ce qu 'il n 'a jamais prêté son véhicule...
même à son père ; une voiture à laquel -
le il tient comme à la prunelle de ses
yeux , pensez donc !

Mais profitant d'une ultime halte ,
M.S. prend le volant et E.M. placé de-
vant le fait accompli de lui expliquer
sommairement le maniement des vites-
ses, l'enclenchement des phares. Tout
est O.-K., ou presque.

Car revoici la Chaux-de-Fonds, ville
que le conducteur improvisé connaît fort
mal, où, selon les propos de son avo-
cat, on trouve une forêt de signaux qui
changent tous les trois ou six mois...

Un agent remarque la machine parce
qu'elle roule avec les phares de route
et de brouillard , et constate un sens in-
terdit non respecté, décèle des traces
d'alcool dans l'homme qui pilote. Si
on ajoute à cela l'absence de permis ,
on comprend, dès lors, le renvoi de-
vant ce tribunal. L'alcoolémie voisine
les 1.90 %c

M.S. est donc traduit devant la jus-
tice, de même que E.M. à qui on re-
proche d'avoir mis son véhicule entre
les mains d'un chauffeur qui n'était pas
en état de conduire.

Nous n'entrerons pas dans le détail
des débats qui se poursuivirent moitié
en allemand , moitié en français. L'avo-
cat de la défense fera toutefois remar-
quer qu 'il n'avait jamais été dans l'in-
tention de son client M.S. de piloter
cette auto, qu'il a simplement voulu
rendre service. Et de citer également le
cas d'un médecin qui , après un banquet ,
se met au lit et est réveillé, en pleine
nuit pour une urgence. Ce service prend
alors figure d'obligation morale, com-
me dans l'affaire présente. Un tribunal
a, d'ailleurs, tranché en libérant le pré-
venu.

Par ailleurs , le médecin chargé des
tests a conclu à une ivresse « discrète »,
ce qui n'a pas permis au propriétaire
de la machine de déceler 1 état de son
compagnon.

— Justement , réplique le juge , puis-
qu'on parle d'ivresse discrète, tout lais-
se supposer que M.S. aurait dû se ren-
dre compte que les boissons ingurgitées
pendant le souper (il y en avait pas
mal) comme celles prises par la suite,
ne l'autorisaient pas à prendre la re-
lève au volant. Mais il admet quantité
de circonstances atténuantes , tout en re-
tenant ce délit ; le non-respect du si-
gnal , le double éclairage et l'absence
de permis ne peuvent être contestés.
Comme les autres infractions d'ailleurs.
Aussi est-ce à une peine d'amende de
500 fr. (radiation dans deux ans du ca-

sier judiciaire) et à 155 fr. de frais
qu 'est condamné M.S.

E.M., lui , est libéré et les frais mis
à la charge de l'Etat, le tribunal esti-
mant qu 'il existe un doute.

UNE BOURSE ET 1100 FRANCS
La jeune G.D., mineure, est prévenue

d' avoir soustrait à une compagne, habi-
tant dans le même home, une bourse
contenant 1100 fr. environ. En ouvrant
la porte de l'ascenseur qui dessert la
maison , elle remarqua que l'autre pen-
sionnaire était en train de déménager.
Et parmi tous les objets entassés dans
la cabine , cette fameuse bourse, à por-
tée, quasiment , de la main...

Mais pourquoi ce vol ?
S'exprimant à voix menue, toute in-

timidée de se retrouver sur le banc
des prévenus, G. D. explique qu 'elle
manquait d'argent juste avant de partir
en vacances.

Le délit découvert , elle a entrepris
de le réparer. Mais la lésée a, entre-
temps , disparu de la circulation. Elle doit
vraisemblablement se trouver quelque
part en Amérique du Sud. Pour l'avocat
de la défense , il s'agit d'un cas rele-
vant de rapports familiers, c'est-à-dive
ne se poursuivant que sur plainte. En
effet , les deux jeunes filles dormaient
dans le même home, prenaient leurs re-
pas dans la même salle. Dès lors, un
retrait de plainte devrait pouvoir être
envisagé puisque la somme a été rem-
boursée. Aussi demande-t-il que la lésée
soit citée comme témoin. Ce que le
tribunal admet. Encore faudra-t-il pou-
voir atteindre la personne concernée.
L'affaire renvoyée... pour un certain
temps peut-être.

AUTRES JUGEMENTS
E.D.B., prévenu de lésions corporel-

les simples, de voies de fait et de me-
naces a vu la plainte dirigée contre lui
retirée. Il payera les frais réduits à 50
francs. Le président a ordonné le clas-
sement du dossier.

Mme C.W., pour infraction à la LCR
et OSR, à 40 fr. d'amende et autant de
frais.

J.C.R., pour infraction à la LCR, a
retiré son opposition au mandat de ré-
pression. Il est donc comdamné à 40
francs d'amende et 5 fr. de frais.

G.F., pour infraction à la LCR, l'op-
position au mandat de répression ayant
été retirée , à 50 fr. d'amende et 6 fr.
de frais. Le dossier est classé.

Mme N.P., pour vol, par défaut, à
7 jours d'emprisonnement avec sursis
pendant deux ans, et à 30 fr. de frais.

M.M., pour infraction à la LCR. à
15 fr. d'amende et autant de frais.

A.Z., pour infraction à la LCR, à
80 fr d'amende et 30 fr. de frais.

Mme I. A., pour diffamation , calomnie
et injure, à 20 fr. de frais. La plainte
ayant été retirée, le dossier est classé.

Ph. N.

La- Chaux-de-Fonds
SAMEDI

CINÉMAS
Corso : 15 h et 20 h 30, Le gran d bazar

(dès 7 ans - prolongations).
Eden : 15 h et 20 h 30, Il n'y a pas de

fumée sans feu (16 ans). 20 h 30,v Ces
filles de fermes affamées de c sex »
20 ans).

Plaza : 15 h et 20 h 30, L'Homme des
hautes plaines (16 ans). 17 h 30, Con-
tinuavano a chiamarlo Trinita (12
ans).

Scala : 15 h et 21 h, Les Damnés (18
ans). 17 h 30, Seule dans la nuit, (16
ans).

Cinéma ABC : 17 h 30 et 20 h 30, If
(18 ans) .

TOURISME
Bureau officiel de renseignements : 84

avenue Léopold-Robert , tél. (039)
23 36 10.

DANSE ET ATTRACTIONS
Rodeo-club bar 72 : 21 h à 4 h.
Le Sctoch : 21 h à 4 h.
La Boule d'or : 21 h à 4 h.
Cabaret 55 : 21 h 30 à 4 h.
Chez Jeanine : 21 h à 4 h.
EXPOSITIONS '
Musée d'histoire : les collections.
Musée d'horlogerie : les collections.
Musée d'histoire naturelle : collections

et dioramas.
Galerie du Manoir : Bernard Gressot,

peinture.
Galerie la Marge : Le dessinateur Gour-

melin.
Musée paysan des Ep latures : Nos fer-

mes, face à la pression urbaine. Bilan
de dix ans de luttes.

Bibliothèque de la ville : Albert Béguin,
la vie et l'œuvre d'un écrivain engagé.

Musée des Beaux-A rts : José Gomez
Perales (Madrid), Achille Perilli (Ro-
me) et José Maria Iglesias (Madrid).

Permanences médicale et dentaire : en
cas d'absence du médecin de famille ,
tél. 22 10 17.

Pharmacie d' of f ice : Versoix , Industrie
1, jusqu 'à 21 h, ensuite tél. 11.

MANIFESTATIONS
Aula du gymnase : 17 h 30, Elisabeth

Thibaut et Paul Crapîe (pianos).
Salle de la Croix-Bleue : 20 h 15, Con-

cert de la fanfare.
Ancien-Stand : 20 h 30, Concert de la

ruche (accordéonistes) .
Théâtre : 20 h 30, Ricet Barrier et ses

musiciens.
Maison du peuple : 20 h 30, (dimanche

dès 10 h), Soirée et vente de la mis-
sion catholique italienne.

DIMANCHE
CINÉMAS
Voir programmes de samedi. Eden :

pas de nocturne.
DANSE ET ATTRACTIONS
Rodéo-club bar 72 : 21 h à 4 h.
Le Scotch : 21 h à 2 h.
La Boule d'or : 21 h à 2 h.
Cabaret 55: 21 h 30 à 4 h.
Chez Jeanine : 21 h à 4 h.
Permanences médicale et dentaire : en

cas d'absence du médecin de famille,
tél. 22 10 17.

Pharmacie d'office : Versoix, 1, rue de
l'Industrie, jusqu 'à 21 h, ensuite
tél. 11.

MANIFESTATION
Théâtre : 20 h 30, La claque, d'André

Roussin , par les galas Karsenty-Her-
bert.

Le Locle
CINÉMAS
Casino : 20 h 30, Le Dernier Tango à

Paris, (18 ans) ; 23 h 15, Troll ich
wil es wissen, (18 ans) ; 14 h 30, Chit-
ty bang bang, (enfants admis) ; 17 h.
Au service secret de sa majesté, (16
ans).

Lux: \20  h 30, Etat de siège, (16 ans) ;
17 h, Quando le donne avevano la
coda , (16 ans) ; 23 h 15, Junge Mâd-
chen lieben « heiss », (20 ans).

EXPOSITIONS
Musée des beaux-arts : Claude Mojonnet,

peintre, graphiste.
Château des Monts : Musée d'horlogerie

et d'histoire, les collections.
Ferme du Grand-Cachot-de-Vent : céra-

mistes suisse (15 h à 21 h).
Pharmacie de service : Philippin , 27 rue

Daniel-JeanRichard ; dès 21 h, tél. 17.
Permanences médicale et dentaire : en cas

d'absence du médecin traitant , tél. 17
ou le service d'urgence de l'hôpital ,
tél. 31 52 52.

DIMANCHE
CINÉMAS
Casino : 20 h 30, Le dernier tango à

Paris (18 ans) ; 17 h, Au service se-
cret de sa majesté (16 ans) ; 14 h 30,

Chitty bang bang (enfants admis) .
Lux : 17 h, Quando le donne avevano

la coda (16 ans) .
EXPOSITIONS
Ferme du Grand-Cachot-dc-Vent : céra-

mistes suisses (15 h - 21 h).
Château des Monts : musée d'horloge-

rie et d'histoire : les collections.
Musée des beaux-arts : Claude Mojonnet,

peintre-graphiste.
Pharmacie de service : Philippin, 27, me

Daniel-Jean Richard ; dès 21 h, tél. 17.
Permanences médicale et dentaire : en

cas d'absence du médecin traitant ,
tél. 17 ou le service d'urgence da
l'hôpital, tél. 31 52 52.

MANIFESTATION
Salle Dixi (le week-end) : Assemblée ro-

mande des Témoins de Jehovah .
EXPOSITION
Musée des Beaux-A rts : Claude Mojon-

net, peintre.

Le coût de l'instruction publique
au Val-de-Ruz : de plus en plus cher

De notre correspondant :
Nous avons déjà signalé, dans nos

précédentes chroniques, combien l'ins-
truction publique avait fait des pas de
géants dans l'escalade des prix. Pour les
villages du Val-de-Ruz, nous
comparerons ce qu'a coûté par tête
d'habitant l'instruction publique 1971 et
par comparaison en 1969.

Cernier : 225 fr. (131 en 1969) ;
Chézard-St-Martin : 225 fr. (127),
Dombresson ; 261 fr. (139) ; Villiers : 91
fr. (70 fr.) ; Le Pâquier : 298 fr. (153) ;
Savagnier : 232 fr. (161) ; Fenin-Vilars-
Saules : 238 fr. (169) ; Fontaines : 300 fr.
(165) ; Engollon 234 fr. (183) ; Fontai-
nemelon : 427 fr. (271) ; Les Hauts-
Geneveys : 236 fr. (117) ; Boudevilliers :
220 fr. (106) ; Valangin : 247 fr. (139) ;
Coffrane : 252 fr. (153) ; Les Geneveys-
sur-Coffrane : 300 fr. (158) ; Montmol-
lin : 278 fr. (184).

Signalons que la moyenne du canton
était de 240 fr. (173).

Dans les autres chapitres des charges
communales, les augmentations sont
moins sensibles. Voici les chiffres
concernant, (en 1972) et, toujours par
tête d'habitant, dans l'ordre suivant : 1.
Administration, 2. Hygiène publique,
(vaccinations, épuration des eaux,
ordures ménagères, fontaines, police
sanitaire), 3. travaux publics, 4. œuvres
sociales, 5. autres charges, (police du
feu, entretien de l'église, siports-loisirs-
culture).

Cernier : 77 f r ; 41 fr ; 70 fr ; 49 fr ;
77 fr ; Chézard-Saint-Martin : 85 fr ; 15
fr ; 93 fr ; 37 fr ; 81 fr ; Dombresson : 80
fr ; 23 fr ; 84 fr ; 40 fr ; 95 fr ; Villiers ;
125 fr ; 36 fr ; 145 fr ; 57 fr ; 143 fr ; Le

Pâquier : 100 fr ; 13 fr ; 89 fr ; 76 fr ; 86
fr ;  Savagnier : 96 f r ; 34 fr ; 75 fr ; 51
f r ;  106 f r ;  Fenin-Vilars-Saules : 128 f r ;
6 f r ;  63 fr ;  43 fr ;  119 f r ; Fontaines :
106 f r ;  17 f r ; 67 f r ; 82 fr ; 158 f r ;
Engollon : .115 fr ; 3 fr ; 46 fr ; 56 fr ; 75
fr ;  Fontainemelon : 86 f r ; 28 f r ; 244
fr ; 92 fr ; 188 fr ; Les Hauts-Geneveys :
123 f r ;  35 fr ; 95 f r ; 58 fr ; 51 fr ;
BoudeviMiers : 76 f r ; 27 f r ; 104 f r ; 91
fr ; 28 fr ; Valangin : 101 fr ; 14 fr ; 35
fr ;  96 f r ; 116 f r ; Coffrane 58 f r ; 14
fr ; 55 fr ; 113 fr ; 15 fr. Les Geneveys-
sur-Coffrane : 108 f r ;  7 fr ; 164 f r ; 130
fr ; 68 ; Montmollin 73 fr ; 26 fr ; 18 fr ;
85 fr ; 23 francs.

REVENUS COMMUNAUX
Si les dépenses augmentent réguliè-

rement, il en est de même des revenus
communaux par tête d'habitant. Au
chapitre : impôts et taxes, on relève les
chiffres suivants : Cernier : 433 fr. (320
en 1969) ; Chézard-Saint-Martin : 364 fr.
(306) ; Dombresson : 384 fr. (273) ;
Villiers 368 fr. (273) ; Le Pâquier : 330
fr. (211) ; Savagnier : 207 fr. (188) ;
Fenin-Vilars-Saules : 298 fr. (153) ;
Fontaines 735 fr. (702) ; Engollon : 162
fr. (149) ; Fontainemelon : 1098 fr.
(1105) ; Les Hauts-Geneveys : 439 fr.
(317) ; Boudevilliers : 275 fr. (192) ;
Valangin : 382 fr. (301) ; Coffrane : 194
f r. (155) ; Les Geneveys-sur-Coffrane :
660 fr. (476) ; Montmollin : 455 fr . (311).
DETTE ET FORTUNE PUBLIQUE

En ce qui concerne la dette et la
fortune publique par tête de population
les chiffres sont les suivants :

Cernier ; dette publique : 1053 fr.,
fortune publique 1987 fr ; Chézard-Saint-
Martin : 828 fr. et 2104 f r ; Dombres-
son : 885 fr. et 2318 f r ; Villiers : 1677
fr. et 4646 f r ; Le Pâquier : 1640 fr. et
6396 f r ;  Savagnier : 254 fr. et 6927 fr ;
Fenin-Vilars-Saules : 576 fr. et 4729 f r ;

Fontaines : 2138 fr. et 3994 fr ;
Engollon : 89 fr. et 6873 fr ;
Fontainemelon : 1493 fr. et 3997 fr ; Les
Hauts-Geneveys : 616 fr. et 3009 fr ;
Boudevilliers : 0 fr. et 4076 fr ; Valangin
480 fr. et 3057 fr ; Coffrane 8 fr. et 3640
fr ; Les Geneveys-sur-Coffrane : 827 fr.
et 1641 fr ; Montmollin 640 fr. et 2735.

FORTUNE COMMUNALE
A la fin de 1971, la fortune des com-

munes et des réserves atteignaient pour :
Cernier : 3.297.893 f r ; Chézard-Saint-
Martin 2.326.837 fr ; Dombresson
2.501.083 fr;  Villiers 794.552 f r ; Le
Pâquier : 1.132.085 fr ; i Savagnier :
3.311.195 fr ; Fenin-Vilars-Saules :
1.342.987 f r ;  Fontaines : 2.284.793 f r ;
Engollon : 453.629 fr ; Fontainemelon :
6.028.194 f r ;  Les Hauts-Geneveys :
1.618.928 fr ; Boudevilliers : 1.911.564 fr ;
Valangin : 1.22.665 fr ; Coffrane :
1.663.531 fr ; Les Geneveys-sur-Coffrane
2.291.329 fr ; Montmollin 771.363 fr.

Emprunt de la SGT
La Société des Garde-Temps S.A., la

Chaux-de-Fonds, (Holding de l'industrie
horlogère) se propose d'émettre un em-
prunt 6 V2 % 1973-88 de 20 millions de
francs dont le produit est destiné à réu-
nir les fonds nécessaires à l'expansion
du groupe et à constituer les réserves
de liquidité désirables. Un consortium de
banques sous la direction de l'Union de
banques suisses a pris ferme l'emprunt et
l'offrira en souscription publique du 30
octobre au 7 novembre, à midi. Le prix
d'émission est fixé à 98 % + 0,60 %
moitié du timbre fédéral sur titres =
98,60 %. Dès le 1er décembre 1983,
l'emprunt sera remboursé dans le cadre
d'annuités. La durée de l'emprunt est fixée
à 15 ans. La Société des Garde-Temps
S.A. se réserve toutefois la faculté de
rembourser par anticipation , au pair , tout
ou partie du montant de l'emprunt en-
core en circulation le 1er décembre 1983
ou ensuite à chaque échéance annuelle.

Pharmacies de service : Marti , Cernier ;
Piergiovanni, Fontaines.

Permanences médicale et dentaire : sa-
medi, dès 12 h à lundi 8 h, téléphone
53 21 33 ou No 11.

Industriel de Belfort arrêté :
il avait incendié snn usine

pour toucher les assurances!
De notre correspondant :
La PJ de Dijon vient d'interpeller

Claude Masson, 38 ans, industriel à
Frahier (Haute-Saône), domicilié à Bel-
fort. Bien qu'il nie les faits qui lui
sont reprochés, cet individu a été dé-
noncé par ses complices. Il s'avère, en
effet, que Masson, accompagné de Mi-
chel Ghidis , 39 ans, de Belfort et Pierre
Boizot , 40 ans, de Belfort également,
dans la nuit du 14 au 15 novembre 1971,
avait mis le feu à son atelier de décol-
letage à Frahier , non loin de Belfort.
L'incendiaire toucha l'argent de l'assu-
rance après ce sinistre, soit 350.000 fr.

C'est encore Claude Masson qui, dans
la nuit du 6 au 7 octobre 1972, avait
demandé à un autre complice, Maurice
Chivot, 43 ans, sans profession, demeu-

rant à Belfort , de prendre le volant de
sa voiture italienne Lamborghini grand
sport, d'une valeur de plus de 20 mil-
lions d'anciens francs, et de l'incendier ,
ce qui fut fait entre les villages de Fon-
taine et Frais. Masson toucha cette fois
8 millions d'anciens francs et en re-
mit un million à Chivot.

Quelques jours plus tard , le 20 -oc-
tobre 1972, des coups de feu claquè-
rent dans la nuit devant le domicile de
l'industriel à Belfort. Les auteurs en
étaient Boizot et Chivot qui voulaient
l ' int imider , désirant recevoir plus d'ar-
gent , de la part de Claude Masson , sous
peine de le dénoncer. Ce dernier est au-
jourd'hui sous les verrous ainsi que Ghi-
dis , mais les deux autres complices sont
en fuite.

Augmentation
du capital - actions

de l'ASUAG

-r. ; 
Informations horlogères

Le conseil a administration ae
l'ASUAG a décidé, dans sa dernière
séance, de proposer à l'assemblée gé-
nérale ordinaire des actionnaires du 28
novembre d'augmenter le capital-actions
de 46 à 50 millions de francs. Chaque
groupe de 10 actions des séries A et B
de 200 fr. nominal donnera droit à la
souscription d'une nouvelle action no-
minative au prix d'émission de 300 fr.
Par ailleurs , il est prévu de fusionner
les catégories d'actions A et B et de
supprimer la limitation à l'industrie hor-
logère du cercle des actionnaires. L'ac-
tion ASUAG sera ainsi accessible au
public en général , la cotation en bourse
étant prévue à un stade ultérieur.

Naissances : Zimmermann Muriel , fil-
le de Werner, éducateur et d'Anette, née
Bahler ; Zandrini Catia, fille d'Angelo,
mécanicien et d'Anna, née Luchini ;
Montandon Jean-François-Bric, fils
d'Eric-Gaston, employé de bureau et de
Marie-Madeleine, née Wenger ; Bosquet
Caroline-Louise, fille de Riccardo-
Edouard , ingénieur et d'Ulla-Christina,
née Malmheden.

Promesse de mariage : Von Dincklage
Malte, mécanicien sur automobiles, et
Muller Odette-Jeanne.

Décès : Favre Bernard , retraité , né le
26 mai 1880, veuf de Louise-Bertha,
née Sunier.

Etat civil de
la Chaux-de-Fonds
(17 et 18 octobre)

(c) Jeudi vers ZU a 43, M. A. u., do-
micilié à la Chaux-de-Fonds, empruntait
en direction nord la rue sans nom sise
à l'ouest de l'hôtel de ville. A l'inter-
section de la rue Daniel-JeanRichard , il
n'a pas accordé la priorité à la voiture
conduite par M. D. G., de la Chaux-de-
Fonds également. Dégâts.

Tôles froissées

Pour la Croix-Rouge
israélienne

(c) Le comité de l'Association Suisse-
Israël, section Neuchâtel-Jura, s'est
réuni en assemblée extraordinaire et a
unanimement adopté une résolution
disant notamment que treize pays ont
déclaré, ouvertement, une guerre totale à
Israël, dont le but serait sa liquidation.
En cette heure grave, précise encore le
communiqué, l'Association Suisse-Israël
(Neuchâtel-Jura) adresse son salut fra-
ternel à PAssociation-sœur Israël-Suisse
à Tel-Aviv et à Jérusalem et, à travers
elle, à l'ensemble de la population me-
nacée. Après avoir appelé de ses vœux
l'amorce d'une négociation entre les
parties en cause, elle a décidé de lancer
immédiatement une souscription publi-
que en vue d'une aide humanitaire à la
Croix-Rouge israélienne.

Passante renversée
(c) Hier peu après 7 h, M .G. G., do-
micilié à la Chaux-de-Fonds, circulait
au volant de sa voiture rue de l'Etoile
en direction nord. Arrivé peu en dessous
de la ligne des chemins de fer jurassiens,
il a renversé Mme Joséphine Sabato,
âgée de 19 ans, de la Chaux-de-Fonds,
qui traversait la route. Blessée, la pas-
sante a été transportée à l'hôpital de la
Chaux-de-Fonds.
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Un fromage qui a du carac- j
tère. Et dont les connaisseurs appré- I
cient la saveur vigoureuse.

^kini. f Mj k
.W^^^^mmmW' ' ¦ ;WÊÊ0 ^SW^
^̂ ^̂^ ^0^̂ ^-^̂ ^̂ W Profitez donc!
é&S^̂ ^̂ ^̂ ^ 0Wmf Baisse intéressante
^̂ M^̂^ gif sur les brie suisse,
mXmm^^ÊMS^^^^^ÊF 

camembert 

suisse,
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Au château de Valangin

(c)A la suite de 1 întormation concer-
nant le château de Valangin , parue dans
la FAN d'hier, relevons une fois encore
que les puces dont il était question ne
sont que des parasites du I bois et ne
s'attaquent ni aux hommes, ni aux ani-
maux. Par conséquent, les personnes qui
ont visité le château avant le gazage ne
courent aucun risque. Il faut relever éga-
lement que cette invasion d'insectes ne
provient nullement d'un manque de pro-
preté, le château ayant toujours été tenu
à la perfection par la concierge, Mme
Gerber et par ses prédécesseurs .

Puces inoffensives

Culte
« nouvelle formule »

(sp) Un culte des familles « nouvelle
formule » sera célébré demain matin à
Boudevilliers en présence des enfants
de Fontaines-Boudevilliers et Valangin.
Pour la première fois, ce culte sera cé-
lébré par les membres de la Jeune Egli-

BOUDEV ILLIERS

ÉGLISE ÉVANGÉLIQUE RÉFORMÉE
Boudevilliers : culte des familles 9 h 45.
Coffrane : culte, 10 h ; culte de jeunesse

9 h ; culte de l'enfance 10 h.
Montmollin : culte, 20 h.
Chézard-Sain t-Martin : culte, 9 h 50 ;

culte de l'enfance 9 h 50 ; culte de
jeunesse, 8 h 30.

Dombresson : culte, 10 h ; culte de l'en-
fance et culte de jeunesse, 8 h 45.

Fontainemelon : culte des familles.
Les Ha uts-Geneveys: culte des familles,

10 h 10.
Cernier : culte, 10 h ; culte de jeunesse

9 h ; culte de l'enfance 9 h.
Savagnier : culte, 9 h 15.
Engollon : culte, 10 h 20.

ÉGLISE CA THOLIQUE ROMAINE
Cernier : samedi, 18 h 15, messe. Di-

manche, messe lue et sermon, 7 h 25;
grand-messe, 10 h ; messe pour les
Italiens, 18 h.

Dombresson : messe lue et sermon,
\ h 45.

Les Geneveys-sur-Coffrane : messe lue
et sermon, 10 h.
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nous épargnons tous...
pour mieux vivre!

Epargner? Une attitude auj ourd'hui
plus intelligente que jamais!

A la BCN, notre argent est en sécurité.
Mieux: il s'accroît régulièrement d'un
intérêt avantageux. Il constitue une
réserve qui nous permet de payer «cash»
nos achats, et de bénéficier ainsi de
rabais substantiels.

Nous avons fait nos calculs: l'intérêt et
les rabais en plus, les frais de crédit en
moins... A la BCN, nous épargnons pour
mieux acheter. Pour mieux vivre!

Vous aussi, passez à la BCN. On vous
renseignera sur les conditions de ses
dépôts d'épargne.
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V Banque Cantonale Neuchâteloise JUn service personnalisé! **



IMPORTANT GROUPE INDUSTRIEL INTERNATIONAL

cherche pour son département de traitement de métaux précieux situé à
Fribourg,

UN CHEF
d atelier de galvanoplastie

ayant plusieurs années d'expérience.

Cette personne, technicien ou chimiste, doit être rompue à tous les problèmes
de bains et de déposition de métaux précieux, doit pouvoir travailler de
manière autonome et faire preuve de beaucoup d'initiative.

Les conditions de travail sont d'avant-garde, l'équipement ultra-moderne, le
cadre et l'ambiance très agréables. Le salaire accompagne les responsabilités.
Faire offres, sous chiffres 17 - 502187, à Publicitas S. A., 1701 Fribourg.

Nous devons fa ire face à la constante augmentation _J^̂ ^ _̂L_.de la production. 9\ t\ 1

MADAME Gj
MADEMOISELLE
Vous pouvez nous aider à atteindre cet objectif en occupant un emploi dans
nos services de production du quartz pour la montre. Travail à plein temps
ou à mi-temps dans nos nouveaux ateliers à la

RUE DES POUDRIÈRES 137 (tram No 3)
Il s'agit de travaux d'assemblage, de montage ou de contrôle, propres,
fins et précis. Votre formation est bien entendu assurée par nos soins.
Veuillez vous adresser à notre service du personnel, en téléphonant au
No (038) 25 85 01, interne 37, ou en vous présentant directement aux
ateliers d'OSCILLOQUARTZ S. A., Poudrières 137, Sme étage (demander
Mme Leemann).

engagerait pour entrée à convenir

UN(E) JEUNE EMPLOYÉ(E)
DE COMMERCE

Nous demandons :
— Personne active et consciencieuse, capable de

travailler seule, après mise au courant appro-
fondie.

Nous offrons :
— Travail intéressant et varié.
— Occasion de se perfectionner dans la comptabi-

lité financière et industrielle.

Les Intéressés sont priés d'adresser leurs offres ma-
nuscrites, avec certificats, au Service du personnel
de Métallique S.A., 20, rue de l'Hôpital, 2501 Bienne.
Tél. (032) 3 03 03.

L'IMPRIMERIE CENTRALE
ET DE LA FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL

cherche
¦ ",

une demoiselle
de réception

pour son service de presse minute.

Nous demandons la connaissance de la dactylographie ; âge entre
25 et 35 ans t bonne présentation.

Nous offrons les avantages sociaux d'une grande entreprise, semaine
de 5 jours, salaire intéressant.

Faire offres écrites, avec curriculum vitae et photo, à la Direction
de l'Imprimerie Centrale et de la Feuille d'avis.

engage, pour le bureau du personnel ,

EMPLOYES)
à qui seront confiés divers travaux , tels que
préparation des salaires, contrôle des heures effec-
tives de travail , tenue à jour des fiches d'ouvriers,
statistiques.

Nous offrons :
emploi stable
climat agréable
salaire adapté au coût de la vie
avantages sociaux modernes.

Nous donnerons la préférence pour ce poste à
repourvoir à candidat (e) dans la trentaine, et si

i possible sachant l'allemand.

Adresser offres ou se présenter à

FAEL S.A.
Muslnlère 17
2072 Salnt-Blalse
Tél. (038) 33 23 23.
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Nous cherchons

DN RESPONSABLE
de notre station d'épuration des eaux.

Nous demandons :
— esprit d'initiative et sens des responsabi-

lités
— aptitudes au travail indépendant.

Nous offrons :
— une bonne formation
— activité variée et intéressante
— place stable et bien rémunérée
— prestations sociales d'une grande entre-

prise.

Prière de faire offres écrites ou de se présenter à
notre service du personnel qui fournira tout rensei-
gnement complémentaire. Discrétion assurée.
MÉTAUX PRÉCIEUX S.A., avenue du Vignoble 2,
2000 Neuchâtel 9. Tél. (038) 25 72 31.
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I ! } Conditions : nationalité suisse ou titulaire d'un permis C,
^ _̂H0R0 B9 13 ¦ âge de 19 à 30 ans, jouir d'une bonne santé.

Les intéressés sont priés de retourner le coupon ci-dessous à la Division de la Traction, 1er arrondissement CFF,
case postale 1 044, 1001 Lausanne.

Nom et prénom i

Date de naissance : Tél. No i

Adresse i Etat-civil i

Localité i

Ecriteaux en vente au bureau du journal

|-.,_
¦„,_ i 1 GARAGE R. WASER

û& *»**».»« Rue du Sey°n 34'38
TCjJ MORRIS 2000 Neuchâtel

Uvu^sl I Tél. (038) 2516 28
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EU <§> | MÉCANICIEN I
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Semaine de cinq jours. j
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Fabrique de machines spéciales pour
l'industrie des arts graphiques, dont
les produits s'exportent sur les cinq
continents, offre, à la suite d'une nou-
velle étape dans l'extension de ses
moyens de production, des emplois à
des collaborateurs dynamiques, ouverts
aux méthodes modernes de travail, et
désireux de se créer une situation sus-
ceptible de développement, dans une
grande entreprise, en qualité de

MÉCANICIENS
Tourneurs - Fraiseurs - Perceurs
Rectifieurs - Outilleurs - Ajus-
teurs - Monteurs - Contrôleurs
Electriciens - Electroniciens
Restaurant d'entreprise. Horaire libre.
Les candidats sont invités à faire leurs g
offres ou à se présenter à

| J. BOBST & FILS S. A.
Route des Plumeaux 1008 Prilly

Case postale 1001 Lausanne 1
Tél. (021) 25 01 01

Nous pourrions confier, à domicile, des :

POSAGES
EMBOÎTAGES
CONTRÔLES

sur pièces électromécaniques (2000 à 5000 pièces
par mois).

Ecrire sous chiffres P 28-950134, à Publicitas,
51, av. Léopold-Robert, 2301 la Chaux-de-Fonds.

I ./Cs. BEKA Saint -Aubin S.A.
£-— J Fabrique d'appareils divers

j \ ST AUBIN I 2024 Saint-Aubin

I I
cherche pour entrée immédiate ou date à

j convenir :

mécaniciens
ou mécaniciens sur auto

pour montage et réparation d'appareils de
'freins et Installations prototypes de freins
sur camions ;

mécaniciens
outilleur ou de précision

pour l'atelier d'outillages spéciaux et de
prototypes.
Travaux très variés demandant de l'initiatve
personnelle ;

ouvriers d'usine
manutentionnaires

Appartements à disposition.

Prière de téléphoner ou d'adresser les I
offres à Beka Saint-Aubin S.A., 2024 Saint- I
Aubin. Tél. (038) 5518 51.
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BLANCHARD PIGNONS S.A.
2057 VILLIERS

engage du

PERSDNNa FEMININ
pour travaux en atelier ;

dame à la demi-journée acceptée

(

Téléphoner au (038) 53 24 35 ou après les heures de
bureau au (038) 5310 68.
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Nous engageons pour nos bureaux de
Neuchâtel

une employée
de bureau

qualifiée, ayant la connaissance de la dacty-
lographie pour notre service des livraisons.

Travail Intéressant et varié.

Nous offrons un bon salaire, la semaine de
5 jours et les avantages sociaux d'une
grande entreprise.

I 

Entrée immédiate ou à convenir.

Faire offres écrites, avec curriculum vitae
et photographie, à la Direction de
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FABRIQUES DE TABAC REUNIES SA NEUCHATEL |j || ?

% PERSONNEL . tt^BJIt^ 1 i
%. DE MANUTENTION UH. . | J

? 

Fabriques de Tabacs Réunies S.A., 2003 Neuchâtel. ^̂ ^̂^ Kmmmmmmmmmy ^̂„ «X &mk *̂W
Tél. (038) 21 11 45, Interne 225 ou 226. ,/VV



Fabrique de machines industrielles à laver la vais-
selle à Berne cherche :

ferblantier
connaissant l'usinage d'acier au nickel-chrome

dessinateur technique
Nous offrons :

Perfectionnement comme chef de service.
Situation stable ; bon salaire.
Période de formation approfondie.
Possibilités d'avancement.

Adresser offres à : LIBO - BERNE,
Lânggasstrasse 65, 3012 Berne. Tél. (031) 23 83 55.

cherche :

DÉGALQUEUSES
MÉCANICIEN
ayant pratique du cadran

OUVRIERS (ÈRES)
Voiture à disposition.
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Savoir plus, une nécessité pour chacun
Parce que Savoir plus traite l'essentiel, uniquement.

Facile et agréable. Un numéro gratuit !
D'ailleurs, c'est facile et agréable. Savoir Plus découvrirez des choses nouvelles pour vous. 4500 sujets Les fascicules 1 et 2 sont vendus pour le prix d'un

présente l'ensemble des connaissances vivantes et utiles. qui vous permettront de replacer vos connaissances dans seul: Fr.2.90 seulement. Chaque lundi dans tous les
leur contexte. kiosques et en librairie.

SAVOIR PLUS traite l'essentiel, uniquement. Connaissances vivantes et Utiles. ————¦—¦i—
C'est l'encyclopédie qui vous aide à mieux comprendre SAVOIR PLUS est l'encyclopédie des connais- Grand Concours SAVOIR PLUS.
tout ce qui vous entoure: le monde et ses techniques,' les sances f̂ à  ̂ et utfl utUes a  ̂-^  à ]a «Le Saviez-vous ? » c'est le thème du grand con-
hommes et leur histoire. En lisant Savoir Plus, vous famille cours Savoir Plus. 8 questions seront posées dans les
découvrirez qu'on peut apprendre sans s'ennuyer. " numéros 3 à 10. Tout le monde peut y répondre. 10
Savoir Plus vous ouvre les portes de toutes les connais- Cette semaine, des articles passionnants sur les grands voyages à gagner (Brésil, Inde Antilles ) et près
sances et vous permet d'aller plus loin. aérotrains, l'Alaska, le p hilosophe Alain et plus de 20 de 500 autres prix.autres sujets, dans le N ° 3 de Savoir Plus. . Poster gratllit pour' chaque participant.

4500 sujets essentiels. SAVOIR PLUS ^̂ _
SAVOIR PLUS s'est limité à 4500 sujets. 4500 150 fascicules hebdomadaires de 24 pages entière- ^ |fe f̂^^̂ fe ksujets qui constituent les connaissances indispensables à ment illustrés en couleur. 4500 articles dont 300 grandes M On ||

l'homme d'aujourd'hui. 4500 sujets essentiels , traités monograp hies. Au total, 10 magnifiques volumes sous Seulement Fr _fa*̂ l *
simplement. Mais avec des explications toujours claires reliures mobiles. Un ouvrage jeune, moderne et facile à Jcuicl cl II rr. tmmm9m 99W ̂ tw
et passionnantes. 4500 sujets à travers lesquels vous lire. Une production Alpha.

gÊËggmmmmwr f^^^m™ Cette semaine

Hâtez-vous, 
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sont encore disponibles ! lt̂ ^̂ ^&sim̂ ĵ g  l'encyclopédie des connaissances vivantes et utiles

cro A Une publication des EDITIONS KISTER S.A. Genève, 33, quai Wilson, tél. 022 3150 00

On cherche une

sommelière
2 jours de congé par semaine ;
nourrie, logée.
S'adresser à l'hôtel du Dauphin,
Serrières.
Tél. 25 12 83.

Nous cherchons, pour la visite de
notre clientèle de Suisse ro-
mande,

1 représentant
dynamique

ayant de bonnes notions de la
langue allemande et possédant sa
propre voiture. Date d'entrée à
convenir.
Nous offrons :
salaire fixe, commission, frais de
voiture et journaliers, fonds de
prévoyance.
Veuillez nous soumettre vos offres.
avec curriculum vitae, certificats,
photo et prétentions de salaire.
« MULTITHERM »
A. Rlchner & Cie,
Fabrique d'articles en matière
plastique,
Briiggliweg 20, 3073 Gumligen.

Nous engageons tout de suite ou
pour date à convenir

VENDEUSE
Mise au courant assurée par nos

soins

Faire offres ou téléphoner à

mmmmXmmaWSmiF
Grand-Rue 4 - Tél. 25 17 12

La boucherie-charcuterie
MAX HOFMANN

à Neuchâtel - Rue Fleury 20
engage tout de suite ou pour en-
trée à convenir

BOUCHER
OU MANŒUVRE BOUCHER.

Logement de 2 pièces à disposi-
tion.
Faire offres ou téléphoner au
(038) 2510 50.

On cherche

deux chauffeurs
poids lourd

si possible expérimentés , pour un
travail très varié, avec camions
Volvo, trois essieux, pont fixe, et
grue.
Caisse de retraite, fonds de pré-
voyance, caisse de maladie.
Salaire adapté au coût de la vie
actuelle.
Entrée immédiate ou à convenir.

Daniel Gilliéron, transports,
2017 Boudry.
Tél. (038) 42 36 76 ou 4211 89 ou
4211 43.

|H GALENICA S.A. 1
\ Tp)/ Produits pharmaceutiques en gros

x^ \*̂ r cherche une

i employée de bureau §
\ Travaux divers, variés et intressants. Place

stable et avantages sociaux d'une entreprise —

moderne.
Semaine de 5 jours.

Faire offres à Galenica S.A., case postale 229,
2002 Neuchâtel.
Tél. (038) 2111 25.

Il
JEUNES CENS
désirant collaborer à la fabrication et à la
manutention des gaines et appareils de venti-
lation, et s'intéressant à :

— travailler en atelier — accessoirement aussi
; sur des chantiers externes — au sein d'une
I petite équipe

— acquérir ou perfectionner une formation
dans le domaine de la ventilation

— bénéficier des salaires et des avantages
sociaux d'une entreprise moderne

sont priés de faire offres à Calorie S.A., chauf-

I

fage et ventilation, Prébarreau 17, Neuchâtel.
Tél. 25 45 86.

,„MII,.M| ——i GARAGE WASER
/«jT Rue du Seyon 34-38
\̂ $ MOBBIS 2000 NEUCHATEL

EgBSffl 1 Téléphone (038) 2516 28

cherche

® © 1 manœuvre
1 serviceman

/26S Tm,IllnlI Places stables et bien rému-
^f TRIUMPH nérées.

!¦.««._ .J I Semaine de 5 jours.
Avantages sociaux.

r

Intéressant pour
ferblantier - appareilleur
désirant améliorer son revenu

¦ 

Commerce dans la branche engagerait ouvrier ¦
capable pour participation au bénéfice ou location
de l'entreprise, par la suite, achat éventuel. u

¦ 

Discrétion garantie.

Ecrire sous chiffres 212 N à Orell Fussli Publicité H
S.A., 2001 Neuchâtel. _

ÈËÊmWBÈ
j ENTREPRISE MONDIALE (
. DE L'INDUSTRIE COSMÉTIQUE (
j \\ engage tout de suite ou pour date à convenir f

j JEUNE HOMME
^ clairvoyant pour travaux précis dans laboratoire de 

^<> fabrication. à

(

Horaire anglais : 41 heures par semaine. JBon salaire. f

i J
. Se présenter à f
a Usine de produits chimiques, Gouttes-d'Or 30, £
J 2008 NEUCHATEL-MONRUZ. f
\ Tél. (038) 25 91 66, jusqu'à 16 h 30. f

NldeNDrcuxd
engage :

CHEFS DE CHANTIERS
MONTEURS SANITAIRES
AIDES-MONTEURS
Places stables et très bien rétribuées pour per-
sonnel qualifié.

Faire offres à HILDENBRAND & Cie S.A.,
Installations sanitaires, ferblanterie,
Saint-Nicolas 10, 2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 25 66 86-87.

—— 

BUFFET CFF YVERDON
demande pour entrée immédiate
ou le 1er novembre :

un jeune commis
de cuisine
une serveuse
une dame de buffet
ou garçon de buffet

Tél. (024) 2 49 95.
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Pharmacie

PERRI N
FLEURIER ® 6113 03

LABORATOIRE
DU VALLON

EXIGEZ

boisson naturelle...
et sans alcool I

L Bolchard, Môtiers - Tél. 61 14 69

Service rapide de réparation
EAU - GAZ - SANITAIRE

CHAUFFAGE

Entreprise en chauffage et sanitaire

GEISER & FILS
FLEURIER - Tél. 61 28 89 et 61 30 60

Le vin de tous les |ours

« Réserve de la Citadelle »

C. JACOT & Cie
Fleurier Tél. 6110 96

Fleurier
Stade des Sugits
Championnat suisse
de deuxième ligue

Tél. (038) * 61 22 70
Ameublement - Décoration

Articles pour bébés

SERVICES INDUSTRIELS
FLEURIER

Toujours à votre service
pour mieux vous servir

Magasin, rue du Grenier <5 6110 59

Garage de la Place-d'Armes
PAUL JOSS

PEUGEOT - VOLVO

Fleurier Tél. 6111 72

CHAUSSURES
CHARDONNENS

Avenue de la Gare 10 - FLEURIER

Dimanche 21 octobre à 15 heures

Fleurier I - Fontainemelon 11
Demain après-midi, Fleurier I reçoit, au capitale pour son avenir. En cas de des mêmes qualités, incontestablement le

stade des Sugits Fontainemelon I. Ces défaite, apparaîtrait alors le spectre de la classement ne serait pas aussi peu bnMant ¦
équipes occupent les deux derniers rangs relégation car les points perdus au qu'il l'est aujourd'hui. Car en vaileur .
dans le classement du championnat suisse premier tour, ne se rattrappen t pas au intrinsèque, Fleurier ne devrait pas
de 2me ligue. second tour. occuper le poste de lantern e rouge. ,

H f aut absolument qu'on gagne, dit Pourtant , il semble que depuis dimanch e Mais, pour vaincre Fontainemelon, il
le président du F.-C. Fleurier, M. Charl es passé, où les Fleurisans, sur terrain faudra aussi que le public soit nombreux j
Floret^ car cette rencontre vaut pour nous adverse, sont parvenus a tenir le leader à soutenir les Fleurisans , ceci ayant un :,
quatre points. En effet, Fleurier et Fontai- Hauterive en échec, les choses aillent bénéfique effet psychologique ,
nemelon totalisent le même nombre de mieux dans l'équipe du Vallon. En match d'ouverture, à 13 h 15, I
points mais les joueurs du Val-de-Ruz ont On a joué avec moins de désinvolture, rencontre de juniors A. Prix des places I
disputé une rencontre en moins... une plus grande concentration et si depuis habituels. I

On le voit , Fleurier va jouer une partie le début de la saison, on avait fait preuve Buvette sur le terrain. .
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Conférence romande des chefs des Départements
de l'Instruction publique

SECRÉTARIAT A LA COORDINATION SCOLAIRE
ROMANDE

Un poste de

SECRÉTAIRE DE DIRECTION
est mis au concours pour une entrée Immédiate ou
pour une date à convenir.
Le ou la titulaire devra être capable de travailler de
manière indépendante et d'assumer des responsa-
bilités. Il ou elle devra être habile sténodactylo-
graphe et avoir, si possible, de bonnes notions
d'allemand et de comptabilité.
Le traitement sera déterminé par les qualifications.

Adresser les offres de service au Secrétariat à la
coordination romande en matière d'enseignement,
case postale 932, 2001 Neuchâtel, Jusqu'au 31 oc-
tobre prochain.

Dans le cadre du développement de notre entreprise, nous engageons

TAPISSIER
sachant travailler d'une manière Indépendante et aimant le contact
direct avec la clientèle.

Activité variée dans atelier moderne et chez les clients (permis de
conduire auto nécessaire).

Nous offrons une place stable et très intéressante avec haut salaire,
les avantages sociaux d'une grande entreprise, une ambiance de travail
agréable. Semaine de 5 jours. Transport du personnel par bus de
l'entreprise.

Entrée Immédiate ou date à convenir.

Adresser offres écrites, avec bref curriculum vitae, à la direction, ou
prendre rendez-vous par téléphone. Demander M. Seinet, interne 12.

Société internationale ayant son siège à Bâle cherche

traducteur
de langue maternelle allemande, pour la traduction de textes à carac-
tère administratif (circulaires, procès-verbaux de séances, etc.) du fran-
çais en allemand et de l'allemand en français. La connaissance de
l'anglais et-ou de l'italien serait en outre appréciée.

Nous offrons un travail intéressant dans une ambiance agréable , la
semaine de cinq jours ainsi qu'un salaire adapté aux connaissances.

- '

Prière d'adresser les offres, avec certificats, sous chiffres OFA 4561 A,
à Orell Fussll Publicité, case postale, 4001 Bâle.

I L'eau du Service des Eaux est bonne, i

Mais votre
thé sem meilleur

avec de leau
filopurisée.

Dès maintenant, vous * [ "1 j L'eau filopurisée est la meilleure eau que l'on
pouvez acheter un ap- : j " % puisse boire et utiliser pour la préparation de mets
pareil avec lequel non _____ * _.«*.« _ et c'e boissons. Tout comme le lait pasteurisé est
seulement vous filtrerez f% "y - - l ~  % " meilleur que le lait ordinaire , l'eau filopurisée est
l'eau de votre robinet , j

v;J j meilleure que l'eau ordinaire. A cette différence près
mais vous l'améliorerez ; qu'avec la filopurisation, l'eau n'a plus besoin d'être
sous quatre aspects : UJ4-~-~4 4 , ¦ I bouillie (c'est une erreur largement répandue de
Filopur, l'appareil qui ;wj iàp* ' Tri*© croire que l'eau bouillie est une bonne eau).
filopurise l'eau. \ I | - ,r> " . Tl \ Maintenant, vous pouvez soit ne rien faire etpré-

Avec la filopurisa- >sy f Ai,, m»%M~ Parer normalement votre thé. Soit compléter et re-
tion , l' eau est première- 

^
HyjJB .- KSŜ ^B 

tourner le coupon ci-dessous pour vous 
informer

ment stérilisée. Cela si- m> T̂;  ̂
S plus amplement des qualités de l' eau filopurisée.

gnifie que tous les mi- sÉÉÉ ^al/* '̂ *^£ • Soit acheter un appareil Filopur et constater que le
cro-organismes nuisi- I thé que vous achetiez est encore meilleur que vous
blés qu'elle pourrait en- ^̂ ¦«̂ ¦MM™»»!^̂ ne le pensiez jusqu'ici,
core contenir (bactéries et germes tels que coli-
bacilles, amibes et agents typhoïdes) sont détruits
et éliminés.

Avec la filopurisation, l'eau est deuxièmement dé-
barrassée des particules en suspension. Cela signi- ,, . . .  _., „ _ .«, ., . _ c e™?JUUMV.̂ WV, «.-v» 

y _ r- a L appareil ménager Filopur coûte Fr. 89.-. Une cartouche de rechange Fr. 6.90.fie que toutes les particules j usqu à 0,4// sont rete- Les appareils Filopur sont en vente dans les droguerieS p les pharmacies ,
nues (saleté, Sable , particules grOSSiereS de ChaUX). |es commerces d'articles sanita ires et ménage rs, les gra nds magasins , les

Avec la filopurisation, l'eau est troisièmement dé- agences de voyage, les stations-service et les garages.
barrassée de toutes les matières qui provoquent
une turbidité ou une coloration (colorants ou parti- —----¦-—™---Bi--a.-.«---«i-o.-i»-
cules de rouille, par exemple). ¦ !

Avec lafilopurisation, l'eau est quatrièmement dé- | Je désire en savoir davan- Nom: J
barrassée de tous les éléments qui influencent son J tage et je vous prie par con-
goût (chlore, phénols et autres substances odoran- | ItZn^ZlTJsZZ ~ ¦
tes, par exemple) . Pour que l'eau redevienne fraîche | gementde ma part votre b.o- Np/Localité: I
et limpide. I chure détaillée.

Par contre, l'eau potable filopurisée conserve tous I J
les minéraux qui sonttellement importants pour l'or- j Prière |Je re\°̂ eLc\T p°2 *: ÂB AnM B„, ^ . . . r^ S .  . JJ.-.' „.. -.̂ -. I Franz Hamel SA, St.-Alban-An âge 46, 4002 Baie.ganisme humain et qui confèrent à cette eau son
bon goût. ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦

FILOPUR® ^
I A l'avenir, de nouveau de l'eau comme autrefois.

Pour notre atelier de Décolletage, nous cherchons

un mécanicien-outilleur
apte à assumer les tâches suivantes :

— préparation du travail
— fabrication des outillages spéciaux et urgents
— gestion du stock outillage de l'atelier.

Les candidats Intéressés sont priés de s'adresser à OMEGA,
Division du personnel technique et de production,
2500 Bienne, tél. (032) 410911, Interne 2591 (en dehors des heures de
travail, tél. (032) 3 5610).

mWmmWmmWÂamWSt FïïEBBBISM!
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cherche un

CHEF D'ATELIER
apte à diriger un département de terminaisons
de surfaces
Nous demandons :

— qualités de chef éprouvées avec succès pendant quelques
années

— si possible connaissances des traitements de surfaces dans
les secteurs de l'habillement de la montre

— caractère s'adaptant au travail en équipe et esprit d'initiative
— goût pour les responsabilités
— âge Idéal 30 à 40 ans.

Nous offrons :
— travail varié dans un domaine vaste comprenant des pro-

cédés mécaniques, galvaniques, chimiques, vernissage , etc.
— formation, si nécessaire par nos soins, aux méthodes énu-

mérées
— avantages sociaux et régime de vacances moderne
— salaire en rapport avec les responsabilités.

SI ce poste vous intéresse, nous examinerons avec plaisir votre offre
manuscrite.
Métallique S.A., rue de l'Hôpital 20, 2501 Bienne. Tél. (032) 3 03 03.

r BN >
Annonces

en couleurs
Le délai habituel
de remise des
ordres de publi-
cité n'est pas va-

lable pour les
annonces

comportant de la
couleur.

Différents Impéra-
tifs d'ordre tech-
nique devant être
pris en considé-
ration dans des
cas de ce genre,
les ordres et le

matériel
d'impression cor-

respondant
doivent nous être
remis 6 four* ou-
vrables avant la

\ parution.



L'Association cantonale de gymnastique
célébrera son centenaire dans le Vallon

L'Association cantonale neuchâteloise
de gymnastique a été fondée en 1874 à
Noira igue à la faveur d'une réunion can-
tonale, présidée p ar f e u  Jules-Frédéric
Joly,  et qui groupa 15 sections et 162
gymnastes. C'est donc le Vallon qui con-
nut l'honneur d'être le berceau de
l'ACNG p résidée actuellement par M.
Francis Fivaz de Couvet et dont le chef
technique est M. Eric Bastardoz, de Cou-
vet éga lement.

Le Val-de-Travers sera de nouveau à
l'honneur l'année prochaine à l'occasion
du centenaire de la grande famille des
gymnastes neuchâtelois. Le 15 juin , les
invités d'un comité d'organisation p ré-
sidé par M. Arthur Montandon de la
Chaux-de-Fonds, membre honoraire fé-
déral et cantonal, se retrouveront à Noi-
raigue à l'occasion d' une cérémonie du
souvenir, puis à Môtiers pour un culte
d'actions de grâces et enfin à Couvet ,
salle des specta cles, pour la célébration

du centenaire de l'ACNG et le banquet
d'anniversaire. Une cantine sera montée,
p lace des Collèges, à Couvet, dans la-
quelle se dérouleront les joies annexes
à cette manifestatio n qui sera honorée de
la présence de plusieurs invités de mar-
que.

Le lendemain, une journée de démons-
trations à laquelle prendront pa rt tout
ce que compte le canton en gymnastes
(pupilles, pup illettes, dames, actifs et
hommes) aura lieu à Neuchâtel. Signa-
lons aussi qu 'à l'occasion de son centiè-
me anniversaire, l'ACNG inaugurera
deux bannières lors des journées com-
mémoratives des 15 et 16 juin, une ban-
nière cantonale à l 'intention des gym-
nastes actifs et une bannière cantonale
à l'intention des pup illes.

Les gymnastes neuchâtelois dont les
deux « patrons » sont de Couvet, mar-
queront donc avec faste ' leur premier
siècle d' existence.

FLEURIER
Visite du Père Clémence

(c) Le Père Clémence est l'hôte de la
paroisse catholique romaine de Fleurier
pendant une quinzaine de jours. Il aura
l'occasion de donner plusieurs confé-
rences durant ce laps de temps.

ŷr :.y :̂y 'yyyy SFà Ry U •TS" **Ët° wm £** ¦ -

Neige à la Robella !
(sp) Pendant la nuit de mercredi à jeudi
la température a fraîchi et hier matin , il
avait légèrement neigé sur les hauteurs.
Le pâturage de la Robella était recou-
vert d'un mince tapis blanc. Dans le
fond de la vallée, la température jeudi
matin , n'était que de deux degrés au-des-
sus de zéro.

Il semble que l'hiver commence déjà à
frapper à la porte...

SyiÔTgERS
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Assemblée cantonale
(sp) Mardi se tiendra au château de
Môtiers l'assemblée générale de l'asso-
ciation neuchâteloise pour les soins den-
taires à la jeunesse. Les délibérations
prévues portent sur le rapport de gestion,
la situation financière et la réorganisa-
tion. Les représentants des Conseils com-
munaux, des commissions scolaires et
d'un ou deux représentants du corps en-
seignant ont été invités à participer aux
délibérations.

Inauguration de la piste Vita
COUVET

De notre correspondant :
Cet après-midi , les invités se retrouve-

ront place de l'Etoile au-dessus de Plan-
cemont, pour inaugurer la pist e Vita,
aménagée sur le territoire de la com-
mune de Couvet, mais ouverte à tous
les habitants du Val-de-Travers. Après
les allocutions officielles, dont celles du
président de commune, M. Claude Eme-
ry, et du président de l'USL, M. Frédy
Juvet, le ruban placé au haut du chemin
de la Chaudrette sera coupé par celui
qui fut l'initiateur de la piste finlandaise
à Couvet, le député-maire Eemry.

Les visiteurs feront ensuite le tour
du parcours long de 2 km 400, et pour-
ront voir comment les 20 postes de la
piste finlandaise ont été aménagés. A
leur retour, place de l'Etoile, il leur
sera servi une collation. La population
est invitée à se joindre aux invités pour
assister à l'inauguration de cette piste
Vita qui bien que non officiellement en
« service » est déjà utilisée par de nom-
breux sportifs et amateurs, soucieux de
développer et de parfaire leur condition
physique. Souhaitons que la piste située
dans une région magnifique et fort bien

aménagée, soit très « employée ». Elle
est en tous cas, un nouveau fleuron de
l'équipement touristico-sportif du Val-de-
Travers.

Une place de parc a été aménagée
le long du chemin de Prise-Sèche (en
venant de la route cantonale Fleurier
ou Couvet pour la Brévine) ; les abords
de la piste sont interdits à la circulation
en venant de Plancemont également. Des
panneaux de signalisation ont été po-
sés. Il faudra dès lors les respecter !

SAMEDI
Couvet, cinéma Colisée : 20 h 30, L'Hé-

ritier. 16 ans.
Môtiers, château : 16 h 30, cabaret en

italien des étudiants de Gênes.
Môtiers, château : exposition Jean Hirt-

zel et le Brésil.
Môtiers, musée Rousseau : photographies

et iconogra phie.
Fleurier, salle FTMH : de 14 h à 18 h

et de 19 h à 21 h, exposition Eugène
Favre.

Fleurier, patinoire : ouverte.
Noiraigue : lOOme anniversaire de la

fanfare.
Couvet, salle des spectacles : 14 h 30,

Gil Bernard avec Ph. Aubert, anima-
teur des « Compagnons de Daniel »,
20 h 30, récital Gil Bernard avec les
JP de Sainte-Croix.

Fleurier, le Rancho : bar-dancing ouvert
jusqu 'à 2 h.

Médecin de service : dès 12 h, Dr Mar-
tial Roulet. rue de l'Abbaye, Travers.
Tél. 63 13 05.

Pharmacien de service : dès 16 h, André
Perrin , place du Marché, Fleurier,
tél. 61 13 03.

Ambulance : tél. 61 12 00 ou tél. 61 13 28.
Hôpital de Couvet : tél. 63 25 25.
Hôpital de Fleurier : tél . 61 10 81.
Service d'aide familiale : tél. 61 23 74.
Bureau de renseignements, Fleurier :

Vaucher-Bognar, av. de la Gare, télé-
phone 61 10 37.

Fleurier, service du feu : tél. 61 12 04 ou
18.

FAN, bureau du Val-dc-Travers, Fleu-
rier : 11. av. de la Gare, tél. 61 18 76,
télex 3 52 80.

Police cantonale : tél . 61 14 23.
DIMANCHE

Couvet, cinéma Colisée : 14 h 30 et
20 h 30, L'Héritier. 16 ans.
17 h , Arriva Durango... paga ou
muori.

Môtiers, château : exposition Jean Hirt-
zel et le Brésil.

Môtiers, musée Rousseau : photographies
et iconographie.

Fleurier, stade des Sugits : 13 h 15,
Fleurier - Marin juniors ; 15 h, Fleu-
rier I - Fontainemelon.

Fleurier, patinoire : ouverte.
Couvet : concours cantonal de cynologie.
Fleurier, salle de la FTMH : de 10 h à

12 h, de 14 h à 18 h et de 19 h à
21 h , exposition Eugène Favre.

Couvet, salle des spectacles : 17 h, réci-
tal Gil Bernard avec les Routiers
bleus.

Médecin de service : jusqu'à 22 h, Dr
Martial Roulet, rue de l'Abbaye, Tra-
vers, tél. 63 13 05.

Pharmacien de service : jusqu'à lundi
8 h, André Perrin , place du Marché,
Fleurier, tél. 61 13 03.

Ambulance : tél. 61 12 00 ou tél. 61 13 28.
Hôpital cle Couvet : tél. 63 25 25.
Hôpital de Fleurier : tél. 61 10 81.
Service d'aide familiale : tél. 61 23 74.
Bureau de renseignements : jusqu 'à 12 h,

Fleurier, Vaucher-Bognar, av. de la
Gare, tél. 61 10 37.

Fleurier, service du feu : tél. 61 12 04 ou
18.

FAN, bureau du Val-de-Travers, Fleu-
rier : dès 17 h, 11, av. de la Gare,
tél. 61 18 76.

Police cantonale : tél. 61 14 23.

Fourgonnette en feu
(sp) Jeudi vers 18 h, M. S.B., des

Verrières, circulait au volant d'une four-
gonnette pour effectuer un transport de
ferraille du village à la décharge publi-
que. En cours de route, le chargement
s'est subitement enflammé communiquant
le feu au véhicule. Les premiers secours
ne sont pas intervenus. La fourgonnette
a été complètement brûlée.

-
Mauvaise chute

(c) Mme Louis Reymond-Sauser, est
tombée dans l'escalier de la maison où
elle réside et s'est cassé le bras gauche.
Elle a reçu les soins nécessaires.

Encore des bolets...
(c) Alors que la saison des champi-

gnons s'est révélée tout à fait excep-
tionnelle, on signalait jeudi encore, de
belles cueillettes de bolets sains dans
les environs des Verrières, sous un cen-
timètre de neige I...

Extension du réseau d'eau
(c) Jeudi matin ont débuté les tra-

vaux importants qui relieront l'agglomé-
ration aux Cernets. Si une première éta-
pe est prévue cet automne dans la me-
sure où le temps le permettra, ce n'est
toutefois que l'an prochain que sera
achevée cette extension du réseau d'eau.

Pour de nouveaux
uniformes

(c) Lors de sa dernière séance prési-
dée par M. J.-P. Ray, le comité d'ac-
tion en faveur des nouveaux uniformes
de la fanfare des Verrières « L'Echo de
la Frontière » a définitivement fixé aux
21 et 22 septembre 1974, la manifesta-
tion inaugurale.

Première neige
(c) L'hiver s'annonce décidément bien

précoce puisque jeudi matin, les deux
montagnes des Verrières étaient recou-
vertes d'un premier tapis de neige.

LES VERRIERES

Démission
et nomination

BOVERESSE
, : : • ' - I l  - — 

(c) Par suite de la démission de M. Gil-
les Hunkeler qui retourne travailler dans
l'industrie, le Conseil communal a nom-
mé M. Edmond Février comme canton-
nier-concierge-huissier communal de la
commune de Boveresse. Le prénommé
occupait déjà un poste semblable dans
une commune du Val-de-Ruz. ÉGLISE RÉFORMÉE

Les Bayards : 9 h 45, culte. 9 h 45, culte
de l'enfance.

Buttes : 9 h 45, culte Mlle Domon.
La Côte-aux-Fées : 10 h, culte M. De-

lord. 10 h, culte de l'enfance.
Couvet : 8 h 05, culte à l'hôpital ;

9 h 45, culte M. Perriard, avec la
participation de Gil Bernard.

Fleurier : 9 h 45, culte avec Sainte-Cène,
M. Jacot. Adieux à sœur Alice. 20 h,
culte.

Môtiers : 9 h 45, culte M. Pinto ; 11 h,
culte de l'enfance.

Boveresse : 19 h 30, culte M. Pinto.
Mont-de-Bovcresse : 14 h, culte MM.

Lehmann et Perret.
Noiraigue : 9 h 45, culte M. André ; 9 h,

culte de jeunesse ; 11 h, culte de l'en-
fance.

Saint-Sulpice : 9 h 30, culte M. Attinger.
Travers : 10 h, culte M. Roulet ; 9 h,

culte de jeunesse ; 11 h, culte de l'en-
fance et culte des tout petits.

Les Verrières : 9 h 45, culte ; 9 h, culte
de jeunesse ; 9 h 45, culte de l'en-
fance.

ÉGLISE ÉVANGÉLIQUE LIBRE
La Côte-aux-Fées : samedi 20 h, groupe

« contact » au local avec Richard
Fossera . Dimanche 9 h 30, école du
dimanche ; 9 h 30, culte M. Richard
Fossera. Jeudi 20 h, réunion en al-
liance évangélique à la Salle de la
Croix-Bleue.
ÉGLISE CATHOLIQUE ROMAINE

Fleurier : 8 h , messe ; 9 h 45, messe
chantée ; 19 h 45, messe.

Môtiers : samedi 20 h, messe.
Les Verrières : 9 h, messe.
La Côte-aux-Fées : 10 h 30, messe.
Travers : samedi 19 h, messe ; dimanche

10 h , grand-messe.
Noiraigue : 8 h 45, messe.
Couvet : samedi 18 h 15, messe ; di-

manche 8 h et 10 h, messes.
ARMÉE DU SALUT

Fleurier (3, rue du Régional) : 9 h, réu-
nion de prière ; 9 h 45, culte ; 11 h,
Jeune armée ; 20 h, réunion d'évangé-
lisation.

TÉMOINS DE JEHOVAH
Couvet (1, Grand-Rue) : samedi 18 h 45,

mardi 20 h , jeudi 20 h, études bibli-
ques et conférences.

ÉGLISE DE RÉVEIL
Couvet (13, chemin de Plancemont) :

9 h 45, culte et Sainte-Cène ; lundi
20 h, études bibliques, vendredi 20 h,
réunion d'évangélisation.

ÉGLISE ADVENTISTE
Couvet : samedi 9 h 30, étude biblique ;

10 h 30, culte et prédication. Jeudi
20 h 15, méditation et prière.

Nouveau municipal à Yverdon
il n'y a pas incompatibilité

De notre correspondant :
Au printemps, M. Jean-Claude Las-

sueur avait donné sa démission de mu-
nicipal socialiste, directeur du service de
police. Le parti socialiste yverdonnois
avait choisi M. Pierre Duvoisin, maî-
tre au centre d'enseignement profession-
nel du Nord vaudois pour le rempla-
cer. Toutefois, lors d'un cas semblable
à Vevey, l'intéressé n'avait pas reçu l'au-
torisation d'accéder à la municipalité,
étant considéré comme employé commu-
nal.

Dès lors, un malaise s'était installé
dans la population et au sein du Con-
seil. C'est là raison pour laquelle l'exé-

cutif yverdonnois est intervenu depuis
lors auprès du Conseil d'Etat pour étu-
dier le cas de M. Duvoisin. L'Etat de
Vaud vient de répondre positivement :
le nouveau municipal en tant qu'ensei-
gnant dans une école professionnelle ne
sera pas considéré comme un fonction-
naire placé sous les ordres de la muni-
cipalité. Dès lors, il n'y a pas d'in-
compatibilité au sens de la loi il pour-
ra garder ses fonctions.

Embardée mortelle
(c) Dans la nuit de jeudi à vendredi
vers 2 h 40, M. Jean-Louis Gentizon,
âgé de vingt et un ans, domicilié à
Avenches, circulait à vive allure au
volant de son auto de Villars-le-
Grand en direction d'Avenches, lors-
qu'il a perdu la maîtrise de sa ma-
chine au lieu dit « La Saugette »,
commune d'Avenches. La voiture a
fait plusieurs tonneaux avant de s'ar-
rêter sur le toit en travers de la route.
Ejecté au cours de l'embardée, M.
Gentizon a été tué sur le coup.

L'HARMAGUÉD ON
BILLET DU SAMEDI

Ces temps-ci — comme toutes les
fois  que des combats eurent lieu con-
tre Israël — nos regards se tour-
nent vers ce pays et bien des prières
s'élèvent pour demander que la paix
soit enfin donnée aux descendan ts
d'Abraham, d'Isaac et de Jacob.

Des prophéties sont aussi évoquées.
Telle celle qui nous annonce le ras-
semblement des peuples hostiles à
l'Eternel Dieu contre Israël revenu
en son pays. Dans ces prophéties, il
est parlé d' un lieu appelé Harmagué-
don, soit montagne de Méguido (Apo-
calypse 16.16). C'est un immense am-
phithéâtre montagneux à la croisée
des routes menant de l'Orient à l'Oc-
cident et du Septentrion au Midi.
C'est un point stratégique où jadis,
Barak et Déborah ont défait les rois
cananéens, où le noble roi Josias f u t
frappé à mort par le Pharaon Néco
H et où, aussi, se passa l'histoire
d'Elie lorsqu'il eut la victoire sur les
prophètes de Baa l. En vérité, un lieu
chargé d'histoirt l

Dans l'avenir, l'Harmaguédon sera
le lieu de l'ultime bataille. Dieu y
brisera l'assaut de cette coalition sa-
tanique dressée contre son peuple,
comme il brisa la coalition orgueil-
leuse des constructeurs de la tour de
Babel.

Bien des personnes voyant ce qui
se passe aujourd'hui là-bas, se deman-
dent si l'Harmaguédon ne se prépare
pas sur le terrain. Puisque Dieu seul
sait « le jour et l'heure », nous
n'avons pas à dire ce que nous igno-
rons. Nous pensons que des signes
annon ciateurs nous sont ainsi don-
nés dans notre temps et qu 'il faut  les
prendre au sérieux.

Il faut  aussi prendre le terme
d'Harmaguédon dans un sens p lus

large comme tout lieu où les puis-
sances de la terre s'opposent au Sei-
gneur et sont final ement défaites p ar
Lui. A ce propos, soulignons un tex-
te qui évoque l'arme pa r excellence
de Dieu : l'ép êe de sa Parole I « Ils
furent tués par l 'épêe qui sortait de
la bouch e de Celui qui était assis sur
le cheval ». (Apoca lypse 21.19).

En ce sens large, l'Harmaguédon ,
le lieu où nous devons mener le bon
combat, c'est peu t-être notre prop re
cœur, notre cercle de famille, notre
cité !

Un texte précède l'annonce de
l'Harmaguédon. Certains disent qu'il
a été ajouté par un copiste. En tous
les cas, il est inspiré de Dieu :
« Voici, je viens comme un voleur.
Heureux celui qui veille et qui garde
ses vêtements afin qu'il ne marche
pas nu et qu'on ne voie pas sa
honte ». (Apocalypse 16.15).

Dans les bruits de guerre et dans
l'agitation où les graves événements
se préparen t, le Seigneur nous lance
cet appel. Il n'y a pas que la bataille
de l'Harmaguédon. Il y a la suite,
le retour du Christ.

Sommes-nous prêts à comparaître
devant Lui revêtus de la robe symbo-
lique des baptisés de la Première
Eglise, de la robe blanche qui signi-
f ie  que nous sommes purifiés par le
sang du Christ versé pour nous sur
la croix ?

Chacun de nous dans son propre
terrain, là où il est p lacé, doit mener
le bon combat et rester vigilant
même lorsqu'il y a accalmie. A llons,
veillons, prions et ne lâchons pas
notre bonne épée : la Parole du Dieu
vivant !

lean-Pierre BARBIER
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Que ton repos soit doux comme
ta vie fut faite de bonté.

Repose en paix, tes souffrances
sont finies, épouse et maman
chérie.

Monsieur Charles Gleyre, à Fleurier ;
Madame veuve Marcel Gertsch-For-

nallaz à Couvet ;
Madame et Monsieur Gaston Perrelet-

Fornallaz et famille, à la Chaux-de-
Fonds ;

Monsieur et Madame Henri Fornal-
laz-Schreyer, à Fleurier ;

Monsieur Jean Fornallaz, à Neuch âtel ;
Mademoiselle Catherine Fornallaz et

son fiancé, à Fleurier ;
Monsieur Jacques Fornallaz, à Fon-

tainemelon ;
Mademoiselle Monique Fornallaz, à

Genève ;
Madame veuve Emma Ruffieux et

famille , à Fleurier ;
Madame et Monsieur Henri Hirschi et

famille, à Fleurier ;
Monsieur et Madame Von Gunten, à

Genève ;
Les enfants et petits-enfants de feu

Henri Gleyre, à Fleurier et Sainte-Croix ;
Madame Sina Lovisetto et famille, à

Sa'nt-Sulnice et le Landeron :
Madame veuve Cécile Schreyer et fa-

mille , à Sainte-Croix ;
Mademoiselle Marie-Christine Wenger,

à Fontainemelon,
ainsi que les familles parentes et al-

liées,
ont la douleur de faire part du décès

de
Madame Sennv GLEYRE

née JUNOD
leur chère épouse, maman, grand-ma-
man, belle-maman, sœur, tante et amie,
que Dieu a rappelée à Lui dans sa
77me année, après une longue et pénible
maladie suppohée avec courage.

Fleurier, le 18 octobre 1973,
Aimez-vous les uns les autres

comme je vous ai aimés.
L'incinération aura lieu le lundi 22 oc-

tobre, à 14 heures, au crématoire de
Neuchâtel.

Le corps repose au pavillon du cime-
tière de Beauregard .

Domicile de la famille : Temple 19,
à Fleurier.

Ne pas envoyer de fleurs, pensez
à l'hôpital de Fleurier

Cet avis tient lieu de lettre de faire pgrt

QUINZAINE CULTURELLE
ITALO-SUISSE

Château de Môtiers
Aujourd 'hui à 16 h 30

CABARET 0E GÊNES
Spectacle en langue italienne
Entrée : Fr. 5.— Billets à l'entrée

OCCASIONS DE LA SEMAINE
COMMODORE GS-E 1973 8000 km
COMMODORE GS-E 1971 71.000 km
AUTOBIANCHI A lll 1971 50.000 km
COMMODORE 1968 80.000 km !
RECORD SPRINT 1969 66.000 km
CITROËN GS Club 1972 15.000 km
RECORD CARAVA N 1969 75.000 km
RECORD 1900 Luxe 1969 91.000 km
NSU 1200 1972 26.000 km

i RECORD 1700 1966 98.000 km
MANTA 1600 1970 38.000 km
SUNBEAM Coupô 1969 38.000 km
GT 1900 1970 40.000 km
KADETT SPÉCIAL 1200 1973 17.000 km
KADETT LUXE 1972 29.000 km
KADETT 1970 52.000 km
KADETT RALLYE 1100 Fr. 3900.—
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Atelier de réglage G. BUTTET,
Saint-Sulpice, 0 (038) 61 17 41,
engage tout de suite

C0MPTEÎÎSE
sur spyromatic

Lire d'autres informations
du Val-de-Travers et du

canton de Vaud en page 29

SAINT-CROIX

(c) un a enseveli a ûainte-uroix ,
M. Auguste Stettler, décédé à l'âge de
74 ans. Mécanicien-chauffeur d'autocar,
il travailla dès 1925 à la S.A. des Auto-
Transports et dès 1933 comme chauffeur
postal du parcours Sainte-Croix - la Bra-
connaz - la Côte-aux-Fées - Buttes. Il
avait pris sa retraite en 1960.

Carnet de deuil

MISSY

(c) M. André Thévoz, municipal depuis
1949, et M. Gaston Combremont, en
fonction depuis 1953, ont décidé de ne
pas se représenter aux élections commu-
nales de novembre prochain. Pour les
remplacer, les noms de MM. Marcel
Blanc et Pierre Quillet sont proposés au
corps électoral.

Deux municipaux
se retirent

LUCENS

(c) Au cours du contrôle d'une partie
des cyclomoteurs de Lucens, par les
experts du service cantonal des automo-
biles, quinze machines sur trente ont été
reconnues « maquillées » par leur pro-
priétaire. La gendarmerie a dressé vingt
contraventions.

Cyclomoteurs
« maquillés »

(c) Au cours de leur assemblée tenue à
l'auberge de Corcelles-près-Payerne, le
groupe des sélectionneurs des districts
de Payerne et d'Avenches a décidé de
participer massivement à la « Marche
sur Berne », qui aura lieu le 15 novem-
bre.

On sait que cette marche, décidée par
le congrès de l'Union des producteurs
suisses (UPS) entend insister publique-
ment sur le rôle nouveau — quoique
traditionnel mais inaperçu — du
paysan : celui de mainten ir intact et
renouvelé notre sol. Les organisateurs de
la marche sur Berne entendent « offrir
des solutions nouvelles et efficaces, tout
en s'opposant sans défaillance à ce qui
ronge et détruit inexorablement la pay-
sannerie ».

Les paysans broyards
marcheront sur Berne

.w ivi. .LCO oenurmann a parie a ï ver-
don mercredi soir, à l'aula Magna , de la
« polit ique conjoncturelle et surveillance
des prix ». Son exposé brillant a été
suivi avec beaucoup d'intérêt par un
auditoire peu nombreux.

Conférence de « M. Prix »

PAYERNE

(c) Récemment , la protection civile de
Payern e, en collaboration avec l'école
de recrues P.A. 246, a organisé un exer-
cice de nu it , qui s'est déroulé avec suc-
cès dans le quartier de la Boverie, où
l'ancien hôpital était supposé être en feu ,
ainsi qu 'une partie de l'usine Eternit.
L'accent a été mis sur les sauvetage des
blessés, qui étaient transportés au centre
opération protégé de l'hôpital de zone.
Cet exercice, qui a mis en œuvre 280
hommes de troupe, ainsi qu'une tren-
taine de samaritains et samaritaines de
Payerne, a été suivi par la municipalité,
accompagnée de l'état-major des pom-
piers locaux.

Protection civile :
exercice nocturne (c) Commandé par le major Pierre

Schmidtmann , le corps des sapeurs-pom-
piers de Lucens a été inspecté par
MM. Rodolphe Gaillard , syndic, et
William Besson, municipal du feu. L'ins-
pection des hommes et du matériel a été
suivie du traditionnel exercice d'alarme,
mis au point par le capitaine-adjudant
Grivaz .

Revue des pompes

AVENCHES

(c) Le régiment de dragons 1 va dé-
filer une dernière fois. Cette cérémonie
d'adieux se déroulera à Avenches, le di-
manche 4 novembre. Elle réunira dans
l'enceinte du dépôt fédéral 800 officiers,
sous-officiers et soldats montés.

Il s'agit d'un défilé hors-service qui
a cependant été autorisé par le Départe-
ment militaire fédéral. Le régiment 1,
constitué de dragons de deux régions
linguistiques , est commandé par le co-
lonel A. Meier, de Sursee. Lors d'une
consultation toute démocratique, la ma-
jorité du régiment a demandé qu 'une
telle manifestation soit organisée.

Défile des « dragons »

ORON

(c) JLa paroisse a uron ae l'iignse évan-
gélique réformée du canton de Vaud a
tenu son assemblée d'automne, salle de
la Concorde. Le principal objet de
l'ordre du jour était le projet de restau-
ration de l'Eglise paroissiale, surtout son
financement. Dans leur quasi totalité, les
communes intéressées ont voté l'apport
financier qui leur était demandé, corres-
pondant à la moitié de la dépense totale ,
qui est de 230.000 francs. L'autre moitié ,
soit 115.000 fr. sera prise en charge par
la paroisse. Au cours de l'assemblée, le
projet de budget pour 1974 a été adopté,
ainsi que la proposition d'associer d'une
manière plus large les laïcs à la célébra-
tion du culte.

Assemblée
de la paroisse réformée

(sp) La Fête romande de gymnastique
qui avait déjà eu lieu en 1957 à la
Chaux-de-FoncJs sera à nouveau organi-
sée dans la Métropole horlogère, les 19,
20 et 21 juin 1975. Les gymnastes ro-
mands seront dirigés par les actuels pré-
sident et chef technique de l'association
neuchâteloise de gymnastique MM.
Francis Fivaz et Eric Bastardoz , tous
deux de Couvet.

La Fête romande
de gymnastique

(sp) Depuis la fermeture temporaire du
service de maternité à l'hôpital de Fleu-
rier, les demandes af f luent  au service
de maternité de la part de futures mè-
res. Signalons qu'en l'espace de 24 h,
quatre enfants ont vu le jour à la ma-
ternité de Couvet.

Quatre nouveau-nés
en 24 heures !

CENTRE DU PNEU
Pierre Buttet

Saint-Sulpice <J3 61 34 34

Décloutage de pneus

Fleurier - Salle de la FTMH
Place de la Gare. Entrée côté
jardin public,

exposition de peinture
Eugène Favre.
Paysages du Jura, fleurs, natures
mortes, du 20 au 28 octobre,
chaque jour de 14 à 18 h et de
19 à 21 heures, le dimanche
matin de 10 à 12 heures.
Entrée libre.
Il n'est pas envoyé d'invitations
personnelles.

Couvet
Salle des spectacles
GBL BERNARD

Cet après-midi, à 14 h 30, aveo
Ph. Aubert, animateur des « Com-
pagnons de Daniel ».
Ce soir, à 20 h, avec les J. P. de
Sainte-Croix.
Dimanche, à 17 h
avec les « Routiers bleus ».

L'annonce
reflet vivant
du marché
dans votre
journal

Contempo-
raines 1942
du Val-de-Travers,
Restaurant
des Cernets
sur les Verrières,
vendredi 26 octobre
1973, à 20 h 15,
assemblée
et souper.
S'Inscrire :
tél. 66 15 10.



L'Armée du Salut à Neuchâtel
Une splendide construction

La grande salle et sa galerie : claire et spacieuse.

Alléluia, gloire à Dieu ; c'est le cri
d'allégresse qui a jailli de toutes les poi-
trines des soldats, officiers et sympathi-
sants ce samedi 22 septembre, journée
de l'inauguration officielle du Centre
salutiste neuchâtelois, à la rue de
l'Ecluse. Un centre comme on en voit
peu, adapté aux besoins de Neuchâtel.

Il regroupe (il y a bien longtemps que
ce désir était énoncé), les activités du
Foyer féminin et celles du Centre évan-
gélique.

Les origines du projet datent de 6 ans.
Le foyer féminin , sis à la rue Louis-
Favre, abritait une vingtaine de cham-
bres, mais dans un état de vétusté
regrettable. D'autre part, tout n'était.que
boiseries, y compris la cage d'escalier et
on ne sait trop ce qui se serait passé en
cas d'incendie. A la rue de l'Ecluse, le
logement des officiers était aussi d'un
âge avancé et comportait le gros dés-
avantage d'être disposé sur trois étages.
Les «ailes de réunion manquaient et
seule, la grande salle, de bonne capacité,
répondait aux exigences du moment.

Un mandat fut confié à l'architecte
Jean-Pierre Lavizzari et une étude fut

Le restaurant-réfectoire. Plus de 50 personnes y prendront place.

entreprise. Dès le début , le créateur dut
se battre contre les règlements d'urba-
nisme et de construction. En effet, la
rue de l'Ecluse, comme tout l'environne-
ment de la Collégiale et du Château, est
classée en zone protégée. On voulait
construire en bordure de la route 7 Non,
il fallait reculer la bâtisse répondirent les
autorités. On trouva la solution pallia-
tive des arcades , qui accommodèrent tout
le monde. Au toit plat , on substitua un
toit de tuiles , d'où de nombreuses lu-
carnes laissent le regard plonger dans la
rue.

Des travaux difficiles
C'est en mars 1971 que se situe le

début des travaux et dès l'abord , ils se
révélèrent délicats. En creusant pour
créer les abris et le garage, on devait
découvrir une nappe d'eau, une source
venue d'on ne sait où. Puis , un éboule-

ment des matériaux au nord,, rendit
indispensable la mise en place de bou-
lons d'ancrage, d'une profondeur allant
de 8 à 11 mètres. Les jardins qui sur-
plombent la construction menaçaient de
s'écrouler et il fallut bétonner des murs
de soutènement. Tous ces travaux sup-
plémentaires entraînèrent des frais im-
prévus et un retard de plus d'un an dans
la construction.

Pourtant, c'est avec une joie non dissi-
mulée que le chef mondial du mouve-
ment salutiste , le général Eric Wickberg,
posa la première pierre le 18 mars 1972.
Les travaux se poursuivant alors à un
rythme accéléré, la phase symbolique de
la levure eut lieu le 17 octobre 1972.

Une bâtisse
fonctionnelle

La nouvelle Maison de Dieu a été
parfaitement étudiée et correspond aux
besoins du Centre salutiste neuchâtelois .
Elle comprend , pour le Centre d'évangé-
lisation , tout d'abord une grande et belle
salle, qui est l'âme de la Maison. Elle

Une cuisine moderne.

est conçue pour accueillir plus de 300
personnes, réparties entre le parterre et
la galerie. Son acoustique est étudiée et
l'habillage chaud en bois des îles est
copié sur le nouveau gymnase de la
Chaux-de-Fonds. Le Centre est encore
complété de deux salles cle réunion de
moindre importance pour les activités de
jeunesse , d'école du dimanche, les études
bibliques et la ligue du foyer (groupe-
ment de dames).

Le poste évangélique est dirigé par le
capitaine Jean Donzé et il retrouva une
activité débordante dès l'inauguration.

Le foyer féminin
jttA-anKau-:. 

Toute la partie supérieure est consa-
crée au foyer féminin dont la responsa-
bilité est confiée à la major Madeleine
Ryser. Il permettra l'accueil , dans des
chambrettes agréables , claires, de 44 per-
sonnes, pour autant qu 'elles ne requièrent
pas de soins médicaux. Ces dames trou-
veront , sur les trois étages qui les abri-
tent , un coin-cuisine commun à chaque
étage. D'autre part , une cuisine complè-
tement agencée permettra l'ouverture
d'un restaurant pour les alimenter
toutes. Dans un salon de télévision, elles
pourront encore recevoir des visites et
se retrouver entre elles, à n'importe
quelle heure de la journée.

L'appartement des officiers vient
encore heureusement compléter cet en-
semble, qui comprend dans ses sous-sols,
un vaste emplacement de parcage et
deux magasins sous les arcades.

De l'avis de chacun , et le chef du
département des cultes, le conseiller
d'Etat Béguin l'a dit lors de sa visite,
cette réalisation vient à son heure.
L'Armée du Salut démontre ainsi sa pré-
sence et son efficience.

Appel à la solidarité
Mais elle compte encore sur vous. Car

la trésorerie laisse apparaître un trou de
552.000 francs. Aidez-la en versant votre
participation à cette Maison de Dieu au
CCP 20-196. Le commandant division-
naire E.-N. Porret et le mouvement salu-
tiste tout entier vous en sauront gré.

R.

L'une des chambrettes, qui ouvre sur
un balcon.

La façade rue de l'Ecluse; architecture
moderne et bon goût.
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Terrassement, maçonnerie, E Barnne^nni
béton armé » • DCIIlUovUlll les Geneveys-sur-Coffrane

Aménagements extérieurs, jardin F. BS STICH SCOill +

Gacond & Renaud BS!* --1" 16
Travaux spéciaux, Çwîcehni'ïnfl Q A av- de la Gare 50
ancrages et pieux OWIOoWUlilly O.M. Lausanne

Etanchéité Asphalte
&

l»Al»ilirv«» C A rue Promenade-Noire 5
ISOlatlOnS S.A. Neuchâtel

Charpente A. SlCj rîSt les Geneveys-sur-Coffrane

Ferblanterie MCnthO S.A. SÈSff  ̂"

Couverture W. VUlHGItlin Evole 33, Neuchâtel

Etanchéité joints ASphaltC

/ & ISOlatlOnS S.A. Neuchâtel
m

Installations électriques . VUÏËllOlîl!©n©î & ClG S.A. Grand-Rue 4, Neuchâtel
'r - y •

Installation paratonnerre ML USlUill Montmollin

M C I *
Installation scène N. FUlICjnO rue du Castel 3, Saint-Aubin

¦ '., . .
¦- ¦ '

.

Chauffage Colore S.A. Prébarreau 17, Neuchâtel .

Ventilation X©CBl 318CCS S î* S.A. rue de Nideau 11, Bienne

Sanitaires H110 S H &> ITC1 11 d & ClG S.A. Saint-Nicolas 10, Neuchâtel

Fenêtres E. BOSSÎîl & FlSS 14, rue Dr-Tièche, Reconvilier

Vitrages, façades et rideaux BJ0Î1OX S.A. Portes-Rouges 30, Neuchâtel

Ascenseur et monte-charge wCndre OfïS S.A. route de Villars 105, Fribourg

Serrurerie UOnOX S.A. Portes-Rouges 30,-Neuchâtel

Tablettes MeyCr S.A. Reiden

Eléments abris 1*1610111)00 S.A. Anemonenstrasse 40, Zurich

Menuiserie portes OS5Ï16S E(J0 S.A. rue Beauregard 20, Neuchâtel

Menuiserie DGCQppGt & (. 56 Evole 69, Neuchâtel

Cylindres BCSlIlOCl H. S.A. rue du Bassin 14, Neuchâtel

a, ¦ • E I irnnS les Allées 21.Menuiserie grande salle C. LIlOîll la Chaux-de-Fonds

Volets à rouleaux B CS 3J Hl €8 H Bl & CO rue de la Côte 135, Neuchâtel

Carrelages N. OClItllSf _Tchaux-de-Fonds

Dallages E. VOnZettO Poststrasse 20a, Bienne

Chapes 7006110 S.A. rue de Genève 79, Lausanne

Revêtements sols GlOOT FrèrCS Montelly 17, Lausanne

Peinture K. BlOnChî Pommier 5, Neuchâtel

Nettoyages LA 1*1 UD 18, rue de Corcelles, Peseux

(M. R. Gay-Balmaz)
Cuisine A. KOChflt rue Calame 4, Cernier

Frigo UtO S.A. Eggbuhlstrasse 15, Zurich

Machines à laver LI6IS S.A. rCpreSCnte Dufourstrasse 29, Zurich

par Lange & Co
Enseignes N60I1 LUIÏl(6r6 S.A. rue de la Borde 17, Lausanne

Panneau de chantier J."r. ZUBTj SGr rue du Nord 67, la Chaux-de-Fonds
_ „ , „ fiiifol Ç A rue de Fontenette 29,Boites aux lett res UIVCI O.M. Carouge-Genève

ingénieurs . G^d & Janm ' chemines Croix-Rouges 3,

Architecte J."r . LOVIZZON avenue S.-Reymondin 30, Pully

Rideaux André MlOrinî Chavannes 12, Neuchâtel

Séparation jardin et balustrade 1*1. UUlllOt Ecluse 21, Neuchâtel

Réalisation FAN - Photos : Avipress - Maryvonne Berberat
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lv # TOYOTA I
I les 20 ef 21 octobre 1973 1
|p de 10 h à 21 h dans nos locaux : Pierre-à-Mazel 1

Faites l'essai 50 SCiTÎ et participez au concours !
ilNÉl tÊÈœ
Pp Divers modèles Toyota sont prêts, à votre disposition. ^
gS De la Corolla 1200 sémillante à la Crown 2600

jÉÇH§ * &roItaÏ200 CclicaïébO ST CÔipé " Carina 1600 SçdM ^"" "So^26o6 Toyota"_2000 TtafSSaixT "" ' j
8330 Tvmbnr Cr P»»- Super Deluxe Fr. 10 990.- 6 versions 3 versions 4 versions _2<3BÏ
&g& dèinSlSL- CeUcfîeoO GTCoupê 

P Carin . l600 ST dès Fr. 18 600.- dèsFr. 12995.- dèsFr.15500.-
:;-a l̂ Fr. 15750.- Fr. 11890. -

lfl Passez maintenant chez nous
É|| Cela en vaut décidément la peine !

H Entrepreneurs, commerçants : H
fif Faites connaissance avec les utilitaires

H TOYOTA STATION-WAGON : moteurs 1200,2000, 2600 cm3 B

El TOYOTA DYNA : 3.5 permis A

lll (châssis-cabine, pont fixe
"m pont basculant)

1 TOYOTA LAND CRUISER : H  ̂prix M. I
.3$; étudiés, équipement complet I
mm (crochet de remorque, radio)

1 En toute confiance : TOYOTA ? |
1 GARAGE DU 1er MARS S.A. I
H Pierre-à-Mazel 1 NEUCHÂTEL M
|S (en face du gymnase) Tél. (038) 24 44 24 L

^̂ 1 B&3HEn2KZS E529 1 "¦» £-:?"*"*<»*¦'**¦. *#---4 V̂3_fc -̂fc K̂i«^W*. . KMTST
BWFW 
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cherche pour son secteur d'exploitation

ELECTRICIEN
qualifié, pour collaborer au développement et à l'en-
tretien d'équipements de laboratoire utilisant des
techniques modernes.

Nous offrons activité intéressante et variée ainsi
que d'excellentes prestations sociales.

Prière de faire offres écrites ou de se présenter à
notre service du personnel qui fournira tout rensei-
gnement complémentaire. Discrétion assurée.
MÉTAUX PRÉCIEUX S.A., avenue du Vignoble 2,
2000 Neuchâtel 9. Tél. (038) 25 7231.

Une chance... Il faut la saisir

Nous offrons, dans le cadre de notre agence générale de
Neuchâtel, un poste

diNSPECÏÏUR
L'activité en question consiste à conseiller et à entretenir les
relations avec notre clientèle d'un portefeuille existant, et à
traiter l'acquisition de nouvelles assurances, ceci dans le
rayon de Neuchâtel et banlieue.
Le candidat choisi bénéficiera
— d'une place stable
'¦— d'une bonne rémunération
— de prestations sociales étendues
— d'un soutien efficace des organes de la Compagnie.
Faire offres détaillées à la Direction de

LA GÊNÉRALD DE BERNE
Compagnie d'assurances
Sulgeneckstrasse 19
3001 Berne

ou à M. A. Lorimier, Promenade-Noire 6, 2001 Neuchâtel,
tél. (038) 25 31 59.

¦¦¦¦¦¦¦¦ BmHnBaBHDiHBH

AGUIA |
| La fabrique AGULA engage tout de suite ou pour

date.à convenir :

personnel féminin
ouvriers

manœuvres
pour ses différents ateliers de fabrication.

Prière de se présenter ou de téléphoner à
AGULA S.A., manufacture d'aiguilles pour machines

\ à tricoter, chemin des Noyers 11, Serrlères-
Neuchâtel. Tél. (038) 3119 02.

I«——IMJWHiWl !4JPi ;'̂ IJHIWiJIUt̂ HI»8^«lBJag«We

Nous cherchons pour notre départe- ' -
i ment VENTES MACHINES-OUTILS M

une secrétaire I
trilingue (français-allemand-anglais), K '
expérimentée, capable d'assurer les ;
contacts et la correspondance avec nos '. ';?
représentants. '' "

Nous renseignerons de façon détaillée, Wl
et sans engagement, toute personne (;;i
que ce poste intéresserait. "- a'".

DISCRÉTION ABSOLUE GARANTIE. pi

Ed. DUBIED & Cle S.A.
Service du personnel v;
2074 MARIN f ' i
Tél. (038) 331221. m

USINE DE MARIN S

iiflGïifll
r 9̂

engage tout de suite ou pour époque à convenir

FERBLANTIER- .
APPAREILLEUR
pour l'entretien des bâtiments et des installations S
techniques. i

Venez nous rendre visite ou téléphonez au service y
du personnel, nous nous ferons un plaisir de vous j
renseigner au sujet des conditions de salaire, des r
conditions sociales et des appartements disponl- |
blés. |
Renseignements auprès du Service du personnel. |j
Tél. (038) 53 33 33. |

I GRAND GARAGE DE LA PLACE !
'¦Jm cherche, pour entrée immédiate ou à convenir,

TÔLIER PEINTRE
| en carrosserie
§g pour remise en état et préparation de voitures
m d'occasion.

W Installations modernes. Ambiance agréable. Salaire
|p en rapport avec les capacités.

SS Faire offres sous chiffres AJ 2494 au bureau du
H Journal. Ij

I mm SUPER-CENTRE
1 w\Wà PORTES"ROUGES
fêil IL RESTE ENCORE QUELQUES POSTES
jfl A REPOURVOIR :

1 DEUX CAISSIÈRES
M VENDEUSES EN ALIMENTATION
|| BOUCHERS
I VENDEUSES EN CHARCUTERIE

| Prestations sociales d'une grande entreprise.
i i Faire offres à l'Office du personnel COOP, Portes-
; j Rouges 55, 2000 Neuchâtel. Tél. (038) 25 37 21.

! CAISSE CANTONALE D'ASSURANCE
! POPULAIRE

cherche

! secrétaire
de direction

à plein temps

Ambiance de travail agréable.

Caisse de retraite.

Entrée en fonction le 3 janvier 1974 ou date à
convenir.

Les candidates sont Invitées à adresser leurs offres,
avec curriculum vitae, à la Direction de la Caisse
cantonale d'assurance populaire, rue du Môle 3,

Neuchâtel.

j nMta SA
"

FAVAG S.A. Neuchâtel

cherche

¦ • •

un adjoint
d'administration
apte à diriger, après un certain temps d'In-
troduction, un groupe de gestion adminis-

I trative industrielle

FORMATION REQUISE :

Comptable ayant quelques années de pra-
tique, si possible bonnes connaissances de
la langue allemande (éventuellement Suisse
alémanique sachant correctement le fran-

I çais).

Les candidats faisant preuve d'un certain
sens analytique et d'initiative sont priés
d'adresser leurs offres manuscrites, avec
curriculum vitae, prétentions de salaire et
photo, au service du personnel « A ».

FAVAG S.A., Monruz 34, 2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 2111 41.

cherche
— pour son Marché à Peseux

vendeur (euse)
au rayon photos

;
— pour sa succursale rue des Parcs
à Neuchâtel

vendeuse cuissière
l

Nous offrons :

— semaine-de 44 heures
' — salaires intéressants

— de très nombreux avantages sociaux

C^b M-PARTICIPATION

Si l'un de ces postes vous intéresse, veuillez
téléphoner au 33 31 41 ou écrire à : Société
Coopérative MIGROS NEUCHATEL, service du
personnel, case postale 228, 2002 Neuchâtel.

SIEMENS-ALBIS
S O C I E T E  A N O N Y M E

Nous cherchons un

électronicien ou
mécanicien électricien

désirant développer ses connaissances en
informatique. Notre nouveau collaborateur
sera envoyé à notre Centre international de
formation de Munich ou de Paris.

Par la suite, il travaillera au sein d'un
groupe jeune et dynamique afin d'acquérir
l'expérience pratique nécessaire pour se voir
confier la responsabilité de technicien sur

ordinateurs
Siemens 4004

pour leur Installation et leur entretien.
Connaissances d'allemand désirées.
Lieu de travail : Lausanne.

SI ce poste vous Intéresse, veuillez télépho-
ner au (021) 34 9S 31, Interne 242, ou écrivez
à : SIEMENS-ALBIS S.A., 42, rue du Bugnon,
1020 Renens.

¦¦H—IIIMI M—III lll lll l I lll llll hill llll ——I

* *y^- Pour les fêtes de fin d'année, -^c
yL nous engageons des J&

l VENDEUSES l
T̂ auxiliaires T^

* *)f- pour nos différents rayons. •$(.

* *Horaire complet ou à la carte, selon j£
^T entente. T*

* *2 Prière de se présenter à notre bureau 
^

J Réception, Sme étage, de préférence le "£
^T matin, entre 9 et 11 heures. "f*

* ** ** w*-*mmamPâkmmrm *
* rBfHfBfSBN ¦ j 

*
* ™ -m\\ AM èi AAJ *
)f Tél. 25 02 52 Neuchâtel -j*

A- -K•••••••••••••••••••1

Nous cherchons, pour entrée Immédiate ou date à
convenir,

AIDE - MAGASINIER
et

EMPLOYÉE DE MAGASIN
Faire offres à Ph. Berthoud & Cle,
rue de la Gare 7, 2035 Corcelles.
Tél. (038) 3113 69.

à 
¦ -  ̂ ¦ ¦¦ ¦
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GARAGES PRÉFABRIQUÉS MONOBLOC
en béton armé, entièrement finis avec fond, porte, etanchéité,
peinture et ferblanterie. Posés chez vous dans les 3 se-
maines. Demandez-nous une offre.

CIMENTA S.A.
2206 LES GENEVEYS-SUR-COFFRANE
Tél. (038) 5716 33.
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INHABITUELLE:
Notre gamme de véhicules com- Nous voulons maintenant mieux con-
prend aussi des modèles à moteur naître l'opinion d'un.cercle élargi
rotatif. Le stade de leur mise au point d'automobilistes sur l'utilisation en
est dépassé depuis longtemps: plus Suisse de l'automobile à moteur
de 500000 Mazda à moteur rotatif* rotatif.
sillonnent le monde. Nous avons dëddé pour œtte raisQn

d'organiser un sondage d'opinion.

NOUS OFFRONS NOUS CHERCHONS
• l'occasion de prendre part à un .--—-\ o des automobilistes prêts à en-
sondage d'opinion d'un genre / / * "

\\ visa8er l'achat d'un modèle
nouveau et la possibilité, pour / (̂ mWgmm\\ Mazda à moteur rotatif à des
les participants, de faire valoir TO^_lw£ib! conditions rendues très
leur propre expérience de con- l («É Éfr )/  avantageuses par nos hono-
ducteur. Vv^V / ra'res-

• des honoraires généreusement -̂-——-̂  % nous demandons à ces au -
calculés en fonction du travail tomobilistes de remplir un
demandé. questionnaire quatre fois par an. Le

travail demandé dans son ensemble
ne dépasse pas le cadre de l'utilisa-
tion courante d'une automobile.

Importateur des véhicules Mazda:
Blanc&Paiche SA, rue de Veyrot, Case postale 374,1217 Meyrin GE

MMAZOA
Le nombre des participants et le délai des inscriptions seront limités pour des raisons d'organisation. 'Licence NSU-WankeL

ET Je m'intéresse à votre offre. 120 ^«
_„ Veuillez m'envoyer votre documentation. —_i _ 'feNom et prénom: Age; Wsk

\— îjp
NP/Locanté: ^^

Coupon à retourner à
ML Blanc & Paiche SA, rue de Veyrot, Case postale 374,1217 Meyrin GE EL*

Pour tous vos achats de ISMIE A MANGER —»»"¦»- 55"TI à <—>din Fr. 785 — ; i crédit Fr. !90.—, ocpto Fr. 2U,— HHHBO ' *

meubles s^>r.,.,.,,., ,, h aïT- f2 >dè« Fr. 795.— ; » crédit Fr. 900.—, otrpt» Fr. 2-tO.— 9m\mamm\9>̂ ^̂  ̂ l̂ l_____l ~T

ftf^ STUDIO-COLOR, i Pii». 4gi<  ̂ *—» f—^ 
^̂^Al omamm ddl Fr. 1225.—; 4 crédit Fr. 1583.—, ocpl. Fr. 393.— ^V«B OO *̂ "̂ * ' ' '

/¦DrUI * tf f̂lM  ̂ CHAMBRE A COUCHER JE f-g —¦ m/S LV "̂  mmmm, ¦¦¦ ¦¦ ¦ m mf 9ÎP9 1 ¦ I

W' ^«̂ ^Lmm^B̂  ̂ SALON TRANSFORMABLE .ur «.*..<« ' *3NF| ^-^-g—_^
¦ ¦¦ ttS^̂  *mr JF *¦** WMJvtmafSammammmmmmmammmmaW

KU ,..,_ -_ . IT.̂ ., PAROI-BIBLIOTHÈQUE 2I0 tin, n.y«r «u pilli .i. dr. JH E* O m— 1 1 i3USQU'A //-. fw SANS CAUTION dtl Fr. 1i3,_ ; ; cr6di , Fr, W5,_, ,cpl. Ff. „5,_ - l|g»» [ g ĝ
CHAMBRE A COUCHER .n.i.rt .p.nw.to I5*!à ? ° « I d

I de 30 mois, avec 50% d'acompte seulement, sans d6, .,. .„.._ ,. _ crédi, Fr . 2,30.-, .cP„ Fr.570.-— 3^«i | <= —< -̂
I intermédiaire bancaire, sans réserve de propriété SALON TV I

—
n~\ __5 M c <̂  

-< ^"̂  ""H
! I sur demande, avec assurance crédit contre risques -___7^^ 

f t^  54o" ? S 
 ̂

m
1 I deces et invalidité totale — suspension des verse- u n 2, S3 ¦# r̂ 1

| ments en cas de maladie, accidents, service mili- SALIE A MANGER .»* ¦«P.H...»«. EB S g" n —o 1—1
I taire, naissance, etc. (selon dispositions jointes au «* *- »̂ .- 'c r «di, F_ ;2«_-,.cP,.._«0- JJ*' | -o o 

 ̂
a

I contrat) — avec rachat de vos meubles usagés en CHAMBRE A COUCHER n.,..«r £LM _ ï n < —y* ,
j paiement partiel sur tous vos achats ! ! ! dé. __. 2™.-. > „*., Fr. 2633-, «p,. . r. m.- %g*W»m £ R - «g— <==

SALIE A MANGER chtt..u, IMM icmpK, t p. 9̂ £L "O g. KJ SS, * ?

^  ̂I j £E I 1" U 
IJBP 

dèl Fr. 

2765.— ; 4 crédit Fr. 3115.—, ocpto Fr. 835.— Jf ^^O*" ' "  ' ^T*j
W ¦ 9 I I B M PAROI-ÉLÉMENTS « «, «« m mur.i » p.». <jjfijj[  ̂ 5 K PTl l"ri

NOS VASTES EXPOSITIONS -* *• SS^̂ E°cp"" 11M-—'SfT*" I ^ H X c_
APPARTEMENT COMPLET î ch.mb,.. ^MEL. i S O S__p__2 <—-\

¦ 7000 m2 DE MEUBLES A PARCOURIR M. r <. mA.-. <a c^ f ,. *u .-, w<, u. ™.- #%)•¦ î a S S e==
¦ j ou vous pouvez choisir chez vous . APPARTEMENT COMPLET î ^.mb.» Oft — ¦ «° a î^X ^̂
I en nous adressant aujourd'hui encore ce bon, vous obtiendrez notre dèi Fr. 3685.— ; a crédit Fr. 4H0.—, ocpt» Fr. 1200.— JF %aW9' . </> Q rn 
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documentation gratuite. 
pfJ j APPARTEMENT COMPLET TOP 75 «  ̂ 4 A<g " I l  —H mNom, prénom : ! de» Fr. 6985.- ; i crédit Fr. 7843.—, «cpl» Fr. 2113.— W JmW W ?* S 
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I Rue, No : I ¦ i S 3 "g va C 3 Ç**3
I' Ville - I Avec chaque mobilier complet, ¦ * OIIIQBM P  ̂5 5 W\ CP
I . : vous recevrez gratuitement 1»#^ %**#lwil̂ i  ̂ g î^ ^̂ ^"
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ROUTE DE RIAZ 10-16 — SORTIE DE VILLE DIRECTION FRIBOURG — PARKING — Téléphone (029) 2 66 66 1 S S |"T-| S  ̂ I

i—- m Brûleurs à mazout - Révision de citernes
ïj |.¦!- ., ! Appareils ménagers

Il M CHARLES LiPPUNER
 ̂ĝ  YVERDON

Ijii jjj sl Hippodrome 18 - Tél. (024) 2 59 14

ftgence à NEUCHATEL - Tél. (038) 4511 69

CLÔTURE-
(0 4129 47 f ( jf  If
<Q 4113 62 W %B«̂  W«# IsS»

Verger 1 COLOMBIER
TOUTES BARRIÈRES

^̂ Ĥ W .¦ nrîn'k*
^^&-'( ^MÊr îr (Si le programme

fe È Orange ou Tonic-
JM? > Water, servir frais.

l' apéritif ensoleillé des gens gais JB^̂ jâ ŷ

£? ' Kuoni vous convie dans le monde entier! ^^k

Rêver des mers du sud? A quoi bon!
Allez plutôt à Tahiti ou Hawaii...

Alors vos rêves prendront forme au contact du sable chaud ,1 sur les plus belles plages du monde , dans les meilleurs hôtels , auprès du
peuple le plus aimable qui soit. Les oiseaux affrétés par Kuoni

volent d'instinct vers Tahiti. Avec une halte à Hawaii qui,
croyez-le, mérite une escale.

KUONI est la seule agence de voyage européenne qui organise
j ces vols spéciaux au long cours!
:

i 18 jours, dès Fr.2D4(h"

Vols spéciaux à bord d'un DC-8 BALAIR , filiale de SWISSAIR S
(formation des pilotes et entretien 

^ p
des appareils assurés ^___^^ fe£% .̂ ^=^B=^
par SWISSAIR). JÊFA  HI B̂  ̂jiy 

^-Vl̂ Bj lfe

compagnie avec les EdfB i tT m̂ ËmaË BJfid^Mlfr ~W~
animateurs KUONI . FVlwJ BaJ g>i |gp^̂  ̂ W/̂

v̂r m̂W
a Nous connaissons encore
^̂  

des paradis pour
>̂mii» n _I«B«I5BJMI . de plus belles vacances

2000 Neuchâtel , 8, rue de l'Hôpital, Tél. (038) 24 45 00 2500 Bienne 3, Dufour 17/Collège,
Tél. (032) 29922



Par mesure d économie, le projet du
gymnase de Bienne devra être réduit

Le 6 septembre, la commission de
bâtisse a approuvé à l'unanimité projet
et devis détaillés relatifs au futur édifice
qui abritera les gymnases allemand et
français de Bienne. C'est ce qu 'indique
cette commission dan s un communiqué
diffusé vendredi. Cependant , le projet
initial devra être réduit en raison de la
situation financière cantonale.

La commission indique notamment
que lors des négociations sur le plan de
financement , à mi-septembre, la direc-
tion cantonale de l'instruction publique
l'a informée que le Conseil d'Etat s'était
vu contraint , étant donné la situation
financière du canton et les restrictions
de crédits ordonnées par la Confédéra-
tion, de limiter de manière draconienne
la somme globale prévue pour les quatre
écoles moyennes supérieures projetées
(Laufon, Bienne, Thoune et Kœniz) et

que, par conséquent, la décision de sub-
ventionnement prise le 19 mai 1970 pour
le gymnase était révoquée, Bienne de-
vant également contribuer à la réduc-
tion générale des dépenses.

La commission de bâtisse estime que
la différence des dépenses résultant de la
décision cantonale ne doit pas être
reportée sur la part de la ville, mais
doit être économisée par réduction
effective du projet. Pour réaliser cette
économie, la commission voit la possi-

bilité de renoncer au parking souterrain,
à la piscine scolaire, éventuellement à
une salle de gymnastique ainsi qu'aux
terrains de sport situés au nord de la
Suze. Une réduction des bâtiments sco-
laires proprement dits ne saurait être
envisagée. Au printemps 1974, le devis
pourrait être soumis en votation popu-
laire , puis au Grand conseil lors de sa
session de septembre pour faire débuter
les travaux en automne 1974.

Le Conseil fédéral répond aux hôteliers
cafetiers et restaurateurs jurassiens

De notre correspondant de Berne :
Le Conseil fédéral adresse une lettre

à la Fédération jurassienne des hôteliers,
cafetiers et restaurateurs à Saignelégier,
pour l'exhorter à s'accommoder des
restrictions de main-d'œuvre étrangère.
En date du 28 juillet, cette fédération
avait adressé au Conseil fédéral une
lettre ouverte demandant un assouplis-
sement des restrictions en vigueur. Mais,
le Conseil fédéral répond sans équivo-'
que qu 'il doit absolument tenir sa pro-
messe de stabiliser l'effectif de la main-
d'œuvre étrangère et n'a pas pu pré-
voir des réglementations spéciales pour
l'hôtellerie et d'autres branches.

Il n'a pu également tenir compte d'une
pétition de l'industrie hôtelière, pour-
tant signée par plus de 300.000 person-
nes, à cause des initiatives qui sont dé-
posées ou annoncées dans le domaine
de la limitation de la population étran-
gère. Les cantons ne pourront satisfaire
aux besoins de main-d'œuvre que dans
les limites des contingents modestes
d'autorisations à l'année. Mais ils pour-

ront, aussi conformément à la pratique
suivie jusqu 'ici, délivrer des autorisa-
tions saisonnières aux établissements hô-
teliers qui enregistrent des pointes dans
leur activité. Enfin, le Conseil fédéral
déclare que les expériences faites jus-
qu'à présent permettent d'espérer que
notre industri e hôtelière sera capable
de s'adapter à la situation...

En l'absence du président de la fédé-
ration, en voyage en Allemagne, il n'a
pas encore été possible de connaître la
réaction officielle des hôteliers juras-
siens à cette confirmation fédérale d'une
politique de rigueur largement contestée.

Presse fribourgeoise
Soutien aux licenciés

de la TV
(c) Le comité de la presse fribourgeoise
a pris connaissance du jugement du tri-
bunal arbitral dans l'affaire des licenciés
de la télévision romande (dont trois sont
devenus membres de la presse fribour-
geoise), et des réactions subséquentes. Il
souhaite qu'une solution humaine et
équitable puisse être trouvée.

Un budget accepté sans enthousiasme
AU CONSEIL DE VILLE

On a donc assisté à la tradition-
nelle danse autour du veau d'or.
Pendant six heures d'horloge, on a
décortiqué le budget, et, l'Impôt
Immobilier ayant été porté de 0,8 à
1,2 pour mille, selon proposition de
la commission de gestion, le déficit
de près de 1,6 million a été réduit
de quelque 200.000 francs.

Quand on a assisté un certain
nombre de fois à cette cérémonie
annuelle, son rituel n'apporte pas de
surprise. Seule modification depuis
quelques années, ce n'est plus au
directeur des finances qu'est
confiée l'homélie, mais au
représentant de la commission de
gestion.

On connaît l'antienne :
« Malgré tous les efforts de

l'administration, notre situation
financière ne s'améliore pas. Nous
allons au-devant d'années difficiles.
Désormais, Il faudra rechercher les
possibilités de réduction des
dépenses, s'abstenir de créer de
nouveaux postes, ne réaliser que les
projets absolument indispensables. »

Puis les conseillers de ville
montrent leur virtuosité en matière
d'économies de bouts de
chandelles. En vertu de la loi de
Parkinson, les gros postes ne sont
pas touchés, mais on s'attaque aux
subventions culturelles, aux écoles.
Il fut un temps où, année après
année, un député épluchait les
notes de téléphones des écoles
convaincu d'avoir sauvé la patrie

quand II parvenait à les réduire de
quelques centaines de francs.

Cette fois, on se montra dans
l'ensemble plus réaliste, se rendant
compte de l'inanité de ces
simulacres.

IMPOTS INDIRECTS
Une fois de plus, on passa à côté

de l'essentiel, c'est-à-dire l'augmen-
tation des impôts. Chacun tient à
tirer son épingle du jeu personne
n'ose courir le risque d'impopula-
rité, et les augures se regardent
sans sourire.

Au fond, ce serait au Conseil
municipal à prendre le taureau par
les cornes. Le Conseil municipal est
conscient de l'impasse financière
dans laquelle se trouve la commune ,
mais préfère tergiverser. Veiller
simplement au plus pressé en
relevant les taxes et émoluments.

Jeudi, le représentant de l'Entente
biennoise hors parti insista sur
l'injustice sociale de ces impôts
indirects et proposa de ne pas
entrer en matière : le budget devait
être renvoyé au Conseil municipal
pour être remanié. Au vote, cette
proposition de renvoi recueillit tout
de même treize vois (contre vingt-
neuf) .

Auparavant, le Conseil de ville
avait accepté le nouveau règlement
des salaires et la révision de la
classification des fonctions. Le
personnel administratif est divisé en
vingt classes (de 0 à 19), plus deux

super-classes A et B. Le salaire
maximum sera désormais de 82.000
francs, le salaire minimum de
14.500.

On avait commencé à 17 h, et l'on
approchait de 23 h et les plus
vaillante commençaient à sentir
peser sur eux une lourde et presque
irrésistible somnolence. On parvint
tout de même jusqu'au bout de
l'opération. On n'affirmera pas sous
serment qu'au cours de l'ultime
demi-heure, nos représentants du
peuple surent encore exactement ce
qu'ils votaient.

On en arrive une fois de plus à
constater que l'actuel rythme de
travail ne donne pas satisfaction :

On continue à maintenir ia fiction
des débats mensuels, alors que les
séance devraient amplement suffire,
presque aussi nombreuses que les
autres.

Des douzaines d'objets sont
reportés d'un ordre du jour à
l'autre, s'accumulent dangereu-
sement, imposent des séances dont
la longueur provoque fatigue et
confusion.

Il est bien évident que deux
heures de travail concentré par
séance devraient amblement suffire.

Pourquoi ne pas décider une fols
pour toutes de siéger chaque
quinzaine, de 19 à 21 h par
exemple. Le travail parlementaire en
deviendrait certainement moins
rebutant et plus efficace.

R. W.

Le Conseil d'Etat se moque-t-il
des décisions du Tribunal fédéral ?

De notre correspondant :
M. Félicien Morel, député, prési-

dent du parti socialiste, vient de po-
ser cette brutale question écrite :
« Le Conseil d'Etat se moque-t-il des
décisions du Tribunal fédéral ? » L'ob-
jet est celui de l'interprétation de la
loi sur les communes et paroisses,
où il est stipulé qu'« une décision
n'est valide (lors d'une assemblée
communale) que pour autant qu'elle
réunit la majorité absolue des suffra-
ges des membres présents. »

Or, le Conseil d'Etat admet, en
vertu d'une jurisprudence qui lui est
propre, que la majorité absolue se
calcule sur le nombre des votants,
et non pas sur celui des membres
présents.

Un citoyen de Wuennewil a, ré-
cemment, interjeté un recours con-
tre une décision de l'assemblée com-
munale, confirmée par le Conseil
d'Etat, qui se basait sur ladite in-
terprétation. Le Tribunal fédéral n'a
pas admis la manière de voir du
Conseil d'Etat fribourgeois et a exi-
gé le respect de la loi.

« Ne tenant aucun compte de cette
décision, écrit M. Morel, le Conseil
d'Etat continue à prétendre que son
interprétation non seulement n'était
pas arbitraire, mais se justifiait tout
à fait. C'est ainsi qu'il vient de re-
jeter un recours d'un citoyen de
Chiètres et que l'office de législa-
tion vient d'en faire autant à l'oc-
casion d'un recours d'un citoyen de
Fétigny ».

Billet biennois
La ville

dont Bâle est ...
Cette petite mésaventure a eu lieu

mardi soir dernier.
Un supporter bâlois qui revenait

de la patinoire en suivant le che-
min des écoliers, celui précisément
qui conduit d' un bistrot à l'autre,
s'est soudainement trouvé en face
d'un distributeur automatique de
tickets de trolleybus.

C'était au Porvt-du-Moulin .'...
Le gars, un peu éméché, lit sur

l'appareil : « Basler Verkehrs-Betrie-
be »... ce que chacun, même de
sang-froid , pourrait lire .'...

Non sans peine, le bonhomme tire
son ticket, avec la ferme intention
d'aller finir sa soirée... à la Rhy-
gasse.

Le trolley arrive, il y monte. Dix
minutes après, il débarque aux Til-
leuls. Ce qu'il y f i t , l'histoire ne le
dit pas. On voit d'ici la tête du
type /... Déboussolé !

Avouez tout de même qu'il fau t
vraiment chercher des crosses aux
usagers des transports publics pour
placer un appareil bâlois en p lein
centre de Bienne quand il se trou-
ve qu'il pe ut y avoir un match de
hockey Bienne-Bâle !...

Toute notre sympathie doit aller
à ce supporter bâlois qui, pour avoir
pris un petit coup dans l'aile, s'est
finalement trouvé... trou de Bâle !...

GASTON

Durant la période du 1er au 15
octobre, la police cantonale bernoise est
intervenue dans les cas suivants : 362
délits contre le patrimoine, représen-
tant un montant total de 276.820 francs,
216 véhicules volés dont 116 ont été
restitués ; 37 délits contre les mœurs ; 25
délits de chasse ; 21 infractions à la loi
sur les stupéfiants ; 12 cas de lésions
corporelles ; 11 avis de disparition , dont
6 cas ont été liquidés et 4 incendies.
D'autre part, l'auteur du viol commis au
préjudice d'une femme âgée à Walpers-
wil, a pu être identifié et arrêté sur la
base de renseignement donnés par le
public.

Des personnes de plus en plus nom-
breuses donnent de fausses indications et
logent dans les hôtels ou dans d'autres
établissements. Elles partent sans payer
les factures en ayant donné des faux
noms et souvent après avoir commis un
vol au préjudice du logeur ou des
clients. Les recherches dans de tels cas
sont très longues. Bien des surprises
pourraient être évitées, si à l'arrivée des
étrangers, le numéro du passeport était
contrôlé et comparé avec les indications
du bulletin d'hôtel.

Les personnes suspectes doivent, en
tout cas, être annoncées immédiatement
à la police.

Les infractions
dans le canton

La statistique fait apparaître que 740
accidents de circulation se sont produits
dans le canton de Berne en septembre
(508 à l'intérieur, 232 à l'extérieur des
localités), faisant 476 blessés (298 à
l'intérieur, 178 à l'extérieur des locali-
tés), peut-on lire dans un communiqué
de l'Office d'information et de docu-
mentation du canton de Berne.

Pendant le mois correspondant de
l'année précédente, le nombre des acci-
dents avait été de 813 (566 à l'intérieur ,
247 à l'extérieur des localités), ils
avaient fait 541 blessés (330 à l'intérieur,
211 à l'extérieur des localités), dont 20
morts (9 à l'intérieur, 11 à l'extérieur
des localités).

Moins d'accidents
et de blessés,

mais davantage
de morts

(c) Le champion d'Europe des poids
mouches, l 'Italien Fernando Atzori sera
opposé , à Bienne, le 2 novembre, au
poids coq Norbert Barrière (France).
Cette rencontre sera l'ultime galop avant
le grand choc pour le championnat d'Eu-
rope contre Chervet le 26 décembre, à
Zurich.

Le boxeur Atzori
à Bienne

— — ^^
(c) La manufacture d'horlogerie Oméga,
de Bienne, vient d'obtenir , au concours
international de Baden-Baden une rose
d'or pour une montre-bracelet.

Succès horloaer

La société des
employés de

commerce a cent ans
(c) La société des emp loyés de com-
merce de Bienne a été fo ndée en 1873.
Elle comptait au départ 98 membres.
A près 25 ans d'activité ce nombre a
passé à 455 et à f in  décembre 1972 à
1926 soit une augmentation de 75 unités
sur 1971.

Il f u t  une époque où la section com-
prenant les sous-sections de gymnastes
(la seule existante encore), de tir, de
théâtre, une chorale un orchestre, un
club d'études, de dames. Aujourd'hui les
clubs de comptables, de correspon-
danciers, de seniors et de j eunes sont en
activité. Pour l'heure, les buts de la
société sont : le service de placemen t, la
défense jurdique de ses membres, la
caisse-maladie, la défense des intérêts et
la formation profes sionnelle.

La fê te  du centenaire se déroulera
aujourd'hui au Palais des congrès. Pour
la partie officielle plusi eurs discours
seront prononcés notamment par M.
Claude Eggli, président, le maire M.
Fritz Staehli, les présidents du comité
central, de l'association cantonale, de
l'Union romande et par le conseiller
d'Etat Robert Bauder. Après la banquet
officiel aura lieu une soirée récréative.

(c) C'est lundi que le bataillon de pro-
tection civile 13, comprenant notam-
ment deux compagnies de Romands
(Bienne et Jura) entrera en service. Les
différentes unités stationneront à Buren,
Longeau, Safnern, Dotzigen, Brugg et
Worben. Des exercices, dans le cadre
de l'agglomération biennoise, et la des-
truction de quelques vieux immeubles
sont au programme de ce cours de ré-
pétition d'une durée de trois semaines.

Sous les drapeux

PORRENTRUY

(c) On se souvient qu'au mois de juin,
lors des inondations qui causèrent de
gros dégâts dans le Jura nord, une
citern e à mazout entreposée dans un
bâtiment en construction à Porrentruy,
pour le compte d'une banque, avait
laissé partir, dans les flots de l'Allaine,
une partie de son contenu. Pendant
plusieurs jou.s il fallut lutter sur une
vaste échelle afin de récupérer le com-
bustible en question et d'empêcher qu'il
ne pollue la nappe phréatique qui
fournit l'eau à plusieurs communes
d'Ajoie. Par la suite, les fourrages des
champs, traversés par l'eau polluée,
durent être détruits sur ordre de la
préfecture. A ce jour, les agriculteurs
n'ont pas encore été indemnisés, car il
semble qu 'il y a un litige à ce sujet entre
le propriétaire de l'immeuble d'où est
parti le mazout et son assureur. LaS |
d'attendre, les propriétaires lésés vien-
nent de se constituer en comité de
défense, sous la présidence de M. Jules
Maillad de Courtemaîche. Les commu-
nes de Porrentruy, Courchavon, Courte-
maîche, Buix et Boncourt ont également
chacune deux représentants dans ce
comité.

Constitution d'un
comité de défense

TRAMELAN

(c) La piscine de Tramelan a fermé
ses portes. On a enregistré 70.000 en-
trées, soit 56.741 fr. 30 (budget 40.000
francs) il s'ajoute à ces recettes cel-
les provenant de la buvette qui ont to-
talisé 67.336 fr. 40 (budget : 56.000 fr.).

70.000 entrées
à la piscine

(c) Hier, s'est ouverte la Sme exposi-
tion Extra. C'est dans la Salle des fê-
tes, aménagée pour la circonstance, que
14 commerçants de la localité exposent
les dernières nouveautés arrivées sur le
marché. Nul doute que la Sme Extra,
aves ses stands bien aménagés, sa
buvette bien garnie et sa grande lote-
rie gratuite sera visitée par de nombreu-
ses personnes. L'exposition fermera ses
portes lundi.

Huitième exposition

TAVANNES

(c) Après l'inauguration du diarama
du photo-club, les jehnes de Tavannes
auront l'occasion d'assister le samedi 3
novembre à l'ouverture de la bibliothè-
que des jeunes qui comprendra près de
1200 volumes. L'inauguration officielle
a été fixée, en présence des autorités
et des invités, au samedi 17 novembre.

Ouverture
de la bibliothèque

des jeunes

ï~
SONVILIER

(sp) Pour l'année 1974, la commune de
Sonvilier aura à verser 56.000 fr. au titre
de subvention pour le déficit des
hôpitaux. Cela représente une augmen-
tation de 16.000 fr. par rapport à cette
année.

Frais hospitaliers

RENAN
Election du maire

(c) Pour remplacer M. Hans Vonmoos
démissionnaire, le corps électoral devra
désigner son nouveau maire les 1er et
2 décembre par un vote d'après le prin-
cipe majoritaire.

(c) La première équipe du tennis-
club de Tramelan est promue en deuxiè-
me ligue. Quant aux challenges, ils ont
été attribués : challenge Bourquin pour
la catégorie dames, à Mme Loosli, chal-
lenge Marini, au junior J.-C. Rossel qui
le gagne défi nitivement. Le challenge
Kummer frères pour messieurs, revient
à M. B. Donzé.

Le Tennis-club
en deuxième ligue

(c) Jeudi soir à Tavannes, 150 per-
sonnes ont assisté à la première repré-
sentation publique du Diarama du Photo-
club de Tavannes à la salle communa-
le. Ce spectacle consistait en une re-
présentation audio-visuelle accompagnée
d'enregistrements musicaux. La soirée a
été bien réussie.

Ce Diarama sera encore projeté ces
prochains jours à Malleray et à Mou-
tier.

Première publique
du Diamara

VILLERET

(c) L assemblée communal de Villeret
aura lieu lundi. Le point principal à
l'ordre du jour est l'acceptation du
règlement du syndicat des communes
pour une station d'épuration des eaux
que forment les communes de Villeret,
Saint-lmier, Sonvilier et Renan.

Assemblée communale

BASSECOURT

(c) Après Rossemaison et plusieurs
autres localités jurassiennes, c'est Basse-
court qui inaugurera, aujourd'hui, un
parcours sportif. Ce dernier se trouve
dans le secteur de « Pré Borbet ».

Un parcours sportif

SAINT-IMIER

(c) Après la création de l'aide fami-
liale , on vient d'ouvrir, à Saint-lmier et
au Vallon, « le service d'aide ménagère
aux personnes âgées ». C'est un fait que,
durant le dernier exercice, on a consta-
té que l'aide familiale s'était manifestée
à raison de 54 % chez les personnes
âgées. On a alors décidé de créer ce
service. Les responsables lancent un ap-
pel à toutes les personnes de bonne vo-
lonté qui voudraient se mettre à dispo-
sition pour venir en aide aux person-
nes âgées entre Renan et Péry-Reuche-
nette.

L'aide ménagère aux
personnes âgées

DELÉMONT

(c) ce comptoir de Delémont obtient
son habituel succès. Les entrées enre-
gistrées à ce jour sont même plus
élevées que celles de l'année dernière.
Hier soir, plus de 30.000 visiteurs
avaient passé au guichet. On espère que
les 40.000 visiteurs seront dépassés
dimanche soir, au moment de la ferme-
ture définitive.

Du côté du Comptoir

Le conseil communal oe ia viue ue
Fribourg a pris connaissance d'un
rapport sur la rentrée scolaire 1973. On
compte, à Fribourg 149 classes d'école
primaires, soit trois de plus qu 'en 1972,
pour 3511 élèves (3361 en 1972). Sur ce
total , on compte 2787 enfants de langue
française (2621 en 1972), répartis dans
116 classes (111 en 1972). Les élèves de
langue allemande sont au nombre de
724 (740 en 1972), répartis dans 33
classes (35 en 1972). On constate donc
un recul du nombre des élèves de
langue allemande.

En revanche, dans les classes enfan-
tines, le phénomène inverse se mani-
feste. Elles accueillent , cette année, 553
élèves (578 en 1972), dont 121 de langue
allemande (87 en 1972).

L'école secondaire des jeunes filles
accueille 603 élèves, dont 266 de la ville ,
total auquel il faut ajouter l'effectif de
la section mixte de langue allemande,
soit 150 élèves, dont 118 de la ville.

Enfin , on compte 758 élèves, dont 342
de la ville, à l'école secondaire des gar-
çons.

Moins de classes
primaires

de langue allemande Les élections communales,
le point chez les radicaux

(c) Le parti libéral-radical de la ville de
Fribourg a tenu une assemblée extra-
ordinaire sous la présidence de M.
Ferdinand Masset. Les membres prirent
connaissance du p rogramme d'action
pour les prochaines élections commu-
nales. Le groupe chargé de l'organisa-
tion doit veiller à garder un contact
étroit avec la population. M. Pierre
Wolhauser insista sur l'urgence de prati-
quer une politique qui tienne compte de
la protection de l' environnement , de la
lutte contre le bruit et des problèmes de
circulation.

M.  Lucien Nussbaumer, syndic, a
relevé que les relations de confiance
entre citoyens et autorités communales
sont bonnes, et qu'il faut  accepter les
critiques f o rmulées à l'éga rd de la poli-
tique communale , lorsqu'elles sont jus-
tifiées. Il a décla ré que tous les mem-
bres du Conseil communal ont fourni un
travail intense et efficace , et que cette
action a pu être menée tout en mainte-
nant une situation financière extrême-
ment saine.

ces crf oni aeciae a acquérir ie
domaine de Loewenberg, sis sur le terri-
toire des communes de Morat et de
Montilier, et d'y installer un centre de
formation et de perfectionnement. Le
château de la famille de Rougemont qui
fait partie de ce domaine sera rénové
dans les années qui vont suivre. Des bâ-
timents et installations de loisir seront
aménagés sur l'aire de 400.000 m2 du
bien-fonds, en ordre assez dispersé pour
tenir compte de la configuration des
lieux.

Un centre de formation
pour les CFF

(c) Hier, vers 12 h 05, M. Charles
Sudan, âgé de 49 ans, de Romont,
circulait à moto route d'Arruffens
lorsqu 'il eut sa route coupée par une
voiture qui quittait un « stop ». Souffrant
d'une fracture du nez et de contusions,
M. Sudan dut être transporté à l'hôpital
de Biilens.

Hier, vers 13 h 55, M. Jean-Joerg
Herren , âgé de 25 ans, de Montilier,
circulait, à moto de Salvagny à Morat.
A Burg, il eut sa route coupée par une
voiture qui sortait d'un chemin privé.
Blessé, M. Herren fut transporté à
l'hôpital de Meyriez.

Deux motocyclistes
blessés

(c) La section de Bulle de la Société
fédérale de gymnastique fête  le centième
anniversaire de sa fondation. A cette
occasion, elle a préparé une soirée an-
nuelle particulièrement soignée et étof-
f ée  dont il sera donné deux représenta-
tions : ce soir dans la salle chauffée
du manège sis près du stade de Bou-
leyres, ainsi que samedi pro chain. Ce
siècle de gymnastique sera évoqué en
des pro ductions gymniques et des bal-
lets dont le corps de musique de la
ville de Bulle et l'orchestre Revival Big-
Band fourniront le tissu rythmique.

A Bulle : un siècle
de gymnastique

(c) Hier est decede, des suites d'une
maladie, M. Albert Bochud , licencié es
sciences économiques, âgé de 33 ans.
Il était le fils de M. Joseph Bochud ,
industriel. Personnalité attachante , M. Al-
bert Bochud avait siégé durant une lé-
gislature au Conseil général de Bulle.

Carnet de deuil

(c) Hier, vers 16 n 1U, une ambulance
militaire circulait de Chavannes-Ies-Forts
en direction de Romont. A la croisée de
la Pierraz, alors qu 'elle obliquait à
gauche vers Siviriez, elle entra en colli-
sion avec une voiture qui la dépassait.

Ambulance militaire
contre voiture

(c) L'Association fribourgeoise pour
une politique sociale du logement signale
qu 'un grand nombre de locataires qui
viennent à sa consultation ont des pro-
blèmes causés par une absence de cbns-
tat des lieux. L'association souligne qu 'il
est indispensable, en effet , que ce cons-
tat soit établi à l'entrée et à la sortie
d'un appartement , faute de quoi le lo-
cataire peut être à la merci de cer-
taines clauses contractuelles.

Logement : attention
au constat des lieux

Lire d'autres informations
en page 29

GRANDFONTAINE

(c) C assemblée communale de Grand-
fontaine vient de ratifier un règlement
sur les taxes de séjour et sur les maisons
de vacances. Le conseil proposait la
perception d'une taxe annuelle de 100 fr .
par chalet ou maison et cle 10 fr. par lit.
Un partici pant à l'assemblée proposa de
doubler la taxe , soit de percevoir 200 fr.
par maison et un forfait de 10 fr. par
lit. C'est cette seconde proposition qui
fut acceptée. La commune de Grandfon-
taine compte actuellement une quaran-
taine de résidences secondaires.

Taxes de séjour

MOUTIER

(c) Ayant gagné son avant-dernier
match par forfait , le Judo-club de Mou-
tier vient de remporter le titre de cham-
pion de la ligue régionale 2 D avec
quatre points d'avance. Il reste un match
à jouer contre Bàle 2 et quelle qu 'en
soit l'issue, les Prévôtois seront cham-
pions de leur groupe.

Succès des Judokas
i '£$&9!tv[*_ffl i_reË - ¦ i•'̂ ¦_&V'-S.PR*i__S

Téléphonez-nous,
écrivez-nous

Si vous* désirez qu'une Information
passe dans cette page, si vous avez
un renseignement à nous communi-
quer, adressez-vous à notre rédac-
tion biennoise (M. Adrien Guggisberg,
Haute-Route 53a, tél. (032) 217 52)
ou à notre rédaction de Neuchâtel
(038) 25 65 02. Nous versons une ré-
tribution pour toutes les informations
utiles. Discrétion assurée.

Télex Bienne No 3 46 52



j m ^p  l-a formation et le perfectionnement professionnels sont une des principales
W préoccupations de

L'HOTELLERIE ET LA RESTAURATION
Aimeriez-vous faire partie de notre jeune équipe en tant que

COLLABORATEUR SPECIALISE
dans les questions de recrutement des jeunes , de leur formation et de leur per-
fectionnement î

La Suisse romande et le Tessin seraient vos principaux champs d'activité.

Nous demandons : — langue maternelle française
— bonnes connaissances d'allemand et d'italien

àmÊM , - formation hôtelière approfondie
'— éventuellement avoir suivi les cours d'une école hôtelière
— quelqu'un qui soit à la fois liant et sûr de soi.

Nous offrons : •—• des conditions d'engagement modernes
— une atmosphère de travail aimable
— des tâches et des responsabilités étendues
— une préparation minutieuse aux nouvelles tâches.

:
Nous serons heureux de recevoir votre offre accompagnée des documents usuels
ds candidature.

SOCIÉTÉ SUISSE DES HOTELIERS
Le chef du personnel, Montbijoustrasse 31 , 3001 Berne. Tél. (031) 25 72 22

cherche à engager pour son BUREAU DE VENTE,
service interne

1 EMPLOYÉE
DE BUREAU

Nous demandons :

— formation commerciale complète ou équivalente
— quelques années de pratique, de préférence dans

l'industrie horlogère ou branches annexes
— personne sachant faire preuve d'initiative
— facilité de traiter avec la clientèle
— langue maternelle française, bonnes connaissan-

ces d'allemand.

Nous offrons :

— salaire en rapport avec capacités
— ambiance de travail agréable dans le cadre d'une

petite équipe
,,, — caisse retraite.

Entrée : 1er novembre ou date à convenir.

Soumettre offres manuscrites, se présenter ou télé-
phoner à MÉTALLIQUE S. A., rue de l'Hôpital 20,
2501 Bienne. Tél. (032) 3 03 03.
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Sandoz S.A., Bâle, cherche, pour le groupe « Information et
Service » du département Marketing pharmaceutique, section
suisse, un

spécialiste de l'information
Activités :
— Planifier et élaborer, avec l'appui des experts, des informa-

tions, à l'intention du médecin et du pharmacien, sur cer-
taines spécialités pharmaceutiques. (Outre les moyens clas-
siques, nous utilisons les techniques audiovisuelles les plus
modernes)

— Traduire des textes allemands en un français qui n'ait pas
un arrière-goût de la langue originale.

Qualifications :
Connaissances en médecine et en sciences naturelles ou école
de traduction ; si possible, expérience dans le domaine phar-
maceutique. Langue maternelle française, excellentes connais-
sances écrites et orales de l'allemand.

Les candidats peuvent se procurer un acte de candidature en
téléphonant, ou s'adresser directement par écrit à :
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SANDOZ S.A. . ,.,.,^,. ' ..,.,.. . • .»M
Service du personnel, réf. A 794-3
Boîte postale, 4002 Bâle.
Tél. (061) 44 44 50.

SANDOZCherchez-vous un emploi
très varié et bien payé ?

Vous trouverez chez nous, en qualité d'homme di
métier ou ayant de solides connaissances, uni
place de

PROFESSIONNEL
branches bois ou construction

Travail très intéressant et varié à notre entrepôt di
placage et à l'expédition.

Si vous vous sentez apte à remplir ces fonctions
veuillez vous mettre en rapport avec nous. Noui
vous ferons volontiers visiter notre entrepris!
modernisée et vous donnerons connaissance d<
votre activité future.

Nous vous communiquerons également votre salain
et nos prestations sociales de premier ordre.

Adresser offres à Furnier und Holzhandels A.G.
entreprise et entrepôt, Fabrikweg 3, 5033 Buchs.
Tél. (064) 24 37 65.
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i Nous cherchons à engager , pour notre secteur outillage,

mécaniciens faiseurs d'étampes
Dans le cadre de notre propre fabrication d'étampes, ces collabora-

j teurs seront appelés à exécuter, de manière Indépendante, des tra-
vaux intéressants et variés (pas de série).

j Les candidats Intéressés sont priés de s'adresser à OMEGA, Division
3 du personnel technique et de production, 2500 Bienne,
5 tél. (032) 41 0911, Interne 2591. (En dehors des heures de travail :

tél. (032) 3 56 10).
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T l'engagement du personnel

A succursales à : la Chaux-de-Fonds,
Montilier (FR) et le Landeron.

SI vous aimez les travaux propres et faciles, vous trouve-
rez chez nous,

Madame ou Mademoiselle
une occupation régulière correspondant à vos aspirations
et tous les avantages sociaux d'une entreprise d'avenir.
(N'oubliez pas que vos déplacements sont facilités par
notre service de transports gratuits.)

Le développement de nouveaux produits nous Incite
encore à engager un

mécanicien de précision
qui se verra confier un travail varié et très Intéressant
dans le secteur de son choix.
CONSTRUCTION - OUTILLAGE - ENTRETIEN.
Ecrivez ou téléphonez-nous au (038) 33 44 33, 2074 MARIN.

Pour entrée Immédiate ou à convenir, nous cherchons un

agent de méthodes vk U

ou technicien d'exploration t̂
ayant de bonnes connaissantes des méthodes de travail, m V
Nous offrons un emploi varié et intéressant dont les tâches ffnn
principales sont les suivantes : analyse de postes de tra- " I I »
vail, équipements de ces postes, amélioration des techno-
logies actuelles, recherche de nouveaux procédés, étude ' «
des prix de revient de nos différents produits. . '- |

Pour notre département de CONTROLE nous cherchons un V

technicien d'exploitation M
ou Hr

horloger complet A
ayant si possible des connaissances dans le contrôle ou le
bureau technique. t;."'. r
SI vous avez le sens des responsabilités et que vous ' J
recherchez un travail varié et intéressant, veuillez faire vos mt
offres à notre bureau du personnel, tél. (038) 33 44 33, m
2074 MARIN.

SWISSONIC ê

Nous cherchons pour entrée immédiate ou è convenir un

jeune cuisinier ou commis de cuisine
pour seconder le chef de notre restaurant d'entreprise.
Semaine de 5 jours. Même horaire que le personnel.
Les intéressés sont priés de transmettre leurs offres k
notre service du personnel. Tél. 33 44 33.

Nous cherchons, pour entrée Immédiate ou à convenir, un

horloger de laboratoire
ayant si possible quelques notions d'électronique, et dési-
rant se créer une place stable au sein d'une entreprise
d'avenir.
Pour de plus amples renseignements, veuillez nous écrire
ou téléphoner à notre bureau du personnel, tél. (038)
33 44 33, 2074 MARIN.

La création incessante de nouveaux garde-temps dans le
secteur des montres et pendulettes électroniques nous
Incite à engager un

dessinateur en microtechnique
ou formation équivalente, s'intéressent à l'HABILLAGE et
recherchant un travail varié et Intéressant.
Dans le cadre d'une autre fonction, possibilité serait
également offerte à candidat s'intéressant à la CONS-
TRUCTION d'étampes modernes.
Les Intéressés sont invités à faire leurs offres écrites ou à
téléphoner à notre bureau du personnel, tél. (038) 33 44 33,
2074 MARIN.

Nous cherchons, pour entrée Immédiate ou à convenir, un

surveillant
de nuit auquel nous confierons divers travaux de contrôle.
Horaire : de 22 h à 6 h et 7 h - 17 h avec alternance
hebdomadaire.

Le développement de notre service APRÈS-VENTE néces-
site l'engagement d'un

horloger
recherchant un travail varié, Intéressant et pouvant s'adap-
ter facilement aux multiples situations que requiert l'assis-
tante à la clientèle.
Age Idéal : 25-35 ans.
SI vous avez de l'entregent, le contact facile et que vous
possédez le français et l'allemand, veuillez faire vos offres
à notre bureau du personnel, tél. (038) 33 44 33,
2074 MARIN.

Nous cherchons à engager un

ingénieur ETS en électronique
ayant si possible quelques années d'expérience dans
l'utilisation des circuits intégrés.
Nous confierons à notre collaborateur l'étude et la réalisa-
tion de prototypes d'appareils pour l'automation et le con-
trôle.
Les intéressés sont priés de transmettre leurs offres à
notre département du personnel. Tél. 33 44 33.



Perspective de nouveaux impôts
sur le tabac et les alcools !

Les recettes fiscales de la Confédération pour les années à venir

De notre correspondant de Berne :
Le message du Conseil fédéral concer-

nant le budget 1974 a été publié sous la
forme d'une brochure de plus de cent
pages et de larges échos ont paru
hier dans nos dernières éditions. Reve-
nons ici en particulier sur les recettes
fiscales qui constituent en somme la clef
de voûte de tout le système financier.

Leur montant total est évalué pour
1974 à 11 milliards 659 millions, soit 1,3
milliard de plus qu'au budget 1973 (+
12,6 %). Comparé au compte 1972,
l'accroissement est de 2 milliards 376
millions (ou 25,6 %).

Cependant remarque le Conseil fédé-
ral, il ne faut pas oublier que :

— Les montan ts budgetés reposent à
nouveau sur des données optimistes ;

— pour la première fois en 1974, on
prévoit un surplus de recettes de quel-
que 440 millions provenant de la marge
de flexibilité des impôts sur le chiffre
d'affaires et de défense nationale.

— En 1974 échoit la première tranch e
de la 17me période de l'impôt de défen-
se nationale, ce qui provoque une forte
augmentation du produit de cet impôt.

Inversement, on assiste en 1974 à la
deuxième étape de la suppression des
droits de douane convenue avec la CEE,
ce qui entraîne une diminution des
droits d'entrée de 271 millions.

LES RENTRÉES PRÉVUES
Les recettes fiscales ont pris une part

croissante dans l'ensemble des recettes.
Alors qu'elle était de 80 à 90 % de 1955
à 1965, elle s'est élevée à plus de 90 %
au cours des dernières années. Comme
la part des droits de douane dans les
recettes totales ne cesse de diminuer,
l'évolution des recettes et partant la cou-
verture des dépenses dépend toujours de
celle des deux impôts principaux : d© la
Confédération, à savoir l'impôt sur le
chiffre d'affaires et l'impôt de déense
nationale.

Les rentrées prévues pour 1974 se
composent ainsi :

— 8,2 milliards ou 70,5 % d'impôts y
compris la taxe d'exemption du service
militaire ;

— 3,2 milliards ou 27,4 % de droits
de douane ;

— 250 millions d'autres taxes.
Durant la décennie 1963-1972, la part

des impôts dans les recettes fiscales a
passé de 55 à 66 % environ. On prévoit
qu'en 1974, 70 % des recettes fiscales
proviendront des impôts.

Budgetés à 3 milliards 440 millions les
impôts sur le revenu et la fortune repré-
sentent environ 30 % des recettes
fiscales. Avec une hausse de 875 mil-
lions par rapport au budget 1973, ils
participent pour plus de deux tiers à
l'accroissement total des recettes. Cette
évolution est largement déterminée par
l'impôt de défense nationale qui s'établit
à 2 milliards 120 millions soit une
augmentation par rapport au budget pré-
cédent, de 690 millions.

Le produit de l'impôt anticipé est
budgeté à 1 milliard 240 millions. Les
droits de timbre sont portés à 460 mil-
lions. Les impôts de consommation s'élè-
vent à 4 milliards 315 millions soit 421
millions de plus qu'au budget 1973 (+
10,8 %).

L'impôt sur le chiffre d'affaires est
évalué à 3,5 milliards. L'augmentation
est de 450 millions ou 14,8 %.

Le montant prévu au titre de l'impôt
sur le tabac doit être réduit par rapport
au budget 1973. Au budget 1974, le
produit de cet impôt n'est supérieur que
de 136 millions ou de quelque 20 % à
celui de 1970. Le renversement de
tendance dans l'évolution de* rentrées de
l'impôt sur le tabac, est imputable aux
exportations qui ont sensiblement dimi-
nuées par suite de la réévaluation et du
flottement du franc suisse.

Les droits de douane sont budgetés à
3 milliard s 194 millions soit 39 millions
seulement de plus qu'en 1973 (+ 1,2 %).

Les recettes provenant des droits de
base et des droits supplémentaires sur
les carburants sont évaluées respective-
ment à 980 et 860 millions. L'augmenta-
tion est de 40 et 30 millions ou près do
4 % dans chaque cas par rapport au
budget 1973.

PERSPECTIVES DE NOUVEAUX
IMPOTS

L'ensemble des recettes fiscales malgré
sa croissance ne paraît pas devoir suffire
aux dépenses engagées. Le chef du
département des finances et des douanes,
M. Nello Celio a d'ailleurs déclaré, lors
de sa conférence de presse qu'il avait le
sentiment que l'on ne pourrait pas s'en
tirer sans une solution intermédiaire,
c'est-à-dire une augmentation des impôts
existants ces deux ou trois prochaines
années avant l'entrée en vigueur des
nouveaux impôts prévus.

En effet, la taxe sur la valeur ajoutée
(TVA) ne pourra être introduite avant
1978 ou 1979, car elle devra faire
d'abord l'objet d'un article constitution-
nel qui devra être adopté par le parle-
ment, puis d'une loi. Ensuite l'adminis-
tration demandera un délai d'un an et
demi pour la mettre en application.

D'autre part, le passage à la taxation
annuelle de l'impôt de défense nationale
(impôt fédéral direct) ne pourra être
faite sur le plan fédéral qu'à partir de
1976. La perception annuelle de l'impôt
au niveau cantonal prendra plus de
temps et M. Celio ne pronostique sa
généralisation qu'à partir de 1980.

CIGARETTES PLUS CHÈRES DE
20 A 30 C ?

Il faudra donc trouver des palliatifs
en attendant ces nouvelles sources fisca-
les. La marge de flexibilité de l'impôt
direct est épuisée et les droits de douane
ne peuvent être accrus. Une possibilité
est par contre offerte dans l'accroisse-
ment d'impôts indirects à la consomma-

tion. L'impôt sur le tabac, qui a déjà été
augmenté cle 23 % cette année pourrait
être augmenté encore légalement jusqu 'à
27 % mais le gouvernement envisage de
proposer aux Chambres une élévation de
ce plafond. Il faut donc s'attendre à une
hausse de 20 à 30 centimes du prix du
paquet de cigarettes l'an prochain.

ET LES ALCOOLS ? ,
L'impôt sur l'alcool pourrait être ac-

cru également bien qu'une augmentation
substantielle ait eu déjà lieu cette année.
Mais les produits cités figurent dans
l'indice du coût de la vie et l'accroisse-

ment des impôts précipitera le mouve-
ment inflationniste, à moins de les sortir
de la liste, ce qui paraîtrait peu
orthodoxe. La taxe sur l'essence sera
peut-être augmentée elle-aussi...

De toute façon, le successeur de M.
Celio se trouvera dès l'an prochain de-
vant un problème qui ressemble à la
quadrature du cercle, celui d'accroître
les recettes de la Confédération en
attendant de disposer des bases légales
plus larges de la TVA et de la taxation
annuelle.

J.-P. G.
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Pro Juventute 73 : un air
de forêt pour les philatélistes

Après les roses de l'an dernier, les oiseaux de 1971, « Pro Juventute » propose
aux philatélistes un nouveau thème consacré à la nature avec sa collection 73, fruits
sauvages des bois.

La myrtille , la mûre sauvage, la merise et la châtaigne, ces fruits sauvages —
mais pas défendus — de la forêt vont s'ajouter aux pages déjà longues et colorées
des collectionneurs. L'auteur des quatre timbres de cette « collection » 73 est M.
Kobi Baumgartner , de Zurich. La vente aura lieu du 23 novembre 1973 au 21
janvier 1974. Cette série n'a pas échapp é à la hausse générale des tarifs des PTT.
Son prix : 2 francs au lieu de 1 fr .  50 l'an dernier.

(Photopress)

Appel des Eglises
suisses à propos

du conflit
du Proche-Orient

LAUSANNE (SPP). — La Commu-
nauté de travail des Eglises chrétiennes
en Suisse a lancé un appel, signé par
l'évêque Johannes Vonderach, le prési-
dent de la Fédération des Eglises protes-
tantes de la Suisse Walter Sigrist et
Herbert Silfverberg officier de l'armée
du salut.

« La guerre au Proche-Orient dans la-
quelle sont mêlés un nombre toujours
plus grand d'Etats menace de se trans-
former en un combat dur et long. La
communauté de travail des Eglises chré-
tiennes en Suisse exprime sa grande in-
quiétude devant ces combats insensés.
Elle demande aux belligérants ainsi
qu'aux autres Etats de mettre tout en
œuvre pour préparer la fin de cet atro-
ce conflit. Seules des négociations entre
les parties directement intéressées peu-
vent assurer une paix de longue durée.
La communauté de travail des Eglises
chrétiennes en Suisse espère que notre
pays, fidèle à sa tradition, s'emploiera
à aider particulièrement les victimes. Elle
appelle tous les chrétiens et tous les
hommes de bonne volonté de notre pays
à travailler pour la justice et la paix
au Proche-Orient comme dans le mon-
de entier ».

La réforme da régime communal
Wmmr

VERS UN CHANGEMENT CAPITAL EN VALAIS

De notre correspondant :
Ce n'est un secret pour personne en

Valais : plus de 70 communes du canton
sont en sérieuses difficultés financières.
C'est là l'une des conséquences parmi
tant d'autres d'un régime communal le
plus vieux de Suisse, paraît-il. Une
réforme s'impose. Le Conseil d'Etat pro-
pose ces jours aux députés d'ouvrir ce
dossier qui exigera la modification de la
constitution et du même coup quatre
votes différents au sein du parlement

Cela fait vingt ans que des députés
interviennent pour changer le régime
actuel . On a décidé de prendre enfin le
taureau par les cornes.

Cette réforme n'est pas une mince
affaire car, en Valais plus qu'ailleurs, les

citoyens sont fortement attachés aux pré-
rogatives communales. Dans bien des
régions du canton, l'entité communale
est de loin plus ancienne que l'Etat can-
tonal et fédéral. Vers 1200 déjà par
exemple, Sion était constitué en une
commune avant la lettre. Les diverses
normes constitutionnelles de 1802 à 1907
devaient par la suite établir des princi-
pes aujourd'hui dépassés, voire violés
dans certains cas. Les nouvelles struc-
tu res devront aborder des points
chauds : relations Etat-communes, rela-
tions municipalité-bourgeoisie, élargisse-
ment des droits populaires, révision des
pouvoirs des assemblées primaires et des
Conseils généraux, Exécutif à plein
temps, fusion des communes et régiona-
lisation, sauvegarde des données histo-
riques du passé etc.

En 1953 déjà — il y a donc plus de
vingt ans — lorsqu'il développait au
Grand conseil une « motion tendant à
sauvegarder les libertés des communes et
à élargir les droits populaires », le
député Albert Dussex, actuellement pré-
sident du parti socialiste valaisan rele-
vait déjà : « l'urgence d'une refonte de
notre législation communale ne se
discute même • pas. » Rien n'a été fait
depuis. M. Dussex rappelait alors que la
loi valaisanne sur le régime communal
(loi de 1851) est la plus ancienne de
Suisse après celle d'Argovie. Les autres
lois cantonales ont été modifiées alors
qu'en Valais l'empiétement de l'Etat

dans les compétences des communes ne
cesse de grandir, constituant du même
coup un réel danger. C'est un fait
qu'aujourd'hui plus que jamais l'Etat ,
qu'il s'agisse de Berne ou de Sion, prend
des décisions, édicté des ordonnances en
toute matière laissant aux communes le
soin d'exécuter les ordres. Dans bien des
cas, les compétences sont mal définies.
Les communes avaient l'habitude de
faire face à leurs propres charges tou-
chant l'administration de leurs biens,
taxes diverses, ordre, salubrité, régies.
Aujourd'hui, les charges imposées par
les législations cantonale et fédérale sont
telles que certaines municipalités sont
dans le désarroi.

Certes des améliorations ont été
apportées tout de même au régime com-
munal depuis quelques années (dans le
domaine de l'assistance et de la péré-
quation financière par exemple) mais on
ne s'est jamais attaqué à la base, à la
constituion elle-même. Il est difficile de
dire aujourd'hui déjà ce que sera le nou-
veau régime communal valaisan, car le
message que vient de publier le gouver-
nemen t est muet à ce propos. L'Exécutif
demande simplement aux députés s'ils
sont d'accord d'ouvrir le dossier, de dis-
cuter de l'opportunité d'entreprendre une
réforme. Les débats seront animés. Ils
permettront de tirer les grandes lignes
du futur régime et de déboucher sur la
constitution d'une commission.

M. F.

Service militaire :
une équipe de cuisine
victime d'un accident

de la route
FRAUENFELD (ATS). — Jeudi soir,

une équipe de cuisine qui se trouvait sur
un camion militaire a été victime d'un
accident sur la route forestière reliant
Kalchrain à Steinegg (TG). Le chauffeur
et les quatres autres occupants du véhi-
cule ont été blessés. Pour des raisons
qui ne sont pas encore connues, le
camion s'est déporté sur la gauche de la
route dans un virage et a percuté un
arbre. Trois des occupants, légèrement
blessés, ont déjà pu quitter l'hôpital,
tandis que deux autres, victimes de
graves blessures, sont toujours hospita-
lisés.

Les commerçants
indépendants contre

les arrêtés
conjoncturels urgents

BERNE, (ATS). — Le groupe du
commerce de l'Union suisse des arts et
métiers, réuni en assemblée à Berne, a
décidé de s'opposer aux quatre arrêtés
conjoncturels urgents sur lesquels le
peuple et les cantons seront appelés à se
prononcer. Elle donne à ses membres le
mot d'ordre de voter quatre fois non le
2 décembre prochain.

Dans un communiqué, le groupe
remarque notamment que toute la poli-
tique conjoncturelle actuelle « revêt un
caractère hostile à l'égard des secteurs
les plus faibles de l'économie inté-
rieure ».

La police lucernoise
traque le pyromane

(c) Le mystérieux pyromane qui tient
en haleine la population lucernoise ne
semble pas s'être manifesté au cours de
la nuit de jeudi à vendredi. Un incen-
die s'est pourtant déclaré dans une cave
d'un immeuble situé à la périphérie de
la ville de Lucerne. Selon les indications
fournies par la police, cet incendie n'au-
rait pas de rapport avec l'activité de
l'incendiaire, qui s'est signalé à six re-
prises depuis mardi soir. Le chef de la
police municipale lucernoise a pris des
mesures. Pour des raisons bien compré-
hensibles, il n'a pas voulu en révéler
le détail à la presse.

Six mois d'emprisonnement pour
avoir mordu un douanier...

(c) Le tribunal de l'arrondissement de
Monthey placé sous la présidence de
M. Georges Pattaroni a condamné à
six mois d'emprisonnement avec sursis
M. Georges-Thomas Abrame, né en
1946, domicilié à Evian pour avoir-
mordu un fonctionnaire fédéral.

En effet, le jeune Français se rendait
en Suisse pour voir une amie qui l'at-
tendait à Montreux. Il se présenta ainsi
au poste frontalier de Saint-Gingolph.
Comme ses papiers ne semblaient pas en
ordre, le douanier opposa une première
résistance à son passage en Valais. Fu-
rieux, l'homme s'empara alors d'un des
doigts du fonctionnaire et y planta ses
dents jusqu 'au sang. L'affaire tourn a
mal car le douanier dut subir une in-
tervention chirurgicale.

Le jeune Français a été reconnu cou-
pabl e de violence contre un fonction-
naire et de lésions corporelles graves
ainsi qu 'aux frais de la cause.

L'intéressé no s'est pas présenté au
tribunal. Il a été condamné par défaut
Il est possible qu'il apprenne le juge-
ment en lisant son journal car il est
actuellement sans domicile connu.Les pneus à clous ont provoqué

l'usure complète du revêtement
de l'autoroute Lausanne-Genève
LAUSANNE (ATS). — Mise en ser-

vice en 1963, dotée d'un revêtement en
tapis hydrocarbone en 1965, l'autoroute

Genève-Lausnne connaît depuis 1968
une augmentation constante du nombre
des véhicules équipés de pneus à clous,
qui provoquent une usure dc.sntreu.se du
revêtement et rendent les chaussées dan-
gereuses, surtout par mauvais temps,
l'eau s'accumulant dans les ornières creu-
sées par les pneus à clous. A certains
endroits, le revêtement a complètement
disparu. Les ornières dépassent parfois
trente-cinq millimètres.

Le canton de Vaud se voit contraint
de renouveler le revêtement de la plus
ancienne autoroute suisse — elle a exac-
tement dix ans. Des essais viennent d'être
entrepris pour trouver le genre de ta-
pis le plus sûr et le plus économique.
Les travaux sont prévus en 1974 et en
1975. Le subside fédéral couvrira vrai-
semblablement les trois quarts de la dé-
pense, à la condition que celle-ci no
dépasse pas dix millions de francs en
deux ans. Le Conseil d'Etat vaudois de-
mande aujourd'hui au Grand conseil un
premier crédit de cinq millions.

La mort des géants
(c) On doit procéder ces jours dans la
région des « Iles » à Sion , à l'abattage de
plusieurs superbes peupliers ayant quel-
ques dizaines d'années d'âge. Ces géants
qui faisaient tout le charme de ce
secteur champêtre de la capitale ont été
victimes de l'inconscience des gens qui
boutèrent le feu à des brousailles et
autres déchets et atteignirent du même
coup ces arbres en plein cœur. L'abat-
tage fut nécessaire. La perte est estimée
à plus de 100.000 francs.

Un crime pour 50 francs à Bellinzone !
BELLINZONE (ATS). — La police

de Bellinzone a éclairci les circonstances
de l'assassinat de Mme Anémone Poli ,
qui eut lieu dans la nuit de dimanche à
lundi dernier, et arrêté le coupable.

La vieille dame a été assassinée par
un jeune homme de 19 ans, Flavio
Morisoli , de Monte-Carasso, sans profes-
sion et sans travail. Morisoli, qui fut
l'auteur et l'exécuteur du délit , a agi en
collaboration avec un mineur de 16 ans,
apprenti typographe, qui était en pension
chez la victime. C'est l'arrestatîon de ce
dernier, jeudi dans un bar de Bellinzone,
qui a permis d'éclaircir les circonstances

du délit. Ce dernier, qui s'était rendu à
Milan en train après le crime, était
rentré à Bellinzone jeudi, n'ayant plus
d'argent

Le crîme avait rapporté à ses auteurs
la somme ridicule de 50 francs, mais les
deux jeunes gens croyaient que la vieille
dame possédait chez elle une somme
importante. Morisoli fut arrêté lundi. La
police le suspectait d'être impliqué dans
le crime, mais il avait toujours nié toute
participation . Il a avoué vendredi lors
de sa confrontation avec le jeune ap-
prenti typographe arrêté jeudi.
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Les banquiers craignent les précédents
Loi sur l'entraide internationale en matière pénale

BERNE (ATS). — Dans le cadre de
la procédure de consultation au sujet du
projet de loi fédérale sur l'entraide in-
ternationale en matière pénale, l'Asso-
ciation suisse des banquiers émet des
réserves quant aux dispositions prévoyant
de donner une assistance dans toutes les
procédures étrangères relatives à des dé-
lits, de toute nature, punissables de l'a-
mende ou d'une peine privative de li-
berté. Elle propose donc que la loi d'en-
traide judiciaire s'en tienne au domaine
d'application circonscrit dans la conven-
tion européenne d'entraide judiciaire.
Celle-ci limite l'entraide aux procédures
relatives à des infractions pénales dont
la poursuite est de la compétence d'une
autorité judiciaire (Tribunal pénal, mi-
nistère public, juge d'instruction).

L'Association sruisse des banquiers sou-
ligne que la Suisse dispose déjà d'une
longue tradition dans le domaine de l'as-
sistance judiciaire. Elle relève toutefois

que tout ce que la Suisse « offre » dans
cette nouvelle loi est un minimum en
deçà duquel elle ne pourra jamais plus
se retirer à l'égard d'aucun pays. C'est
pourquoi les banquiers estiment que cet-
te extension de l'entraide judiciaire au
vaste domaine des infractions d'ordre est
un « précédent aussi superflu que dan-
gereux >.

Volontaires suisses
en Israël :

Berne n'est pas
au courant

BERNE, (ATS). — De source proche
de l'ambassade d'Israël à Berne, on
apprenait jeudi que de nombreux Suis-
ses avaient spontanément offert de se
rendre en Israël pour y apporter leur
aide. Interrogé à ce sujet, le Palais fé-
déral déclare qu'il n'est pas au courant
de ce fait.

Bien que tous les Suisses soient li-
bres de travailler à des tâches civiles
dans n'importe quel pays étranger, ils
doivent cependant être en possession
d'un congé militaire pour séjourner à
l'étranger, avant de quitter leur pays.
D'autre part, ajoute-t-on à Berne, les
citoyens suisses n 'ont pas le droit de
servir dans les forces armées étrangères.

ALTDORF (A Ï S). — .Les conditions
atmosphériques s'étant encore améliorées
durant la journée de vendredi , les cols
uranais qui étaient fermés jeudi ont pu
être rouverts. Des restrictions sont
apportées aux cols du Klausen, et de la
Furka, le premier nécessitant des pneus
d'hiver et le second des chaînes.

Réouverture des cols
uranais
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i /** ̂ /̂.1 Lâù îiïrL. IS « (flr * t l̂ÉmwlÊtmK ^j &rb v$m g

i ^ r-%I fumez no \
% • la cigarette qui, pour le même |§ plaisir, vous permet de fumer en |
| limitant certains effets nocifs de la 3
5 fumée |
1 Fr. 1.80 - 20 cigarettes à bout filtre. |

Du nouveau dans
l'affaire de la riche

Californienne
disparue en 1968

LOS ANGELES, (ap). — Les au-
torités de Los Angeles enverront la
semaine prochaine aux autorités suis-
ses des documents précis sur la denti-
tion de Norma Carty Wilson, la ri-
che Californienne qui a disparu en
Suisse il y a cinq ans.

Les services du procureur de dis-
trict préparent ces documents qui se-
ront envoyés à Genève pour être
comparés à la mâchoire humaine dé-
couverte près de Bière (Vaud).

Mme Wilson avait disparu au
cours d'un voyage en Europe en
1968. Son conseiller financier, M.
Thomas Devins avait été accusé du
meurtre mais l'affaire s'était termi-
née par une déclaration d'incompé-
tence d'un tribunal californien pour
un meurtre commis à l'étranger. M.
Devins purge actuellement une autre
condamnation pour vol des biens de
Mme Wilson.

Les autorités suisses ont déjà com-
paré la mâchoire, découverte en juil-
let, avec des copies des documents
dentaires de Mme Wilson. Elles ont
demandé les originaux afin de pou-
voir confirmer leurs conclusions se-
lon lesquelles il s'agirait bien des res-
tes de la disparue.
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conseil est invité par le Conseil d'Etat
a accepter quatre corrections routières
qui coûteront au total 8.800.000 francs.
La principale concerne la route des Mos-
ses, entre Aigle et Château-d'Œx, et pré-
voit notamment l'évitement du village du
Sépey. Cette réalisation coûtera 5.500.000
francs, dont les deux cinquièmes à la
charge du canton. Les autres corrections
portent sur la route Rossinière-les-Mou-
lins , au Pays-d'Enhaut (1.750.000 fr.),
la route Montreux-Blonay (800.000 fr.)
et la route Luins-Vinzel , à la Côte
(750.000 francs).

D'autre part , le Conseil d'Etat deman-
de un crédit de 2.450.000 francs pour
l'acquisiton de matériel destiné à l'entre-
tien et à l'exploitation du secteur de rou-
te nationale Chexbres-Lausanne et Cris-
sier-Penthaz.

Corrections routières
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Contre la constipation chronique
ou occasionnelle, prenez delà
MAGNÉSIE SAN PËLLEGRINO
Votre intestin est-il paresseux?
Prenez chaque matin une petite
dose de ce laxatif doux et actif
qui aidera votre intestin à retrou-
ver son fonctionnement normal.
MAGNÉSIE SAN PËLLEGRINO
effervescente ou non, est en vente
dans les pharmacies etdrogueries.





LIGUE A: LA LOGIQUE EST RESPECTEE
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La pluie, tombée en abondance mardi,
a perturbé le déroulement de la
deuxième soirée du championnat de
ligue A Toutefois, un match seulement
a été interrompu : Sierre - Genève
Servette. Rappelons qu'à la minute
(49me) où les arbitres ont décidé d'arrê-
ter la rencontre, les Genevois menaient
par 2-1, grâce, surtout, à leur gardien,
Clerc, qui s'est montré en très grande
forme. Peut-être le portier national a-t-il
des prédispositions pour le waterpolo ?
Toujours est-il qu'il a littéralement barré
la route aux attaquants valaisans et
Sierre doit peut-être s'estimer heureux
que la partie ait été interrompue. II n'est
pas sûr, en effet, qu'un autre soir, Clerc
leur opposera une semblable résistance.

LOGIQUE
Sur les autres patinoires, la logique a

une nouvelle fois été de mise. D'aucuns
paraissent considérer comme une
surprise le partage concédé par La
Chaux-de-Fonds à Ambri Piotta. Ils
devraient pourtant se souvenir que
l'équipe neuchâteloise a, de tout temps,
connu passablement de difficultés sur la
piste de la Valascia où Ambri Piotta a
toujours eu l'honneur à cœur de lui
offrir une très belle résistance.
Rappelons simplement à ceux qui se
réjouissent trop tôt de voir (enfin !)
fléchir le champion, que celui-ci avait
perd u par 4-2 (18 novembre 72) lors de
son premier passage, la saison dernière,
dans la Léventine. L'hiver précédent, il
avait cédé un point (3-3) lors de
l'unique partie jouée à la Valascia.

Et nous ne remonterons pas plus haut
dans le temps, la ' preuve étant faite que
les « grands matches » d'Ambri Piotta
contre La Chaux-de-Fonds ne datent pas
de mardi. En même temps, nous avons
la démonstration du fait que le
champion suisse est parfaitement apte à

défendre son titre. Nous l'avons même
doublement, puisqu'il s'est présenté sans
l'étranger de service alors qu'Ambri
Piotta en avait, mardi, deux (Holmes et
Cvach) au lieu du seul Cvach de la
saison passée. Enfin, la remontée
accomplie à la marque dans les dix
dernières minutes ne relève pas seule-
ment du spectacle ; elle traduit surtout
une classe qu'il sera bien difficile à
quiconque d'égaler, sur la longueur de
la saison.

PAS DE PITIÉ
Berne n'a montré aucune pitié pour

Langnau. Cadieux, qui a dû remettre les
patins en raison de la blessure de l'autre
Canadien, a conduit ses « poulains » à
un joli succès. L'équipe de la capitale se
révèle effi cace, mais les chiffres sont
quelque peu trompeurs. Berne n'a-t-il
pas rencontré deux des formations
annoncées comme parmi les moins
fortes? Demain, les Jaeggi, Dellsperger
et autres Bruno Wittwer auront l'oc-
casion de montrer exactement ce qu'ils
valent, puisqu'ils attendent Ambri Piotta.
En attendant que soit passé cet examen,
constatons que Berne mérite tout de
même bien son premier rang puisqu'il a
marqué le plus grand nombre de buts
(13) et qu'il en a encaissé le moins (1).
Genève Servette, bien entendu, est hors
de cause, n'ayant joué qu'un match.

Pour Langnau, cette nouvelle défaite
n'a rien de dramatique. Elle relève,
comme la première (face à Ambri) de la
plus pure logique. La formation de
l'Emmental connaîtra des heures plus
claires au moment où elle affrontera
Kloten et Zurich, entre autres.

Ces deux-là se sont justement livré,
mardi, une bataille sans éclat. Kloten a
obtenu le maximum de points, mais il
n'a guère convaincu. Il est certain que si
Small (opéré du ménisque) avait pu

jouer, la balance aurait penché de
l'autre côté. Ce sera peut-être pour un
prochain tour. En attendant, voici le
néo-promu sans le moindre point. Ce
n'est pas encore grave...

AMBRI A BERNE
La soirée de demain offre un pro-

gramme intéressant : Berne-Ambri Piot-
ta, La Chaux-de-Fonds - Genève Ser-
vette, Kloten - Langnau, Sierre-Zurlch.
Deux matches intéressant les quatre
premiers du classement, deux autres
dans lesquels seront impliquées les
équipes de la seconde moitié.

A l'Allmend , il y aura sans doute
de nouveau 16.000 spectateurs pour
soutenir un Berne qui n'a pas la partie
gagnée d'avance. Derek Holmes, qui ,
lors de son premier passage en Suisse,
avait soulevé passablement de critiques,
serait certainement très heureux de
montrer à un large public ce dont il
est capable. Convenons que l'Allmend
constitue une scène rêvée... Mais peut-
on battre Berne avec une seule ligne
d'attaque réellement dangereuse ? La
réponse dépendra aussi partiellement de
la prestation de Jaeggi face à ses an-
ciens camarades... comme de celle de
Jorns devant ceux qui seront aussi ses
anciens coéquipiers. S'il y a des retrou-
vailles en vue ù l'AUmend, ne parlons
cependant pas d'embrassades ! Quant au
résultat chiffré, il devrait être, logique-
ment, favorable au maître de céans.

LA CHAUX-DE-FONDS FAVORITE
Aux Mélèzes, où l'on espère possé-

der enfin l'oiseau rare en provenance
du Canada, Genève Servette sera un hôte
certainement moins facile à manœuvrer
que de coutume. Certes, la formation
de Cusson n'a-t-elle pas la solidité phy-
sique et l'homogénéité de celle de Pelle-
tier, mais elle est d'un bon niveau

technique et elle semble bien, cette sai-
son, décidée à « en mettre un coup »
pour briser l'hégémonie neuchâteloise.
Avec un Clerc en grande condition, Ge-
nève Servette ne part pas battu d'a-
vance... mais nous ne le donnons pas
vainqueur non plus ! S'il y a un favori
à citer, c'est encore une fois La
Chaux-de-Fonds, même si elle devait
peut-être attendre les dernières minu-
tes pour s'imposer.

Sierre, qui attend Zurich, doit, en
principe, passer une soirée sans pro-
blème. Zurich ne possède, actuellement,
aucun atout capable de tenir la forma-
tion valaisanne en échec. Langnau sem-
ble aller au-devant d'un succès égale-
ment aisé devant Kloten, bien que la
rencontre soit prévue en pays zuricois.
Plus homogène que son « amphitryon »,
plus habitué à se battre aussi, Langnau
récoltera probablement, demain, ses pre-
miers points. Ainsi, Zurich risque-t-il
fort de se trouver seul au dernier rang,
au soir de la troisième journée, et sans
le moindre pécule. F. PAHUD

ET MAINTENANT GENÈVE SERVETTE ? — C'est du moins l'espoir
des Chaux-de-Fonniers après avoir battu Sierre.

(Presservice)

Ligue B: cène surprenante équipe de Viège
Ainsi Lausanne est rentré l'oreille

basse : de Viège ! C'est peut-être le fait
principal de la deuxième journée de
championnat en ligue B. Encore qu 'il
convienne de souligner la victoire de
Thoune à Olten. Voilà l'équipe de
Pletchika sans le moindre point après
deux matches ! Un bilan que les
Soleurois n 'avaient pas prévu à l'heure
des pronostics, eux dont les ambitions
se situent au niveau du tour de promo-
tion. Finalement, il est à se demander
si la présence du Canadien McCarhy
remplace avantageusement celle de l'in-
ternational yougoslave Felc, le maître à
jouer de la saison dernière ?

SONGEUR
Mais la défaite de Lausanne laisse

tout de même songeur : Lindberg, Dubi ,
Roccati , Sgualdo, Reinhard ne sont pas
les premiers venus. Leur expérience
devait être le plus sûr garant des
Vaudois. Certes, la saison est loin, très
loin d'être terminée. L'avertissement est
toutefois sérieux. En revanche, cette vic-
toire des Viégeois va donner aux Hauts-
Valaisans des raisons supplémentaires
d'espérer en l'avenir. Voilà une équipe
sans nom, axée autour d'un Canadien
d'honnête valeur, qui se met à bousculer
un nanti...

LOGIQUE
Pour le reste, cette soirée orageuse —

on vit même de la grêle à Monruz —
est conforme à la logique, même si deux
rencontres furent interrompues en cours
de partie : à Kusnacht; Arosa menait 3 à
1 ,(20me) et à Martigny, les Valaisans

partageaient l'enjeu (1-1) avec Villars à
la mi-match. Dommage que les deux
néo-promus aient été stoppés en court
de rencontre ! Quant à Fleurier il a
confirmé la bonne impression laissée
contre Villars en allant battre Morges,
alors que Neuchâtel s'est imposé de
justesse (5-4) contre Fribourg, autre
laissé-pour-compte de la première heure.

A l'est, Bienne est finalement venu ' à
bout de Bâle non sans mal, alorà que
Lugano s'est imposé (4-2) à Davos.
L'équipe de Hall semblait capable
d'obtenir un meilleur résultat. Surtout à
domicile. Désormais il faudra compter
avec les Tessinois dont l'expérience
acquise en ligue A la saison passée lui
est précieuse.

La troisième journée débuta hier soir
déjà au Val-de-Travers où . Fleurier
recevait le néo-promu Martigny. A

priori l'équipe de Vincent partait
favorite, encore qu 'il convenait de se
méfier de la formation de Svoboda. A
l'ouest encore mais aujourd'hui à noter
le déplacement (difficile) de Neuchâtel à
Lausanne. La logique voudrait que
Lindberg et ses hommes s'imposent.
Quant à Fribourg, il reçoit Viège. Après
deux matches à domicile l'équipe valai-
sanne va-t-elle poursuivre sa récolte à
l'extérieur ? Là également la logique
veut que la victoire soit valaisanne. Et
Morges ? A Villars il aura fort à faire
pour acquérir son premier point. S'il y
parvient.

DAVOS A BIENNE
Dans le groupe est, Bienne reçoit

Davos. Un déplacement qui n'est pas
sans danger pour les Grisons. Mais la
formation de Latinovich « coachée » par
Francis Blank ne paraît pas avoir trouvé
son assise en cette mi-octobre. Dès lors,
un partage des points est envisageable.
Chez lui Lugano poursuivra sa moisson
au détriment de Bâle encore à la
recherche d'une victoire, alors qu'Arosa
se voit proposer un rude morceau avec
ce surprenant Thoune. Dans la station
grisonne, le pronostic est favorable aux
protégés d'Ochnser emmenés par le
Canadien Wâlkom (23 ans).

Pour sa part Kusnacht — la seule
équipe de ligue nationale sans joueur
étranger, le Canadien Hornby se
contentant de diriger — s'en va à Olten.
Une explication où tout est possible. A
rappeler, à titre indicatif , que les
banlieusards zuricois ont partagé l'enjeu
(3-3) avec Thoune, alors qu'Olten s'est
incliné (4-3)...

P.-H. B.

La Chaux-de-Fnuds jouera avec Claude Reed
Le championnat va connaître indiscu-

tablement une lutte serrée pour l'at-
tribution du titre. Les clubs ont annon-
cé la couleur. Il ne fait aucun douté
qu'il y a plusieurs candidats aux
trousses des Chaux-de-Fonniers. Il fau-
dra s'affirmer sur sa propre patinoire
pour avoir toutes les chances de son
côté ! Les « Montagnards » en parta-
geant l'enjeu à Ambri, ont obtenu un
résultat tout de même favorable. Ce soir,
contre Genève Servette, ils ont par
contre, l'obligation de s'imposer pour
ne pas perdre du terrain sur Berne.
Pour assurer leur succès, les Jurassiens
vont se présenter au grand complet,
c'est-à-dire avec leur Canadien Claude
Reed.

Pourquoi faut-il cet étranger? -La ré-
ponse est vite donnée : pour assurer la

victoire totale ! En effet, si l'on tient
compte de la valeur de l'équipe enga-
gée dans le présent championnat elle
possède un contingent à même de fai-
re mouche. Mais voilà, un faux pas
est vite arrivé. Il pourrait être fatal si
un des dauphins venait lui , à connaî-
tre une stabilité susceptible de lui valoir
la première place. Nous pensons en par-
ticulier à Berne et à Sierre. On sait
que dans un match il faut que toutes les
lignes s'imposent et que l'une d'elles, si
possible, soit dans un soir de grâce.
A La Chaux-de-Fonds, il y a tout d'a-
bord Dubois, Turler et Berra, ensuite
les frères Neininger avec Piller, enfin
Pelletier, Willimann et Henrioud.
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' On connaît la force de frappe de
ces trois lignes. Elle est . positive. Pour-

tant, il manque un petit rien pour arra-
cher certaines fois la décision. On sait
où il se situe. C'est dans la combinai-
son dirigée par Pelletier. L'entraîneur
des horlogers a besoin d'un soutien dé-
passant la moyenne. Il lui faut un joueur
possédant quelque « chose de plus ». Cet
oiseau rare, ne se trouve pas facilement.
Aussi, faut-il avoir recours à un Cana-
dien , c'est-à-dire à un élément formé à
la même école et possédant le même
sens du jeu que Pelletier. Raison de la
venue de Reed. On attend avec passa-
blement d'intérêt la présence du « dernier
élu » en souhaitant qu 'il s'incorpore ra-
pidement, car le temps presse, mainte-
nant que le championnat est parti et...
bien part i !

S
P.G.

Serrières: devenir un tremplin pour Neuchûiel
La ronde des équipes régionales de première ligue (groupe 4)

Serrières entame sa deuxième saison
en première ligue. La plus dure peut-
être. Deuxième de son groupe au terme
de l'exercice 1972-73, quel est l'objectif
fixé aujourd'hui ? Le mieux possible
affirme le président Botteron. Se mainte-
nir corrige Eric Paroz, le nouvel entraî-
neur.

Serrières c'est avant tout « l'équipe des
copains ». L'esprit de village demeure
précise le président. Serrières, c'est
également le réaliste conjoint de son
président et de son entraîneur : Nous ne
visons aucunement une promotion en
ligue B. Nous aimerions devenir un
tremplin pour Neuchâtel expliquent, de
concert , les deux responsables. Or, il
semble que le grand club de Monruz ne
l'a pas encore tout à fait compris. N'a-t-
il pas mis son veto aux transferts de
trois jeunes (Beuchat, Broyé, Divernois)
dont le rôle est de faire les utilités à
Monruz, alors qu'un stage en première
ligue eût été plus profitable...

Serrières, c'est également une
reconversion dans l'esprit : après Francis
Blank — l'homme de la promotion —
voilà Eric Paroz promu à la lourde tâ-
che d'entraîneur-joueur. Meilleur mar-
queur de son équipe la saison dernière,
ce défenseur de 34 ans trouvera-t-il la
même décontraction que voilà douze
mois ? La responsabilité acceptée est
lourde. Très lourde. Elle use. J'en suis
conscient ; mais j'ai l'appui de tous mes
joueurs affirme Paroz. Et surtout le sou-
tien des copains. A commencer par Aldo
Mombelli et Michel Werhli, deux vieux
renards dont l'expérience est précieuse.

A l'aube d'une nouvelle saison, Serriè-
res, ne cherche pas à « casser la
baraque ». L'équipe est aussi forte que

voilà douze mois. Certes, nous avons
perdu Paccola (Montmollin) et Kerhli
(Bienne), mais nous enregistrons l'arrivée
de deux jeunes joueurs de Fleurier,
Michaud (22 ans), rompu au rythme de
la ligue B, et Luscher (18 ans) précise
encore M. Botteron, le « père tranquil-
le » des banlieusards neuchâtelois.

Et si le ciel paraît bleu de prime
abord , quelques nuages aparaissent. Mon
gros problème résidera dans l'absence
d'un « coach » avoue, préoccupé, Eric
Paroz. Et puis il y a la formation d'une
équipe de juniors qui devient, cette
année, une obligation. Nous devons à
tou t prix intensifier notre recrutement
précise encore le patron des « verts ».

Les soucis sont également d'ordre fi-
nancier même si nous bouclons chaque
année avec 2000 francs de bénéfices
explique le président Botteron. Les
voyages coûtent fort cher (cinq fois
cn Valais) entre autres. Il nous faut
donc trouver des solutions cn dehors des
ressources normales (cartes de suppor-
ters, cotisations, entrées, etc..) Ces solu-
tions « l'équipe de copains » les trouvent
en préparant les chars des vendanges
commandés à leur président-fleuriste.
Mais joueurs ne ménagent pas leur pei-
ne et leur temps, conclut M. Botteron
à quelques heures d'une entrée en ma-
tière fracassante : Sion en Valais, Mon-
tana à Monruz, puis Charrat à Marti-
gny.

En trois matches, Serrières sera fixé
sur ses possibilités. Du moins il devrait
l'être... P.-H. BONVIN

M. BOTTERON. — Un « père
tranquille ».

(Avipress - Baillod)

ERIC PAROZ. — Une saine
log ique. (Avipress - Baillod)

Le contingent
Gardiens : CI. Piccolo (1948) ; Hub-

scher (47).
Arrières : E. Paroz (39) ; D. Nicaty

(48) ; Y. Luscher (55) ; E. Matile (42).
Attaquants : J.-Ph. Gendre (49) J; A.

Mombelli (38) ; J.-F. Pellet (53) ; M.
Werhli (34) ; Ph. Michaud (52) ; F. Flùh-
mann (48) ; Ph. Gagnebin (53) ; M, Fa-
vre (46) ; J.-P. Lehnherr (44) ; G. Wis-
sard (47) ; G. Nicole (48).

Entraîneur : Eric Paroz (Suisse, nou-
veau).

Huggler fidèle à sa conception
Battus à Viège, vainqueurs tous deux

de Fribourg, Neuchâtel et Lausanne se
retrouveront face à face ce soir à Mont-
choîsi. Dans des dispositions d'esprit dif-
férentes.

Pour Lausanne, il s'agit de rétablir un
équilibre rompu par une surprenante dé-
faite au Vieux-Pays. De démontrer que
ses aspirations sont légitimes. En revan-
che, Neuchâtel se rendra dans la capi-
tale vaudoise armé de son enthousiasme.
Face à Fribourg, il a démontré des
possibilités, surtout par son Canadien
Dolbec et son gardien Friedli. Il n'a
donc rien à perdre, un faux pas lui

étant pardonné pourvu qu'il ne renie pas
ses qualités foncières, joie de jouer et
volonté.

Pour le reste, Huggler préconise la
continuité : pas de modification donc
dans la conception de l'équipe à l'heure
où Herren reprend l'entraînement. « Il
me faudra deux à trois semaines pour
être en forme » affirme le Bernois.

Oe match, les Neuchâtelois le prépa-
reront devant « l'étrange lucarne » en
suivant le match de football Italie-Suisse,
avant de prendre un repas en commun
(à la mi-temps) et de descendre à Lau-
sanne. P.-H. B.

Les Yverdonnois sont ambitieux
Nous espérons terminer le présent

championnat aussi bien que le précédent,
c'est-à-dire au troisième rang. Mais notre
but est évidemment d'accéder aux finales
de promotion, sans pour cela envisager
une ascension, telles sont les déclara-
tions de l'entraîneur Lienhard qui
avouait également n'être qu'à la moitié
de son plan général de préparation
prévu en trois ans.

Bien secondé par son comité, M.
Leinhard — qui est égalemen t entraî-
neur et responsable de l'équipe junior de
Suisse B — peut compter sur une ving-
taine de joueurs afin de former sa
première équipe. La plupart de ces
joueurs étant du reste encore en âge
d'évoluer avec l'équipe des juniors-élit es
du club. Je ne pense cependant pas
qu'ils prendront part aux deux cham-
pionnats, car, en plus des entraînements,
cela pourrait créer une saturation ainsi
qu'une mauvaise préparation psychologi-
que pour ces jeunes, dont le cadet n'affi-
che que 14 ans.

Pour entourer cette nouvelle garde, on
attend évidemment beaucoup des « an-
ciens » : Gerber, Dénervaud , Berney et
autres Paccaud, qui devront sérieuse-
ment mettre en confiance leurs coéqui-
piers dont le petit gabarit contrastera sé-
rieusement avec certains « poids lourds »
des formations adverses... Il s'agira donc

d'évoluer rapidement, en faisant circuler
le palet afin d'éviter certa ins contacts
qui ne pourraient être que néfastes aux
Yverdonnois.

On sera, du reste, très vite fixé sur la
valeur réelle du C.-P. Yverdon, car,
après un déplacement des plus périlleux
en Valais pour affronter Saas-Grund, les
Vaudois se mesureront successivement à
Sion , Le Locle et Saint-lmier, c'est-à-
dire aux trois favoris de ce nouveau
championnat... De quoi mettre les Yver-
donnois dans le bain ! J.-Cl. G.

Le contingent
Gardiens : M. Schlaefli, (1955) ; J.-Ph.

Grimaître, (59).

Arrières : R. Gerber, (47) ; R. Déner-
vaud, (48) ; J. Pfister, (51) ; L. Duperrex,
(52) ; B. Warpelin , (55) ; A. Piot, (56) ;
Ph. Dumartheray, (56).

Attaquants : D. Berney, (47) ; Cl. Pac-
caud , (50) ; D. Martin , (54) ; U. Von
Allmen , (52) ; C. Favre, (51) ; W. Bona-
durer, (54) ; A. Grobéty, (56) ; J.-P. Gri-
maître, (56) ; J.-P. Cuttelod, (55) ; P -A
Tschannen, (56) ; J.-Cl. Rey, (56).

Entraîneur : Bruno Lienhard (Suisse-
ancien).

Saint-lmier : participer aux finales
C'est en terre valaisanne, que Saint-

lmier, entamera sa saison 1973-74 face à
Charrat. Précisons cependant, que Saint-
lmier ne fera son entrée en scène que le
28 de ce mois. Etant donné les très bons
résultats enregistrés lors des deux der-
nières saisons, les responsables ont re-
conduit Orville Martini dans ses fonc-
tions d'entraîneur.

Peu de changements sont intervenus
au sein de la formation par rapport à la
saison dernière. Mentionnons pourtant ,
les arrivées de Sutter (Savagnier) et de
Geiser (La Chaux-de-Fonds), deux élé-
ments qui devraient être susceptibles
d'améliorer son rendement, ainsi que le
retour de Bernard Vuilleumier. D'autre
part, aguerris par une année d'expé-
rience en première ligue, les jeunes de-
vraient s'affirmer au cours de ce cham-
pionnat , après avoir démontré de réelles
qualités , qu 'ils ne parvenaient pas tou-
jours à extérioriser en raison d'une cer-
taine timidité , la saison passée.

Néanmoins, cette année encore, il est
certain que les deux frères Perret seront
la principale force de frappe de Saint-
lmier, lequel pourra s'appuyer sur son
excellent gardien Bourquin , tandis que
Martini , de par son métier tiendra
encore le rôle de maître à jouer au sein
de l'équipe.

Pour le responsable technique M.
Régis Monnerat, Saint-lmier fera son
maximum pour accomplir un bon cham-
pionnat. Mais avant tout, joueurs et diri-
geants, mettront tout en œuvre pour pré-
senter à un public souvent très exigeant,
cle bons spectacles. Certes, le président
M. Molleyres et son comité, ne cachent
pas leurs ambition s et espèrent secrète-
ment , voir Saint-lmier, décrocher le titre
de champion de groupe, ce qui serait
pour tous, un sujet de satisfaction.
Notons encore, que l'entraîneur Martini
disposera, cette saison d'un contingent
de joueurs supérieur à celui de la saison
passée.

Le contingent
Gardiens : M. Bourquin , (23 ans) ; Y.

Wutrich, (19 ans).
Arrières : Th. Luthi , (19 ans) ; M.

Chiquet , (20) ; Ch. Montandon , (36) ; M.
Wittmer , (26) ; J. Moser, (17) ; B. Vuil-
leumier , (24).

Avants : R. Baume, (24) ; R. Perret,
(27) ; P.-A. Perret, (25) ; C. Meyer, (25) ;
J.-P. Dreyer, (28) ; J.-P. Niklès, (16) ; O.
Martini, (45) ; J.-C. Von Gunten , (17) ;
B. Zeller, (15).

Entraîneur : Orville Martini (Suisse-
ancien).

UNE AFFAIRE DE SPECIALISTES
ĝ$\ échecs CHRONIQUE HEBDOMADAIRE

Portisch (Hongrie), Polougaievsky et
Geller (URSS), les trois ex-aequo du
tournoi interzonal de Pétropol is se sont
retrouvés à Portoroz (Yougoslavie) pour
disputer un tournoi triangulaire à quat re
tours. Le dernier du tournoi perdait le
droit de participer aux matches des can-
didats. Après 8 parties, la qualification
de Portisch était certaine, mais rien
n'était décidé pour la deuxième place.
C'est seulement dans la douzième et der-
nière partie que Polougaievsky assura sa
qualification. Geller, le laissé-pour-
compte connut plusieurs fois la mal-
chance. Il perdit notamment une
position égale contre Portisch ayant
oublié qu 'il y avait un contrôle de temps
au 84me cou p !

Geller, qui fut par le passé six fois
candidat peut se consoler en pensant
qu'il a gagné, face à Polougaievsky, la
plus belle partie du tournoi !

Geller Polougaievsky
Portoroz 1973

Défense sicilienne
1. c2-e4, c7-c5.
Les deux antagonistes sont avec

Taimanov et Boleslavsky les meilleurs
connaisseurs soviétiques de la défense
sicilienne. On peut donc attendre un
combat intéressant, sur le plan de la
théorie tout au moins.

2. Cgl-f3, d7-d6 ; 3. d2-d4, c5 x d4 ; 4.
Cf3xd4, Cb8-c6 ; 5. Cbl-c3, e7-e6 ; 6.
Ffl-c2, Cg8-f6 ; 7. Fcl-e3, Ff8-e7 ; 8.
f2-f4, o-o ; 9. o-o, Fc8-d7.

Jusqu'ici, rien de bien nouveau. Les
noirs ont construit un système défensif
(d6-e6) connu sous le nom de variante
cle Scheveningue. Les noirs jouent habi-
tuellement 9. ... a6. Le coup choisi par
Polougaievsky est ancien . Il fut
réintroduit dans la pratique moderne par
le très Imaginatif Larsen.

10. Cd4-b3.
On joue plus souvent 10. Del. Le

coup du texte évite une possible liquida-
tion au centre.

10. ... a7-a5 ?

Ce coup a déjà été joué. Geller va
démontrer de belle façon que l'affaiblis-
sement de la case b6 conduit rapidement
à la défaite.

11. a2-a4, Cc6-b4 ; 12. Fe2-f3, c6-e5 ;
13. Rgl-hl, Fd7-c6.

Contre le même Geller, Reschewsky
essaya 13. ... Tc8 ; mais après 14. Tf2,
Tc4 ; 15. f x e5, d x e5 ; 16. Td2 ! les
blancs étaient nettement mieux (Palma
de Majorque 1970).

14. f4 x e5, d6 x e5 ; 15. Ddl-e2, Dd8-
c7 ; 16. De2-f2 !

A cause de Fb6, les noirs ne peuvent
plus envisager d'occuper la colonne d
avec une tour.

16. ... Cf6-d7 ; 17. Tal-dl, Rg8-h8.
Les noirs ne peuvent pas jouer 17.

... b6 à cause de 18. Fg4 ! qui gagnerait
le pion.

18. Ff3-g4, Cd7-f6 ; 19. Fg4-f3, Cf6-
d7 ; 20. Ff3-g4.

Répétitions de coups destinées à
gagner du temps à la pendule.

20. ... Cd7-f6 ; 21. Fg4-f5 !
Les blancs sacrifient un pion pour

créer une nouvelle faiblesse chez
l'ennemi.

21. ... g7-g6 ; 22. Fe3-b6 !
Un petit coup intermédiaire qui a

pour but de chasser la D noire sur une
mauvaise case.

22. ... Dc7-b8 ; 23. Ff5-h3, Cf6 x e4.
De gré ou de force, il faut prendre :

les blancs menaçaient Fc5 !
24. Cc3 x e4, Fc6 x e4 ; 25. Tdl-d7 î,

Db8-e8.
Le seul coup. Maintenant , les pièces

blanches pénètrent « comme dans du
beurre ».

26. Fbfi-c5 ! ; Fe7 x c5 ; 27. Df2-ffi +,
Rh8-g8 ; 28. Cb3 x c5, Cb4-d5 ; 29. Df6-
d6, Ta8-a6.

L'abandon serait préférable , mais il est
toujours pénible de tendre la main à
l'adversaire !

30. Cc5 x a6, Ii7 x a6 ; 31. Tfl x f7,
Tf8 x f7 ; 32. Fh3-c6, Fc4 x g2 +.

L'échec de consolation !
33. Rhl-gl. Les Noirs abandonn ent.

R. F.

Le HC La Chaux-de-Fonds a été
exempté du 2me tour de la Coupe
d'Europe dont le tirage au sort a
donné l'ordre des rencontres suivant :

Valerengen Oslo (Nor) - Tesla
Pardubice (Tch)

Helsingin Jokerit (Fin) - Leksand
IF (Sue)

AC Klagenfurt (Aut) - vainqueur
de Tilburg Trappers (Ho) contre
Super Nendaz (Bel)

Vainqueur de Ferencvaros Buda-
pest (Hon) - HC Bolzano (It) contre
EV Fussen (RFA).

Coupe d'Europe :
tirage au sort



ITALIE-SUISSE: l'exemple de k Pologne
~Bg- footbai. I L'ÉQUIPE HELVÉTIQUE RÉUSSIRA-T-ELLE «L'IMPOSSIBLE» CET APRÈS-MIDI ?

L'Angleterre ne participera pas an tour
final de la Coupe du monde, l'été pro-
chain, en Allemagne fédérale. Ainsi en
a voulu la Pologne dont la bravoure
n'est pas l'unique qualité, comme on a
pu s'en rendre compte mercredi soir,
grâce à la télévision.

MANQUE D'IMPROVISATION
La Coupe du monde sans l'Angleter-

re, « mère » du football, ça peut paraî-
tre bizarre, mais, à bien considérer les
choses, ce n'est, somme toute, pas telle-
ment illogique. Enfermée dans son île,
refusant l'apport d'éventuels joueurs
étrangers, l'Angleterre est restée imper-
méable aux divers mouvements traver-
sant le football d'aujourd'hui. Même ses
échecs dans les récentes coupes européen-
nes n'ont eu aucun effet sur sa concep-
tion du jeu, laquelle est restée extrême-
ment méthodique pour ne pas dire sim-
pliste.

L'équipe nationale britannique est-elle
le reflet exact du football anglais ? Si
tel est le cas, il nous faut admettre que
celui-ci manque d'improvisation et qu'il
ne possède pas (ou plus) de personnali-
tés capables de faire pencher le résultat
en sa favenr quand il est confronté à
un adversaire homogène, malin et sa-
chant garder son calme. Nous l'avions
déjà remarqué à nombre de reprises.
Mardi, l'Angleterre a affiché une nou-
velle preuve de son incapacité à prendre
en défaut une équipe qu'elle domine ter-
ritorialcment. La monotonie de ses cen-
tres, rompue par quelques trop rares pas-
ses sortant de l'ordinaire, a abouti, une
fois de plus, à un échec d'autant plus
compréhensible que Peters et Chivers ont
été des avants « de pointe » plutôt
émoussés. Ont-ils seulement été décoif-
fés par l'effort ?

TROIS BUTS
Victorieuse de l'Allemagne dans la fi-

nale de 1966 d'une manière dont on a
longuement parlé et reparlé, l'Angleterre
ne sera donc pas présente au tonr final
de la Coupe du monde qui se déroule-

ra... sur territoire allemand. Juste re-
tour des choses, dirons certains... Evéne-
ment logique, nous contenterons-nous
d'affirmer au vu des prestations livrées par
l'équipe de Ramsey dans son groupe
qualificatif (3 buts marqués en 4 mat-
ches). Et la Pologne, ne l'oublions pas,
fut championne olympique à Munich.
L'Angleterre n'a donc pas tout à fait été
éliminée par le premier venu, comme on
serait tenté de le croire.

Dans sa défaite et son désarroi, l'An-
gleterre ne s'est jamais départie de son
légendaire esprit sportif. Notamment, le
geste de Mc Farland, qui, ayant laissé
s'échapper le véloce Lato, le retint de
la main par l'épaule et le maillot, est
à citer en exemple à tous les arrières
du continent. La grande majorité d'entre
eux auraient, sans hésitation, « fauché »
le Polonais, au risque de le blesser sé-
rieusement. A ce titre-là, l'Anglais peut
être cité en exemple... et il pourra, pro-
bablement, l'être encore longtemps !

Les équipes
ITALIE : Zoff ; Spinosi, Benetti,

Morini, Facchetti, Burgnich, Mazzo-
la, Capello, Anastasi, Rivera, Riva.

SUISSE : Deck (1) ; Wegmann (2),
Hasler (3), Schild (4), Chapuisat (5),
Kuhn (6), Vuilleumier (7), Odermatt
(8), Kurt Mueller (9), Blaettler (10),
Jeandupeux (11).

Remplaçants : Prosperi (0), Mund-
schin (12), P. Stierli (13), Valentini
(14), Demarmels (15), Luisier (16).

RAPPEL AUX SUISSES
A quatre jours du match Italie -

Suisse, l'élimination de l'« équipe à la
rose » est venue rappeler aux hommes
de René Hussy que tout est possible, en
football, et qu'ils auraient tort d'engager
la partie de cet après-midi habités dn
sentiment que leurs efforts seront inuti-
les.

Techniquement, les Suisses possèdent
des atouts qui ne sont pas loin de va-

loir ceux des Transalpins. Les Blaettler,
Kuhn, Odermatt, Jeandupeux, Chapui-
sat, Hasler ou autres Muller, Luisier, Va-
lentini et Vuilleumier sont de taille, dans
un bon jour, à poser des problèmes sé-
rieux à leurs prestigieux vis-à-vis. Cer-
tes, les Italiens , imbattus depuis bon nom-
bre d'années sur leur sol, doivent-ils être
logiquement considérés comme favoris.
Mais la logique est affaire de raison. Or,
le football n'est pas toujours conforme
à la raison. On pourrait demander, sur
ce sujet, l'avis des Anglais !

LA « LOI DES NOMBRES »
Sûrs d'eux-mêmes et peut-être un brin

orgueilleux, les hommes de Valcareggi
sont-ils véritablement invincibles ? Il est
évident que leur dernière série de victoi-
res, toutes assises sur une défense in-
traitable (aucun but encaissé en huit
matches, tout en ayant affronté Angleterre,
Brésil et Suède) laisse songeur. Elle est
de nature à impressionner le moins im-
pressionnable. La « squadra azzurra »
est, présentement, une machine à gagner.
Son gardien, Zoff , vient de jouer plus
de huit rencontres sans capituler. Il
s'agit là, sans doute, d'un record. Mais
la fameuse « loi des nombres », à la-

quelle personne n'échappe, va forcément
agir une fois. Sera-ce cet après-midi, au
Stade olympique de Rome ? Pourquoi
pas.»

RIEN A PERDRE
Sans tomber dans un optimisme qui

serait, du reste, injustifié, force est de
laisser à la Suisse un certain pourcen-
tage de chance de réussir l'exploit fantas-
tique que constituerait une victoire à
Rome. Indépendamment de sa valeur,
qu'elle sait toujours mettre en évidence
dans les moments les plus difficiles,
l'équipe à la croix blanche a, pour elle,
l'avantage de n'avoir plus rien à perdre.
Elle pourra se lancer à corps perdu, mais
avec sang-froid , dans une bataille atten-
due avec le plus vif intérêt.

Au moment où nous écrivons, nous
ne connaissons pas la formation choisie
par René Hussy, mais un fait est cer-
tain : les onze hommes sélectionnés, en-
couragés par le récent exemple des Po-
lonais, ne laisseront pas les Italiens ma-
nœuvrer à leur guise. Leur dernière carte,
les Suisses la joueront avec décision, sans
complexe et forts d'une tradition jalon-
née d'exploits du genre de celui qu'on
espère voir s'accomplir aujourd'hui F. P.

ODERMATT ET KUHN. — Réunis sous le maillot national, ils sont
des atouts dans le jeu de Hussy. (Keystone)

Killias rappelle déjà quelques anciens
K h°*k*y «*¦ «H L'entraîneur de l'équipe suisse a changé d'idée

Il y a un peu plus d'un mois, la Li-
gue Suisse de hockey sur glace nommait
un entraîneur, Rudolf Killias qui se mit
immédiatement au travail. Il publia une
liste de présélectionnés qui, à l'époque,
étonna. Seuls deux ou trois anciens
avaient résisté, la grande majorité étant
composée de nouveaux souvent inconnus,
venus surtout de la sélection des juniors
que Killias connaît bien.

Quelques jours après, c'était le camp
de Bienne, la première prise de contact.

C'est là que nous avions rencontré le res-
ponsable qui n'avait pas mâché ses mots,
qui avait expliqué pourquoi il avait évin-'
ce la plupart des meilleurs du pays,
pourquoi il s'était surtout retranché der-
rière la ligue B, comment il voyait l'ave-
nir.

RAPPEL
Ces déclarations avaient de quoi sur-

prendre, d'autant plus que Killias préd-
isait qu'il n'y aurai t pas de changements,

en cours de route, dans la ligne fixée.
Or, les appelés pour les deux matches
contre l'Allemagne (2 novembre à Ber-
lin et 4 novembre à Mannheim) ressem-
bleront, pour une grande part, à ceux
de ces dernières saisons. Bien sûr, il man-
que quelques noms : Jenny, Chappot,
Luthi, Berra, Clerc, Furrer, Pargaetzi et
autres Henry, mais il apparaît déjà que
l'on pourra puiser dans cette liste lorsque
le besoin s'en fera sentir. C'est du moins
l'avis que nous avons dégagé d'un entre-
tien avec M. Gabriel Anken lequel est
— et reste — le patron de cette équi-
pe de Suisse :

— Killias a pour lui l'enthousiasme et
des idées, mais ce qu'il voulait, au dé-
but, ne sera pas forcément possible. Nous
avons tenu à régler tous les cas avant,
c'est vrai. Dubois est pourtant revenu, ce
qui était déjà prévisible. Turler est éga-
lement avec nous. Berra est envisagé,
d'autres aussi.

Pour le directeur de l'équipe de Suis-
se, le fait que son entraîneur puisse chan-
ger d'idée est un gage de qualité. Pour
nous aussi... à condition qu'il se souvien-
ne de ce qu'il disait auparavant. On re-
marquera d'ailleurs que Killias n'est pas
seul à la barre, comme il le laissait en-
tendre... contre son « enthousiasme » il
y a la pondération de M. Anken et la
surveillance du Tchécoslovaque Koska,
qui a plus que son mot à dire. Pour
preuve, on en veut le voyage de l'en-
traîneur, la semaine dernière, chez son

« collègue », en Tchécoslovaquie, afin de
recevoir les instructions nécessaires au
déplacement en Allemagne.

MEILLEURE ÉQUIPE
Les objectifs deviendront donc toujours

les mêmes : faire au mieux. Avec une
petite réserve, admet M. Anken.

— Le comité central exige que nous
soyons dans le groupe B en... 1976, da-
te des championnats du monde de cette
catégorie en Suisse. Ce qui revient à dire
que la promotion n'est pas obligatoire à
Grenoble, du moment qu'elle pourrait
être suivie, en 1975, d'une nouvelle relé-
gation. Mais qu'on ne s'y trompe pas :
nous mettrons sur pied la meilleure équi-
pe possible, sans restriction.

D'ici quelques semaines, l'idée de tout
changer ne sera plus de mise. Les ren-
contres contre l'Allemagne viennent trop
vite, tout le monde est d'accord là-des-
sus. Mais il faut bien les subir, du mo-
ment qu'elles ont été conclues (à la lé-
gère) par M. Tratschin , la saison der-
nière, à Moscou. Un contrat qu'il faut
respecter. Il aura peut-être l'avantage de
faire prendre, plus encore, conscience de
ses responsabilités, car l'opinion publique
comprendrait mal un échec de la Suis-
se, en mars, contre des adversaires ré-
putés faibles. M. Anken l'a compris. Le
visage de notre équipe nationale en est
le reflet. Les changements qui y seront
encore appliqués par la suite le démon-
treront de manière plus éclatante encore.

Serge DOURNOW

Le F.-C. Yverdon s est sépare de son
entraîneur Charly Hertig. Cette décision,
motivée par les résultats insatisfaisants de
l'équipe, a été prise à l'issue d'une réu-
nion du comité directeur du club vau-
dois.

Pour remplacer Hertig, le comité a fait
appel à Pepi Humpal, ex-entraîneur de
Xamax. L'engagement de ce dernier n'est
toutefois valable que jusqu'à la fin de
l'année 1973. La nomination de Pepi
Humpal a fait changer d'avis deux mem-
bres démissionnaires, qui sont revenus sur
leur décision.

. I

Humpal remplace
Hertig à Yverdon

Neuchâtel se méfiera de Martigny
Qbr~ ' Championnat suisse
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Pour la deuxième journée du cham-
pionnat suisse de ligue A, Neuchâtel
entreprend un nouveau déplacement qui
s'annonce périlleux. A Martigny, il est
difficile de s'imposer en raison de l'am-
biance particulière qui règne dans une
salle aux dimensions réduites où les
spectateurs sont placés sur les lignes du
terrain de jeu. En dépit de ces consta-
tations, les Neuchâtelois sont
parfaitement capables de s'imposer s'ils
parviennent à éviter les « passages à
vide » qui ont caractérisé leur évolution
de samedi passé à Nyon. Ils sont égale-
ment prévenus qu'aVfcc leur volonté
opiniâtre, les joueurs de Martigny ne
s'avouent jamais battus. 11 faudra donc
veiller à ne pas mésestimer un adver-

saire qui , malgré sa position de néo-
promu, est décidé de faire parler de lui
au cours de cette compétition. Avec Je
Yougoslave Modric et l'Américain
McAllister, ils tiennent à montrer à leur
public que d'aventure en ligue A est une
affaire sérieuse.

En raison de la valeur de toutes les
équipes, il sera extrêmement difficile de
s'imposer chez l'adversaire, cette année.
Les Neuchâtelois seraient donc précisé-
ment bien placés s'ils parvenaient à
ramener deux points de Martigny.

Contre Urania, Fribourg ne sera pas à
l'abri du danger car l'équipe genevoise
s'avère coriace cette saison. Il en sera de
même pour Stade Français face à Vevey
qui demeure une inconnue. Pour les
clubs tessinois, la tâche devrait se
trouver facilitée car les formations qu'ils
rencontrent ne manifestent pas de
grandes ambitions. .

Le championnat est bien parti et
s'annonce très ouvert. Ce soir il sera
plus aisé de faire le point sur les préten-
tions de chacune des formations.

Programme : Martigny - Neuchâtel,
Fribourg Olympic - Urania, Stade Fran-
çais - Vevey, Fédérale Lugano - Nyon.

M. R.

Turler tout de même présent!
La sélection suisse contre l'Allemagne de l'Ouest

Quatre néophytes figurent dans la sé-
lection suisse qui rencontrera l'Allemagne
cle l'Ouest, le 2 novembre à Berlin et le
4 novembre à Mannheim. Il s'agit de
Jakob Koelliker (Bienne), Aldo Zenhaeu-
sern (Sierre), Juerg Berger (Langnau) et
Markus Lindemann (Arosa).

Voici la composition de cette sélection
faite par l'entraîneur national Rudolf Kil-
lias :

Gardiens : Jaeggi (Berne), Molina (Lu-
gano).

Défenseurs : Henzen (Sierre), Hofmann
(Berne), Kaufmann (Berne), Koelliker
(Bienne), Jean-Claude Locher (Sierre),
Juerg Lott (Kloten), Zenhaeusern (Sierre).
Attaquants : Berger (Langnau), Dubois
(La Chaux-de-Fonds), Duerst (Davos),
Friederich (Genève-Servette), Lengweiler
(Langnau), Lindemann (Arosa), Urs Lott
(Kloten) , Turler (La Chaux-de-Fonds),
Bruno Wittwer (Berne) , Willimann (La
Chaux-de-Fonds).

Eric Tabarly est
prêt à repartir

f̂^y'̂  yacht .ng

Les travaux entrepris pour remplacer
le mat brisé de Pen Duick VI touchent
à leur fin et Eric Tabarly espère pouvoir
reprendre la mer dès aujourd'hui pour
gagner l'Afrique du Sud.

— « Les Brésiliens nous ont été d' une
aide précieuse », a-t-il confié aux jour-
nalistes. Les chances de « Pen Duick »
sont évidemment compromises pour
cette première étape de la course
croisière autour du monde, mais nous
sommes toujours dans la course et nous
pouvons encore bien nous classer dans
les trois autres étapes.

En attendant que leur bateau soit fin
prêt, Tabarly et les membres de son
équipage se reposent dans un hôtel de
Copacabana.

Championnat suisse
Résultats des
Neuchâtelois

^̂ -c"~irse
'*̂ ^fë̂  d'orientation

Dans notre édition as mercredi , nous
avons relevé le meilleur résultat neuchâ-
telois de ce chahpionnat suisse indivi-
duel , la Sme place de Jean-Luc Cuche
en Élite B. Aujourd'hui , il convient de
mentionner tous les résultats obtenus par
la délégation neuchâteloise dans la forêt
du Pfannenstiel :

Elite A : 16. Henri Cuche, (le
Pâquier) ; 23. Léo Cuche, (Studen).
Elite B : 3. Jean-Luc Cuche, (le

Pâquier) ; 14. Michel Duruz, (Neuchâ-
tel) ; 55. Miroslaw Halaba, (Fontaineme-
lon).

Elite C:  16. Hugo Mœsch, (Colom-
bier) ; 48. François Duruz (Bevaix).

Senio rs I :  33. Jean-Claude Schnœrr
(Neuchâtel).

Juniors : 16. Denis Cuche, (le Pâ-
quier) ; 23. Alain Juan (Neuchâtel) ; 34.
Biaise Monnier, (Fontainemelon) .

Cadets : 36. Dominique Méan
(Neuchâtel) ; 42. Olivier Fatton (Fenin).

Dames A : 15. Franziska Troxler (Stu-
den) ; 23. Jacqueline Prébandier,
(Neuchâtel).

O Dimanche prochain , aura lieu, dans
le cadre de la 2me course d'orientation
nationale Jeunesse-Sport, le championnat
suisse pour écoliers et écolières. Une
quarantaine de jeunes de moins de 20
ans se rendront à Sissach « Bâle) pour
défendre les couleurs neuchâteloises.
Nous leur souhaitons plein succès et
plus de médailles que leurs aînés... 1

Fleurier écrase Martigny
Championnat suisse de ligue nationale B

FLEURIER - MARTIGNY
8-2 (3-2, 3-0, 2-0)

MARQUEURS : Tschanz 2me ; Berra
Sme ; Fellay 7me ; Leuenberger lime,
20me, 21me ; Emery 23me ; 40me ;
Courvoisier 45me ; Girard 58me.

FLEURIER : Walther ; Staudenmann,
Reymond ; Vincent, Girard ; Jeannin,
Weissbrodt, Leuenberger ; Tschanz,
Kobler, Emery ; Courvoisier, Ripstein,
Fornoni. Entraîneur : Vincent.

MARTIGNY : Michellod ; Svoboda,
Vallotton ; Daven, Felley ; Baumann,
Bovier, Udriot ; Viattin, Gassner,
Perri n ; Grenon, Gaillard , Cossetto ;
Monnet, Salvatore. Entraîneur : Svobo-
da.

ARBITRES : MM. Kratzer et
Bosshard.

NOTES : Patinoire de Belle-Roche.
Glace excellente. Temps frais. 800 spec-
tateurs. A la lOme minute, Walther,
blessé, cède sa place à Eisenring.

Parvenu assez facilement à imposer le
rythme de jeu. les Fleurisans ont obtenu
une victoire amplement méritée. Le
résultat est conforme à la suprématie
des hommes de Vincent.

Au débu t de la partie, Martigny a été
en mesure de répondre coup pour coup

aux mouvements de l'équipe locale. Ces
répliques ne durèrent que peu de temps.
Les trois buts successifs de Leuenberger,
très en verve, découragèrent les
visiteurs. Dès lors la domination de
Fleurier fut totale et la victoire tomba
comme un fruit mûr.

J.-P. DEBROTLe Comité international olympique a sonné le glas
B^I^Sr | LE 

TIR 
À 

300 
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AUX 
JEUX

Cette fois, le président Kurt Hasler
peut baisser les bras. De lassitude
d'abord, d'écœurement ensuite, faute de
munitions enfin. Le Comité international
olympique n'a pas su écouter les suppli-
cations du président de l'Union
internationale de tir concernant le tir à
300 m et a résolument décidé de le
sacrifier sur l'autel de l'évolution. D'une
évolution que doit en tout cas partiel-
lement méconnaître le CIO.

En d'autres termes, le CIO n'a pas
voulu revenir sur ses premières impres-
sions en reconsidérant le problème de
l'affichage au tableau des Jeux de
Montréal du tir à l'arme libre à 300 m,
que d'aucuns avaient voulu mettre hors
la loi sur des initiatives très personnel-
les. Le CIO n'a pas voulu revenir sur
ses premières impressions en dépit des
assurances des organisateurs canadiens

quant à la possibilité de mettre sur pied
cette compétition.

Ainsi donc, c'est en pure perte que M.
Hasler avait tenu tout récemment à
engager les membres du CIO à
reprendre la discussion sur les bases
pour le moins solides qu'il leur fournis-
sait, fo rt de l'appui du comité exécutif
de l'Union internationale de tir. C'est en
pure perte qu'il a multiplié les démar-
ches pour que ne sonne pas trop tôt, par
erreur aussi, le glas du tir à la grande
distance.

On connaît tous les « défauts » du tir à
300 mètres. Et on en rajoute. Mais on
ne veut pas en énumérer les qualités
pour faire la balance. On préfère s'en
tenir à des lieux communs qui n'ont
plus grand-chose de commun, dans cer-
taines formulations, avec la réalité. On
préfère s'en tenir à des éléments que le

temps s'est chargé de corriger : le gros
calibre, la longue portée des armes, leur
coût, celui des munitions, les installa-
tions qu'il exige, ce sont là, en bref et
fortement résumés, les arguments que
l'on continue d'employer malgré tout,
sans prendre en considération une réalité
qui s'est voulue manifestement correctri-
ce.

Tout cela, évidemment, c'est vrai :
personne ne songerait à le nier. Mais ces
éléments manquent de pertinence —
comme de valeur — à une époque où le
sport du tir n'est plus l'affaire d'hommes
isolés, mais souvent celle de l'Etat.

En déclarant hors la loi le tir à 300 m
dans le cadre des Jeux de Montréal , le
Comité international olympique lui a
porté un coup dangereux. On veut espé-
rer qu'il ne sera pas mortel.

LE LOCLE: UN EXPLOIT A RAROGNE
AODAX : obtenir un point â Monthev

Première ligue : Neuchâtelois en Valais

Samedi dernier les Loclois ont
manqué une excellente occasion de
remporter la victoire. Du même coup
ils ont perdu l'occasion de rejoindre
leur adversaire du jour et de stopper
la série positive des Montheysans.

Le football présenté par les Loclois
a toutefois été plaisant. Le ballon cir-
culait rapidement entre les différentes
lignes, et les combinaisons étaient de
la meilleure veine.

C'est en analysant ce point positif
que René Furrer a caché un peu son
amertume de la défaite subie. Mais
l'entraîneur neuchâtelois en a yu
d'autres au cours de sa longue car-
rière. Il se refuse à verser dans le
pessimisme. Malgré la défaite nous
avons prouvé nos qualités et nous ne
tarderons pas à obtenir un meilleur
rendement déclare-t-il avec optimis-
me.

La réponse sera-t-elle donnée de-
main dimanche ? Ceci est une autre
question. Le déplacement dans le
Haut-Valais ne s'annonce pas parti-
culièrement comme une partie de
plaisir. Gagner à Rarogne n'est pas à
la portée de n'importe qui. Ceci
d'autant plus que les Valaisans enten-
dent combler, au plus tôt, leur retard
sur le chef de file. La tâche des
Loclois s'annonce donc difficile.
Cependant un exploit demeure possi-
ble. C'est dans cette intention que les
Neuchâtelois entreprendront le plus
long déplacement de ce championnat.
L'équipe ne sera connue qu'en fin de
semaine. En principe le contingent
habituel sera à disposition de René
Furrer, qui ne pourra toujours pas

compter sur Porret , à court d'entraî-
nement.

P. M.
„

Jaccottet ne se laisse pas gagner par
une douce euphorie après la victoire
d'Audax face à Yverdon : Bien sûr,
je suis satisfait. Mais il faut amélio-
rer les points faibles. A commencer
par les prestations moyennes de
Moulin depuis le début de la saison.
Certes, il ne joue pas à sa place
(« libéro ») depuis l'accident de Stauf-
fer. Mais il semble qu'il prend trop
ses matches à la légère. Il doit se
discipliner et jouer plus sobre-
ment... » explique l'entraîneur neu-
châtelois.

Le jugement est sévère, mais justi-
fié, à l'égard du capitaine audaxien.
A 27 ans — il est né le 20 août 1946
— ce professeur possède suffisam-
ment de sens critique pour corriger
la trajectoire, d'autant plus qu'il
n'aura pas tous les dimanches des
attaquants manquant d'imagination et
d'opportunisme devant lui, à l'exem-
ple des Yverdonnois.

A Monthey, il en ira autrement.
Nous allons en Valais pour ramener
un point au minimum confie Jaccot-
tet qui précise encore : Pas de modi-
fication à mon équipe si ce n'est,
peut-être, la rentrée D'Amico, Fras-
cotti m'ayant demandé à être dispen-
sé de l'entraînement cette semaine ;
de plus il part aux Etats-Unis se
marier dans quinze jours ! »

Voilà « l'agence matrimoniale ̂
d'Audax rouverte...

P.-H. B.

René HUSSY
Dans notre édition du mercredi

24 octobre, René Hussy, directeur
technique de l'équipe suisse de
football, répondra aux questions de
nos lecteurs. Celles-ci, qui seront
sans doute nombreuses au lende-
main du match Italie • Suisse,
devront être adressées à notre
rédaction Jusqu'au mardi 23 à midi,
par téléphone (038 25 65 01) ou par
carte postale.

Questions
&Ê m m m

Après l'élimination de l'Angleterre en
coupe du monde, le directeur technique
Sir Alf Ramsey a été vivement critiqué
dans les milieux du football britannique.
Moins que le match nul concédé à Wem-
bley contre la Pologne, on reproche sur-
tout au directeur technique la lente dé-
gradation du football anglais depuis le
triomphe en coupe du monde 1966. Les
conceptions du jeu de Ramsey sont ju-
gées trop défensives et on regrette la dis-
parition de véritables ailiers do valeur
internationale.

Joe Mercer, entraîneur de Coventry,
une des personnalités les plus respectées
du football anglais affirme sans accabler
Sir Ramsey que les directeurs de clubs
devront se rendre, l'année prochaine, en
Allemagne pour « réapprendre le foot-
ball ». Déjà les noms de Don Revie
(Leeds), Ron Greenwood (West Ham),
Jimmy Adamson (Burnley) et Bobby Ro-
bson (Ipswich) sont avancés pour la suc-
cession de Sia- Ramsey, qui pour sa part
a refusé de dévoiler ses intentions.

SIR ALF RAMSEY SIR LA SELLEÏÏE
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"La Coop est née de la fusion de sociétés
coopératives dans le but d' abaisser les prix
par des achats en commun massifs ."
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,TLes magasins ACV à Baie et LVZ à Zurich vendent des

produits Coop. Ils font partie de la Coop et c 'est parce

qu'ils sont si grands qu'on y achète à meilleur compte."
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"LA COOP NE ME DIT RIEN DU TOUT ."
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"La Coop est une coopérative. La répartition

du bénéfice est équitable, comme aussi la

détention du capital.11
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g (Extraits d'une étude psychologique sur «L'image de marque de la Coop», effectuée durant
| les mois de mars à juillet 1972 par l'institut PSYCHOLOGISCHE MARKTFORSCHUNG AG)



(900'000 familles en chiffre rond font partie de la Coop en tant que membres.
Malgré ce chiffre impressionnant, les points de vue sur notre entreprise sont si divergeants,
comme vous avez pu le lire dans ce journal,

que nous estimons nécessaire de dire une fois pour toutes qui nous sommes exactement.)
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Un groupe de coopératives régionales comptant env. V900 magasins,
répartis dans toute la Suisse, ainsi que diverses

entreprises de production et de prestation de service.

La coordination et la conduite de ce groupe incombent
à l'organisme central de Coop Suisse à Bâle.

V

Coopératives Coop détergents + cosmétiques SA,
c a Winterthouroop arau Fabrique coopérative de pâtes alimen-oop un, A ûon ^QS forges
Coop Lâgern, Baden Grande Cidrerie Bernoise Worb SA, Worb
Coop Basel ACV, Bâle Halba SA, fabrique de chocolat,
Coop Thaï und Gàu, Balsthal Wallisellen
SCC Bellinzona Immobilien + Productions AG, confec-
Coop Berne tions de tabliers et robes-tabliers,
Coop Emmental, Berthoud St Margrethen
Coop Wasseramt, Biberist Minoterie Coop Rivaz
Coop Bienne Minoterie Coop Zurich
Coop Oberwallis, Brigue-Glis Nutrex SA, fabrique de moutarde,
Coop Brougg mayonnaise, vinaigre et conserves au
Coop Werdenberg, Buchs vinaigre, Busswil
Coop Moléson, Bulle Panofina SA, boulangerie industrielle,
/-« T .rtu J r- J WinterthourCoop La Chaux-de-Fonds r, + TJ 1J . t+j  j . v*» A U

COOD Coire Pent Holdmg Ltd.,fabnque de bas,y sous-vêtements pour hommes, l
Coop Davos et environs, «leasing» de vêtements de travail, Bâle

Davos Platz Raflag SA, production de viande, Bâle
n A/T++ i+t, t? P \A Société coopérative pour la productionCoop Mittelthurgau, Frauenfeld * • ~ A r^ur, * -c « ¦ D ' de viande, ChavornayCoop Fnbourg c .. . .  \ , . .J -,* ° Société coopérative suisse pour la
Coop Genève culture maraîchère (SGG), Chiètres
Coop Linth, Glarus
Coop Granges Exploitations commerciales
Coop Zûrichsee/Oberland, Jona Bell SA, boucheries, Bâle
^ r.u T 

,u , Diana Magasins de chaussures, Wangen,Coop Oberaargau, Langenthal avec 34 filiales en SuisseCoop Lausanne ~T;r ^ ^ , ., . c . 0 A
Coop Liestal et environs, Liestal 0K Coop Produits + Service SA
p j  ' combustibles et carburants, Baie
SCC T eano Rivaliment SA, Commercialisation
r^~« QZ.U *A T m-. des produits de la branche zoo-Coop Seeland, Lyss , « y. „.* ' technique, Rivaz
Coop Valais Centre, Martigny F. Steiner SA, commerce de vins,
Coop Sarganserland, Mels Grao de Valencia
Coop Broyé, Moudon
Coop Neuchâtel Entreprises de prestations de service Mais ce dont la Coop est le plus fier,
COOD Olten Agence de voyages «Basilisk», Bâle ce sont les 897*054** familles

Arts graphiques Coop Suisse, Bâle qu j font p Qr\\e
Coop Jura Nord, Porrentruy Banque Centrale Coopérative SA, Bâle mmlit* Ho momhrac -
n r .u in t vn^ Coop City SA, gestion d'une chaîne de , en clUIJ,,,îe a,e memores
Coop Fncktal, Rheinfelden grand/ma^si™ Berne de ses coopératives régionales.
rnhr. nd-«rhwpiV Tînrçphîirh granas magasins, a erne r »
V^UUp USISt 11WCL6, JVUlSOllcU. il COOp HOStelleiie SA Bâle **Cela veut dire que chaque deuxième famille suisse

Coop Bernina, St-Môritz Coop Service de voyages, Bâle , Mais u va sans dtl ̂  
nom nous rSssons également

COOP SchafïhOUSe COOP SOCiété Coopérative d'aSSUranCe de pouvoir servir quotidiennement foutes les autres familles.

Coop Sion, Sierre et environs, Sion sur la vie, Bâle
Coop Soleure Coop Société coopérative de place- B
^ -r, /M. i J T*. ment, Fonds «fifty-fifty» , BâleCoop Berner Oberland, Thoune Hans Durrenmatt SA, transport routier
Coop Chablais, Villeneuve de combustibles et carburants _^^ ^  ̂ >̂ r ^^^^̂ Wr̂ ^^K
KV Winterthour liquides , Pratteln Y ^^ W

^ ^^ ̂  Y j m ^  îï̂ v winteraiour Popularis Tours, Berne, avec 15 agences U ; i
Coop Wiggertal, Zofingue de voyage en Suisse 1 ™W ^L ^^Y A  ̂

™Y 
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Coop Zoug «St-Jean» Société d'entrepôts et de fc___________-émm ^^^^^4 ___^___________ a
LV Zurich navigation, Bâle ^^*̂ B

a „ ~ . . . , , i Séminaires coopératifs, Muttenz et >«_¦__*_A cette liste s ajoutent encore les pe- Tonenv ^^^^^^ 1 4 k l
tites coopératives de région à carac- i____B^_____l______Â 1 I J
tère particulier, que l'on trouve essen- T H^,̂ ,, ., . A, . ,, , T'r 1 • ^ • Institutions sociales ^^ .____B__-__Btiellement au Valais, aux Gnsons et
au Tessin. L'Aide au Dahomey finance un projet

agricole et contribue à l'édification
T . , , , ,. d'un centre coopératif de distributionEntrepnses de production , t. J»de marchandises. ^^^^^^^^^^^^^^^I^^^^^^^^^M
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COMPTABLE
Avez-vous quelques années d'expérience dans
le domaine comptable et (ou) bancaire ?
Etes-vous fatigué d'un travail devenu routinier ?
Alors vous êtes la personne que nous cherchons

Vous trouverez chez nous la variété et l'intérêt, et même si cela n'est pas
chaque jour, chaque semaine vous apportera un autre travail et d'autres
contacts. Nous sommes une équipe jeune et dynamique, au sein de
laquelle vous assumerez vous aussi votre part de responsabilités.

Un simple appel téléphonique ou une brève offre d'emploi suffit.

Notre chef du personnel vous fournira volontiers de plus amples rensei-
gnements.

Entrée Immédiate ou date à convenir.

FIDUCIAIRE EXPERT A SA
Engelgasse 11, 4010 BALE, téléphone (061) 42 35 88 »
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Le café du Mont-Blanc cherche

JEUNE FILLE
pour aider à la cuisine et au
restaurant ou EXTRA pour le 1er
novembre.

Tél. (038) 25 28 36.

Nous cherchons pour entrée immédiate ou date à convenir

SECRÉTAIRE
de langue maternelle française, pour tous les travaux de secrétariat.

_

Si vous aimez un travail intéressant et varié, veuillez prendre contact
avec la FIDUCIAIRE EXPERTA S. A., Engelgasse 11, 4010 Bâle..
Tél. 42 35 88.

v-*" "v. Recrutement immédiat ou réservation à l'avance pour:

/fejf^gK MONTEURS-ÉLECTRICIENS
H f̂àF3̂

} MENUISIERS - SERRURIERS

\ ilk / 
MONTEURS EN CHAUFFAGE

V ff Ws % y  ̂réservation voua garantit un salaire en cas de
I 2jkJjjjaJjg*_, I non-travail. Renseignez-vous.

m m  i i.. ..Ĵ . . i. l.T^ SI voua êtes Suisse, étranger aveo permis B ou C .
MANPOWER . appelez la 038/24 78 76, 8 a, ruo du Seyon, 2001 Neuchâtel

BANQUE CANTONALE NEUCHATELOISE
NEUCHATEL J

cherche pour entrée immédiate ou date à convenir :

SECRÉTAIRE qualifiée
habile sténodactylographe, ayant quelques années de pratique dans
le secrétariat.

EMPLOYÉE DE COMMERCE
en possession d'un certificat fédéral de capacité ou diplôme équivalent.
Cette employée sera appelée à fonctionner d'abord temporairement
puis définitivement dans l'une ou l'autre de nos agences du Val-
de-Travers. Travail varié, contact avec la clientèle.

HOTESSE
ayant des notions de dactylographie, aimant les contacts, aimable
et serviable.

Nous offrons les avantages sociaux d'une grande entreprise et des
emplois stables.

Les personnes intéressées voudront bien faire leurs offres, avec les
documents d'usage, au service du personnel, place Pury 4, 2001
Neuchâtel, tél. 25 70 01, qui se fera un plaisir de donner tout
renseignement complémentaire.

,

S—w^HSH
La direction recherche et développement SSIH
cherche, pour son secteur Développement :

UN CONSTRUCTEUR
UN DESSINATEUR

L'activité consiste à construire des machines, posages et outillages
destinés à la fabrication des montres électroniques à quartz, en colla-
boration avec différentes équipes de recherche.

Nous offrons :
— travail Indépendant et varié, dans le cadre d'une équipe jeune et

dynamique
— horaire libre.

Les candidats sont priés d'adresser leurs offres à OMEGA, Division du
personnel technique et de production, 2500 Bienne, tél. (032) 41 0911,
Interne 2591, ou, en dehors des heures de travail, tél. (032) 3 5610.

Juge à plein temps è la Commission
de recours AVS/AI
pour personnes à l'étranger

Juge à plein temps au bénéfice d'une formation
juridique complète, ayant l'expérience des tribu-
naux, et familiarisé avec le droit des assurances
sociales. Connaissance des trois langues officielles,
en particulier de l'italien.

La Commission de recours est un tribunal indépen-
dant de l'administration ; elle a pour mission de
statuer sur les recours en matière d'assurance-vieil-
lesse, survivants et invalidité qui émanent d'assurés
résidant à l'étranger. Son siège est à Lausanne.

Traitement : selon entente.

Les candidatures doivent être adressées à M. F.
Bendel, président de la Commission de recours,
boulevard de Grancy 37, 1006 Lausanne.

On cherche

mécanicien retraité
pour quelques heures par se-
maine.
Tél. (038) 31 68 66.

Fabrique d'Horlogerie
de Saint-Biaise S.A.
engage :

ouvrières
ouvriers spécialisés
ou manœuvres

qui seraient formés pour diffé-
rents travaux : tournage, fraisage,
découpage et montage d'appa-
reils.
Appartements à disposition.

Faire offres ou se présenter.
Tél. (038) 33 28 62.
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CHAUSSURES DIANA

cherchent

VENDEUSES

pour ses succursales de
— Portes-Rouges
— Rue du Concert

Se présenter au magasin sur ren-
dez-vous. Tél. (038) 25 29 54.

f
Station-Service de Prébarreau
cherche

1 serviceman
Entrée immédiate ou date à con-
venir.

Se présenter ou téléphoner
au 25 62 62.

1 

Entreprise industrielle à Neuchâtel
cherche, pour sa Direction tech-
nique,

jeune employé
de bureau

Formation commerciale, langue
maternelle française ou allemande
avec de bonnes connaissances de
la deuxième langue.

Faire offres, avec curriculum
vitae, photo et copies de certifi-
cats, sous chiffres HR 2501 au
bureau du journal.

Nous cherchons pour entrée au
plus tôt dans notre clinique pri-
vée pour chevaux à Anet (BE),
une

aide de médecin
vétérinaire

Vous trouverez chez nous une
activité intéressante et variée.
Votre langue maternelle ' devrait
être l'allemand, de parfaites con-
naissances de la langue française
sont désirées.

Si vous cherchez une activité qui
soit appréciée à sa juste valeur,
veuillez prendre contact avec
nous.

Nous attendons votre brève can-
didature par écrit :

Madame N. Wagner, Rheinweg 64,
8274 Gottlieben (TG) ou votre
appel téléphonique
au (072) 9 64 57.

Nous cherchons

DÉCORATRICE
pour cabinet de pendules (fleurs)
travail à domicile, éventuellement
débutante avec talent sera formée.

Pendules d'Art, 1400 Yverdon.
Tél. (024) 214 74.

Cimenta S.A.
les Geneveys-sur-Coffrane

cherche

employé (e)
de bureau

pour travaux variés.

Place à responsabilités.

Entrée immédiate ou à convenir.

Prendre contact au (038) 5716 33.— Etes-vous de langue maternelle française avec
de bonnes connaissances d'allemand ?

— Cherchez-vous du travail indépendant ?

— Préférez-vous un horaire flexible ?

SI oui, vous êtes la future collaboratrice que nous
cherchons en qualité de

FAGTURIÈRE
Entrée en fonction en janvier 1974 ou à convenir.
Téléphoner aujourd'hui encore au (038) 241361.

On engagerait tout de suite ou
pour époque à convenir (région
Neuchâtel)

2 chefs de groupes
— réglage machines de produc-

tion
— montage appareils de préci-

sion.
Mécaniciens capables seraient

. formés. Salaire mensuel, avanta-
ges sociaux, horaire mobile.
Appartements tout confo rt, libres
tout de suite.

Faire offres sous chiffres
28-900277 à Publicitas,
2001 Neuchâtel.

L'IMPRIMERIE
CENTRALE S. A.
NEUCHÂTEL
4, rue Saint-V.aurice

Tél. (038) 25 65 01

met à votre dispo-
sition

9 une équipe dy-
namique de
spécialistes des
arts graphiques

9 un matériel
moderne

• une expérience
des problèmes
les plus déli-
cats de compo-
sition typogra-
phique,
d'impression
et de façonnage

O une qualité de
s e r v i c e  à la
c l i e n t è l e  tou-
jours digne de
v o t r e  entre-
prise.

Hôtel des Platanes,
Chez-le-Bart,
tél. (038) 55 29 29.

Nous cherchons

extra
de service

Nous engageons un

aide
de bureau
à la demi-journée,
3 à 5 iours
par semaine.
Garage Waser,
Seyon 34-38,
Neuchâtel.

Sommelier
(ère)
pour entrée
immédiate ou pour
date à convenir.
Tél. (038) 53 21 43.

Je cherche, pour
la construction

d'une villa
maîtres
d'état
(entrepreneur,
menuisier , peintre,
etc.).
Faire offres sous
chiffres 87-50.441 aux
Annonces Suisses
S.A. «ASSA »,
case postale,
Neuchâtel.
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Nous engageons immédiatement ou pour date à convenir, pour nos
entrepôts de Bôle :

ÉBÉNISTE
I

pour préparation, contrôle et retouche de nos meubles avant livraison.

MAGASINIER
ayant si possible la connaissance du meuble.

] Transport du personnel assuré par bus de l'entreprise.
Bon salaire, semaine de 5 jours, avantages sociaux d'une grande
entreprise.

Faire offres, avec bref curriculum vitae, à la direction, ou prendre
rendez-vous par téléphone. Demander M. Seinet, interne 12.
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NEUCHATEL

engage pour LA CITÉ UNIVERSITAIRE et pour son
RESTAURANT LA TREILLE

FILLES OU GARÇONS DE BUFFET
APPRENTIS CUISINIE RS
PERSONNES
pour différents travaux de cuisine.
Prestations sociales d'une grande entreprise.
CONGÉ TOUS LES SOIRS, DIMANCHES ET JOURS
FÉRIÉS.

Faire offres à la Cité universitaire,
tél. (038) 24 68 05.

ffî j&P%$Ê Portes-Rouges 145

I WJm*mW ! 2001 Neuchâtel

OHMAG
engage pour entrée immédiate ou à convenir

2 PERSONNES
pour son atelier de terminaison.
Mise au courant par nos soins.
Nous offrons : place stable

travail propre
horaire mobile
caisse de prévoyance

v

Les intéressé(e)s sont priés de se présenter
sur rendez-vous à Portes-Rouges 145, 2001
Neuchâtel. Téléphone 25 49 38.

SiRGOVRl Si AUSTIN
Je cherche, pour entrée Immé-
diate ou à convenir :

1 mécanicien
1 laveur-graisseur
1 manœuvre

de garage-
commissionnaire

avec permis de conduire.
Faire offres ou téléphoner au
Garage TQURING
agence Austin, Jaguar,
route de Neuchâtel 14,
Salnt-Blalse. Tél. (038) 33 33 15.
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Grande entreprise commerciale
du centre de la ville cherche,
pour entrée immédiate ou pour
date à convenir,

AIDE-CONCIERGE
de nationalité suisse, pour net-
toyage de bureaux, environ 2 heu-
res chaque soir, du lundi au
vendredi.

Faire offres sous chiffres GP 2500
au bureau du journal.

Atelier de mécanique, etampes,
gabarits, de la région de Neu-
châtel cherche

1 mécanicien
de précision

pour entrée immédiate ou à con-
venir.
Travail varié et possibilité de se
familiariser avec la fabrication
d'outillage.
Adresser offres écrites à PT 2435
au bureau du journal.
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aubaine : >>
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de majorer 
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Employée de maison
est demandée pour ménage de
3 personnes.
Installations modernes, salle de
bains privée, télévision, horaire
de travail agréable.

Date d'entrée à convenir.

Faire offres à Mme J.-P. Oulevay,
Valmont, 1110 Morges.
Tél. (021) 71 13 80.



Fouilles clandestines et objets sans certificat
La multiplication des fouilles clandestines et des
prospections à but commercial dans les zones
archéologiques ou d'art dit primitif — Amérique lati-
ne, Moyen-Orient, Asie du Sud-Est, etc. — la
récolte systématique par des marchands des spé-
cimens géologiques rares, inquiètent de plus en
plus les archéologues, les ethnologues et les natu-
ralistes.
Certes , ces spoliations ne sont pas nouvelles, mais
depuis une dizaine d'années on assiste à une esca-
lade des pil.'ages qui sont désormais organisés sur
une très grande échelle. Les travaux d'exploration,
désignés par l'euphémisme « archéologie commer-
ciale », occupent dans certains pays d'Amérique
centrale et du Sud des dizaines de milliers de pay-
sans pauvres , et les marchands ont recours à la
technologie la plus moderne, depuis la photogra-
phie aérienne et les magnétomètres pour la
prospection des terrains, jusqu'aux scies à ruban,
voire aux explosifs pour nettoyer les sites, et à des
hélicoptères pour transporter le <\ butin ».
Pour les archéologues et les anthropologues, la
science elle-même se trouve menacée , et ils vont
jusqu 'à prédire la destruction à plus ou moins lon-
gue échéance de leurs sources de documentation
sur le passé.
Car tout objet, tout bien culturel ou naturel, n'a de
valeur pour un chercheur que dans la mesure où il
fait partie d'un ensemble : un masque, une statuette
rituelle, un instrument de la vie quotidienne n'ont
de signification sur le plan scientifique que s'ils
peuvent être rattachés à la vie du groupe humain
qui les a créés.

Témoignages à Jamais perdus
Selon un archéologue britannique qui a beaucoup
voyagé en Amérique centrale, seul un tout petit
nombre de sites archéologiques dans le nord du
Guatemala — en dehors de ceux qui sont placés
sous une surveillance régulière — ont échappé ces
dernières années à la destruction. Et il estime
qu'au Yucatan pratiquement tous ont été pillés. En
cherchant à localiser les/tombes , qui, recèlent sou-
vent des objets précieux , on détruit , dit-il.̂ des édifi-
ces entiers, on déplace des tonnes de pierres. Très
souvent, les grands monuments sont privés de leurs

. statues et leurs inscriptions sont tronquées de sorte
qu'il devient impossible de reconstituer l'ornemen-
tation ou de déchiffrer les hiéroglyphes : ce sont
des témoignages à jamais perdus.
Depuis quatre ou cinq ans , les anthropologues et
les archéologues américains multiplient les décla-
rations et essayent de faire pression sur leur gou-
vernement et sur ceux d'autres pays pour que ces-
sent les fouilles et le trafic illicites d'objets d'art.
Ils n'hésitent pas, le cas échéant , à critiquer cer-
tains personnages en place connus pour l'impor-
tance de leurs collections.
Mais, en dehors des interventions, les archéologues
ne disposent d'aucun moyen pour lutter contre les
pratiques* clandestines. Certains — et je pense
notamment à un chercheur qui, depuis des années,
recense les inscriptions mayas dans la jungle du
Mexique et du Guatemala — sont devenus des sor-

tes da missionnaires, menant une véritable course
contre la montre pour établir, pendant qu'il en est
encore temps, l'inventaire des monuments et de
certains vestiges du passé.
De fait,'dans les pays économiquement pauvres ,
mais riches en sites archéologiques, la seule solu-
tion est d'accélérer la recherche. Souvent les
ethnologues et les archéologues locaux n'en ont
pas les moyens. Mais en Turquie, par exemple , sur
quelque 80 campagnes de fouilles organisées cha-
que année, 25 environ sont des opérations de sau-
vetage sur des sites qui ont fait l'objet de pillages.
Les musées turcs essayent aussi d'acquérir sur le
marché local des objets provenant de fouilles clan-
destines, alors qu'il est encore possible de savoir
dans quel site, voire à quel niveau du site ils ont
été trouvés. On s'imagine l'ampleur du problème
quand on sait que ces objets , exportés clandesti-
nement, et mis en vente en Europe occidentale,
peuvent atteindre un prix dix fois plus élevé que
sur le marché turc.

Le musée :
tantôt victime, tantôt coupable
Face au scientifique opérant sur le terrain et pour
qui l'objet considéré isolément n'a guère de valeur ,
la position du musée est ambiguë. Ayant vocation
d'acquéreur, le musée est tantôt victime, tantôt cou-
pable, selon qu'il cherche à préserver le patrimoine
de son propre pays ou qu'il acquiert celui d'un
autre pays, sans respecter l'éthique professionnelle.
Il faut encore compter avec la mentalité du conser-
vateur du musée qui, dans beaucoup de cas , est
celle d'un collectionneur privé disposant de fonds
publics. Il voit son musée, le plus souvent , comme
un musée d'art , même s'il s'agit d'un musée
d'ethnographie, d'archéologie, ou d'histoire. Il va
rechercher le bel objet, ou ce qui lui paraît beau,
ce qui lui parait rare ; et il le verra, non comme un
élément d'un ensemble illustrant telle culture ou la
vie de telle ethnie, mais comme une sculpture
admirable, une poterie merveilleusement décorée ,
c'est-à-dire comme une œuvre unique.
Si l'on demandait aux directeurs de grands musées
polyvalents, comprenant des collections de tout
genre, comme le Louvre, le British Muséum, le
Metropolitan Muséum of Art de New-York ou les
musées de Berlin : « Pourquoi ces chefs-d'œuvre ? »,
certains répondraient sans doute : « Mais nous ne'
pouvons pas refuser d'acquérir un objet qui nous
est offert et qui est beau ; c'est notre rôle de
l'acquérir ; d'ailleurs, si nous ne le faisions pas , ce
serait le collègue de tel grand musée du pays voi-
sin qui l'achèterait. »
Tout le problème est là — dans une conception
faussée du musée. Car, théoriquement , un objet de
nature scientifique ne devrait pas être considéré
d'abord comme une œuvre d'art. Or, souvent , le
musée, qui devrait jouer un rôle éducatif , contribue .
au contraire, à entretenir le public dans l'idée que
les objets rares sont les seuls représentants de
telle culture, ou de telle époque. L'écolier ou

l'adulte ne connaîtra alors de la civilisation sumé-
rienne du troisième millénaire qu'un certain nombre
de sculptures et de cylindres choisis par le conser-
vateur comme les illustrations les plus parfaites de
cette civilisation.

Le « complexe de la Joconde »
Cela va très loin, car le public auquel le passé est
ainsi présenté comme un kaléidoscope de chefs-
d'œuvre , reste marqué par cette déformation, qu'il
soit touriste ou collectionneur , qu'il devienne négo-
ciant en œuvres d'art ou conservateur de musée à
son tour, il demeurera obsédé par l'aspect excep-
tionnel, unique de l'œuvre. Et c'est ce « complexe
de la Joconde » qui suscite, dans bien des cas, la
création d' un marché parallèle, d'où le cercle infer-
nal des fouilles clandestines, des destructions de
monuments , des pillages...
Cependant, * les" principes du musée définis par
l'ICOM sont catégoriques : tout objet apporté à un
conservateur pour achat ou à titre de don ou de
legs doit être « sain », c'est-à-dire pourvu d'un certi-
ficat attestant son origine et accompagné d'une
documentation scientifique.
Théoriquement , cela devrait permettre de supprimer
une grande partie du marché clandestin , surtout dans
certains pays comme les Etats-Unis , où les contri-
buables qui font don aux musées, de pièces de leurs
collections bénéficient d'exemptions de taxes. L'opé-
ration est d'autant plus rentable que l'abattement est
calculé, non sur le prix payé par le collectionneur à
l'achat , mais sur celui qu'il aurait pu demander si
l'œuvre avait été vendue au musée au lieu de lui
être offerte. A l'heure actuelle, les milieux scientifi-
ques font pression aux Etats-Unis pour obtenir la
modification de ces règlements.
Quoi qu'il en soit, si brusquement les 8000 musées
américains cessaient d'être un débouché pour les
objets non documentés et sans certificat d'origine,
le marché illicite devrait, sinon disparaître , du moins
se limiter aux véritables « collectionneurs amou-
reux », qui sont moins dangereux et surtout moins
nombreux que les collectionneurs spéculateurs.
Les règles d'acquisition de l'ICOM ont déjà été
acceptées par un certain nombre d'institutions scien-
tifiques parmi les plus importantes des Etats-Unis :
le Musée de l'Université de Pennsylvanie, le Musée
de Harvard et, tout récemment, le Field Muséum of
Natural History de Chicago et le Musée de l'Univer-
sité de l'Illinois du Sud à Carbondale se sont enga-
gés à refuser systématiquement tout objet de prove-
nance douteuse. Ces règles n'ont été publiées pour
l'instant qu'aux Etats-Unis, mais certains grands
musées d'Europe les appliquent depuis longtemps
dans la pratique. Si toutes les institutions importan-
tes voulaient bien suivre leur exemple, le pillage des
œuvres d'art en serait grandement réduit.

, M. de VARINE-BOHAN
Directeur du conseil international des musées

Le rôle d'Interpol
¦ 
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De plus en plus, l'attention du public se porte sur la valeur énorme que prennent les œuvres d'art. Dans
beaucoup de cas , l'homme de la rue ne connaît tel grand artiste vivant et ses œuvres que par un article
de journal où il peut lire : « ce tableau a rapporté tant de millions de francs ou tant de milliers de
dollars ; ce peintre est le champion du monde des peintres, parce qu'il est le plus riche, parce que ses
tableaux se vendent le plus cher. »
Cette sorte de publicité est à mon avis dangereuse, car à partir du moment où le bien culturel n'est
connu du public que sous son aspect de bien de consommation, de marchandise, il est tout naturel que
des malfaiteurs — qui ne sont pas nécessairement des spécialistes des œuvres d'art — essayent de
dérober des toiles ou des objets précieux, quitte à les porter ensuite à un receleur qui leur en donnera
la moitié ou le tiers du prix. Ainsi, le vol de tableaux, dont on a dit quelquefois qu'il était le fait de
spécialistes travaillant à la commande, devient un secteur de la grande délinquance d'appropriation. Depuis
quelque temps, on s'aperçoit que les voleurs adoptent des techniques qui étaient jusqu'ici employées
dans les bijouteries ou dans les succursales de banque : ils opèrent par percement de muraille ; ils ont
recours au vol à main armée.

Face à cette situation, INTERPOL — l'Organisation
internationale de police criminelle — essaye depuis
quelques années de mettre sur pied un système qui
permette d'appréhender le problème d'une -façon
générale.
Le premier des moyens dont dispose INTERPOL
pour lutter contre les voleurs, ce sont les services
des polices de ses pays membres. Nous sommes
une maison déjà ancienne, puisque nous fêtons
notre cinquantenaire cette année. Et ce qui fait
finalement notre réussite , c 'est la somme des effi-
cacités réunies et coordonnées des polices natio-
nales, qui mettent au service des enquêtes interna-
tionales leurs archives, leurs services spécialisés,
leur personnel entraîné , etc. INTERPOL groupe
actuellement 111 pays membres , ils seront bientôt
114.
Lorsqu'un vol a lieu dans un pays donné, les pre-
mières recherches se font à l'échelon national.
Compte tenu des moyens dont disposent aujourd'hui
les polices dans la plupart des pays d'Europe el
d'Amérique du Nord, ces recherches peuvent aller
très vite : les premiers télégrammes de recherche
sont parfois expédiés dans l'heure qui suit le vol.
On saisira tous les services de police , on saisira
également les postes frontières , de manière à
essayer d'empêcher que l'œuvre ne sorte du pays.
Bien souvent , d'ailleurs , les objets sont retrouvés
dans le pays où le vol a été commis. Ainsi, en
1971, des œuvres très importantes volées à Tokio
ont été retrouvées par les autorités japonaises. El
l'on a signalé un cas récemment en Italie où dès
objets d'art religieux dérobés dans l'église d'une
petite ville ont été retrouvés dans un grenier, à
quelques mètres seulement du lieu où ils avaienl
été volés.

Méthodes de recherche
internationale
Mais admettons que le tableau ou l'objet volé passe
clandestinement la frontière. La recherche interna-
tionale s'effectue alors en deux temps : un premier
message est diffusé par radio ou par télex aux pays
qui sont reliés au réseau d'INTERPOL. Quels suc-

cès ont été obtenus par cette voie ? Un exemple
me vient immédiatement à l'esprit : celui du « Christ
au sarcophage » qui, volé le 23 novembre 1970 à
Florence, a été récupéré à Essen six mois plus
tard, en mai 1971. C'est un avis de recherche
d'INTERPOL, diffusé par voie de radio, qui a permis
aux policiers d'Essen de faire le recoupement avec
le vol qui avait été signalé.
Ces éléments de première enquête sont suivis dans
un deuxième temps par des renseignements plus
élaborés : la recherche internationale par voie de
notices et de circulaires qui, elle, peut demander
plus longtemps. Cependant les moyens mis en
œuvre par INTERPOL sont les mêmes, qu'il s'agisse
d'un assassin, d'un trafiquant de stupéfiants ou d'un
tableau volé. La grande différence c'est que, dans
les deux premiers cas, il suffit de donner un signa-
lement de l'individu recherché avec son nom et ses
alias et les indications de l'enquête, alors qu'en
matière de recherche d'objets d'art , il faut joindre à
la description technique de l'œuvre une photogra-
phie suffisamment précise pour aider à son identifi-
cation ultérieure.
Et c'est là que le bât blesse, car , dans J0 % des
cas , les propriétaires ne disposent pas j photogra-
phies de pièces figurant dans Ipurs collections.
Très souvent , le plaignant est ob' gé d'entamer une
correspondance avec l'antiquaire ou la galerie qui
lui a procuré l'objet pour lui demander de se livrer
à son tour à des recherches. De ce fait , un certain
nombre de semaines , voire de mois s'écoulent par-
fois avant que le service de police saisi de l'affaire
se trouve en mesure de nous faire parvenir les
documents nécessaires.

Un travail lent et patient
Il reste que ce travail lent et patient permet d'obte-
nir des résultats appréciables. Au cours de la réu-
nion que l'UNESCO a organisée en 1972 à Bruxel-
les, l'un des participants, conservateur de musée en
Belgique, relatait comment , un an après le vol d'un
tableau dans son musée , la police d'un autre pays
lui avait demandé de venir reconnaître une toile
susceptible d'être l'œuvre volée. Et il exprimait son
étonnement que cette police, retrouvant un tableau

au cours d'une perquisition effectuée pour un tout
autre motif , ait pu, grâce à l'organisation de ses
aretwes et de ses services, faire le rapprochement
avec le signalement et la photographie de la pein-
ture qu'il avait lui-même donnés au moment du vol
Je disais en commençant que nous avions pris la
décision de nous pencher sur les tendances géné-
rales du trafic des objets d' art , en essayant de faire
en matière de tableaux volés un peu ce que nous
faisons en matière de stupéfiants. INTERPOL va éta-
blir un fichier des œuvres volées, avec les caracté-
ristiques renvoyant au dossier photographique, les
dates de dffusion, les dates de déclaration de ces-
sation de recherche, et toute une série de rensei-
gnements relatifs à la nature de l'œuvre, à son
école et à son époque.
De même, nous effectuons une enquête, par l'inter-
médiaire de nos pays membres , sur les filières sui-
vies par les objets volés. Nous espérons disposer
des premiers renseignements au début de 1973. Car
les pérégrinations accomplies par les œuvres d'art
sont parfois assez extraordinaires : témoin celles de
cette Madone peinte sur bois du Xllle siècle , qui
fut dérobée en 1964 dans une petite ville près de
Rome. Elle fut envoyée d'abord à Milan, pour être
" transformée », puis en Suisse où elle fut vendue.
Un peu plus tard, on la proposa à un négociant de

Un patrimoine culturel qu'il ne faudrait pas voir se perdre.

New-York, qui signala le fait à la police. Entre-
temps, la Madone était partie pour Punte del Este,
en Uruguay ; le négociant new-yorkais , travaillant
avec la police, demande que .son expert puisse exa-
miner le tableau ...en Suisse. C'est là que la police
le saisit et la Madone put enfin regagner l'Italie.
INTERPOL s'est également préoccupé du problème
de la sécurité dans- les musées. Dès 1959, à la
demande de l'ICOM, nous avions demandé à nos
pays membres de se documenter sur les mesures
de protection prises ou susceptibles d'être prises
dans les musées. Cette enquête, qui a porté à la
fois sur les dispositifs techniques et sur les pro-
blèmes de personnel, est actuellement dépassée et
nous envisageons de la reprendre et de la rajeunir.
Le gardiennage des musées et des sites, en parti-
culier, pose un problème grave, car à une époque
où la violence est en constante augmentation, il va
falloir envisager la formation du personnel , non seu-
lement sur le plan technique, mais également sur le
plan de l'entraînement et de la volonté de. s'oppo-
ser à l'acte criminel. Tout récemment , en Guate-
mala , un archéologue de Harvard , occupé à établir
l'inventaire des monuments de la civilisation maya,
surprit une bande de pillards qui ouvrit le feu. L'un
des guides guatémaltèques de l'expédition fut tué,
et les autres membres s'enfuirent terrifiés. Lors-

« La Joconde » de Léonard de Vinci,

qu'ils revinrent plus tard, les pillards avaient„-d!s-
paru, non sans avoir entièrement dépouillé lé site
de ses monuments.

Questions Juridiques
Et ceci nous amène à une autre question évoquée
au cours de la réunion : celle des peines souvent
très légères subies , par les voleurs d'objets - d'art.
On a signalé, par. exemple, que le garçon de "café
qui avait dérobé la « Lettre d'amour» de.Verméer
en la découpant de son cadre n'était resté que six
mois en prison.
Le problème est Complexe, car, dans les législa-
tions, ce qui caractérise , bien souvent la gravité
d'une Infraction, c'est moins ' la valeur ' de l'objet
volé que les conditions dans lesquelles celui-cKa
été volé, c'est-à-dire le degré de danger immédiat
présenté pour la société. C'est évidemment une
boutade, mais on pourrait dire que Jean Valjean
volant un pain par effraction commet, en droit, un
crime plus grave que ie monsieur qui pénètre au-
Musée du Louvre, met la Joconde sous son. bras, et
l'emporte sans causer aucun -dégât mobilier ni
immobilier. En réalité, les tribunaux prononcent
généralement les sentences moins ' en fonction de
l'objet dérobé qu'en fonction de la personne du
malfaiteur et des possibilités qu'il peut y avoir de le
réinsérer dans la société. Ce problème ' .a été
abordé à là réunion. C'est aux gouvernements qu'il
appartient de se préoccuper de ces questions légis-
latives, comme cela a été fa i t -e n matière de stupé-
fiants : dans plusieurs pays, on a vu récemment les
pénalités augmentées pour les trafiquants de dro-
gue.
On a également parlé à Bruxelles d'un code d'éthi-,
oue professionnelle des. négociants en œuvre d'art.
Ce code n'affectera que les marchands déjà établis.
Une .réglementation peut, permettre d'assainir une
profession définie, mais, en. ce qui concerne les
clandestins, c'est un problème dé législation répres-
sive.

On me pose quelquefois la question : quel Intérêt y
a-t-il à voler une toile d'un peintre mondialement
connu — comme ' cette « Nativité » du Caravage
(valeur : un milliard de lires), dérobée à Palerme en
1969, ou tel Mémling, tel Masaccio qui ont disparu
un beau matin sans laisser de traces ? -Puisqu'il-rne
peut être question de les exposer en' plein jour, se
trouve-t-il vraiment des millionnaires .assez fous
pour contempler ces chefs-d'œuvre dans la' solitude
de leurs chambres fortes ?
Sans doute existe-t-il des millionnaires fous.-Mais la
réponse est plus simple : l'art, de nos jours, • est
devenu un excellent placement. Il existe même
aujourd'hui des sociétés dont le . but avoué est
d'investir dans l'art. Or, l'appât du gain attire
obligatoirement les malfaiteurs ,, et des malfaiteurs
qui peuvent être puissamment organisés, disposer
de moyens importants et avoir la patience d'attendre
l'expiration de la prescription. Là encore, c'est un
problème pour les juristes.

M. BOSSARD
chef de divisfon au Secrétariat général d'INTERPOL
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DES ŒUVRES 0 ART /^

Une excuse un peu trop facile
Interview de M. Van Mechelen, ministre belge de la culture néerlandaise

Monsieur le Ministre, cette réunion avait été initia-
lement prévue par l'UNESCO pour 1973. Mais je
crois que c 'est en grande partie grâce à votre
intervention qu'elle a été avancée d'une année et
qu'elle a pu se tenir l'automne passé , à Bruxelles.
Pouvez-vous me dire dans quelles circonstances
vous avez été amené à vous préoccuper de cette
question ?
J'ai été amené à proposer à l'UNESCO d'avancer
la date de cette réunion, parce que le nombre de
vols, aussi bien en Belgique qu'à l'étranger, est
devenu una préoccupation journal ière pour tous
ceux qui se sentent responsables de la conserva-
tion du patrimoine culturel. La circonstance pré-
cise a été le vol, en 1970, au Palais des Beaux-
Arts de Bruxelles , de la « Lettre d' amour » de
Vermeer, prêtée par les Pays-Bas, qui fut pour
nous un événement tragique.
L'un des problèmes auxquels l'Etat, les musées et
les collectionneurs se heurtent de plus en plus
tréquemment de nos jours est celui du chantage :
Je veux parler des rançons réclamées par les
voleurs qui ont dérobé tel tableau ou telle autre
pièce de grande valeur. En y cédant ne risque-
t-on pas d'encourager de nouveaux vols ?
Le problème du chantage me préoccupe beau-
coup. Moralement et juridiquemen t , nous ne pou-
vons céder au chantage. Les compagnies d'assu-

rance anglaises et les musées anglais sont, de ce
point de vue-là très stricts et , jusqu 'à présent, il
me semble que leur attitude leur a donné raison.
Je sais cependant devant quels problèmes de
conscience mon collègue hollandais s'est trouvé
au moment du vol du tableau da Vermeer. Je vou-
drais connaître à ce sujet l'avis de nos directeurs
de musées , bien que, personnellement je sois
persuadé qu'il faut s'en tenir au principe qui
veut qu'on ne cède pas.
Parmi les mesures susceptibles, sinon de prévenir
les vols d'objets d'art , du moins de faciliter la
tâche de la police, voire des musées et des anti-
quaires à qui l'on proposa des œuvres volées,
tout le monde s'accorde à citer l'établissement
d'un inventaire du patrimoine artistique de chaque
pays. Je crois que la Belgique est assez en
avance à cet égard ?

Il y a une dizaine d'années notre Institut royal
du patrimoine artistique a été chargé de faire l'in-

ventaire, à la fois photographique et descriptif , de
notre patrimoine national. Ces travaux , qui portent
non seulement sur les œuvres conservées dans
les musées et les monuments nationaux, mais
également sur celles qui se trouvent dans les
églises et les collections privées, sont très avan-
cés et. à l'heure actuelle , nous pouvons déjà en
publier les premiers résultats. Ces publications ne
concernent pas encore l'ensemble du patrimoine ,
parce que, malgré les dimensions réduites de
notre pays, l'établissement d'un inventaire pose
tant de problèmes techniques et financiers que ce
travail n'avance pas aussi vite- que nous le sou-
haiterions. Il est vrai que nous sommes plus avan-
cés que certains autres pays européens. Mais, si
déjà , en Belgique nous éprouvons des difficultés ,
je peux m'imaginer le nombre invraisemblable de
problèmes que doit poser l'inventaire du patri-
moine italien, par exemple.
L'exportation et l'importation illicites des œuvres
d'art posent une autre série de problèmes,

d'autant plus difficiles à résoudre qu'à notre
époque de coopération économique, le passage
des frontières se fait plus facilement qu'autrefois.
En 1970, l'UNESCO a fait adopter une convention
internationale, qui tend, précisément, à réglemen-
ter leur transfert d'un pays à un autre, notamment
par l'institution d'un certificat d'exportation ou
•< passeport » pour les objets d'art. En attendant
que cette convention entre en vigueur, ne peut-on
pas prendre certaines mesures à l'intérieur des
différents pays et entre groupes de pays pour
empêcher notamment l'achat d'objets dont l'expor-
tation a été frauduleuse ?

j l est bien évident que le problème , du transfert
illicite des œuvres d'art ne peut plus se poser au
niveau d'un seul pays. Il se pose au niveau du
monde, il se pose au niveau des unions écono-
miques, qui n'existent pas seulement en Europe.
Mais si les nations en général savent très bien ce
qu'elles veulent obtenir dans le domaine écono-

mique, Il en va autrement sur le plan culturel.
Ces questions' n'ont pas été prévues' dans les
grands schémas économiques. Leur examen sup-
pose une coordination très poussée des . législa-
tions et peut-être, on peut le dire, une modifica-
tion d'une certaine mentalité qui trouve dans un
libéralisme théorique une excuse un . peu trop
facile pour enrichir les collections, sans contrôle
de l'origine des œuvres acquises.
Quant à la convention de l'UNESCO, Il est vrai
que, jusqu 'ici , peu ' de pays l'ont .ratifiée. Cela
prend beaucoup de temps , puisqu'il faut con-
vaincre les parlements nationaux , et dans certains
cas. il se pose des problèmes — comment dirais-
je — de voisinage : si deux pays voisins- ne rati-
fient pas pratiquement en même temps la conven-
tion , l'un ou l'autre peut se sentir lésé.
Entre-temps , je pense que, par des.accords bilaté-
raux , on pourrait arriver déjà à un- commencement
de solution ; il faudrait au moins que, dans cer-
tains pays, le législateur \ puisse faire voter des
lois pour réprimer le trafic des œuvres d'art dont
l'exportation initiale a été Illicite. Encore faut-il
que des mesures d'exécution' soient prises pour
faire appliquer ces lois.
Mais je crois réellement que - l'objectif final doit
être la ratification générale de la convention de
l'UNESCO.
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La profession choisie pour la vie commence par un bon apprentissage,
par exemple aux Chemins de fer fédéraux suisses. Le service de l'ex-
ploitation vous offre une formation étendue et variée. Saisissez cette
chance, car l'avenir appartient aux transports ferroviaires.

Apprenti
de gare

Si vous désirez accéder à un poste de chef de station ou de chef de \
gare sur notre réseau... Le futur agent du mouvement bénéficie d'une
instruction approfondie, qui dure deux ou trois ans, suivant la prépara-
tion antérieure. Vous devez avoir terminé le cycle d'études d'une
école primaire supérieure, d'un établissement secondaire ou d'un
collège moderne. Le diplôme d'une école de commerce ou
d'administration peut aussi vous être utile.

Apprenti
d'exploitation

Vous serez initié aux services de la manœuvre et de la manutention, i
Suivant vos aptitudes, vous aurez la possibilité de devenir par la
suite agent de train ou employé d'exploitation.
L'apprentissage dure un an et demi. Condition d'admission: avoir ter-
miné la' scolarité obligatoire.

i ..,- ...

Avantage exceptionnel
de cette préparation:
Le choix de la carrière définitive peut encore intervenir quelque
temps après la fin de l'apprentissage.

Demandez de plus amples renseignements (activité, formation, rétri-
bution) au moyen du coupon, ci-dessous ou simplement par télé-
phone. Nous vous conseillerons volontiers. Votre démarche ne vous
oblige à rien.
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¦ i i 1036Je m intéresse à une place

D d'apprenti de gare
D d'apprenti d'exploitation

Veuillez m'envoyer votre documentation

Nom/Prénom 

Rue 

No postal et localité 

Tél. Date de naissance 
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Division de l'exploitation CFF, M. Merle
1001 Lausanne, tél. 021 422000

BRANCHE DE LA CHAUSSURE
Grande organisation de vente, connue dans le domaine de la
branche de chaussure, propose différentes situations intéressantes à
des personnes ayant des qualités de

I

GÉRANT
de nouvelles et grandes succursales dans la Suisse romande. Ces
postes de premier plan exigent des connaissances dans le domaine
de la mode et de la chaussure, des qualités spéciales pour le contact
avec une clientèle jeune et variée et pour la conduite du personnel
de vente.

Le salaire et les avantages sociaux sont ceux d'une entreprise d'avant-
garde, la semaine de 5 jours est garantie et la caisse de retraite
particulièrement intéressante. Discrétion absolue garantie.

,; ' \ ,

Les intéressés sont priés d'adresser leurs offres de service sous
chiffres OFA 3786 Zo, OreJI Fûssli, agence de publicité S. A., case
postale 8022, Zurich.

VISITEZ A COLOMBIER
le grand centre de
DOCUMENTATION TEXTILE pour

FRED KUNZ RIDEAUX et MEUBLES
TAPISSIER - DÉCORATEUR TAPIS DE FOND
COLOMBIER • Rue Haute 15 - Tél. (038) 412315 - Parc pour voitures

Une nouvelle! jsunessa pour l'organlsm*
pour rester en plaine forme

GELÉE ROYALE
POLLEN

DIRECTEMENT DU PRODUCTEUR

CEDISA
Centra da diffusion da spécialités opiçolea

Documentation gratuiteet prix producteur iur demanda
CEDISA 20. avenue de la Gsie

Tél. 021/354822 1022 Chovannes-Reneni '

A louer
machines
à écrire
et à calculer
au jour, à la semai-
ne, au mois, ou aveo
le système location-
vente chez
Reymond,
fbg du Lac 11,
Neuchâtel.
Tél. 25 25 05.

Uaif aqei- \̂ kxiitin.at
.JL .̂ FONTAINEMELON

^̂ mmrm0Mmmmm\ m̂^ î& Excursion* - Sociétés - Noces

HOLIDAY OH ICE
1975 - LAUSANNE

Mercredi 7 (matinée) dép. 12 h 15.
Billets : adultes Fr. 14.— ; enfants Fr. 7.—
+ prix du voyage, adultes Fr. 16.—,

enfants Fr. 8.—.
Samedi 10 (soirée) dép. 18 h.

Dimanche 11 (matinée) dép. 12 h.
Billets d'entrée à Fr. 22.— par personne
+ prix du voyage Fr. 16.— par personne.

PERUHAGh
brevets \ - \
d'invention
Agence ô Neuchâtel: la
24, rue du i
Coq-dinde
tél 038/251218 I

A louer

ponceuses
à parquet
Tél. 24 62 14.

Ombudsman
Quel avocat
politiquement
indépendant
défendrait les droits
d'un artisan établi
dans les Montagnes
neuchâteloises ?

Ecrire sous chiffres
P 28-130669,
à Publicitas,
L.-Robert 51,
2301 la Chaux-
de-Fonds.

Prêts Isans caution

I 

Discrétion absolue
Formalités simplifiées

Pas da renseignements auprès de | ;
l'employeur, voisins etc.

ORCREGA S.A. Tél. 021/23 30 87 I
Av. de la Gare 25 1002 Lausanne I

FAN ^
^

_ Une publicité bien étudiée sera

j Ĵ-y i claironnante

kw si elle paraît
régulièrement dans la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
La plus forte diffusion du canton

\. J

Jeune secrétaire expérimentée,
français, allemand, anglais, écrit
et parlé, plus connaissances d'ita-
lien et d'espagnol, cherche place
comme

seule secrétaire
dans maison export-import, éven-
tuellement secrétaire-réception-
niste ou poste similaire, avec
possibilité d'utiliser ses connais-
sances linguistiques.
Adresser offres sous chiffres
Q 120098, à Publicitas, Office du
Tourisme, 8640 Rapperswil.

Ingénieur en machines
HTL (30)

Expérience dans les secteurs :
vente, projets, construction, plani-
fication d'entreprises, infrastruc-
ture, cherche place de cadre
dans le rayon de Neuchâtel.
Faire offres sous chiffres
33-472740, à Publicitas,
9400 Rorschach.

Jeune

coiffeuse
diplômée, cherche
emploi à Neuchâtel
ou aux environs.
Entrée immédiate
ou à convenir,
Ecrire sous chiffres
KV 2504 au bureau
du journal.

TABACS-JOURNAUX
A remettre, à Lausanne, tout de
suite ou pour date à convenir,
magasin, souvenirs, loterie, etc.,
sur bon passage à côté d'un hô-
pital, avec petit appartement.

Ecrire sous chiffres PD 310419 à
Publicitas, 1002 Lausanne.

J'achète des

fauteuils
antiques
défectueux.
Adresser offres, avec
prix, à SENBA,
Bachlettenslrasse 19,
4054 Bâle.

Salon de coiffure du centre de la
ville cherche tout de suite ou
pour date à convenir,

apprentie coiffeuse
Tél. 24 20 21.

Pour faire publier une « Petite annonce »,
il suffit de remettre un texte clair
et très lisible à notre réception,
4, rue Saint-Maurice, 2000 Neuchâtel.

EMPLOYEE DE COMMERCE cherche place.
Préférence sténodactylo. Adresser offres
écrites à DT 2503 au bureau du journal.

DAME MARIEE cherche emploi deux après-
midi par semaine ; nettoyages exclus.
Adresser offres écrites à BK 2495 au bureau
du journal.

LEÇONS D'ALLEMAND seraient données par
personne expérimentée, enfants et adultes,
tous degrés. Tél. (038) 25 90 53.

JE CHERCHE TRAVAIL pour 2 après-midi
par semaine : mardi, jeudi. Adresser offres
écrites à MU 2478 au bureau du journal.

TOUR SCHAUBLIN ou autre, d'occasion.
Adresser offres écrites à EN 2498 au bureau
du journal.

PATINS bottines fille No 36, légos d'occa-
sion ; niche à chien. Tél. 33 51 13.

UN COFFRE à jouets , en bols. Tél. 41 35 58.

SEILLE à choucroute en grès 20 à 50 litres.
Tél. 42 17 76, heures des repas.

BANC DE CHARPENTIER, éventuellement
outillage. Tél. 53 38 45.

SOULIERS DE SKI Nos 33, 35, 38, à
boucles. Patins, bottines blanches, No 33.
Skis 170-180 cm. Tél. 53 15 07.

TELEVISEUR en excellent état, valeur 1700
francs, cédé à 425 fr. Tél. (038) 51 12 46.

POUR MINI-AUSTIN 4 pneus hiver, peu usés.
Tél. 33 17 79.

2 TONNEAUX, 200 I, pour mazout, pompe et
bac. Tél. (038) 31 66 62.

MANTEAU, Imitation astrakan, taille 46.
Tél. (038) 31 24 75.

HUMIDIFICATEUR LUMATIC puissant et en
bon état, 50 fr. Tél. 25 82 63.

PIANO brun droit, 200 fr. Urgent. Tél. (038)
25 21 39.

POUSSE-POUSSE Wisa-Gloria Relax, soigné
y compris housse pour hiver, 190 fr. ; robe
du soir , taille 40, longue, couleur turquoise,
80 fr. Tél. (038) 25 21 39.

VOLANT SPAT COOPER-MINI ; écarteurs de
roue ; 1 costume daim, taille 38 ; 1 veste
daim, taille 46 ; 2 complets homme, taille 50.
Tél. 24 66 84.

SALON 3 PIECES, bleu, 500 fr. ; souliers de
ski ; patins No 33, pour garçon ; bibliothè-
que, montants métalliques, rayons bois.
Tél. (038) 33 15 96.

TRES BEAU SALON, canapé 4 places, 2
fauteuils et table, valeur 3200 fr., cédé à
1200 fr. Tél. 24 70 43.

2 ADORABLES CHIOTS, bergers belges
croisés, 75 fr. Tél. 46 14 38, dès 10 heures.

DEMI-PERRUQUE, blonde, cheveux longs,
naturels. Tél. 53 12 25.

4 PNEUS NEIGE, pour Mlnl Austin, 100 fr.
Tél. 5312 25.

1 TABLE A RALLONGES, 4 chaises. Télé-
phone 33 27 06, heures des repas.

4 PNEUS NEIGE Goodyear G 800 Ultra Grip
165 SR 13 cloutés, état de neuf, roulé
1700 km, montés sur jante 5J13, Fiat 124,
etc. Tél. (038) 42 28 56. 

JEUNES LAPINS Bélier français, pure race ,
mâles et .femelles, 30 fr. pièce. Tél. 31 13 57.

MACHINE A ECRIRE Hermès 10 électrique.
Tél. (038) 51 29 73. 

PERRUCHES, 12 fr. Tél. 47 13 40. 

MANTEAU DE PLUIE belge, pour homme ;
manteau d'hiver gris, taille moyenne. Télé-
phone 25 89 27, dès 18 heures.

FOURNEAU A MAZOUT, 3500 calories, état
de neuf. Tél. (038) 57 15 80. 

POULES, 1 année de ponte, bas prix ; à
prendre sur place le 3 novembre. Réserver
chez Paul Schreyer, Gais. Tél. (032) 83 14 86,
le soir. 
SKIS DYNAMIC VR 17, 2 m 07, excellent
état. Tél. 57 16 36. 

CHAMBRE A COUCHER complète ; tapis
270 x 370, prix à discuter. Tél. 24 05 81, dès
19 heures. 
MEUBLE RADIO avec tourne-disque. Télé-
phone 42 25 85.

DEUX MANTEAUX, dame, taille 42 : pattes
astrakan noir ; lainage beige, col fourrure.
Un manteau homme, taille 46, lainage gris,
très bon état. Tél. 33 38 44. 

POUR MINI, 4 Jantes Cosmic de 4 Va, prix
intéressant. Tél. 42 12 80, dès 16 heures.

PATINS, No 29, pour fillette. Tél. 47 16 59.

POMMES GOLDEN et cloches. Charles
Simon, la Polssine 4, Cortaillod.

CANICHES, toute beauté, nains, 2 mois,
250 fr. ; chiennes brunes, 2 mois, 300 fr.
Tél. (032) 97 54 38. 

UNE PAIRE CHAINES pour tracteur 11.36.
Tél. (038) 631031. 

MANTEAU FILLETTE 11-12 ans, fourrure syn-
thétique ; manteau garçon, 10 ans, doublé
fourrure synthétique ; jouets divers : garage,
téléphérique, etc. Tél. 55 18 37. 

JEUNE CANARIS, un mâle, une femelle, très
jolis. Tél. 53 16 68. 

HABITS pour fillette 3 à 4 ans, bon état.
Tél. 51 19 77. 

1 CHAMBRE A COUCHER ANCIENNE, 2 lits,
1 divan, 1 machine à laver, 1 potager
Sarina, 1 coussin Eclipse. Tél. (038)
41 22 92. 
SOULIERS DE SKI No 33, 20 fr. ; skis 120 et
140 cm, 20 fr. et 25 fr. ; 2 wlndjacks 5 et
7 ans, 15 fr. pièce. Tél. 33 48 75. 

HUMIDIFICATEUR Defensor , aveo adoucis-
seur d'eau. Tél. 331412.

NOIX ET POMMES DE TERRE Bintje, à
prendre sur place. Tél. 31 14 47.

MEUBLE ESPAGNOL, décodeur télédiffusion
Ascona. Bureau avec chaise. Tél. 33 43 59,
avant 8 h 30. 
4 PNEUS HIVER 165 x 13. Tél. 33 47 30.

BATEAU polyester, 1970, cabine haut.
1 m 75, toilettes séparées, cuisine, 4 cou-
chettes, moteur Mercury 400, capote, 14.000
francs. Tél. (021) 76 16 66. 

COSTUMES D'HOMME vestons à l'état de
neuf. Bas prix. Tél. 53 36 21.

POMMES DE TERRE Urgenta. Tél. 53 15 07.

SKIS KNEISSL White Star, 210 cm, fixations
Nevada. Tél. 24 44 21.

DEUX FOURNEAUX à mazout, 1 de 10.000
cal. h, double foyer, 1 de 3500 cal. h, sortie
dessus. Les deux en très bon état, prix
avantageux. Tél. 31 59 34 ou le soir au
67 12 62.

POUR PEUGEOT 404, pneus X + pneus
montés sur jantes. Tél. (038) 36 12 77.

CARAVANE, modèle 1973, 4-6 places, en
parfait état. Facilités de paiement. Place de
camping disponible si désiré. Cause départ.
Tél. (038) 51 34 90.

TRES BEAU MANTEAU fourrure, serval,
taille 40. Tél. 24 09 66.

TV PORTATIVE, état de neuf ; échiquier,
bols sculpté ; commode Louis XIV, marque-
tée. Tél. 24 09 66.

HARDTOP MGB silhouette GT. Tél. 51 23 08.

LIT AVEC MATELAS crin animal + table de
nuit correspondant. Tél. 25 89 52, le matin.

DAME DE CONFIANCE est demandée pour
quatre ou cinq après-midi par semaine. Tra-
vail agréable. Téléphoner l'après-midi au
No 33 42 42 ou heures de bureau 25 67 27.

PEINTRE EN BATIMENT cherché par parti-
culier pour travaux réguliers d'entretien.
Adresser offres écrites à HK 2443 au bureau
du journal.

JEUNE FILLE ou dame pour garder 2 en-
fants et aider au ménage. Téléphoner de
12 h à 16 h au 41 32 48.

FEMME DE MENAGE est cherchée 3 à 5
fois par semaine, trois heures par jour ,
matin ou après-midi. Tél. 25 21 40.

PARTICULIER cherche : table ronde ou
ovale, régulateur à poids, secrétaire 2 ou 3
corps, fauteuil Voltaire. Adresser offres
écrites à LT 2477 au bureau du journa l.

A SAINT-BLAISE, pour novembre, apparte-
ment 5 VJ pièces, cuisine agencée, cave +
galetas, 600 fr. + charges. Adresser offres
écrites à CL 2496 au bureau du journal.

BEL APPARTEMENT meublé, grand living +
2 chambrés , cuisine, bains, petite terrasse.
Tél. 24 13 41.

JOLIE CHAMBRE confortable à demoiselle,
novembre, les Cadolles. Tél. 24 04 70.

A CRESSIER, belle chambre meublée, Indé-
pendante, confort + douche. Tél. 47 14 72.

POUR L'HIVER ou à l'année, garages et
locaux pouvant convenir pour entreposer
voitures, etc. Tél. 63 22 53.

CHAMBRE MEUBLEE, bain, cuisine, à de-
moiselle. Tél. 24 34 40.

BELLE CHAMBRE meublée à jeune fille,
confort , 1er-Mars 6, 4me étage à droite.

2 CHAMBRES MEUBLEES, avec cuisine,
bains, W.-C, confort, et indépendantes, pour
demoiselles. Tél. 25 44 20.

AU VAL-DE-RUZ, local 85 m2, très sec,
accès facile, conviendrait pour réparations,
entrepôts, etc. Tél. 5318 30.

BEL APPARTEMENT MEUBLE, Neuchâtel-
ouest, 3 pièces, tout confort , vue, 675 fr.
charges comprises. Tél. (038) 25 71 33 ou
écrire à case 607, 2001 Neuchâtel.

AU LANDERON, 2 pièces, cuisine agencée,
balcon, place de parc et charges compri-
ses, 385 fr. Entrée date à convenir. Télé-
phone 51 27 63.

PETIT APPARTEMENT OU STUDIO pour
mère et enfant de 14 ans, Colombier. Adres-
ser offres écrites à DM 2497 au bureau du
journal.

COUPLE, CINQUANTAINE, sans enfants,
cherche appartement 3 pièces, cuisine, con-
fort , quartier Tivoli , CLos-de-Serrières,
Coquemène. Tél. 31 41 07

UN GARAGE ou place couverte, à Colom-
bier. Tél. 41 35 58.

UN OU DEUX GARAGES à Cortaillod. Télé-
phone 55 25 48.

JEUNE COUPLE romand cherche apparte-
ment 3-4 chambres , Neuchâtel ou environs
immédiats, pour 1er janvier 1974. Adresser
offres directement à T. Rais, Carabella,
65 49 Pianezzo, si possible avant 1er no-
vembre.

PERDU VENDREDI, trajet Cadolles-Migros
Portes-Rouges, chaînette en or avec croix.
Bonne récompense. Tél. (038) 25 81 66 ; sou-
venir très cher de mon bien-aimé mari
décédé.

« POUSSEE PAR LES FORCES unifiantes de
la vie, l'humanité se dirige vers un système
de fédération universelle régissant la terre
entière. » Ecrits baha'is. Renseignements :
tél. 31 23 62 ou case postale 613, 2001 Neu-
châtel.

TROC AMICAL pour enfants, fbg de l'Hô-
pital 24, du 26 octobre au 1er novembre,
voir avis tardif du 25 octobre.

ORCHESTRE POP cherche batteur et chan-
teur (euse). Tél. (038) 51 19 96.

ON DONNERAIT Jeune chienne contre bons
soins. Appeler le 55 28 75.

A DONNER gentil chien, à la campagne.
Tél. 53 36 21.

MONSIEUR, 50 ANS, désire rencontrer
dame, goûts simples, pour sorties et amitié ;
mariage éventuel. Ecrire à 60-2490 au
bureau du journal.

TRES GRAND CHOIX de robes de mariée,
en location chez Mme Geuggis, Beau-Site 3,
Cortaillod. Tél. 42 30 09.
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existe de nombreuses raisons B
d'acheter maintenant une AUDI 80.1 \
Labeautédecettevoiture.Sonconfort. m
Son avance technique. Sa sécurité. H

Mais surtout son nouveau sys- B
tème de freinage. Sa formule «sta- H
billté-adhérence assistée». Mise au H

«ETAUDS sol
La voiture de l'année I

AUTO-SENN Pierre-à-Mazel
43, Neuchâtel ; Garage B
Alfter, Saint-Aubin ; Garage !
J.-F. Buhler, Neuchâtel ; ;
Garage L. Duthé & Fils,
Fleurier et Couvet ; Garage \
W. Gattoliat, Fleurier ; Lau-
tenbacher, Valangin.

I 

Transports de pianos
Déménagements
GRANDJDIER

NEUCHATEL Tél. (038) 31 69 73
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Optez pour l'espace et le confort de
la Renault 2. Et découvrez:

Son extraordinaire tenue de route.
Renault IX Son habitabilité

Pour vous étirer et vous allonger. Un habitacle
conçu à l'échelle humaine (1,77 m de long). Cinq
personnes y trouvent aisément place. Et 4 vastes
portes permettent d'y accéder facilement.
Renault 12. Son confort

Sièges anatomiques, conçus par des médecins.
Equipement complet, livré en série.
Renault 12. Sa conception sûre

Nerveux moteur de 1300 cm3 (60 ch, 145 km/h),
traction avant direction douce et précise, châssis
robuste et rigide, double circuit de freinage avec
disques à l'avant _. - S .
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Grand Garage Robert
Champ-Bougin 36-38, 2000 Neuchâtel

Tél. (038) 2531 08
Garage des Falaises S. A.

Rte des Falaises 94, 2000 Neuchâtel
Tél. (038) 25 0272

Samuel Perret
Garage de la Béroche, 2024 Saint-Aubin

Tél. (038) 551352
2022 Bevaix : Garage M. Dufey. Tél. (038) 46 11 60
2017 Boudry : Garage Ricardo. Tél. (038) 42 18 02
2108 Couvet : Garage Duthé & Fils. Tél. (038) 61 16 37
2088 Cressier: Garage Maurice Schaller. Tél. (038)47 12 66
2114 Fleurier : Garage Basset & Magg. Tél. (038) 61 23 08
2000 Neuchâtel : Garage des Parcs S.àr.l., rue Rosière 2.

Tél. (038) 25 29 79

MOTEURS
MARINS
Réparations
Hivernages.

Mécanique
navale
PIERRE SENN
Pierre-à-Mazel 25,
2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 24 72 72.
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veille des 4 Saison Promlce » très gros fr .
Camenzind ». et « M«« » 1Q p. 14 tr. , 2b P
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« Géante Idéal » très a _ en
10 p. 66 tr GRAPPES (ratemels) et VW
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u,ssons en rapport . la p. 
j Ê g SBm

4̂
L'annonce
reflet vivant du marché

¦St* Un nouveau style
aWËmjiÈS^k de vacances pour
ŝa|pf oiseaux voyageurs

* * VACANCES PÉDESTRES
aussi en hiver
une formule qui vous met en forme pour toute
l'année. En pleine nature, loin des routes et du
tourisme de masse, vous découvrez le vra i visage
d'un pays, ses villages typiques, ses sentiers, ses
criques...
Transport à destination par avion. De là, ravissants
itinéraires de promenades avec guide compétent :
( 1 - 3  heures de marche par jour, sans bagages).
Hôtels confortables et excellents repas.

Nous vous proposons, pour les mois d'hiver :

ILES CANARIES, 1 semaine Cran
Canaria et 1 semaine Ténériffe

Fr. 1550.—
ILE DE HVAR, Yougoslavie

9 jours Fr. 600.—
KORCULA, Yougoslavie

9 jours Fr. 600.—
ILE DE SAMOS, en Grèce

11 jours Fr. 1100.—
NORVÈGE, ski de fond au Telemark

9 jours Fr. 1200.—
Renseignements auprès de votre agence de voyages
LAVANCHY S. A.
Lausanne, 15, rue de Bourg Tél. (021) 20 36 31
Vevey, 18 , rue du Simplon Tél. (021) 51 50 44
Morges, 59 , Grand-Rue Tél. (021) 71 75 51
Yverdon , 2, rue du Casino Tél. (024) 2 51 61
Sion, 25, avenue de la Gare Tél. (027) 2 83 87
Genève (La Placette) Tél. (022) 32 75 20

DA »* Je désire recevoir le programme
¦*"¦¦ . Vacances pédestres en hiver »

Nom :

adresse :

No postal - Localité :
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g LES MOIS \

DE NOVEMBRE
ET DÉCEMBRE . I

PARFOIS
SI FASTIDIEUX §

Pour cette période de l' année
nous sommes à même de vous
proposer des buts de voyages
très variés. CAR MARTI.
Vacances de cure Abano Terme
Dates : 4 + 11 + 18 + 25 no-

t W vembre.
13 jours 690.—
Paris reste Paris

' 12-17 novembre. 6 jours 460 —
S La Bourgogne
1 17-19 novembre. 3 jours 245.—

J»i Marché de l'enfant Jésus,
Nuremberg
30 novembre - 2 décembre.
3 jours 260.—
6-9 décembre. 4 jours 375.—
Demandez le nouveau programme
hiver 1973-1974 Car Marti auprès
de votre agence de voyages ou
chez

3̂-jU Voyages 
et 

Transports S.AB '¦
é3aj Faubourg de l'Hôpital 5 fn
'JET 2000 Neuchâtel ^H
m Tél.038 258044 A V\mnmJ

I T< Ĵ£mVm\*
pr°PrTpTsSethetff*e
î? 056 22 60 64 prospectus E. Muller

Ensuite de décès
A VENDRE
1 VIOLON, trois-quarts, français,
époque
début XIXe siècle Fr. 350.—
1 VIOLON d'études, entier

. : ,... Fr. 150.—
1 PIANO droit, brun,
avec tabouret Fr. 500.—
Tél. (038) 25 48 33.

;J_ ^ ^ 

l^%a Ecole suisse de ski de Neuchâtel

^̂  Mettez-vous en forme !

POUR PROFITER DU SKI
dès la première neige

I?" en participant à nos cours de gymnastique.

t Colombier Halle de gymnastique du Centre professionnel les
I lundis 22, 29 octobre, 5, 12, 19, 26 novembre. 3

Hauterive Centre sportif
avec la collaboration de la SFG,
les vendredis, 26 octobre, 2, 9, 16, 23, 30 novembre.

| 6 leçons de 20 h 15 à 21 h 45 Fr. 25.—

ji Inscription et paiement à là première leçon. s

MIHfl̂ f̂lB8^H9K̂ f̂fiE&3JBBHKïl98BH^Ĥ BflH_H________Î H_ EBî B___flH^IÎ ^̂ B
Vente , échange

livres
d'occasion
grand choix
Rue Fleury 16.

PRÊTS
sans caution,
de Fr. 500.—
à 4000.—
accordés depuis
30 ans à toutes
personnes
salariées.
Remboursements
selon possibilités .

BUREAU
DE CREDIT S.A.

Place Bel-Air 1
Case postale 153
1000 Lausanne 9
Tél. (021) 22 40 83

_ ' \

Ça s est passé
un dimanche ...
s" \ Vous vous êtes rencontrés.

' Sourires un peu figés au début,
-jmWmmK puis ' au fi l  de la conversation,

: Q r̂ ^H^?^
,
BL:<̂ :̂; vous vous êtes détendus,

rafP F̂v • '' voyant l'un et l' autre qu'il y
l" v  ̂ î. ?&' ii avail qi-ielque chose qui  « cor-
* '̂ j?' T«-̂  Hv respondait ». une même lon-

jA I if-S*" " i,S; gueur d'onde, un même élan

O-D Lh O 1 JXOJSJ Membre USE 
/^̂ SJ^ N̂.

Premier Institut suisse - le plus /̂ Él̂ ^^̂ ^ "̂̂ £_ w \important et le plus ~̂*~^W~~~~~--s JÊr? rri 1 j  ̂^̂ kN^efficace - pour le choix^̂ ^̂ gaKBSB&*_a^ 1 GST UG ^Sa_scientifique du sr^mW^^^^^^Qm/1 .̂ «1lTXnèiXa m/ ŵ  ^chances gratuit 1
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S"is,° *™mA°' A""m *" m̂ *
SuiSSe. /êy mw/ ê désire participer aux grandes comparaisons quotidiennes do partenaires

M$mf ' Sélectron. Envoyez-moi des propositions do candidats existant réellement. Lo
IMÀW/loiit discrètement, sans frais, sans engagement.
(M l  D Mmo D MIIo DM. ¦
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mLW ' ' ¦ ' ' I Grandeur en cm Religion 
f y m P /  ? Tolérant D non tolérant Nationalité Etat-civil 
/ S&I Nbre d'enfants Langue maternelle Connaissances lingu istiques :
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allemi"K* P français D anglais D italien D autres : 

| H| Formation scolaire : Ecole primaire D Ecole secondaire O Ecole prof. D Gymnase q

\ TO> Tecl'nicl"" CI Université ;Ecole polyteclinlqne Q Cours spéciaux ?

oort v^Bk Profession actuelle ___~\
\i?i^> Intérêts 

et 
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HOMME
divorcé, 37 ans,
2 enfants
en bas âge, place
stable, sérieux,
cherche dame
ou demoiselle
aimant vie de famille,
pour fonder foyer
heureux.
Région le Locle.
Ecrire à JR 2475 au
bureau du Journal.
Indiquer numéro
de téléphone. 

Jeune
homme
33 ans, célibataire,
ouvrier de fabrique ,
souhaiterait
rencontrer jeune
fille simple,
de 20 à 30 ans
et plus , en vue
mariage.
Ecrire à IP 2474 au
bureau du journal.
Joindre photo, s.v.p.
Discrétion absolue.

Mariages

LE SECRET D'UN
BONHEUR DURABLE

Accordez-nous votre confiance, vous ne
le regretterez pas.

Discrétion - Sélection - Choix
Renseignements téléphoniques et con-
sultations gratuites, sans engagement,
sur rendez-vous, Boine 2.
Neuchâtel : tél. (038) 25 4516 - Genève -
Lausanne - Frbourg - Sion - Lugano.

Q R̂ NT**"" ™ nfeiiiiiJPrfari-̂ iSrXTïrJI 8̂
Tél. (024) 5 2140. A 6 km d'Yverdon

LL E  RELAIS DES GOURMETS rj
BSS Fermé le lundi ¦¦ mBS

Maison étrangère cherche collec-
tions de

montres de poche
Savonnette et Lépine, en or, ar-
gent et émail.
Adresser offres écrites à LW 2505
au bureau du journal.

® ¦KDCNBL Jeudi 25 octobre 1973 à 20 h 30

I L'ORCHESTRE DE CHAMBRE DE NEUCHÂTEL •
(£ direction : Ettore BRERO V
-m- donnera son 1er concert d'abonnement avec le concours de Eduardo mu
m VERCELLI, pianiste. 

~

fcjà Œuvres de : W.-A. Mozart , Dimitri Chostakowitch. 0̂

Mk Location : Agence Strûbin, librairie Reymond, 1er étage. Tél. 25 44 66. Çp

SA U T O
ÏÉCOLE

BFrédy
IROHRBACH
I Brandards ?
I Neuchâtel

 ̂g 
038 25

0918

ÉCHELLES
POUR ARBRES

en deux parties,
depuis

Fr. 119.-
Nouveaux modèles

entièrement en
métal léger

depuis

Fr. 205.-
Voyez notre choix

complet

Tél. 31 12 43
Parcage en face

des magasins
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DRIVE-IN SENN
LA CLEF DES BONNES OCCASIONS
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Opel Ascona 16 S
1972, blanche, 2 portes, 50.000 km.
Expertisée, 7350 fr. ;
pour cause de départ

Toyota Celica 1600 ST
verte métallisé. Mise en circula-
tion le 1er septembre 1973,
6000 km. Prix à discuter.
Tél. (038) 51 2818.
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ï; Pierre-à-Mazel 11 NOS OCCASIONS M ! JB

ï OCCASION §
¦ Une sélection de notre parc d'occasions ¦"
H DU¦ préparée pour vous donner satisfaction J

¦J 3 ROIS = Choix - Qualité - Prix étudiés £
"- m*mT ESCORT 1300 GT 1971 brune 23.000 km ~m

m ALFA ROMEO 1600 Super 1970 bordeaux Fr. 6800.— ¦
¦

B 17 M 1700 1967 bleue Fr. 3500.— ¦¦
¦ VW PORSCHE 914 1970 jaune _¦
_¦ CORTINA 1600 GT 1971 gris métallisé 32.000 km "¦
¦ VOLVO 144 S 1968 grise Fr. 7200.— ¦""¦
B FIAT 850 Coupé 1967 bleue Fr. 2700.— B°¦ OPEL REKORD S 1970 blanche 36.000 km _¦
j" DYANE 6 1970 beige Fr. 4000.— "H"¦ CORTINA Combi 1972 blanche 11.000 km *Z¦

B PEUGEOT 204 1972 blanche 21.000 km i"¦
B 

FIAT 125 S 1970 bordeaux Fr. 6500.— Jl
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OCCASION DU JOUR

Datsun 1500
1972. Parfait état.

Prix intéressant

Garage M. Bardo,
Sablons 47,
Neuchâtel.
Tél. (038) 24 18 42 -
2418 44.

A vendre

VOLVO 144
blanche,
modèle 1973,
état très soigné,
16.000 km.
Fr. 14.000 —
Tél. (038) 46 14 04.
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1220, rouge 1973
CONSUL 2300 GT, jaune,

automatique 1972
DW 21 PALLAS INJECTION,

bleu métallisé 1970
Simca 1301 S, gris métallisé 1971
Renault R 16 TS automatique

bleu métallisé 1971
DW 21 Pallas Injection 1971
GS Club, bleu-vert métallisé 1972
Autobianchi A 112, jaune 1971
Mercedes 200, grise 1966
VW K 70, blanche 1971
VW 1302 S, bleu métallisé 1972
VW 1300, bleue 1967
Opel 1700, verte 1968
NSU 1200 TT, blanche 1970
Dyane 6, bleue 1970
2 CV 4, bleue 1971

! Fiat 1600 Splder, rouge 1971

\ Fiat 124, bleue 1967
Austin America, rouge 1969

\ Datsun 1800, rouge 1969
; DS Super, beige 1971
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Particulier vend d'urgence

VOLVO 144
modèle 1971, expertisée.
Prix Intéressant

Tél. (038) 4611 35.
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"̂̂  marques.

MERCEDES 220-8 mot. neuf Fr. 10.800 —
MERCEDES 220 S Fr. 5450 —
MERCEDES 220 S Fr. 4500 —
MERCEDES 220-8, 1972 Fr. 16.950.—
VALIANT, 1970, 14 CV Fr. 9900.—
VALIANT, 1965 Fr. 3500.—
VALIANT, 14 CV Fr. 3400.—
DS 21, 1972, 25.000 km Fr. 13.500.—
MANTA SR CONRÉRO, 145 CV Fr. 12.800.—
FIAT 128, 1972, 29.000 km Fr. 6500.—
ALFA GT, 1967 Fr. 4500.—
ALFA GT Fr. 3400—
RENAULT R 4, 1969, révisée Fr. 3900.—
RENAULT R 4 EXPORT, 1972 Fr. 5200.—
RENAULT 16 GL, 1969 Fr. 5450.—
TOYOTA COROLLA, 1972
15.000 km, 4 portes, Fr. 7300.—
TOYOTA CORONA, 1971 Fr. 7950.—
CHEVROLET IMPALA Fr. 4500 —
BARACUDA COUPÉ Fr. 4500.—
TRIUMPH SPITFIRE, 1969 Fr. 3900.—
SUNBEAM 1500, 1970 Fr. 3900.—
MORRIS 1100, révisée Fr. 1950.—
FIAT 1100 Fr. 1950.—
CORTINA 1200 Fr. 1950 —
TAUNUS P 3 Fr. 1900 —
CADILLAC, 1947, voiture unique
pour collection Fr. 4000 —
AUDI 100, 1972 Fr. 7950.—

GARAGE DE LA CUVETTE - 2006 VAUSEYON
RUE DES TUNNELS 9 Tél. 25 29 50 NEUCHATEL

A vendre superbe

PORSCHE 911 T

Etat Impeccable. Modèle 1968.
Peinture neuve Jaune ; phares
brouillard + longue portée, 4 Jan-
tes spéciales. Très belle occasion
expertisée.

Tél. (038) 24 27 77 ou 24 53 21.

A vendre

YOLLENKREUZER
20m Z35
voilier en bols massif,
7.75 x 2.50, régate et croisière.
Prix à discuter.
Tél. 36 11 62.

ï Impeccable»
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Sur l'Opel Ascona 12. 60 ch DIN avec moteur de 1,2 ltr., le sévère magazine
spécialisé «auto, motor und sport» porte ce jugement: «Un sacré tempé-

rament», «une joyeuse sprinter», «une amie de la famille», «des caractéristiques
routières excellentes et un haut degré de sécurité active». r^VlPWi

^^^ 
En un mot: impeccable! Faites dès maintenant un parcours *̂ 7 Riflïl
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MmmW Opel AsCOna • Une amitié plus profonde à chaque kilomètre.
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Roulez
sans soucis

avec nos
occasions
garanties

OPEL RECORD
1900 S

1970 -4  portes - bleue - 68.160 km

OPEL RECORD
1900 S

19 7 2 - 2  portes - bleue -28.200 km

! OPEL RECORD
1900 S

1 9 7 2 - 4  portes - ocre - 28.500 km

OPEL KADETT E |
1971 - 2 portes - blanche

30.800 km

OPEL KADETT E
1971 - 2 portes - bore - 56.500 km

FORD ESCORT
1300 LUXE

19 7 0 - 4  portes - rouge - 20.000 km

FIAT 128 S COUPÉ
1972 - 2 portes - Jaune-24.300 km

NSU 1200 C
1970-2  portes - beige - 50.140 km

RENAULT 6 I
1970 - 4 portes - grise-19.143 km

OPEL ASCONA
1600 S

1972 - 2 portes - bronze
11.800 km

A vendre

Austin 1800
modèle 1971.
Expertisée.
Prix 2600 fr.
Tél. 33 29 75.

A vendre cause
double emploi ,
Chevrolet-
Nova
automatique,
6 places.
Excellent état ,
année 1966.
Renseignements :
tél. (032) 3 84 56.

A vendre :

Peugeot 204
modèle 1968,
expertisée,
Fr. 2900.— ;

Triumph
Spitfire
juillet 1973.
Prix intéressant.
Tél. 31 77 78,
heures des repas.

OCCASION UNIQUE

RENAULT
R 16 TS
1971, radio,
53.000 km.
Parfait état.
Garage M. BARDO,
Sablons 47,
Neuchâtel.
Tél. (038) 24 18 42 -
24 18 44.

A vendre

MINI
BUS VW
pour bricoleur,
900 fr.
Tél. 25 33 31,
heures de bureau.

A vendre

fourgon
Fiat 238
1970, 15.000 km,
4 pneus clous.
Prix à discuter.
Tél. (038) 31 74 50.

Poudrières 135
NEUCHATEL
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Avec ou sans
rendez-vous

RENAULT R 16 TS 40.000 km bleue 1972
RENAULT 16 GL 5080 fr. blanche 1970
RENAULT 10 1300 42.000 km crème 1970
RENAULT 6 TL 43.000 km blanche 1971
TOYOTA Corolla 14.000 km jaune 1972
OPEL Kadett 3300 fr. blanche 1969
PEUGEOT 204 60.000 km blanche 1968
FIAT 124 S 49.000 km beige 1971
Sunbeam 1500 GT 27.000 km rouge 1971
SIMCA 1000 44.000 km verte 1970
VW K 70 L 5400 fr. bleue 1971
ALFA GIULIA 1300 Tl 3700 fr. blanche 1968

Ml M i] JTfl
A vendre

OPEL RECORD CARAVAN 1900,
5 portes, 1971, 91.000 km ;
OPEL KADETT CARAVAN, 1969,
3 portas, 63.000 km ;
FIAT 850, 1967, S5.000 km.
Les voitures sont en très bon état
et expertisées.

Garage Belcar, 2520 la Neuveville.
Tél. (038) 51 25 59 - (038) 51 20 58.

ïM
Coupé 5 places !

Morris Marina
6,5 CV.
Modèle 1972.
19.000 km. Radio.
Ceintures
de sécurité.
Expertisé.
Garantie 3 mois.
Prix : Fr. 6800.—.
Grandes facilités
de paiement.
Echange possible.

ff
A vendre

BATEAU
de pêche, 5 places,
bois, avec bâche ;
moteur 5 Vi CV.
Archimède Penta.
Tél. 31 67 24 (midi).

Automobi-
liste
Pour une batterie
de qualité à un prix
modéré, appelez
le (038) 24 02 43.

A vendre

Volvo 122 S
expertisée.
Modèle 1934.
Parfait état.
Tél. 55 19 34.

EHHB
PEUGEOT 204 blanche 1966
PEUGEOT 204 GL beige 1970
PEUGEOT 204 GL pastel 1971 48.000 km
PEUGEOT 304 beige 1970 51.000 km
PEUGEOT 304 verte 1971 52.000 km
PEUGEOT 204 verte 1971 48.000 km
PEUGEOT 404 I bleue 1967
PEUGEOT 404 Coupé grise 1967 63.000 km
PEUGEOT 404 verte 1968
PEUGEOT 404 bleue 1968
PEUGEOT 504 2 I. bleue 1971
PEUGEOT 504 ALI blanche 1972-3 25.000 km
Demandez liste complète avec détails et prix - Facilités de
paiement - Essais sans engagement, même à votre domicile.

M. +1,1. SEGESSEMANN & Cie
GARAGE DU LITTORAL

AGENCE PEUGEOT
Pierre-à-Mazel 51 - Début route des Falaises - NEUCHATEL

Tél. (038) 25 99 91 (5 lignes)

A vendre

Ford Cortina
expertisée.
Prix Intéressant.
(Double emploi).
Tél. 42 21 17.

Voiture
de direction
Fiat 132-1800
5 vitesses, 1973,
12.000 km, blanche,
radio.
Prix Intéressant.
Tél. (021) 76 13 44.

A vendre ,
pour bricoleur

BUS VW
moteur
en parfait état.
Tél. 53 28 06.J'achète

au comptant toutes
voitures récentes

Auto-Marché
Cornaux
Tél. 47 16 12
(032) 83 28 20

Pour cause
de départ,
à vendre

FIAT 127
expertisée,
impeccable.
Au plus offrant.

Tél. 25 41 92.

HOLIDAY ON ICE
^

1973 - LAUSANNE
Vendredi 9 nov. (soirée) dép. 18 h 30
Samedi 10 nov. (soirée) dép. 18 h 30

Dimanche 11 nov. (matinée) dép. 12 h ;
Billets d'entrée à Fr. 22.— par pers.

j + prix du voyage : Fr. 16.— par pers.

Renseignements - Inscriptions : î
AUTOCARS FISCHER ¦

MARIN-NEUCHATEL Tél. 33 25 21

A vendre

VW 1300
expertisée, 2500 fr.

Tél. 25 06 16.

A vendre

bus Ford
transit
remise à l'état
de neuf, expertisé.
Prix : Fr. 3700.—.
TéL (038) 63 26 75.

A VENDRE
Occasions expertisées
PEUGEOT 504 Inj-, 60.500 km 1971
PEUGEOT 304, 60.000 km 1970
PEUGEOT 204, 67.500 km 1972
PEUGEOT 204, 64.500 km 1969
PEUGEOT 204, 58.000 km 1969-1970
PEUGEOT 204, 127.000 km 1967
ALFA ROMEO ALFETTA,

3500 km 1973
ALFA ROMEO 1600 GTJ,

30.000 km 1973
PORSCHE 911 E, 42.500 km 1971
OPEL 1900 S, 75.000 km 1971
AUSTIN 1000 CLUBMAN,

40.500 km 1972

Garage du Château
M. RI;hard

Agence Peugeot - Alfa Romeo

2520 LA NEUVEVILLE
Tél. (038) 51 21 90.



Les adieux de sœur Alice Sufer
Départ à l'Oeuvre de la sœur visitante fleurisane

De l'un de nos correspondants :

(sp) Le culte matinal de dimanche, au
temple protestant de Fleurier, revêtira
un caractère particulier, puisque la p a-
roisse réformée et l'œuvre de la sœur
visitante de Fleurier et environs — et
à travers elles toute la populati on du
Haut- Vallon — prendront congé de sœur
Alice Sutter, contrainte à une retraite
anticip ée à l'institution de Saint-Loup à
la suite d' une grave chute subie l'hiver
dernier. Placé sous le thème de l'espé-
rance et non des éloges adressées à celle
qui quitte le Vallon (l'intéressée l'a vou-
lu ainsi), ce service religieux sera pré-
sidé p ar le pasteur François Jacot, tan-
dis que sœur Alice fera brièvement ses
adieux à l'assistance. A l'issue de l'o f -
fice , un apéritif réunira tous ceux qui
le désirent autour de sœur Alice, à la
maison de par oisse (ancienne chapelle
des Moulins).

En dépit de la modestie de la sœur
visitante qui s'en va, un rapide rappel
des principales étapes de sa carrière se
justifie en cette veille de cérémonie pu-
blique. Vaudoise d'adoption (son savou-
reux accent le trahit !), mais d'origine
suisse alémanique, sœur A lice Su tter est
entrée à l'institution de diaconesses de
Saint-Loup à l 'âge de 27 ans, répon-
dant à une vocation qui n'a jamais été
démentie jusqu'à ce jour, au contraire.
Et l'itinéraire caritatif et humanitaire
qu'elle a suivi ne fait que renforcer
cette conviction profonde : 16 ans à la
maternité de Lausanne; 5 ans au Val-
de-Ruz comme sœur visitante; 5 ans
à l'hôpital de Nyon en tant qu'assistante
du chirurgien ; 5 ans dans un home
pour personnes âgées de la Neuveville
et 7 ans comme sœur visitante de
Fleurier, Môtiers, Boveresse, Buttes et
Sain t-Sulpice , soit près d'une quarantaine
d'années de total dévouement au service
de malades et des vieillards.

Dès son arrivée à Fleurier en 1966,
sœur A lice a su se faire apprécier una-

nimement par la population du f a it de
ses compétences professionnelles, de sa
disponibilité permanente, de sa bonne
humeur communicative , en un mot , de
son rayonnement peu commun. Au home
des Petits-Clos, à l'hôpital , dans la pa-
roisse protestante comme dans la com-
munauté catholique, dans ses relations
avec Mlle E. Vuille, ancienne infirm ière
visiteuse, avec Mlle M. Boichat, infir-
mière de la ligue antituberculeuse, ou
avec ses consœurs hosp italières de Saint-
Loup, sœur Alice n 'a cessé de faire
preuve d'un sens aigu de la collaboration
et de la compréhension. Au volant de
sa petite voiture bleue munie d'une croix-
rouge, combien de personnes âgées et
de malades n'a-t-elle pas transportés de
leur domicile à l'hôpital, dans une mai-
son de convalescence, auprès de parents
parfois for t  éloignés, à l'église, à une
fête de Noël ou ailleurs ? Combien de
friandises, de lectures réconfortantes n'a-
t-elle pas distribuées parmi « ses > pro-
tégés ? Partout où elle allait, sœur A lice
apportait ces forces du dedans — comme
disait Ramuz — qui manquent si sou-
vent à ceux qui sont solitaires, qui souf-
frent ou qui craignent la mort.

Une chute malencontreuse, cause d'une
fracture de la colonne vertébrale, a mis
brutalement f in  à l'apostolat fleurisan de
sœur Alice qui, heureusement, s'est re-
mise aussi bien que possible de cet ac-
cident. Mais avec son départ, l'œuvre
de la sœur visitante, toujours desservie
par une diaconesse dès sa création en
1908, subira une profonde modification
en ce sens que sa nouvelle titulaire,
Mme Renée Perret, infirmière diplômée ,
est une laïque. Une dimension spiri-
tuelle disparaît ainsi, qu'il s'agira de rem-
p lacer à tout prix, surtout auprès des
gens du troisième âge pour qui sœur
Alice était aussi une confidente, une con-
seillère, pre sque une tutrice.

Sœur Alice Sutter, merci et adieu, ou
plutôt au revoir ! K.

L'une des illustrations de Jean-Michel Faverger créées pour le recueil
de poèmes de Mme Edmée Caseau-Baranski.

Le bâtiment des sciences morales de
l'université sera peut-être agrandi

FRIBOURG

Lors de la prochaine session du
Grand conseil, les députés auront à se
prononcer sur un important projet d'a-
grandissement des bâtiments de l'Univer-
sité de Fribourg, situés au centre de la
ville , le long de la ligne de chemin de
fer. Ce projet, considéré comme très ur-
gent, et subventionné, de ce fait , à 90 %
par la Confédération, augmentera de
plus de 6000 m2 la surface utile des
bâtiments de Miséricorde où sont logées
les facultés des sciences morales. La
construction devrait débuter au mois de
février, le coût est devisé à 14,1 mil-
lions, dont 10 % à la charge du canton
de Fribourg. La subvention fédérale de
90 % est accordée à la condition que le
gros-œuvre soit teVminé à la fin de l'an-
née 1974. Le projet prévoit encore la
couverture de la ligne CFF, qui longe
les bâtiments existants et le terrain
prévu pour la construction de l'aile nou-
velle, et cela, pour diminuer les inconvé-
nients du bruit et permettre la création
d'un nouvel espace vert au centre de la
ville. Le coût de la couverture de la

ligne des CFF est devisé à 3 millions,
dont 60 % seraien t pris en charge par la
Confédération. Toutefoi s, un problème
se pose, étant donné que les PTT ont
acquis le terrain de l'autre côté de la
ligne CFF pour la construction de la ,
centrale des chèques postaux. Etant
également intéressés à la couverture de
la ligne , des discussions sont actuelle-
ment en cours pour fixer la participation
des PTT aux frais de construction. Le
directeur de l'instruction publique, M.
Max Aebischer, a relevé, lors de la pré-
sentation du projet à la presse, que le
Grand conseil devrait pourtant seule-
ment voter le crédit pour la construction
du bâtiment qui se monterait à 1,4
million environ. Il aura à se prononcer
ultérieurement sur le crédit servant à la
couverture de la ligne des CFF.
Toutefois, étant donné que la couverture
de la ligne est jugée comme indispen-
sable, tant par les instances cantonales
que fédérale, l'approbation du crédit de
construction impliquera une approbation
de principe de la couverture de la ligne
CFF.

Photo-montage du futur agrandissemnt de l'université < Miséri-
corde > à Fribourg. La flèche désigne le bâtiment projeté.

(Photoag Fleury)

Un jeune sérigraphe môtisan
illustre un recueil de poésie

Sous la charge perlée de l'abon-
dante averse.

Vert, alourdi de grains, le jardin
s'ébouriffe ,

Chaque paume de feuille s'ébroue,
s'ouvre et verse

Les gouttes de sa coupe à petits
coups de griffe.

Ces « automnales » ont été écrites par
Edmée Caseau-Baranski, la poétesse de
L'« Entre-deux-Douanes » aux Verrières-
de-Joux, dont nous avons déjà eu l'occa-
sion de parler. Edmée Caseau-Baranski,
rappelons-le est née dans la région de
Lons-le-Saunier. Pendant la guerre, et en
raison de circonstances particulières, elle
était venue aux Verrières-de-Joux, tout
près de la frontière neuchâteloise.

Son stage terminé dans cette petite
localité, elle ne pensait jamais la revoir
pour longtemps. Or, le sort en décida
autrement et elle tient, avec son mari,
un bar au nom polonais où elle rêve de
poésie, de roman, de nouvelles.

Edmée Caseau-Baranski vient d'ail-
leurs de publier une partie de ses poè-

mes, et pour les illustrer, elle a choisi
un jeune artiste môtisan, Jean-Michel
Favarger. Celui-ci, après avoir suivi
l'Ecole des arts décoratifs à Genève, tra-
vaille dans cette ville en qualité de séri-
graphe. Cependant, à côté de son labeur
quotidien, lui aussi est un passionné de
l'art.

N'a-t-il pas écrit entièrement de sa
main, en des caractères très beaux, le
livre de son p ère, M. Philippe Favarger,
intitulé * Un juste parmi nous > et
consacré à Jean-Jacques Rousseau dont

J e président du tribunal du Val-de-Tra-
vers a « refait » le procès en acquittant
le citoyen de Genève.

En illustrant les œuvres de Mme
Edmée Caseau-Baranski, Jean-Michel
Fa varger s'est surtout inspiré de l'esprit
des poèmes au lieu de s'attacher à leur
texte littéral. C'est pourquoi ses illustra-
trations, d'une belle sobriété mais en
même temps d' un surréalisme enchan-
teur, a parfaitem ent su harmoniser le
texte et l'image, cela étant tout à l'hon-
neur du jeune artiste de Môtiers.

G. D.

Elle avait vécu 12 ans au presbytère
La semaine dernière a eu lieu à Bou-

dry l'inhumation de Mme Alice-Sophie de
Rougemont, née Bovet, décédée dans sa
97me année. La défunte était la veuve
du pasteur Georges de Rougemont qui
fu t  pendant une douzaine d'années le
conducteur spirituel de la paroisse
indépendante- de Couvet, avant la fusion
des deux communautés protestantes et la
création, en 1943, de PEglise réformée
évangélique neuchâteloise. Dans son
livre « Hôtes d'un presbytère », paru il y
a déjà vingt ans, le pasteur Eugène
Porret (qui f u t , lui aussi, ministre de
l'Evangile à Couvet et qui reçut dans
son presbytère maints personnages de
marque, tels que Karl Barth, Georges
Bernanos, André Chamson, Edouard
Peisson, Nicolas Berdlaeff, Lermite,
A rthur Nicolet, etc.) a évoqué un
pèlerinage de Mme de Rougemont dans
cette demeure de la Grand-Rue à propos

" de laquelle son mari avai t dit un jour:
€ l'ai fait  faire à mes frais d'utiles
transformations dans ce presbytère ; c'est
la meilleure chose que j' aie entreprise à
Couvet, la seule qui restera ! »

Le pasteur Porret raconte : « Un jour ,
deux dames, l'une âgée, l'autre p lus
jeune, accompagnées d'une fillette ,
s'arrêtent devant le presbytère et le
regardent avec un certain attendrisse-
ment. Je fa is  entrer ces personnes
inconnues qui se présentent. Quelle
émotion pour moi d'apprendre que c'est

la veuve de mon regretté collègue,
accompagn ée de sa fille , Mme Max
Petitp ierre, et de sa petite-fille ! Elles
viennent revoir des lieux qui leur sont
chers. Je les conduis partout , c Ici,
c'était ma chambre ! s'exclame Mme
Petitpierre. Rien n'a changé ; c'est la
même tapisserie. » Dans une autre pièce,
utilisée aujourd 'hui comme salle de
plng-pong pour les jeune s, Mme de
Rougemont me montre l'endroit où se
trouvait le lit de Denis. »

Oui, Mme Petitpierre, c'est bien la
femme de l'ancien conseiller fédéral
Max Petitpierre, de très vieille origine
covassonne, qui dirigea le département
politique et présida plusieurs fois la
Confédération. Quant à « Denis », il
s'agit de M. Denis de Rougemont, né
dans ce vieux presby tère indépendant , et
mondialement connu comme écrivain et
directeur du Centre européen de la
culture ; c'est lui qui notait dans sa
« Suite neuchâteloise », après avoir
traversé le Val-de-Travers dans le train
direct Paris-Berne : « Voici les toits, le
clocher de Couvet, la petite gare qu'on
traverse en trois secondes — disparus
sans laisser de traces, sans rejoindre en
moi leur image. Un jour, il faudra
s'arrêter, passer une nuit, se réveiller
dans ce village où je suis né ; mesurer
mon âge et le temps. » Sa mère, elle,
s'est arrêtée un jour , pour se souvenir,
avant de s'en aller, p resque centenaire...

TS

Association des
communes jurassiennes :

première assemblée
le 2 novembre

Les communes jurassiennes viennent
de recevoir la convocation pour l'assem-
blée d'information sur la création d'une
Association des communes jurassiennes
dont les promoteurs sont l'A.D.I.,1.
(Association pour la défense des intérêts
du Jura) et Pro Jura. Celle-ci se tiendra
à Moutier le vendredi après-midi 2 no-
vembre.

Répondant à une consultation de
FA.D.I..I . et du Pro Jura, 118 communes
jurassiennes sur 145 ont répondu, à ce
jour, par l'affirmative au principe de
créer une Association des communes ju-
rassiennes. Lors de l'assemblée d'infor-
mation du 2 novembre, qui sera présidée
par les présidents de l'A.D.I.J. et de Pro
Jura, après avoir, notamment, entendu
un exposé de M. Erwin Freiburghaus,
conseiller national, président de l'Asso-
ciation des communes bernoises, les re-
présentants des communes jurassiennes
seront appelés à désigner un comité
provisoire de l'Association jurassienne
composé d'un représentant des commu-
nes par district Celui-ci élaborera les
statuts de l'association , définira ses
objectifs et convoquera l'assemblée cons-
titutive.

I JURAi<d_É

Hit parade
de la Radio romande

1. Angie (Rolling Stones) ; 2. Le
testamour (Jacques Dutronc) ; 3. Ooh
Baby (Gilbert O'SuIlivan) ; 4.
Goodbye, my love, goodbye (Demis
Roussos) ; 5. Sonia (Patrick Juvet) ;
6. Carnival (Humphries Singers) ; 7.
Ballroom Blitz (The Sweet) ; 8. Mai»
je t'aime (Marie Laforêt) ; 9. Pepper
Bo* (The Peppers) ; 10. Alright
alright (Mungo Jerry) ; 11. Samba
d'amour (Middle of the Road) ; 12.
Tout donné, tout repris Mike Brant ;
13. J'ai un problème (Sylvie Vartan-
Johnny Halliday) ; 14. Pas un jour
sans une ligne (Mathias) ; 15. La
maladie d'amour (Michel Sardou) ;
16. Can the Can (Suzy Quatre) ; 17.
De juillet jusqu 'à septembre (Crazy
Horse) ; 18. Prisencoli... (Adriano
Celentano) ; 19. He (Today's
People) ; 20. Une petite place dans
ton cœur Patricia Lavila.

Trois cents espèces de champignons

VAUD
EXPOSITION MYCOLOGIQUE DANS LA BROYE :

(c) La Société de mycologie de la
Broyé , à Payerne, a organisé, samedi et
dimanche, dans la grande salle de la
maison de paroisse, une exposition de
champignons, qui a remporté un éclatant
succès. Les visiteurs sont venus par cen-
taines de toute la région. Bien présentée
sur des tables cette exposition compre-
nait près de trois cents espèces de cham-
pignons , récoltés dans la vallée de la
Broyé, et dans la région de la Menthue.
Au cours de ces deux journées, près de
deux mille vol-au-vent et croûtes aux
champignons ont été servis aux ama-
teurs.

Un appétissant festin.
(Avipress - Pache)

(c) L'excellent peintre fleurisan Eugène
Favre exposera de samedi au 28 octobre,
salle de la FTMH à Fleurier, une sep-
tantaine de toiles anciennes et récentes.
Fervent admirateur de la nature, il a su
le montrer à travers ses huiles, dans dif-
féren ts coloris, selon la . saison ou le
thème. Le Jura , les rives de nos lacs et
de l'Areuse, les fleurs, les natures mortes
des sites insolites sont ses sujets de
prédilection, traités en toute franchise.

Exposition Eugène Favre

(c. ±_ émission racuopnomque < La
Bonne tranche », concours organisé par
M. Guy Fennaud, animateur à la radio
romande, sera enregistrée, lundi pro-
chain, à la salle de spectacles de Couvet
entre 20 h et 20 h 30. Couvet sera
opposé sur l'antenne à Rolle et « La
bonne tranche » covassonne aura comme
responsables MM. Eric Bastardoz et
Francis Maire, aidés de collaborateurs
zélés. Bonne tranche !... non, bonne
chance !

La « bonne tranche »

m^)̂ Samedi 20 octobre

< lPMiB5? dès 20 heures' au Cercle libéral

w  ̂ ffiy Red-Fish - Cercle des nageurs

vjfiT organise à nouveau son

fameux match au loto
Premier tour gratuit - Abonnements : Fr. 20.—

SUPERBES QUINES

Jambons - Montres - Filets garnis - Salamis -

Fumés - Lapins - Mont-d'Or et beaucoup d'autres

bonnes choses
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' ' aH SPECTRO se présente en 3 qualités différentes dans une gamme de 26 coloris. |Z«Jf f ï̂ïp^* 7t

ŷ ib̂  . «SI T i  ¦ " Procure à chaque intérieur une ambiance de bien-être et de gaieté colorée. 1̂ M MtmHMÊm -L J v' J
I WÊï II offre de vastes possibilités de compositions, reste toujours décoratif et en ISS m f̂tÊNEk lB H

1 ces trois fantastiques tapis mur à mur I
1 SPECTRO-DURO SPECTRO-VELOURS SPECTRO-SOLID i
P 6 coloris 2 dessins et 10 coloris i 2 dessins et 10 coloris if
p 100% nylon avec dos compact 100% perlon avec dos compact 100% nylon avec dos compact m
m largeur d'origine 400 cm largeur d'origine 400 cm largeur d'origine 400cm m

Il Iem2fr 44«"' le m^SS»'" le m^ fc SO^SO É

1 dans l'assortiment de tapis de fonds à dessins I

I f~~m 1 CM l̂l 
ri*on Ify l*L ^ Ï̂P SS» B ̂ mm&mmWêïM ' 

J'aimerais découvrir EJ

jy ment découvrir SPECTRO,  ̂ J Prénom s ?
g| demandez à le voir dans •̂ jJ&BBSr̂ .̂ jS.̂ * 1T1 """¦" J- 3 S l ^_s»̂ v ' M
|£] notre magasin; /j ^LŴ

1 mmmmmmmmmWimammmmmWmimit»mmMnmm^immmmm\̂ l&£. j p;u0 Rr.;j
Hl Uous en serez enchanté. I /£ïïr Hans Hass |er S A / décoration intérieure ^1È\ l NPA/lieu '«»
W /̂- ~

\s/Jky 12, rue Saint-Honoré, 2000 Neuchâtel tt̂ O ~zM
m̂ M̂LmmÊ r Tél. (038) 25 21 21 -22 ^JÉJ ^̂ i îammmmi Ŷ

j 5 argent 1
p tout de suite m
p| deFr.500.-è2Cf000.- ïïg
Hl 670*000 crédits payés |||

H rapide—discret Éj

I Banque Procrédit 1 i
'¦'- ' -- Éfefc. Jt% 2001 Neuchâ,el'av- Rousseau 5 9

iÊm.j ÊW ouvert 08.00-12.15 et 13.45-18.00 |S

(c) Ouvert vendredi en fin de journée, le
Comptoir delémontain avait déjà reçu
14.000 visiteurs dimanche soir. Il semble
donc que les 40.000 visiteurs attendus se-
ront au rendez-vous. A partir d'aujour-
d'hui, le Comptoir organise un concours
de dégustation de vin. Les participants
auront à déguster 5 sortes de vins
blancs, tous de provenance suisse, parmi
lesquels ils devront déterminer celui qui
vient des vignobles de la Neuveville.

Dix prix en espèces, allant de 150 fr.
à 10 fr., récompenseront les meilleurs
dégustateurs .

Comptoir de Delémont :
i ça marche

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL S.A.
Rue Saint-Maurice 4 - Neuchâtel
Direction générale : Marc Wolfrath
Rédacteur en chef : Jean Hostettler
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/̂.̂ /  exotiques, perroquets, perruches, canaris

aV. ~ v̂) Samedi et dimanche 20-21 octobre 1973
OTTVFRTTTRF ¦ SAMEDI : de 9 h à 20 h

Les Amis des Oiseaux RESTAURANT DU FAUBOURG UU VJJUUttfc . DIMANCHE! d.9 h i 1 8 h

N E U C H Â T E L  Toutes les salles ENTRéE : ADULTES : Fr. 2.50 ENFANTS : Fr. 1.—
Faubourg de l'Hôpital 65, 1er étage, NEUCHÂTEL

490.-.Qui peut vous offrir
une machine à coudre comparable

pour ce prix?
Elna Lotus.Souveraine en couture, discrète
de nature. Elna fabrique des

c^^^̂ >. machines à coudre «sur mesure».

*̂ <S^̂ < m̂  ̂ I •

•̂  ̂ \X  ̂ t̂sÉP  ̂ pour coudre (enfin) sans problème
Mme M.-Th. Pitteloud

Rue de l'Hôtel-de-Ville 6 - Saint-Honoré 2 Neuchâtel - Tél. (038) 25 58 93
Cours de coupe et de couture, grand choix d'accessoires de couture, fils, patrons Burda ,
collection de tissus - Service rapide.

SKI AUX MOSSES
A disposition de sociétés, grou-
pements, écoles, etc., pour week-
end et semaines, conditions avan-
tageuses, avec ou sans presta-
tions hôtelières

HOTEL-PENSION DE 70 LITS
complètement équipé. Transport
aux pistes gratuit. 9 télécabines-
skis entre 1450 et 2350 m.
Renseignements : Jordan, route
de Villars 115, 1752 Villars-sur-
Glâne. Tél. (037) 24 65 55.

A VENDRE
fourneaux à mazout
avec pompe, très
bon état .

Pour
bricoleur
parc machines
lnca,
état de neuf ,
avec outillage.

Tél. 61 39 69,
de 11 à 16 heures.

Nulle part
meilleur marché
que dans la plus
grande maison
spécialisée
de Suisse
Machines
à laver

dès Fr. 690 —
les meilleures
. dès Fr. 1490.—

dès Fr. 698.—
dès Fr. 1490.—

les meilleures
p. ex. 300 litres

; dès Fr. 498 —
toutes les
marques connues
à des prix
fortement
réduits !
*, conseils neutres
* livraison

à domicile
*, garantie à neuf
* location-vente
lave-vaisselle
congélateurs
aspirateurs
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automne de la variété
de nos pommes!

Golden Delicious Pomme cloche Idared Pomme orange ]
Riche en sucre, peu acidu- Ferme, croquante, Saveur neutre, mais fruit Suisse
Iée, douce et très savou- juteuse, acidulée, rafraî- aux composants très Appétissante saveur
reuse. chissante. équilibrés. douce-acidulée.
Parfaite pour: Parfaite pour: Parfaite pour: Parfaite pour:
- manger à la main - manger à la main - manger à la main - manger à la main
- le birchermûesli - le birchermûesli - le birchermûesli - le birchermûesli
lorsque les fruits ne sont - les compotes peu cuites - les compotes, peu cuites - les compotes
pas très mûrs - les gâteaux aux - les gâteaux aux - les gâteaux aux
- les compotes pommes pommes pommes
- les gâteaux aux - la marmelade de - les salades de fruits

pommes pommes SfarkrimSOII " la congélation en
«s»*. _ . . ., morceaux
^gt Ferme, juteuse, plutôt
iiÊ^L f̂, ÉÊÈMÊh. douce.

Parfaite pour: .... %
^gy - manger a la main ^y

Jonathan Maigold Jebircherm^
Saveur douce-acidulée Ferme, harmonieusement JEB Î̂ MKi»S^̂ K̂
harmonieusement équi- équilibrée en sucre, " ' "  ImDOrtant Reinette du Canada
librée. Les petites taches saveur et acidité. r c„„„ „,A„t,um«„*
brunes ou noires de la Parfaite pour: Toutes ces vanétés se Saveur agréablement

pelure caractérisent la - manger à la main gardent pendant au piquante pomme nche en

variété et n'ont aucune - le birchermûesli moins 4 mois. Le sucre aouce-aaauiee.

signification qualitative. dépliant que nous Var ™* P°"7 m .
Parfaite pour: % vous offrons gratuite- - manger a la main

- manger à la main ' * ment vous renseignera " e birehermu«h

- le birchermûesli sur tout ce qu'il faut " les gâteaux aux

- les compotes peu cuites savoir à ce sujet. PO mmes _
- les gâteaux aux ^m  ̂ Sl vous n avez Pas de les desserts aux

pommes Franc lOSeaU local de garde appro- pommes
r- . , , .  prié, j l est préférable
Ferme, peu acidulée, d'acheter des pommes

è 

savoureuse. fraîches chez votre %,
rartaite pour: L J r •. . ^r rr , . marchand, au fur et ___/ !__ w.»-. ĴL .̂- manger a la main à mesure de vos

- . ~ le birchermuesl' besoins. W WEoskocp _______B__ M̂—¦___« ^̂  7*»  ̂ §̂3^
Riche en sucre, substances ™™wTB™̂ ^Wl™iW
acidulées et aromatiques. 

 ̂
.«__ _ . ¦___¦ _ » _ ____. ___. « _ _ .-« — « mm* «

Parfaite pour: . ̂  ̂ VV
- manger à la main / fTW IDOM Nom 
- le birchermûesli * LUUrUN
- la marmelade de I Rue 

pommes i
- idéale pour les beignets I J'aimeraisensavoirdavantagesurles diverses NPA/localité 

aux pommes j variétés de pommes et leurs aptitudes à la conser-
1 I vation. Veuillez m'envoyer votre dépliant d'infor- .
\ ¦ mation gratuit «Provisions de pommesi. /

\ A expédier à: Fruit-Union Suisse, /
\ •• • _^_. | 6300 Zoug «Provisions de pommes». S

*̂̂  ̂
IKNIXX3C I ^̂ r
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A<̂ ^^Î ___H_I

Q le vrai système de parois d'ameublement ou de bibliothèque,
C^O car il s'adapte exactement à votre intérieur; normes: hauteur
O sur mesure de 220-240 cm ; largeurs 40, 59, 97 cm ; pro-

4IK l̂/Ctolïl lfl fondeurs 23, 42 et 61 cm. Exécution des côtés en PVC
TH OyOld 11 m\J gris foncé et faces blanches. De multiples variations vous

j~p—i sont offertes en rayonnages, meubles à une ou deux portes,
meiïules éléments à tiroirs, grandes armoires, tables de travail
rOSSettl escamotables. Prix de la paroi illustrée : Fr. 2283.— seu-
2017 lement. Visitez notre grande exposition. Un.vaste parking
DOUary | vous est réservé. Téléphone 038/4210 58.



Maculature
au bureau du Journal
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A Chaumont une surprise m'attendait : un placard publi-
citaire coiffait la façade du magasin, annonçant l'ouverture
prochaine d'une épicerie ! Les volets de l'appartement étaient
clos. Je fis le tour du pâté de maisons.

Derrière le magasin , l'ancien hangar est occupé par un
garagiste , son plus proche voisin. C'est un garçon d'une tren-
taine d'années que je connais bien . J'allai le voir. Il s'est,
marié l'année dernière et a repris le fonds de son père. Je
lui demandai depuis combien de temps il occupait le hangar.
Il me répondit que son père l'avait acheté un an plus tôt.

— Et, les meubles ? demandai-je. Il m'expliqua qu'ils
avaien t été vendus à ce moment-là, et qu'il en avait même
acheté une partie pour monter son ménage. Je mourais d'en-
vie de dire qu'ils étaient à moi ; mais j' avais honte pour les
Beanjee. Et puis, maintenant , n 'appartenaient-ils pas à ce gar-
çon qui les avait honnêtement payés avec son argent ?... Je
ris semblant de trouver tout cela très naturel, et lui demandai
où je pourrais voir Mme Beanjee. Il me surprit beaucoup en
me disant qu 'elle avait acheté un fonds de commerce à
Rennes , mais qu 'il n'avait pas son adresse...

Je le quittai sans commentaire et repris le train pour
Paris, désolée de constater qu 'il me fallait , une fois, pour tou-
tes, renoncer à mes chers souvenirs... mais n'est-ce pas dans
son coeur que l'on garde les plus beaux, ceux que personne
ne peut voler ?...

"I .» rt * ,. < r A « _  nliln fbAtftm A s *  V I A ! - * »  rt r-. ¦- f /- * r-a rt f-a Tl A f « l l f  rttniv* nildj e u avais pius envie ue voir pei&umic. 11 ciau uiau que
Suzanne m'avait menti sur bien des points, et qu'elle avait
été, au moins pou r les indélicatesses à mon égard , complice
de son mari. Marjorie m'ayant indiqué un petit hôtel de la
rue de Rennes, où elle avait vécu avec ma mère quan d elles
étaient étudiantes , j'y allai. Mais je trouvai l'immeuble trans-
formé, plus cher que je ne pensais. Je m'y logeai quand
même, par un sentimentalisme dénué de prudence.

Chercher du travail. Je descendis très vite du sommet de
mon optimisme. Quand on demandait une jeune fille parlant
anglais, on exigeait aussi des références, des connaissances
techniques ou des diplômes : je n'avais rien de tout cela !
Mes .50 livres fondaient comme neige au soleil... Je cherchai
un gîte moins cher et trouvai une mansarde, rue Saint-Lazare,
au sixième étage... J'en déduisis que descendre l'échelle so-

ciale signifie, avant tout, monter les étages ; et, dans ce cas-
là, plus on monte, moins on voit de ciel ! Je n'ai qu'une
petite lucarne étroite et haut perchée. Les nuits fastes j'ai
droit à six étoiles !

Mais je fis ainsi des économies substancielles et repris
espoir ; pourtant , les semaines passant, je me mis à consi-
dérer la rubrique « gens de maison » avec moins de dédain.

Tout près de mon logis, il y a « Le Coq d'Or », un maga-
sin d'instruments de musique et de disques. Je m'arrêtais tou-
jours devant la vitrine, détaillant avec envie les disques expo-
sés, « écoutant » mes souvenirs de concerts à travers leurs
enveloppes évocatrices. Depuis que j'étais rentrée, la musique
me manquait. Avec Marjorie nous allions au concert très
souvent et j'adorais cela. Je ne pouvais plus qu'endormir ma
passion en dévorant des yeux mes musiques préférées.

J'aurais pu entrer dans le magasin, choisir un disque,
l'écouter, le refuser et partir — beaucoup de clients font ainsi
— Je n 'osais pas... A trois semaines de Noël , l'étalage fut
changé. Il fut  plus que jamais tentant , au point que je ne
pouvais passer sans m'arrêter longuement.

Un jour , un monsieur sortit du magasin et me dit :
— Mademoiselle... Je vous vois depuis longtemps vous

arrêter devant ma vitrine... Je suppose que vous aimez la
musique ? Que vous la connaissez un peu ?... Si vous avez
un peu de temps... J'ai besoin d'une vendeuse supplémentaire
pour les fêtes, estTce que cela vous plairait ?...

« Et voilà ! Maintenant je crois aux miracles I Depuis cinq
mois je suis vendeuse au Coq d'Or, et je gagne ma petite
vie en entendant de la musique à longueur de journée ! Notre
patron est toulousain... U s'appelle M. Peucher... Il a gardé
l' accent de sa province , et , par jeu , nous l'appelons
« Peuchère ». H le sait et s'en amuse... Il est très gentil... »

Je fermai les yeux et posai ma tête sur le coussin de
dentelle. Dans la cheminée, l'amas de braises rougeoyantes
me baignait de son chaud reflet. Fatiguée d'avoir parlé si
longtemps, j'avais omis les détails de ma vie parisienne : ils
étaien t sans intérêt. Mais je ne sais quel obscur réflexe
m'avait empêchée de parler sérieusement de Léopold Peucher
et de nommer Jean-Paul... Mon hôte était silencieux.

Je me sentais bien. Installée confortablement, savourant

cette fatigue extrême où se fond, en un abandon absolu,
l'étrange et reposante sensation d'être airivée, après une
marche épuisante... Peu à peu, une fantasmagorie d'images
anciennes, sorties du passé que j'avais remué, défila devant
mes yeux olos, sous mes paupières chaudes...

CHAPITRE IV
C'est une mouche qui m'éveilla. Je la sentis d'abord sur ma

main comme une caresse de plume. J'ouvris les yeux : la
mouche lissait ses ailes dans le soleil. Quelle heure pouvait-il
être ? Quand m'étais-je endormie ? Je n'aurais jamais imaginé
que cela pût m'arriver ! En face de moi, dans l'autre fauteuil,
mon hôte lisait.

Je ne bougeai pas et profitai de nos immobilités respectives
pour l'examiner à mon aise. La lumière du matin l'éclairait
pleinement. J'admirai les boucles des cheveux bruns qui
ombraient son front intelligent, les cils noirs, que les pau-
pières baissées montraient longs et épais à me fai re envie, le
nez beau , la bouche impeccable et sans mollesse, le menton
volontaire et les épaules carrées de garçon bien bâti, que les
mains élégantes mais viriles qui tenaient le livre ne démen-
taient pas.

Toute sa personne inspirait confiance, reflétait une tran-
quille assurance — dont je me sentis tout à fait dépourvue.
Je retrouvai intacte mon admiration de la veille, mais, aussi,
la crainte terrible de lui apparaître bien décevante à la
lumière cruelle du matin. Pourquoi m'étais-je endormie là ? H
leva les yeux et je fis semblant de m'éveiller.

— Bien dormi ?
— Oh ! Ce n'est pas possible. Quelle heure est-il ?
— Environ sept heures.
—¦ Mais... je n'ai pas vraiment dormi ?
— Si. Vous avez même ronflé.
— Ronfl é ! — Décidément U n'avait aucune galanterie.
— Vous auriez dû me réveiller.
— C'eût été dommage.
— Mais... vous ?
— Oh ! moi, j' ai travaillé. J'avais une étude en retard qui

n'avançait pas, vous m'avez rendu service. C'est très agréable,
de travail ler auprès de quelqu 'un qui ne vous interrompt
pas. (A suivre)
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t m̂mM WÊË Une exclusivité : London Air Tours.
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,C LES PRODUCTIONS JEAN HUBERTY, PARIS, présenteront : ;

• LA MACHINE À ÉCRIRE ©
10 de Jean Cocteau @

(̂  avec Jean-Louis JEMMA 
et 

Annie GAILLARD A
j  2me spectacle du premier abonnement A et B. _ .

Location»des places hors abonnement : c -:

 ̂
Agence StrUbln, librairie Reymond, 1er étage. Tél. 25 44 66. Ôâ••••••••••••••••••••

ijjtÊfek Repos et détente dans les nombreuses stations de vacances dans le cadra AfOSa DâVOS St (VlOfitZ
©iZ'P alpestre prestigieux des Grisons) _.. _ .. ¦» __

4^"°%-. y^̂ _S  ̂ Tous les sports d'hiver « pistes de ski de fond et de promenades » rillîl S IVIOSterS FOIltreSina
L MT \̂\ I '*° âs\ sentiers pour promeneurs « pistes de luge « écoles de ski » patinoires I ortvoKhoîrlo-Valhollfi Qa»nnnin
VK/L T F S V- " \ naturelles et artificielles « piscines couvertes « cures thermales » LBIKeniBlUB- VdlUt. Ild OdVOgnm

\4--TX?' f <m/j '§i \ | Chemin de fer Rhétique • Automobiles postales • autocars • SCUOl -TaraSP-VllIpera-leS-BâinS
<f5 \̂ î^ / iy ï̂^^r̂j \ tmTd V Chemins de fer de montagne • télésièges et téléskis • Abonnements r r

7\ r̂\C ¦ {x ŝT* t a : ' lMi *i *9 régionaux et locaux de sports d'hiver • Abonnement de sport grison /»__ i__ .__ .._ e„~„j„- e-i ¦ e ¦»
M\AP ima. . \&'yïmyzz/ ï\ *§> \5ZmW avec 30% de réduction, valable sur toutes les remontées mécaniques » VWTTO «BHOni Mtt I. E, ZOW
I V ' ^̂ ^̂ * j W/ l̂< H6teis et pensions à prix avantageux • Churwajden Parpan Tschîertschen
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de ski forfaitaires à partir 
de sfr. 310.— Spliigen Disentis Laax Sedrun
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/ Wii vacances d'hiver-hobbyv̂ Les Grisons
^^» ' ŜÈi Championnats du monde de Ski Alpin 2.-10.2.1974 St. Moritz

^̂ T ^̂  Vous obtiendrez tous renseignements, prospectus et fluide des hôtels
>*B p̂ pour votre prochain séjour dans les Grisons en envoyant cette annonce

ô l'Office du Tourisme de la station choisie ou â l'Office du Tourisme

 ̂
des Grisons, Ottostrasse 6, 7000 Chur.

Morris Marina
Limousine TC 1.8

La voiture nouvelle. Intelligente et belle ,
Performances et équipement: 87 ch DIN, plus do
160 km/h, sièges-couchettes, 4 portes, vitre arrière >
chauffable à l'électricité, phares de recul, essuie-glace à
deux vitesses, allume-cigarette, compte-tours, accoudoir
central à l'arrière, console médiane, levier au plancher,
court et sportif, jantes de sport, pneus radiaux, carburateur
double corps, freins à disque assistés à l'avant, coffre
d'une contenance de 552 I. I/^OO^

Coupé1.3 Llmouslne1.3 ' Limousine 1.8 Coup«TC1.8 |*%g.r| 2
67 ch DIN 57 ch DIN 78 ch DIN 87 ch DIN NSJ è
8540.- 8940.- 9990.- 10590.- |aSj J |-i
Course d'essai chez: fin

GARAGE WASER I
2000 NEUCHATEL 4 Tél. (038) 25 00 98 Seyon 34-38 |̂

GARAGE TERMINUS I
\ Rolf Blaser SAINT-BLAISE ?f
Ji  ̂IJ j|JI|fM»MKIflMTJffH|nP
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wk sans caution:M de Fr. 500.— à 10,000.—
?*uja - - Formalltôt slmpll-
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Envoyez-moi documtntatlon ¦ans engagement
Nom

Rus j
Loeaim FAN

les gais lutins
institut éducatrices
pédagogique

10, av. de Jaman LI inrrlînSoroc1005 Lausanne | 
laraiiiieres

forme : | d'enfants
Qjntoct j |
journalier avec f] monitrices
les enfants pour jeune$ fnief
Tél. (021) 23 87 05 jU dès 16 ans
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• LE JARDIN JOYEUX O
A Enfants de 3 à 6 ans A

9 Encore quelques places •
 ̂ libres 9

A Avenue du 1er-Mars 20 A
 ̂ Tél. 24 06 26 ou 24 54 37 w
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HOLIDAY ON ICE 1973
au Palais de Beaulieu à Lausanne

Mercredi 7 novembre en matinée dép. 13 h 00
Vendredi 9 novembre en soirée dép. 18 h 30
Samedi 10 novembre en soirée dép. 18 h 30
Dimanche 11 novembre en matinée dép. 12 h 00

• Déplacement en car : Fr. . 16.—
Billets d'entrée à disposition à Fr. 18.—,  22.— ; 26.—

KS5ÏÏV WITTWER GARS
2, rue Saint-Honoré, Neuchâtel - Tél. (038) 25 82 82
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LE SERVICE CULTUREL MIGROS
présente en collaboration avec

CONNAISSANCE DU MONDE
i

AUSTRALIE
«TERRE DE FORTUNE »

conférence et film en couleurs

par JACQUES VILLEMINOT

«Première conférence de l'abonnement »

NEUCHATEL - Salle des conférences - Mercredi 24 octobre
m Séance à 20 h 30 précises.

M Prix des places : Fr. 5.—.
& Location et vente d'abonnements au prix de Fr. 20.—, à l'entrée.

Le nouveau
catalogue,
édition 1973-74

trains
Mârklin
vient d'arriver.
Il coûte 2 fr.
Agent officiel :
papeterie Reymond,
rue Saint-Honoré 5,
à Neuchâtel.

1 SANDOZ & Cie
Ses vins fins de France

H PESEUX - Tél. 315177

J?*JL Demain, un excellent¦
z '-é P0-Ui?!
ĤmV poulet frais du pays

j f 3  ̂ (dans la marque
K̂mv*™P « Monseigneur »)

 ̂
de notre abattage
quotidien à Marin

Le magasin spécialisé vous donnera satisfaction

Lehnherr frères
Gros et détail MARIN et NEUCHATEL

Dans notre nouveau magasin
Rue Fleury 7, Neuchâtel

Cfj (038) 25 30 92
Derrière la maison des Halles

FERMÉ LE LUNDI :
Heures d'ouverture : du mardi au vendredi

7 h 15 - 12 h 15 — 14 h - 18 h 30
Samedi 6 h 30 - 16 heures Samedi

COMMERÇANTS
Ne vous creusez pas la tête pour vos problèmes de publicité. Nous avons
pour les résoudre un service à votre disposition.

Feuille d'avis de Neuchâtel



«Nora» ou la reconquête de la dignité féminineUne adaptation réussis
de la -Maison de poupée> d'Ibsen :

Vivre pleinement sa condition de femme et en toute dignité , c'est sans doute
l'une des revendications les plus légitimes et pourtant les plus contestées qui se
soient fait jour au cours du XXe siècle et particulièrement durant ce troisième
quart de siècle. La question fut abordée à plusieurs reprises à l'écran. Mais il faut
bien le dire le sujet fut rarement bien traité et de manière satisfaisante.

Aussi est-ce une surprise plus
qu 'agréable que nous a réservée le
cinéaste anglais Patrick Garland avec
Nora. Il est vrai que le réalisateur con-
naît ses classiques et ne s'est pas lancé
dans l'aventure sur une simple prise de
conscience du problème. Il s'en est allé
regarder du côté d'Ibsen qui connaît un
regain de faveur fort mérité et c'est la
Maison de po upée qui a retenu son
attention , pièce qui a d'ailleurs égale-
ment tenté Losey, dont l'adaptation pré-
sentée à 

^ 
Cannes suscita quant à elle

d'assez sérieuses réserves auprès de la
critique. Il faut dire que Garland s'est
tenu au plus près du texte en s'inspirant
de la mise en scène théâtrale de Broad-
way. Si bien que si sa réalisation est
passablement théâtralisée, elle n'en tire
que plus de force dramatique. Il suffit si
l'on peut dire , de suivre le texte d'Ibsen,
tant la pièce est forte. Il est surprenant
de voir en effet combien l'œuvre
d'Ibsen reste d'une actualité aiguë, près
de cent ans après avoir été écrite. C'est
à la fois la preuve de la contempo-
réanité de l'auteur norvégien qui avait

une prescience étonnante des problèmes
de notre temps, bien avant qu 'ils n'aien t
connu des développements plus brû-
lants ; mais aussi la triste constatation
que la condition féminine dont on pres-
sentait bien à la fin du siècle dernier
qu 'elle n 'était guère enviable , n'a pas été
améliorée autan t que tout être humain
digne de ce nom pourrait le souhaiter .

Confiance abusée
Le thème du film est somme toute

fort simple. Ibsen nous écrit Tatmo-
sphère d'un couple abordant à peine la
phase de la maturité. Torvald , incarné
par Anthony Hopkins, juriste de forma-
tion , se voit nommé directeur de ban-
que. Sa femme, admirablement interpré-
tée par Claire Bloom , vit entre ses trois
enfants , son mari , sa nourrice et son
médecin, l'ami de la famille, une exis-
tence parfaitement réglée selon les
horaires et le bon vouloir de son mari.

Un incident va troubler cette « parfai-
te » entente, mais aussi desiller les yeux
de Nora. Un concours de circonstances
va en effet placer cette dernière dans

une situation fort inconfortable. Elle
avait en effet falsifié une signature de
son père, pour emprunter de l'argent ,
d'ailleurs pour un mobile des plus hono-
rables , puisqu 'il s'agissait pour elle de
sauver son époux frappé par la maladie.
Mais voilà que la situation va se retour-
ner et compromettre gravement Torvald.
Ce dernier , au courant de la chose,
n 'hésitera pas une seconde d'accuser sa
femme dans les termes les plus abjects,
faisant passer sa carrière avant son
amour.

Lorsque le drame sera résolu par un
coup de théâtre, il voudra faire marche
arrière et continuer comme si rien
n 'avait changé. Mais quelque chose s'est
brisé dans le coeur de Nora. Elle sait
qu 'elle a été abusée odieusement par son
mari et que ce dernier n'est pas digne
de l'amour sans limites qu'elle lui a
témoigné. Consciente qu'elle doit partir
à la recherche de sa propre identité , elle
ne se laissera pas fléchir et s'en ira libre
du foyer familial , en quête de sa libéra-
tion et de son épanouissement de fem-
me.

Renaissance
La fin du film est d'une force extra-

ordinaire , l'intensité dramati que étant
remarquablement ramassée. Garland a
su montrer toute la distance qui sépare

Claire Bloom interprète de manière
éblouissante le rôle de Nora.

désormais deux êtres, parce que l'un n'a
pas voulu faire le sacrifice nécessaire à
leur amour et que l'autre le ressent,
cruellement blessée qu 'elle est dans sa
chair. Fin désabusée, mais néanmoins
chargée d'espoir puisqu'un être esclave
jusque-là , marionnette et poupée, va
naître à la vie... Cela permet les plus
belles espérances. Bl. N.

du 21 octobre
ÉGLISE RÉFORMÉE ÉVANGÉLIQUE

Terreaux : 8 h, cuite matinal.
Collégiale : 10 h , M. D. Michel.
Chapelle des Terreaux : 10 h 15, M. G.

Wagner.
Ermittage : 10 h 15, M. J.-L. de Montmol-

lin.
Maladière : 9 h 45 : sainte cène, M. E.

Hotz.
Valangines : 10 h, M. A. Gygax.
Cadolles : 10 h, M. R. Wuillemin.
Collégiale : 19 h, Gospel Evening.
Culte de jeunesse : Collégiale , et Temple

du bas à la Collégiale, Ermitage , Mala-
dière et Valangines : 9 h.

Ecole du dimanche : Collégiale, Ermittage ,
Valangines : 9 h ; Salle des conférences :
9 h 15 ; Maladière : 11 h.

Maison de paroisse : fbg de l'Hôpital 24,
culte pour parents et enfants, jeudi de
19 h 30 à 20 h.

La Coudre : 10 h, culte, M. O. Perregaux ;
20 h, culte du soir.

Les Charmettes : 10 h, culte (enfants et
adultes) ; 20 h, sainte cène.

Serrières : Pas de culte de jeunesse ni d'éco-
le du dimanche ; 10 h, M. J.-R. Laede-
rach.

DEUTSCHSPRACHIGE REFORMIERTE
KIRCHGEMEINDE

Chapelle des Terreaux : Predigt und Tau -
fe. N. B. Die Installation der Kirch-
enâltesten wird auf den 2. Dez. 'verscho-
ben. Pfr Jacobi.

VIGNOBLE ET VAL-DE-TRAVERS
Couvet : 9 h 45.

ÉGLISE CATHOLIQUE ROMAINE
Tous les samedis à 18 h 15, messe valable

pour le dimanche. Messes : à la chapelle
de la Providence , 7 h ; à l'église parois-
siale , 8 h ; 9 h 30, grand-messe ; 11 h et
18 h 15 ; Vauseyon : chapelle Saint-Nico-
las, samedi 18 h 15, dimanche 8 h et
10 h 30 ; la Coudre : 9 h et 11 h ; Ser-
rières : église Saint-Marc , samedi 18 h 15,
dimanche 9 h 15 et 11 h ; aux Cadolles,
hôpital , 8 h 30. Mission italienne : Institut
des jeunes gens, 10 h 45 ; Mission espa-
gnole à l'église, 16 h ; Deutscher Gottes -
dienst , Institut des jeu nes gens, 19 h.

Eglise Saint-Baptiste, rue Emer-de-Vat-
tel : 18 h 30, messe.

Eglise évangélique libre, Neuchâtel : 9 h 30,
culte et cène, M. Roger Cherix ; 20 h,
concert spirituel , artistes aveugles.

Colombier : 9 h 45, culte , M. Georges-Ali
Maire.

Evangelische Stadtmission, Neuchâtel , ave-
nue J.-J. Rousseau 6:  20 h 15, Gottes-

dienst. Dienstag und Donnerstag : Jugend-
abende. Freitag : Forum. ¦

Evangelische-methodistischc Kirche, Beaux-
Arts 11 : 9 h, Gemeinsames Gebet ;
9 h 15, Predigtgottesdienst und Kinder-
hort.

Première Eglise du Christ Scientiste, fbg de
l'Hôpital 20: 9 h 30, culte en français et
école du dimanche ; en anglais à 10 h 45,
le deuxième dimanche du mois.

Eglise néo-apostolique, rue Gabriel-Lory 1 :
9 h et 20 h, services divins. Mercredi
20 h, service divin.

Assemblée de Dieu, chapelle de l'Espoir,
Evole 59 : 9 h 30, culte ; 20 h, évangéli-
sation.

Armée du Salut, Ecluse 18 : 9 h 15, prière ;
9 h 45, culte ; 20 h, évangélisation.

Témoins de Jehovah, Parcs 12 : études bi-
bliques et conférences : samedi 19 h 30,
en allemand ; dimanche 15 h 30 en ita-
lien ; 18 h en français.

Action biblique, fbg de l'Hôpital 19 : 9 h 45,
M. E. Golay.

Eglise apostolique, chapelle de l'Orangerie
rue de l'Orangerie 1 : dimanche, culte

à 9 h 30 et mercredi à 20 h, réunion da
prière.

Eglise évangélique de Peseux, rue du Lac :
9 h 30, culte ; lundi 20 h 15, évangélisa-
tion ; jeudi 20 h, prière.

DISTRICT DE NEUCHATEL
Le Landeron : samedi 18 h, messe domini-

cale. Dimanche , à la chapell e, messe à
7 h et 9 h 40 (Italiens) ; à l'église
grand-messe à 9 h 45 et 20 h.

Paroisse réformée : 9 h 45, culte.
Cressier : église catholique , samedi 18 h 15.

Dimanche 7 h 30 et 9 h 30, messes ; 18 h,
messe des Italien. Eglise réformée, 9 h,
culte.

Lignières : paroisse réformée , 10 h, culte.
Eglise catholique , messe à 17 h.
Enges : paroisse réformée, 20 h , culte.
Comaux : paroisse réformée, 20 h, culte.
Saiut-Blaisc : paroisse réformée, 10 h, culte.

Eglise catholique romaine : messe domi-
nicale anticipée samed i à 18 h 30 : diman -
che : 7 h 30, messe basse ; 9 h 30, messe
chantée ; 11 h, messe basse avec sermon
en langue étrangère.

« Conjecture » n'est pas
« conjoncture »

La confusion entre ces deux mots est
fréquente. « La conjecture est une sup-
position , une op inion fondée sur des ap-
parences : conjecture trompeuse, bien
fondée , mal fondée.  Cette conjecture s'est
réalisée (Acad.). Faire des conjectures,
se livrer à des conjectures (Lar. du X X e
siècle). »

D' une orthograp he proche, mais déri-
vé du verbe conjoindre, le mot conjonc-
ture a un sens tout différent ; c'est le
résultat d'un concours de circonstances,
la rencontre de certains événements :
Cela est arrivé dans une fâcheuse con-
joncture (Acad.). Se trouver da ns des
conjonctures diff iciles (B escher elle). Il y
a peu de conjonctures où il faille tout
dire ou tout cacher (Lar. du X X e  siècle).

Problème No 133

HORIZONTALEMENT

1. Physicien qui a donné son nom à une
graduation du thermomètre. 2. Beau par-
leur. — Diplomate français, négociateur de
la paix des Pyrénées. 3. Il appelle une
réparation. — Sur la Tamise. 4. Vin doux
non fermenté. — Il se mit son père à dos.
5. Avance. — Pronom. — Démonstratif. 6.
Braque. 7. Sort du lac Victoria. — Montre.
8. Orateur grec. — Direction. —¦ Bradype.
9. Sans accompagnement. —¦ Il n'est pas
de taille. 10. Compositeur français.

VERTICALEMENT
1. La modestie n'est pas son fait. — Une

des villes les plus pittoresques du monde.
2. Parfume avec une substance végétale. 3.
Cri hostile. — Liquide huileux. 4. Il fait le
tour du rat. — Roi d'Israël. 5. Article arabe.
— Tourne avec effort. — Préposition. 6.
S'inscrit en faux. — Jours du calendrier
romain. 7. Celui qui reçoit ou est reçu. —
On la révère dans l'Eglise russe. 8. Formu-
lée. — Tout le calendrier. 9. Apportée en
naissant. — Bête noire. 10. Est souvent à
plat. — Serre.

' Solution du No 132

FESTIVAËi INTERNATIONAL DE NYON : AN 5
Le Festival international de Nyon ,

qui débutera la semaine prochaine,
en est à la cinquième édition de sa
nouvelle formule. Etape importante
pour la manifestation lémanique qui
a pris une ampleur remarquable et
commence à voir sa réputation gran-
dir au-delà de nos frontières. Comme
par le passé, il sera composé de plu-
sieurs parties, concours international,
information sur le cinéma suisse,
rétrospective, cinématographie natio-
nale invitée et manifestations annexes.

Cette armée, p lus de 150 courts et
moyens métrages (seuls métrages
pouvant concourir à Nyon), p rove-
nant d'une trentaine de pays, ont été
soumis au début de ce mois à la
commision de sélection ou de
« programmation > si l'on préfère , qui
avait été chargée de choisir les fi lms
du Festival de Locarno, les deux
manifestations étant placées sous la
même direction de M. Moritz de
Hadeln . Il est à noter que la Télévi-
sion suisse met à disposition du jury
international un prix de 3000 francs.

Bien que revienne à Soleure le rôle
de présenter un panorama aussi com-
plet que possible de la production
cinématographique helvétique de
l'année, Nyon réservera plusieurs
séances à une sélection "informative
de courts et moyens métrages suisses
dont l'élaboration aura été assurée
par les diverses organisations natio-

nales intéressées sous l 'égide du
Centre suisse du cinéma à Zurich.

Une innovation intéressante a été
programmée cette année au Festiva l
de Nyon avec l'organisation d'une
rétrospective. C'est ainsi que trois
séances seront consacrées au cinéma
documen taire britannique de 1930 à
1973. On pour ra voir notamment
Song of Ceylon de John Grierson,
Airport de Roy Lockwood, London
can take it, Listen to Britain , The 80
Days d'Humphrey Jennings, Momma
don't allow de Tony Richardson et
Terminus de John Schlesinger.

Hôte d'honneur
Pour ne pas tomber dans une sp é-

cialisa tion excessive due par tiellement
au métrage des œuvres en concours,
le Festival de Nyon s'est toujours
soucié d'organiser une semaine con-
sacrée à une cinématograp hie natio-
nale. Après le Danemark et l 'Inde,
cette année c'est au tour du cinéma
néerlandais d'être l'hôte d 'honneur de
ce festival. Les raisons qui ont
motivé ce choix des organisateurs
tient au fai t  que de p lus en p lus un
certain nombre de parallèles peuvent
être tirés entre les cinémas hollandais
et helvétique, tant par la structure
de production, les dimensions des
pays , que par le type même des
œuvres qu 'ils produisent.

Huit séances sont prévues et don-

neron t un large éventail du travail cle
quelque vingt-cinq cinéastes néerlan-
dais dans les genres les plus divers,
que ce soit le long métrage commer-
cial ou le court métrage marginal. Le
programme proposé a été établi en
accord avec le Festiva l de Nyon, le
ministère néerlandais des affaires cul-
turelles, l'Académie de cinéma et le
collectif « Fugitive cinéma », sous la
médiation de l 'Institut néerlandais
du cinéma. On verra notamment des
ouvrages de réalisateurs confirmés
tels que van der Horst, Haanstra , un
f i lm indépendant cle Pieters, des
œuvres marginales de Jansen, un
choix de films d 'élèves de l'Académie
du cinéma d'Amsterdam et enfin un
f i lm enquête d 'étudiants de l'Institut
de sociolog ie d'Utrecht.

Il y aura, en outre, une série de
films chiliens et sud-américains.

Réunions internationales
Dans le cadre des manifestations

annexes, on notera en particu lier la
conférence internationale des festivals
du court métrage qui se déroulera
lundi sous la présidence de M.  James
Quinn, de Grande-Bretagne. Cette
conférence annuelle a p our but
d' assurer une meilleure coordination
entre les divers festivals de court
métrage et les organismes chargés de
diffuser le film de court métrage. On
annonce d'ores et déjà la présenc e de

quarante participa nts à cette séance
de travail, ce qui dénote son impor-
tance. De p lus, l'Association interna-
tionale clés documentaristes se
réunira également à N yon au cours
de cette semaine, soit les 24 et 25
octobre.

Enfin , le département de l'instruc-
tion publique du canton de Vaud
organisera , pou r la première fois , un
concours national de f i lms en 8 mm
et 16 mm réalisés pa r des élèves dans
le cadre de leurs activités scolaires.
Ce concours qui se déroulera en
parallèle avec le fe stival les 22 et 23
octobre, est à saluer, car il consti-
tue un pas de plus vers la reconnais-
sance de l'importance du cinéma
dans l'instruction. Deux jurys seront
nommés pour juger les œuvres sélec-
tionnées.

A insi, le Festival de Nyon peut
aborder avec une certaine sérénité
son ouverture. Le pr ogramme déjà
établi augure bien de l'intérêt de la
manifestation. En effet , par ses inno-
vations, sa diversification , le Festival
de Nyon a f f i ch e une volonté de ne
pas se scléroser et de renouveler
l' esprit même d'un festival qui doit
être l'occasion d'échanges de vues, de
contacts fructueux entre tous ceux
qui considèrent que le cinéma n'est
pas seulement p rétexte à rêver mais
contribue aussi à une meilleure con-
naissance du monde et des hommes.

SAMEDI

NEUCHATEL
Théâtre : 20 h 30, Six personnages en quê-

te d'auteur.
Cité universitaire : 15 h, Ail Baba et les

40 voleurs.

EXPOSITIONS. — Musée d'ethnographie :
Exposition Malgache qui es-tu ?

Galerie des amis des arts : Muqbil Zahawi,
sculpteur.

Musée des Beaux-arts.
Musée cantonal d'archéologie.
Musée d'art et d'histoire.
Galerie Ditesheim : Pierre-E. Bouvier, pas-

tels.
Collège Latin : Exposition Lquis Agassiz.
Lyceum-Club : Ch. Jelenkiewicz, peintures,

aquarelles, dessins.
A bord du bateau Ville d'Yverdon : Mme

Salon flottant.
Centre culturel neuchâtelois : Eric Gentil,

photos.
Galerie Média : Exposition Frossard.
Grande salle du Faubourg : Exposition

d'oiseaux.

TOURISME. — Bureau officiel de rensei-
gnements : place Numa-Droz 1, télé-
phone 25 42 42.

CINÉMAS. — Palace : 15 h et 20 h 30, La
Grande Bouffe. 18 ans. Sme semaine.

Arcades : 14 h 45 et 20 h 30, La Nuit
américaine. 16 ans. 17 h 30, Hôtel du
Nord. 16 ans.

Rex : 15 h, 17 h 30 et 20 h 45, Les Jeunes
Séductrices. 20 ans.

Studio : 14 h 45 et 20 h 30, On l'appelle
Trinita. 12 ans. 17 h 30, I Due Figli di
Trinita. 16 ans.

Bio : 16 h et 18 h, Il Venditore di morte.
16 ans. 20 h 15, Les Enfants du Paradis.
16 ans. 23 h 30, Désirs sexuels. 20 ans.

Apollo : 14 h 30 et 20 h, Le Pont de la
rivière Kwai. 12 ans. 2me semaine.
17 h 30, lo non spezzo... rompo. 16 ans.

DANSE ET ATTRACTIONS (jusqu'à 3 h)
L'ABC, L'Escale, La Rotonde.

DANCINGS (jusqu'à 2 h)
Spot bar, Big Ben bar, Red club, La
Prairie, Bar du Dauphin.

Pharmacie d'office : K. Kreis, Croix-du-Mar-
ché. La période de service commence à
8 h. La pharmacie de service est ouverte
jusqu 'à 23 h. De 23 h à 8 h, le poste de
police (25 10 17) indique le pharmacien à
disposition en cas d'urgence.

Service d'urgence des pharmacies : région
Boudry - la Côte, J.-D. Bonhôte, Boudry,
tél. 42 18 12.

AUVERNIER
Galerie Numaga I : Rosemonde, Suisse,

peintures.
Galerie Numaga II : Eppelé, France, pein-

tures.

COLOMBIER
Cinéma Lux : 20 h 15, Catlow.

LE LANDERON
Cinéma du Château : 20 h 30, L'Ultime

Randonnée.

PESEUX
Cinéma de la Côte : 17 h 30, I quattro

dell'Ave Maria. 20 h 30, La folle nuit de
noce du Dr Danieli.

Galerie 2016 : Karlo Pescalorl, Brescia,
peintures et gravures , vernissage " à 17 h.

Studio : 14 h 45 et 20 h 30, . On l'appelle
Trinita. 12 ans. 17 h 30, I Due Figli di
Trinita. 16 ans.

Bio : 16 h et 18 h„ Due volte Giuda. 16 ans
20 h 15, Les Enfants du Paradis. 16 ans.

Apollo : 14 h 30 et 20 h, Le Pont de la
rivière Kwai. 12 ans. 2me semaine.
17 h 30, lo non spezzo... rompo. 16 ans.

DANSE ET ATTRACTIONS (jusqu 'à 3 h)
L'ABC, L'Escale, La Rotonde.

DANCINGS (jusqu 'à 2 h)
Spot bar, Big Ben bar, Red club, La
Prairie, Bar du Dauphin.

Pharmacie d'office : K. Kreis , Croix-du-Mar-
ché. La période de service commence à
8 h. La pharmacie de service est ouverte
jusqu 'à 23 h. De 23 h à 8 h, le poste de
police (25 10 17) indique le pharmacien à
disposition en cas d'urgence ainsi que le
médecin et le dentiste de service.

Service d'urgence des pharmacies : région
Boudry - la Côte, J.-D. Bonhôte, Boudry,
tél. 42 18 12.

AUVERNIER
Galerie Numaga I : Rosemonde, Suisse,

peintures.
Galerie Numaga II : Eppelé, France, pein-

tures.

COLOMBIER
Cinéma Lux : 14 h 30, film italien. 20 h 15,

Les Charognards.

LE LANDERON
Cinéma du Château : 20 h 30, L'Ultime

Randonnée.

PESEUX
Cinéma de la Côte : 14 h 30 et 20 h 30, Un

dollar entre les dents. 17 h 30, I quattro
dell'Ave Maria.

Galerie 2016 : Karlo Pescalori , Brescia,
peintures et gravures, de 14 h 30 à
18 h 30.
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ĝ ÎHUM
• ÉCHOS • ÉCHOS • ÉCHOS • ÉCHOS • ÉCHOS • ÉC

Augmentation de la production
française

D'après les chiffres du Centre na-
tional de la cinématographie , la pro-
duction ( f i lms cle longs métrages)
a augmenté en France pendant les six
premiers mois de 1973, mais leur
budget ¦— déjà faible — a diminué.

On avait déjà p roduit davantage
cle films en 1972 (33 % de plus qu'en
1971). Cette augmentation a continué ,
puisq u'on a produit 84 f i lms pendant
les six premiers mois de 1973, au lieu
cle 77 pendan t la même p ériode cle
1972.

Cependant , on a dépensé moins
d'argent — français ou étranger ¦—
qu 'en 1972. Le prix moyen des f i lm s
— f i lms  entièrement français ou f i l ins
de coproduction ( fra nçais p our une
part , étranger pour l'autre) -— a donc
baissé. Plus de la moitié des f i lms
(45 sur 84) ont coûté moins de deux
millions de francs , alors qu 'en 1972,
plus des trois quarts dépassaient cette
somme.

Le prix moyen des films 100 %
français a été , pendant ces six pre-
miers mois, de 1,48 million de f rancs
et celui des f i lms en coproduction ,
de 4,37 millions de francs (soit un
p rix moyen de 3,24 millions de
francs).

Doniol-Valcroze et la psychiatrie
Jacques Doni ol-Valcroze va se li-

vrer à une critique cle certains trai-
tements p sychiatriques dans son nou-
vea u f i lm  LE PLUS FOU N'EST
PAS CELUI QUE L'ON PENSE.
L'histoire est une adaptation d'un
best-seller américain.

Jacques Doniol-Valcroze termine
son scénario et ' commence à p enser
à ses interprètes. D' ores et déjà il
est certain que Françoise Brion j ouera
l'une des victimes de cette aventure
insolite.

9 Jean Chapot (LES GRANGES
BRULEES) aimerait avoir Sophia
Loren et Terence Stamp pour son
prochain f i lm dont il a écrit le scé-
nario. L 'histoire se déroule de jan-
vier à septembre 1939 dans un mi-
lieu de colons français en Tunisie.

Un autre Trinita... parodie d'une
parodie... avec les impayables Fran-
co Franchi et Ciccio Ingrassia ! En
lre vision à Neuchâtel, un nouveau
succès de fou rire de ces deux co-
miques qu'il est superflu de présen-
ter ! (Parlé italien , 16 ans).

I due figli di Trinita

On l'appelle Trinita
Cette parodie américaine du film

italien est l'un des plus grands succès
:omiques actuels et a remporté un
succès fulgurant dans le monde entier.
Terence Hill et Bud Spencer sont
devenus du jour au lendemain les
héros du western comique... et le
sont encore ! Un film d'action pas
comme les autres qui fourmille de
gags et où l'on ne s'ennuie pas !
(12 ans)"T

STUDIO

La Nuit américaine
Un éloge du cinéma et une réponse

à cette question : comment tourne-t-
on un film ? Nous découvrons la vie
privée des acteurs au fur et à mesure
du tournage. Ironiquement , mais tra-
giquement , le film « fictif » rejoint
le fi lm « réel ». François Truffaut a
réalisé là un chef-d'œuvre d'observa-
tion et de finesse. Il nous fait assis-
ter avec habileté aux joies, aux dé-
boires d'un metteur en scène et de
ses interprètes. 11 incorpore la vie des
acteurs à la fiction et les situations
drôles côtoient le drame. La Nuit
américaine est le procédé lancé par
les Américains , consistant à tourner
en plein jour les scènes nocturnes...
ce qui se réalise aisément en util i-
sant le diaphragme de l'objectif pour
obtenir une sous-exposition , donnant
l'illusion de la nuit. Un chef-d'œuvre
accueilli avec enthousiasme par la
critique. (18 ans).

Hôtel du Nord
En réédition , le grand classique de

Marcel Carné avec Louis Jouvet ,
Arletty, Anabella , Bernard Blier ,
François Perrier, J.-P. Aumont. Un
film qui nous montre un Jouvet à
son apogée, une Arletty extraordinai-
re et une équipe de je unes « loups »...
devenus grandes vedettes ! (16 ans,
séances spéciales) .

ARCADES

* Une nouvelle^
parurepou r
une qualité
de tradition
depuis 1819
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François Truffaut et le « vrai » cinéma : LA NUIT AMÉRICAINE
(Arcades)

Le western à l'italienne : ON L'APPELLE TRINITA (Studio)
Les œuvres provocatrices, mais en finesse : LA GRANDE BOUFFE

(Palace)
Les grands films d'aventure : LE PONT DE LA RIVIÈRE KWAI

(Apollo) j/? J
Les classiques du réalisme poétique français : LES ENFANTS DU

PARADIS (Bio)
Un film de jeunes pour adultes : LES JEUNES SÉDUCTRICES (Rex)

SI VOUS AIMEZ... À NEUCHÂTEL

EXPOSITIONS. — Musée d'ethnographie :
Exposition Malgache qui es-tu ?

Galerie des Amis des arts : Muqbil Zahawi,
sculpteur.

Musée des Beaux-arts.
Musée cantonal d'archéologie.
Musée d'art et d'histoire.
Collège Latin : Exposition Louis Agassiz.
A bord du bateau Ville d'Yverdon : 14me

Salon flottant.
Grande salle du Faubourg : Exposition

d'oiseaux.
Galerie Média : Exposition Frossard.

CINÉMAS. — Palace : 15 h et 20 h 30, La
Grande Bouffe. 18 ans. 3me semaine.

Arcades : 14 h 45 et 20 h 30, La Nuit amé-
ricaine. 16 ans. 17 h 30, Hôtel du Nord.
16 ans.

Rex : 15 h, 17 h 30 et 20 h 45, Les Jeunes
Js.iriii_trl_ .i_ 90 fin».

DIMANCHE
NEUCHATEL



Excellente fin de matinée a tous , points de vue. L après-midi sera consacre aux
affaires sérieuses. La soirée sera riche en surprises.

NAISSANCES : Les enfants de ce jour' seront réalisateurs, très aimables et
affectueux.

BÉLIER (21/3-19/4)
Santé : Veilliez à nte pas prendre froid.
Amour : Acceptez il'être aimé tel qu'il
est. Affaires : Il sera difficile de rattrk-,
per le .temps 'perdu:
TAUREAU (20/4 - 20/5)
Santé : Pas . de repas aussi copieux 'le
soir. Amour : Faites des concessions ©t
ignorez 'la rancune. Affaires : Tenez les
engagements que vous avez pris.
GÉMEAUX (21/5 - 21/è)
Santé : Vos merfs sont soumis à de ru-
des épreuves. Amour : Entente durable
et harmonieuse. Affaires: Ne ' vous tour-
mentez .pas inutilement.
CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Combattez votre 'lassitude actuel»
Je. Amour : Votre attitude indifférente
est très pénible. Affaires : Suivez les con-
seils -des personnes avisées.
LION (23/7 - 23/8)
Santé : Evitez les longues 'marches pour
vos articulations. Amour : Ignorez le
« qu'en dira-t-on ». Affaires : Réagissez
plutôt que d'attendre indéfiniment.
VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé : Ne prenez pas ' n'importe quel
médicament. Amour : Vous trouverez le
soutien moral recherché. Affaires : Vos
efforts seront largement récompensés.

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : Ne mangez pas aussi rapidement
et mastiquez. ¦ Amour : Ne vous laissez
pas diriger par les événementSi Affaires :

, Prenez des décisions rapides.
SCORPION (24/10-22/11)
Santé : La relaxation quotidienne est ex-
cellente. Amour : Ne -vous irritez pas
pour peu de -chose. Affairés: Laissez
les détails de côté pour l'instant.
SAGITTAIRE (23/ 11-21/12)
Santé : Pratiquez un sport qui maintien-
ne votre forme. Amour : Montrez-vous
gai, aimable avec tous. Affaires : Met-
tez-vous en valeur «i vous voulez percer.

CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Glandes sailivaires sujettes aux itv-
fections. Amour : Laissez faire les cho-
ses. Affaires : Pas d'initiative inconsidé-
rée.

VERSEAU (20/1 - 18/2)
Santé : Amélioration de vos troubles cir-
culatoires. Amour : Ne -négligez pas- vos
obligations familiales. Affaires : Tous vos
projets né seront pas réalisés.

POISSONS (19/2 - 20/3)
Santé :' Troubles iglandulaïres à surveiller.
Amour : Une attitude 'distante vous dis-
créditerait. Affaires : Beaucoup de per-
sonnes vous rendront service.

PLEIN CAZ POUR OSS 117
A 1Ç
jh RESUME : M. Smith expose à Hubert Bonlsseur de la Bath ce JP
jf qu'est le centre de recherche dénommé « Deer Castle ». Â

'â . i
L'ASSASSIN EST UN DES SIX

« Chaque Jour, reprit M. Smith, un hélicoptère assure la liai-
son entre la base militaire ' de « Hot Springs » et « Deer
Castle », transportant le ravitaillement et le courrier, plus le
médecin si un des membres de l'équipe de chercheurs tombe
malade. En cas d'urgence, les sept volontaires ont à leur dis-
position un poste radio émetteur-récepteur. Quand je dis les
sept... Touf récemment un certain Vilmos Krany a été arrêté à
l'aéroport de San-Franclsco alors qu'il se disposait à partir
pour Berlin.

«Avec des documents en provenance de « Deer Castle », je
suppose?» demanda O.S.S. 117. « Exactement. Sur micro-
films. Le'soir même, la fille qui l'avait dénoncé était trouvée
morte dans sa baignoire, probablement assassinée par un
nommé Frank Kinschler, d'origine autrichienne, officiellement
employé d'une compagnie d'assurances et en instance de
naturalisation. Le lendemain matin, Bryan Dunn, patron de
« Deer Castle », a été trouvé mort dans son bureau. »

« Assassine ' lui ¦ aussi ? » demanda Hubert Bonisseur de la
Bath. « Tout porte à le croire, bien que la mise en scène l'ait
présenté comme s'étant fracturé le crâne en tombant sur un
coin métallique de sa table de travail, dit M. Smith. Mais le
médecin légiste est formel : Bryan Dunn a été tué par l'angle
vif d'un objet lourd, assené de haut en bas. Cela dit, l'officier
de' sécurité- de « Hot Springs » a conclu à un accident, ce qui
vaut mieux. »

i « Parce que le meurtrier ne se croit pas soupçonné?» dit-
i O.S.S. 117. « Exactement. Il n'y a que six suspects, y compris
I le cuisinier noir. Voici leurs fiches et leurs photos. » Hubert
S étala dans sa main les six fiches, comme il eût fait d'un jeu

de cartes. « L'assassin ne peut être qu'un des six, dit
| M. Smith. Tout porte à croire que Bryan Dunn. l'a surpris
t alors qu'il fouillait dans son' coffre pour photographier des
i documents. »

I
I
; Lundi : Un travail à San-Francisco
i

Comment se détendre Quelques conseils
dCinS lO fOUE'née ? Lorsque vous faites dessaler de la
Hour celles qui travaillent ae longues
heures durant devant un bureau oux qui
cousent ou qui Rappliquent à un
travail sédentaire, l'exercice qui suit
sera d'un grand secours. Dans la' jour-
née, nous nous asseyons souvent de
façon très bizarre : nous croisons les
jambes, nous entortillons les - pieds,
derrière le barreau d'une chaise... toute
chose 'que théoriquement nous ne
devrions pas faire. Nous devrions au
contraire, nous lever et nous détendre
toutes les heures, faire même quelques
pas car nous risquons autrement de
nous sentir ankylosée et deux fois par
jour ce simple exercice : debout,
jambes réunies, bras arrondis au-des-
sus de la tête, abaisser, le buste à fond
à droite, puis à gauche, par le seul
effort de la taille. A faire 4 fois de cha-
que côté à une cadence très lente,
très régulière.

IIIIMUC. VJU Ut. ICI ¦ Vieil IUU, fj iauC_.-IO!l uan»
une passoire qui ne touche pas le fond
de la bassine. Changez trois fols d'eau.
Le chewing-gum laisse des taches
difficiles à faire disparaître. Frottez-les
avec une solution de white spirit.
Vous le savez, mais sans doute l'avez-
vous oublié : le vinaigre bouillant
dissout le calcaire des bouilloires, le
vert de gris sur les métaux et détache
le fond des casseroles d'aluminium. En
l'utilisant froid, vous , enlèverez les
taches de sirop sur les tissus.

A méditer
Il y a deux choses que l'expérience
doit apprendre : la première est qu'il
faut beaucoup corriger, la seconde
c'est qu'il ne faut pas trop corriger.

E. DELACROIX

SAMEDI

Sottens et télédiffusion

6 h, 7 h, 8 h, 9 h, 10 h, 11 h, 12 h, 12.30,
14 h, 15 h, 16 h, 18 h, 19 h, 22.30, 23.55,
0.55, informations. 6 h, bonjour à tous,
miroir-première. 6.59, horloge parlante. 7 h,
le journal du matin. 8.05, revue de la
presse romande. 8.15, radio-évasion, l'agen-
da du week-end, route libre, les jeux,
chroniques et enquêtes de la semaine.
10.20, les ailes. 10.30, la Suisse à la ren-
contre de l'Europe. 11.05, le kiosque à mu-
sique. 12 h, le journal de midi, midi-mys-
tère. 12.25, communiqués, météo. 12.29,
signal horaire. 12.30, miroir-midi. 13 h,
demain dimanche. ' 14.05, dise-information.
14.35, présence du Groupe instrumental ro-
mand. 15.05, week-end show.

16.30, l'heure musicale, Le Collegium
Academicum de Genève. 18 h, le journal
du soir. 18.05, le micro dans la vie. 19 h,
le miroir du monde. 19.30, magazine 73.
20 h, restons Vaudois. 20.20, micro sur
scène. 21.10, L'Affa ire Hubert, de J. Duni-
lac. 21.50, chanson à la une. 22.40, entrez
dans la danse. 24 h, dancing non-stop.
0.55, miroir-dernière. 1 h, hymne national.

Second programme
8 h, informations et revue de la presse,

•romande.- 8.15, Peter and Molly. 8.30, le
matin des musiciens. - 9.30, témoignages.
10 h, des pays et des hommes. .10.30, le
folklore à travers le monde. 11 h, les che-
mins de la connaissance, du fantastique à
la science-fiction (fin) ; les figures du feu.
12 h, midi-musique.- 13.10, bulletin

d'informations musicales. 13.30, petit con-
cert pour les jeunesses musicales. 14 h,
promenade musicale, Carnet de notes.
14.55, reportage sportif. 17 h, hommage à
Rina Lasnier (3). 17.30, rendez-vous avec le
jazz. 18.30, rhythm'n pop. 19 h, diverti men-
to. 20 h, informations. 20.05, les beaux-arts.
20.29, loterie suisse à numéros. 20.30, ency-
clopédie lyrique, Daphné (2), de J. Gregor,
d'après Ovide, musique de R. Strauss.
21 h, forum national. 22 h, sport, musique,
information. 23 h, hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6 h, 7 h, 8 h, 10 h, 11 h, 12.30. 16.15,

18 h, 22.15, 23.25, informations. 6.05, mélo-
dies légères. 7.10, bon samedi à tous,
mosaïque touristique. 10.55, échecs à la
radio, Josef Steiner contre les auditeurs.
11.05, de mélodie en mélodie. 11.30, fanfare
The Band of the Coldstream-Guards. 12 h,
homme et travail. 12.40, ou bien quoi. 14 h,
le panorama . du samedi, politique
intérieure. -14.30, football, Italie - Suisse à
Rome.

16.20, musique de films. 16.30, le maga-
zine du cinéma. 17 h, hit-parades de
France et d'Italie. 18.20, sport et musique.
19 h, cloches, communiqués. 19.15, actua-
lités. 19.45, rétrospective de la semaine po-
litique en Suisse et dans le monde. 20 h,
théât re en dialecte. 20.50, piano. 21.15,
rendez-vous au studio I, nouveaux enre-
gistrements et réminiscences. 21.45, Udci
Jurgens. 22.25, le nouveau sound, disques
longue durée pour connaisseurs. 23.20, bal
du samedi soir.

DIMANCHE

Sottens et télédiffusion

7 h, 8 h, 11 h, 12 h, 12.30, 14 h, 16 h.
17 h, 18 h, 19 h, 22.30, 23.55, informations.
7 h, bonjour à tous, miroir-première. 7.10,
sonnez les matines. 8 h, le Journal du
matin. 8.15, concert matinal. 8.45, grand-
messe. 9.55, sonnerie de cloches. 10 h,
culte protestant. 11.05, concert dominical.
11.45, terre romande. 12 h, le journal de
midi. 12.25, communiqués, météo. 12.29, si-
gnal horaire. 12.30, miroir-midi. 12.45,
balade pour un fantôme.- 14.05, catalogue
des nouveautés. 15 h, auditeurs à vos
marques. 18 h, le journal du so'r. 18.05,
l'Eglise aujourd'hui. 18.20, dimanche soir.
19 h, le miroir du monde. 19.30, magazine
73. 20 h, lettres ouvertes. 21 h, l'alphabet
musical. 21.30, pigeon vole. 22.40, horizons-
jeunesse. 23.30, la musique contemporaine
en Suisse. 23.55, miroir-dernière. 24 h,
hymne national.

Second programme
8 h, rêveries aux quatre vents. 9 h. Infor-

mations. 12 h, midi-musique. 14 h, Cathe-
rine de Russie (fin), de A. Béart-Arosa.
15 h, la joie de jouer et de chanter. 15.25,
visages." 16.15, échos et rencontres. 16.35,
compositeurs suisses. 17.30, la vie. 18,30,

les ' mystères du microsillon. 19 h, à la
gloire de l'orgue. 19.30, jeunes artistes.
20 h, Informations. 20.05, le Septième soir,
les chemins de l'opéra, La Botte rouge,
d'après W. Hauff. 21 h, les grands instants
de la musique. 22 h, à l'écoute du temps
présent. 23 h, hymne national.

Beromunster et télédiffusion

7 h, 8 h, 10 h, 12.30, 17 h, 19.15, 22.15,
23.25, informations. 7.05, le Secret de
Suzanne, ouverture Wolf-Ferrarl ; Petite
Suite pour orchestre, Debussy ; Danses de
Galanta, Kodaly ; Capriccio italien,
Tchaïkovski. 8.05, divertlmentl KV 270 et
KV 289 pour 2 hautbois, 2 cors et 2
bassons,' Mozart.' 8.30, musique légère.
11 h, Thomas Platter et ses fils (1). 11.30,
concert-promenade. 12.40| pages de Smeta-
na, Glinka, Dvorak, Rossini, Demar, Schu-
bert, Schumann. 14 h, musique champêtre.
14.40, fanfare. 15 h, La Côte-d'Or, débuts
de la Mission.

15.30, sport et musique. 17,30, musique
légère. 19 h, sport du week-end, communi-
qués. 19.25, concert du dimanche soir.
20.30, Paris, images de l'histoire d'une
grande ville. 21.30, musique de la Belle
époque. 22.20, entre le jour et le rêve.

Donald
Duck

SAMEDI

13.30 Un'ora per vol
\ 14.55 Football
, 16.45 (C) Nos enfants
> et la mathématique

17.10 (C) Taxibule
1 17.30 (C) Aventures pour la Jeunesse
| 18.00 (C) Téléjournal
j 18.05 (C) Samedi-Jeunesse
i 19.00 (C) Deux minutes avec...
i 19.05 Affaires publiques
i 19.40 (C) Téiéjournal
' 19.55 Loterie suisse à numéros
' 20.05 A vos lettres
! 20.30 (C) Les Cinq Dernières
, Minutes
i 22.15 (C) Les oiseaux de nuit
i 23.40 (C) Téiéjournal
i _̂___ ,,_____-_

,' 9.00 (C) TV culturelle pour adultes
i 9.30 (C) Mathématiques pratiques
> 10.00 (C) Mathématiques

10.30 Management
' 11.00 (C) Chimie
[ 11.30 (C) Russe pour vous
j 12.00 Hablamos espanol

14.00 (C) Russe pour vous
14.30 Management
16.45 TV.-Junior
17.35 Les enfants de Bullerbii

1 18.00 Magazine privé
' 18.40 Fin de journée
\ 18.50 Téléjournal
, 19.00 Dick, le petit cochon
> 19.30 Professeur Balthazar
i 19.40 Message dominical

19.55 (C) Loterie suisse à numéros
20.00 Téléjournal

, 20.20 Don Juan
22.00 Téiéjournal
22.10 Arsène Lupin,

le gentleman-escroc
22.55 Bulletin sportif

9.00 TV scolaire
12.30 Midi trente
13.00 24 heures sur la une
13.15 Treize heures magazine
13.35 Magazines artistiques
14.00 La France défigurée
14.30 La une est à vous
18.50 Pour les petits...
19.00 Guitare... guitares
19.20 Actualités régionales
19.45 24 heures sur la une
20.20 Calendrier de l'histoire
20.35 Marie Dorval
22.05 Ma mémoire a cent ans
23.00 24 heures dernière

13.35 (C) Magazines régionaux
14.30 (C) Aujourd'hui, Madame
15.15 (C) Les Envahisseurs
17.20 (C) Pop 2

18.05 (C) Au cœur de l'Espagne
19.00 (C) Des chiffres et des lettres
19.20 (C) Actualités régionales ]
19.45 (C) L'Homme du Picardie
20.00 (C) l.N.F. 2
20.35 (C) Top à... Gérard Lenormand
21.35 (C) Mannix
22.25 (C) La butte Montmartre
23.20 (C) l.N.F. 2 dernière i

18.30 (C) Inter 3
18.35 (C) Roulotte (108)
18.50 (C) Jeu du langage '
19.20 (C) Actualités régionales j
19.40 (C) Mutations
20.35 (C) Yehudi Menuhln '
22.05 (C) Témoignages ,
22.30 (C) Inter 3 dernière i

13.00 Devenlre '
13.30 Un'ora per vol
14.55 Calcio |
16.45 (C) I nuovl studl délia TV ,
17.10 (C) Vroum ,
18.00 (C) I restaurl dl Williamsburg
18.25 Segnali di fumo
18.55 Sette giornl ,
19.30 (C) Telegiornale |
19.45 Estrazione del lotto svizzero

a numerl
19.50 II vangelo dl domanl
20.00 (C) Scacciapensierl ,
20.45 (C) Telegiornale
21.00 (C) La frustata '
22.20 Sabato Sport |

23.10 (C) Telegiornale j

14.30, les programmes du week- , '
end. 14.35, téléjournal. 14.45, pour '
les enfants. 15.15, pour les jeunes et ,
les moins jeunes. 16.45, code de la
route et circulation. 17.15, Eglise et \
société. 17.45, télésports. 18.30, pro- i
grammes régionaux. 20 h, téléjour- <
nal, météo. 20.15, Spectaculum 73. '
22.15, tirage du loto. 22.20, téléjour- '
nal, météo. 22.35, Les Menteurs. |
0.05, téléjournal.

13.45, les programmes de la se- i '
maine. 14.15, aqui Espana. 14.58, i [
téléjournal. 15 h, la musique de
chambre. 15.30, l'industrie chimique. '
16 h, rencontre avec Horst Buch- (
holz. 17 ri, téléjournal. 17.10, miroir '
du pays. 18 h, le paquebot Enter- i (
prise. 19 h, téléjournal. 19.30, hit- ! ,
parade. 20.15, la femme aux deux |i
visages. 21.40, téléjournal. 21.45, i
télésports. 23 h, Un certain ,
M. Schmidt. 0.25, téléjournal. i

DIMANCHE

11.00 Formation Initiale des
handicapés mentaux

11.30 Table ouverte
12.45 (C) Téléjournal
12.50 (C) Télé-hebdo
13.15 (C) Il faut savoir
13.20 (C) Lequel des trois ?
13.40 (C) Festival des nations
13.45 (C) Les Boucaniers
16.30 Tell 73
16.45 Restauration de Williams burgh
17.10 Retour au Ranch
18.00 (C) Téléjournal
18.05 (C) Sous la loupe
18.55 Présence protestante
19.15 (C) Horizons
19.40 (C) Téléjournal
19.55 (C) Actualités sportives
20.25 (C) Ciné qua non
22.25 Mon aventure
22.45 (C) Téléjournal
22.55 (C) Méditation du soir

10.00 Faits - opinions - contestation
11.00 (C) TV culturelle pour adultes
11.30 (C) Anglais
12.00 Téléjournal
12.05 (C) Un'ora per vol
13.30 Panorama de la semaine
14.00 II Balcun tort
14.25 Sesamstrasse
15.15 Slippy, le kangourou
15.40 Le miracle algérien
16.20 Tom Sawyers et les aventures

de Huckleberry
17.50 Téléjournal
17.55 Résultats sportifs
18.00 Faits et opinions
18.55 Fin de Journée
19.00 Le sport en fin de semaine
20.00 Téléjournal
20.15 (C) Compulslon
21.55 Téléjournal
22.05 Pour la nuit

8.55 Télé-matin
9.00 Tous en forme
9.15 A Bible ouverte
9.30 Les chrétiens orientaux

10.00 Présence protestante
10.30 Le jour du Seigneur
12.00 La séquence du spectateur
12.30 Dimanche Salvador
13.00 24 heures dmanche
13.20 Dimanche Salvador
13.45 Le dernier des cinq
14.30 Le sport en fête
17.15 L'Ami public No 1
18.05 L'entracte
18.35 Les musiciens du soir
19.10 Réponse à tout
19.45 24 heures sur la une
20.15 Sport dimanche
20.45 Le Chevalier des sables
22.40 Un certain regard
23.30 24 heures dernière

9.30 (N) R.T.S. Promotion
12.30 (C) l.N.F. 2 dimanche
13.30 (C) Concert symphonique
14.15 (C) A propos
14.45 (C) Le Petit Colonel

16.10 (C) Forum des arts \
17.00 (C) Famillon j
17.45 (C) Télé-sports i
19.30 (C) Animaux du monde
20.00 (C) I.N.F. 2
20.35 (C) Retour au Québec (5) '
21.25 (C) L'art 1900 ,
22.15 (C) l.N.F. 2 dernière ! >
22.25 (N) Le Testament d'Orphée i

19.35 (C) Inter 3
19.40 (C) En nord et en couleurs '
20.10 (C) Côté cour
20.40 (C) P.C.N.

(C) Inter 3 dernière i

13.30 (C) Telegiornale
13.35 (C) Telerama
14.00 Amîchevolmente
15.15 Un'ora per vol j
16.30 (C) Saguaro ,
17.00 (C) La pista délie stelle ' >
17.50 (C) Telegiornale
17.55 Domenlca sport >
18.00 C'era una voita un piccolo '

navlgllo |
18.55 Placer! délia musica ,
19.30 (C) Telegiornale '
19.40 La parole del Slgnore ',
19.50 Incontri
20.15 (C) Ragglungere II 2000
20.45 (C) Telegiornale ' \
21.00 (C) Guerra e pace i
22.10 (C) La domenica sportlva
23.20 (C) Telegiornale

10.15, les programmes de la
semaine. 10.45, le conseiller de ' ,
TARD. 11.30, pour les petits. 12 h, \
tribune Internationale des Journa- j >
listes. 12.45, miroir de la semaine. , i
13.15, magazine régional. 14.30, pour i '
les enfants. 15 h, La Souabe à cœur
ouvert. 15.45, vie et œuvre de Nikos i
Kazantzàkis. 16.30, patinage à rou- |
lettes. 17.15, salto mortale. 18.15, , i
télésports. 19 h, miroir du monde. i [
19.30, télésports. 20 h, téléjournal, i ,
météo. ' 20.15, expéditions au ' |
royaume des animaux. 21 h, Une ' i
femme loyale et deux hommes sen- j
ses. 22.55, téléjournal, météo. ,

9.45, Jugoslavija, dobar dan. 10.30, -
les programmes de la semaine. '
11 h, le sosie. 11.30, téléjournal. \
12 h, concert du dimanche. 12.50, '
actualité scientifique. 13 h, plaque ,
tournante. 13.40, au royaume des , '
animaux sauvages. 14.05, pour les i '
petits. 14.35, avenir de la circulation |
aérienne. 15.05, téléjournal. 15.10, '
100 jeunes musiciens en voyage.
15.40, actualité sportive. 16.25, gui-
des et tourisme de masse. 17 h,
télésports. 18 h, téléjournal. 18.05,
action en faveur de l'enfance déshé- i
ritée. 18.10, Bonanza. 19 h, téléjour-
nal. 19.15, journal catholique. 19.30, '
Aventures au désert. 20 h, le portier
de l'hôtel Sacher. 21 h, téléjournal. '
21.15, opium et soldats en Asie du |i
Sud-Est. 22 h, patinage à roulettes. ,
23 h, téiéjournal. , '
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LE SPECTACLE DÉBUTE PAR LE FILM -¦

! Le triomphe du Festival B̂ ^WSQffi lHSj^ ^ *
de Cannes 1973 t * -

'
-SSaSlS® •'' ' £

Une grande... bouffée d'air frais W" Z fl «¦¦¦P»' Jl «[ LA NUIT m Z
Un film qui fait honneur Éte-AMERICAINE 11 "

au cinéma MÊL ÎIWIIBIIII n.m ïil «mmmmmm ^mmmmtim ^mmmmmmmmmamm

SAMEDI - DIMANCHE 17 h 30 16 ans ;
Le grand classique de MARCEL CARNÉ ¦

HÔTEL DU NORD :
avec LOUIS JOUVET - ARLETTI

BERNARD BLIER - FRANÇOIS PÉRIER ¦

E_UUUqgMM§ Tous les soirs 20 h 30 12 ANS m
£^̂ £MH Samedi-dimanche 14 h 45 - Mercredi 15 h ¦

Le film qui consacra la célébrité de Z
t BUD SPENCER et TERENCE HILL ;

ON L'APPELLE TRINITA
| Une extraordinaire parodie américaine du western à l'italienne "J

j Des bagarres homériques, de l'action, du rire... ¦

| SABATO - DOMENICA 17 h 30 16 ans Z
FRANCO FRANCHI ¦

CICCIO INGRASSIA :

I DUE FIGLI DEI TRINITA j
UN « GRANDE » WESTERN... ¦

AZIONE ! AZIONE ! NUOVO ¦

PARLATO ITALIANO Sous-titré français-allemand ¦

ii miii iiimimiiiiimiimiiiiiBtvgTrE

m  ̂ Kuoni vous convie dans le monde entier! ^k

fascinant Mexique!:
H Terre des contrastes, merveilleux pays où les extrêmes
8 se côtoient. Un monde neuf qui conjugue au présent les charmes
m du passé. Vacances balnéaires à Acapulco.
B 17 j ours, dès

I Fr. 1590.-
m départ de Zurich
S Vols spéciaux à bord d'un jet DC-8 BALAIR, filiale de
S SWISSAIR (formation des pilotes et entretien des appareils j
S assurés par SWISSAIR).
H Où que vous alliez , vous serez toujours en bonne compagnie
K avec les animateurs KUONI. „.
Il 17 jours à Acapulco, 17 jours à Mexico -Acapulco i

1 fcTI lfl PMI j iB 17 jouis à Mexico et ir ^—» 9mmW ¦  ̂¦ 
faft ajJElf

M Mexique jusqu'à la ^m^ WI\WmmmW ̂ mr^^JE presqu'île du Yucatan. '̂ ^^
^^^

r 
^? ¦=̂ Bm^r

fi Excursion facultative:
\ oaxaca. Nous connaissons encore_̂ des paradis pour

t̂o&mmmmummWmW de plus belles vacances
2000Neuchâtel,8,ruedel'Hôpital.Tél. (038) 244500 2500 Bienne 3, Dufour 17/Collège,Tél. (032) 29922

% •
5 LE NUMÉRO fl ê
Z MYSTÉRIEUX f %
BDE TELEMO ¦ 4

Question No 3 p
[n A 12 kilomètres de Neu- (JLl
Hl chàtel par les petites Jjs
^S1 routes qui traversent cet '27
IR imposant Val-de-Ruz, vous '̂ N

. D allez jusqu 'à Cernier. Là, U
j M vous demandez aux habi- \j
I PP tants la rue de l'Epervier ; _y
| \H au numéro 19 de cette rue Jô
i \}j existe un ancien immeuble Jk

*} dont vous voudrez bien ¦#
I *, nous donner la date de ffhj T48 construction. Y

r-l dHfàXmm. ®

3&;r SAINT-BLAISE 
^¦flf - - Ruelle du Lac Jf

\ 
¦"-¦ - Tél. 33 55 22 ' vfcR '«Ip3 Agent : v6#

" mediator 1

¦ PMiaCE liWÊM PROLONGATION Tél. 25 56 66 Sme SEMAINE JfffiP UN FILM BOURRÉ D'ÉNORMITÉS, TRUFFÉ DE TALENT i, WM

M LA GRANDE BOUFFE M
mmm CHOQUANT... MAIS UNE DES ŒUVRES CAPITALES DE L'ANNÉE Mfj> .I II ne suffit pas de voir ce film, encore faut-il le regarder » k' / ..;QM| (« La Vie protestante ») - Grand prix de la critique internationale L"-1,
EHËS Tous les soirs 20 h 30 - Samedi, dimanche, mercredi à 15 heures \ r? J¦ | ATTENTION : LE DÉBUT DES SÉANCES AVEC LE FILM PRINCIPAL \ '
mmWmwlWMWÊÈÊÊÈÊÊÈÊËI, is ANS ^̂ <"»lESî l-5r- 11111111Ŝnm^^m^^mSîSM ¦¦¦ '< COULEURS ®*£#fNië*}

J?~tà <ît-% -

%fÈ <$ 25 55 55 £k LES JEUNES SÉDUCTRICES 4b%. Dès 20 ans ?"J

mmmmmmm—¦—¦———IIIII HIIMIII ¦ im
M 'mf Samedi-dimanche **n r ir ... + * «j
LÇ.̂»* DERNIERS JOURS *U II 19 OCS 10 3I1S
iïlfffl UN GRAND CLASSIQUE DU CINÉMA FRANÇAIS §•̂  ¦ ^̂  RÉÉDITÉ DANS SA VERSION INTÉGRALE
258888 JEAN-LOUIS BARRAULT - PIERRE BRASSEUR - ARLETTY U

| = LES ENFANTS DU PARADIS ~
i Lundi et mercredi 15 h - 18 h 40 - 20 h 45 SEULEMENT 3 JOURS
à mardi 18 h 40 - 20 h 45 EN COULEURS | 16 ANS
I RÉÉDITION DU GRAND SUCCÈS DE MARCEL CAMUS

O^PPU MFfïPO LE CARNAVAL A RIO
p ^̂ i%rfci W il^BaVJB^V? RYTHMES ET JOIE DE VIVRE

*| Aujourd'hui à 23 h 30 | v. o. ail, sous-titrée fr.-it.| 20 ans La réalité dépasse

p 
LlaS DESIRS SEXUELS Un film choc ! I

IJjggM Sr5 14h30+10 h  ̂ans
2>ne SEMAINE 11 ïJfBTTWBI il A,ec
-J M ; WmWmmM TMlii GUINNESSdu fiim aux il IM H
7 OSCARS iHSjigaa ^«"N

! Lundi - Mardi du chef-d'œuvre de JEAN COCTEAU

ITTI* SEMAINE LA BELLE ET LA BÊTE AH17 h 45 _̂_Z JEAN MARAIS : JOSETTE DAY

» ENTREPRISE
t H. BACHMANN
1 • Réfection de toitures

' tuiles et éternit
• Tous genres de réparations

de

j couvertures et charpentes
• TRAITEMENT du bois.

Vuarrens 3, 2056 Dombresson.
Tél. (038) 53 31 52.

Pour quelle raison dépenser p-" "»¦"¦¦ "¦¦ "¦¦ ¦«¦ ——m —— — —•— «—— —— »« j
plus ailleurs? I Je m'intéresse à un prêt comptant. Veuillez me faire parvenir les documents y 3Un prêt comptant BPS I relatifs. |est avantageux. Rendez-vous . Nomt Prénom 42 ¦compte par vous-memel I ' SEnvoyer le coupon ci-contre. * Rue I

Discrétion assurée. I I
FÎTI I NAP et localité j

Banaue Ponulaira Suis**» 1 Prière d'envoyer ce coupon à: S
a deux pas de chez vous I Banque Populaire Suisse, Centrale des pr. cpt, Case postale, 3000 Berne 16 I

/ Leprogramme i
i complet Therma I
I fait une réalité I

de la cuisine I
de vos rêves.

I Je m'intéresse à savoir ,
I comment vous pouvez |réaliser la cuisine de mes g

rêves. Veuillez m'envoyer la |
Revue des cuisines I

Ma*"""̂  «̂ Therma. I

FAN 1 I_ 
" 

1

Adreste: M W

NPA/Iocallté: ^  ̂ |
Th»rma-Ménaa» « ¦̂ "'̂ SDépartement 357 . Jf ~ s
8762 Schwsnden GL r\r.j\ W

O therma I
ménage i

Société /^^__litBB^̂ ^Ĥ ^̂ ^̂ B̂ B̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ B̂ HB̂ ^̂ ^̂ ^̂ BBî Snides hôteliers, cafetiers / / / m met restaurateurs IIIm

twËiÊkVÊLw GASTRONOMIE!

y^Sr~> STATION - SERVICE
*<tj= £̂f/ PRE'BARREAU

F ESSENCE : Normale —.73¦j m /PinWfPlfc^  ̂ T ̂ Lm. sDlIjiD'Ê feî-1' Super ¦¦¦ •/•»
—'**"STS '- r̂*̂ ^̂ ^ *" Nouveau, système clé

v̂ ^ >̂«̂ , abonnement jour et nuit. I

PNEUS toutes marques à des prix
increvables.

NOUVEAU :

CHAÎNES À NEIGE «SINTA C 2000»
en caoutchouc renforcé, crampons spéciaux. Système révolutionnaire

à essayer.
Dépositaire régional : Station-Service R. MAILLARD, Prébarreau, Neuchâtel

ANTIGEL
avec anticorrosif et antimousse, Fr. 3.50 le litre (pose comprise)

Informations libérales §
Légit im e m e n t , Marin souhaite être raccordé au réseau des T.N. pra
Marin n'en entend pas moins rester Marin, comme Cortaillod reste jâf]
Cortaillod, bien que relié depuis longtemps à la ville par la voie ijjj**
du tramway. fcj'*|
Cortaillod et Marin, sans Neuchâtel, ne seraient que deux villages «Il
sans contacts entre eux et perdus dans la campagne. Ni les Câbles, Irai
ni Dubied, ni Ebauches ne s'y seraient implantés. SS
Inversement, Neuchâtel sans Marin, sans Cortaillod et sans tous les SÇs
autres villages du Littora l et des vallées (chacun pourvu de son IM
charme propre), ne serait que le chef-lieu d'un de ces déserts fëj à
provinciaux dont même l'Europe connaît tant d'exemples. É£3
La communauté d'intérêts entre la ville et la campagne est évidente. h.%
Elle n'est pas nouvelle d'ailleurs et bien des problèmes ont déjà m:!S
élé résolus en commun (école secondaire régionale, station d'inciné- SM
ration des ordures, etc.). |p̂
Il faut maintenant s'entendre sur l'essentiel : le développement, Hl
l'aménagement, la répartition des tâches. Kg
L'opinion des libéraux, c'est que les communes doivent s'y atteler, Sfj
doivent rechercher cette entente avant que l'Etat ne la leur impose. Kl
Qu'en pensez-vous ? Ecrivez-nous i Parti libéral, case postale 1088, Ba
2001 Neuchâtel. WM
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ff Us restaurant: J-

RFA lll ZIP Ê La véri,ab,e
DtHULAli /à #¦ vv fl Vf f* n mr in *v
M. el M»¦ Prod'Hoin /' /'[ In SI il II la H II II I W.f \  > ¦¦ ¦ m 24 ii m '" y M\ «• »%!»,¥ .»¦»¦«¥#•. 'N,UCM '8' 'MÈ ALSACIENNE

/ aWlI iMi richement escortée de ses cochon-
/ f--jjLW nailles, arrosée de Champagne 01

yammmwîmsmWiam de bière Kronenbourg à votre table

^̂ ^̂ ^̂  ̂ Verdure - Piscine - Place de jeux pom
mS "- JgMiSSM enfants - Chambres confortables - Parking

1̂ ^^^ « Salles de réunion
La Tout cela à NOVOTEL

I

Mais encore
Restauration chaude tous les soirs jusqu'à minuil

Civet de chevreuil
Médaillon de chevreuil
Fondue bourguignonne
Filets de perches
Buffet campagnard

2075 THIELLE - Route de Berne - Tél. 33 57 57

H au feu de bois §/Mvl ]̂ZJy t̂aEflaB '¦
P| Sauce roumaine HpolTr KJF^̂ MS

T p|'""*""* *"" *" " flmSaap̂  v - ~^ ŷ r ^ T  '' ?> r f e

HÔTEL DU Nos spécialités :

WJS Tm Wm ff* m\9 m\+ FONDUE NEUCHATELOISE
tVimK A M I .  M £ FILETS DE PERCHES au beurre

PLACE DES HALLES C1VET SAINT-HUBERT - MÉ- 
^

NEUCHATEL DAILLONS DE CERF Vigneronne
STEAK DE RENNE aux morilles

1 
Tous les Jours, nos menus

Fermé le dimanche ej service sur assiette

^¦̂ spgQi LA CHASSE
S  ̂ CAFÉ ^̂ «S TRIPPC
^RESTAURANT 

 ̂
NEUC

™
T
P

ELOISE

ë DU PONTiSS — et toujours nos délicieuses £¦"• mm 9 Via ¦ .__. entrecôtes, cuisses de gre-
Serrlères Tél. 24 12 34 nouilles et fondue chinoise

Dans un M»MiM^MjMMminB|ronp]l] r~T
mstique ^^̂ âĤ M̂WMBËM

HOTEL-RESTAURANT POINT-DU-JOUR - BOUDEVILLIERS
Tél. 36 12 66

< SAISON DE LA CHASSE»
Chevreuil - Cerf - Selle - Médaillon - Râble de lièvre

Caille - Perdrix - Faisan - Canard sauvage
Prière de réserver sa table

Tous les samedis, ouvert Jusqu'à 2 h - Fermé le mardi J

.̂^
Tél. 33 38 3' civet de cerf forestière

ç5j Noisettes de chevreuil aux bolets .
~ t à/fc&£u3fàaftffi Tournedos aux morilles
aè /a> (n/>ute/tutf  ̂ Entrecôte au poivre vert

n * • » ni • Tous les samedis, midi et soir
Q Saint-Biaise 

TR|PES NEUCHATELOISE |Place de la Gare B. N.

HOTEL-RESTAURANT IO UKNtl. US

ig£Z5C2 AUX MORILLES
' lÊ̂ w  ̂ F,LETS M|GNONS
tHQlfe , flUX MORItlES iB ¦ *¦¦ ¦ Vacances annuelles du

CORTAILLOD (NE) 1er au 26 novembre inclusJ.-M. Balmelli Tél. 42 14 38 L I

i 
AUBeRou I®! LA CHASSE:

f'h'AXlf^ mil W lAiSIW Selle de chevreuilMSA MIM 
W^^# Médaillon de chevreuil

"P6SCUX. ĵv3  ̂ Civet de chevreuil" eMWi Râble de lièvre, etc.

\st\\ et toujours notre grande carte
¦ ĴP RÉSERVEZ VOTRE TABLE Tél. (038) 31 77 07

I 

Hôte!-Restaurant du Soleil
\MJj  B. Droz-Morard Tél. (038) 25 25 30

3_r
^^

«£ Scampis à l'estragon
"m O e jf' Filets de perches à l'estragon
mm\ ĝr Jf Râble de lièvre Mirza

>̂ bm  ̂ Salle à manger au 1er
* r T " entièrement rénovée

Hôtel-Restaurant NOUVELLE
Beaux-Arts CHASSE

Rue Pourtalès Tous les jours : menus soignés
Pour la réservation : GRAND CHOIX A LA CARTE

(fi 24 01 51 Services copieux sur assiette

D f C T A I I P A M T  Quelques spécialités :
KCJIMURMII I Civet de chevreuil et lièvre

^
m. r*». Médaillons de chevreuil Mirza

v
^
\ v̂Ja Selle de chevreuil Belle-FruitièreBv. rtfmtJ Râble de lièvre Baden-Badenv*«lJ4ra]]<J>ji>>̂  TRIPES A LA NEUCHATELOISE

CHOUCROUTE GARNIE
NEUCHATEL Croûtes aux bolets frais

Tél. (038) 25 95 95 Entrecôte aux bolets frais

RESTAURANT FILETS DE PERCHES
ff "ffgfH TRIPES Neuchâteloise

IM J LA CHASSE
fr et toujours nos spécialités

Tél 251410 au rnenu et à la carte
Famille Alex Riesen et même sur assiette

|j >  
, , . , _; Tous les mardis :ÎWslaunmt De lo Cworne

 ̂Couôre OSSO BUCO
]ltt&ci)cntfi Avec

L MARIN, Si 
RISOTTO M,LANESE

Tél 33 26 26 QK' ainsl que nos sPéclalités
'¦" italiennes

RESTAURANT 
~ 

SES SPÉCIALITÉS :
LE «JORAN » Filfd«  perches

, Entre cote aux morilles
bERRIERES Filets mignons à la crème
r .,, ... . . ... Jambon sauce morilles

I 

Famille Michel Pianaro „
T'i ne «» ¦» «n No" •P*c,al"é« * la carte
ICI. A3 ai l  VZ SALLES POUR BANQUETS

mww rnwwi———— ¦—i——



A f i n  août, le renchérissement des
importations prises en considération par
l'indice des prix de gros a atteint 16,7 %
par rapport au même mois de l'année
dern ière. Il y a 6 mois, la hausse était
de 11,0 %. Il y a 1 an, elle ne dépassait
pas 3,2 %. Le renchérissement des mar-
chandises importées s'est donc accusé en
dépit du flottement du franc suisse et de
sa réévaluation effective. Il est actuelle-
ment environ deux fois plus important
que celui des marchandises pro duites
clans le pays, pour lesquelles la hausse
s'est établie à 8,5 % à f in  août contre
6,3 % 6 mois auparavant et 3,8 % en
août 1972.

Renchérissement
des importations

Pompidou a stoppé la procédure
de révision constitutionnelle

PARIS, (AFP). — Le président de la
République française M. Pompidou a
stoppé vendredi après-midi la procédure
de révision constitutionnelle qui avait
pour but de réduire de sept à cinq ans
la durée du mandat présiden tiel. Cet
arrêt, au moins provisoire fait suite à
l'adoption à la majorité, par l'Assemblée
nationale et par le Sénat du texte de la
réforme. Cette adoption n'a toutefois pas
été acquise à une majorité suffisante
pour permettre une réunion sans risques
d'échec du Congrès de Versailles qui
devait entériner définitivement la
réforme. Les trots cinquièmes des
suffrages exprimés par les députés et
sénateurs réunis à Versailles étaient en
effet nécessaires pour l'adoption de cette
réforme par la voie parlementaire. Ils
n'ont été réunis ni à l'Assemblée
nationale ni au Sénat.

L'arrêt de la procédure de révision
peut n'être que provisoire et le président
Pompidou semble en fait avoir voulu,
selon des nombreux observateurs, se
réserver la possibilité de faire aboutir
cette réforme à une date ultérieure.

Les répercussions sur le plan politique
intérieure du conflit israélo-arabe ne
seraient pas étrangères à la décision
présidentielle dans la mesure où certains
députés et sénateurs paraissaient décidés

à faire payer au gouvernement à l'oc-
casion de la réduction du mandat prési-
dentiel la politique jugée trop pro-arabe
du gouvernement.

PLUS TARD
Il n'est donc pas exclu, selon les

observateurs que le président de la
République veuille attendre que les
passions soulevées en France par le
conflit du Proche-Orient soient calmées
pour poursuivre la réalisation de son
projet. Cette réalisation, selon les termes
mêmes de la constitution reste possible
par la voie parlementaire ou par le
référendum.

Le président de la République reste en
effet , le seul juge de la voie par laquelle
il fera aboutir son projet à partir du
vote de ce projet en termes identiques
par les deux assemblées parlementaires.
En stoppant, comme il l'a fait aujour-
d'hui, la procédure de révision, il se
réserve, semble-t-il , le choix du moment
où il la poursuivra et éventuellement
celui du moyen — parlementaire ou
référendaire — de la faire aboutir. Sur
le plan intérieur, il évite, en même
temps, qu'un échec de son projet ne
vienne renforcer les rangs des adver-
saires de sa politique étrangère touchant
le conflit du Proche-Orient.

« Six personnages en quête d'auteur »

VILLE DE NEUCHÂTEL
Au Théâtre

Où s'arrête le théâtre^ où commence
la vie ?

L'interrogati on n'est pas nouvelle,
mais elle prend chez Pirandello une
résonance obsédante. Rarement l'ambi-
guïté fi ction-réalité ne fu t  mieux saisie
et son développement mené en ses fins
p lus ultimes.

Quelle modernité, quelle intelligence,
mais aussi quelle sensibilité écorchée
traversent ces Six p ersonnages en quête
d'auteur, que l'on peut voir et revoir
sans que jamais toute leur vérité nous
soit entièrement livrée. Parce que f in-
Urne vérité des êtres n'est pas une, mais
qu'elle est multiple, bien qu'indivisible.

Et c'est cela que Pirandello nous jette
à la fa ce, sans coquetterie ni ménage-
ment, par le biais d'une réflexion pro-
digieusement intelligente sur le théâtre
et son double. L 'illusion, qu'est-elle
donc, et où se réfugie-t-elle ? Ne se
cache-t-elle vraiment qu'à travers ce
miroir déformant qu'est une scène de
théâtre où se débatten t des personnages
à l'image de marionnettes dont l'auteur
tirerait les f i l s  à sa guise et pour son
propre p laisir ? N' est-ce pas plutôt le
monde déchiré de ses drames et illu-
miné de ses rares instants de félicité qui
est la vraie scène de théâtre où chacun
d'entre nous répète et souvent balbutie
son rôle. Un rôle que l'on se croit libre
d'interpréter et d'improviser, mais qui
finalement nous est ontologiquement
imposé par quelque p rédestination qui
planerait comme une malédiction.

C'est là que la thématique pirandel-
lienne voit sa force décuplée, et même
par le miracle du théâtre et de la
création, f in it par lui échapper pour
atteindre la vraie complexité, celle de la
vie où rien n'est ni blanc, ni noir.

PERSONNAGES ENCHAINES
Car on se rend bien compte, et non

sans effroi , que ces misérables person-
nages qui s'agitent sur scène, enchaînés
dans leur drame et leurs obsessions, ne
sont que le reflet blafard de nous-mêmes
errant aveuglément à travers la vie. On
ne peut donc quitter le spectacle sans
ressentir un frisson nous courir le long
de l'échiné, car ce théâtre génialement
élaboré est aux antipodes de la ciéré-
bralité, est un théâtre de chair et de
sang qui nous touche tous au plus
profond de nous-mêmes.

La mise en scène de Julien Bertheau a
bien mis en relief les innombrables
niveaux de la pièce de Pirandello, jouant
remarquablement avec les ruptures de
ton et le jeu dans le jeu, sans pour
autant donner toute la cohésion que
l'ouvrage mériterait. Mais il est vrai que
le texte est si dense et si fort  que cela
ne porte pas préjudice à la représenta-
tion dominée par un Raf Vallone assez
massif, un Henri Vilbert d'un naturel
consommé et une Annie Sinigalia
admirablement maîtresse de son art.
Ajoutons que ce chef-d' œuvre

dramatique du X X e  siècle dont les
pro longements appelleraient des com-
mentaires infinis , sera jouée une
deuxième fois ce soir au Théâtre.

Bl. N.

On ajoute cependant à l'Office de l'air
que le département politique fédéral
s'est préoccupé de la situation. A sa
demande, ordre a été donné à Zurich et

Coopération entre deux
compagnies d'assurances
En considérant leur avenir, les direc-

tions de la Nationale suisse et de Coop-
Vie ont été amenées à entamer des
pourparlers, qui" ont finalement révélé
diverses possibilités de coopération. Un
projet d'utilisation commune d'une
installation de traitement électronique
des données est à l'étude. La collabora-
tion de spécialistes travaillant dans
chacune des deux entreprises, jointe à
une coordination des moyens propres à
assurer le financement du projet,
permettront de choisir un modèle plus
efficient que celui auquel les deux socié-
tés pourraient prétendre par leurs
propres moyens.

Les partenaires envisagent d'autre part
d'étendre leurs domaines d'activité à des
branches d'assurance qu'ils ne traitaient
pas jusqu'ici. La tendance générale de
pouvoir recourir à un conseiller versé
dans toutes les branches d'assurance
répond de toute évidence à un besoin de
la clientèle.

En Suisse, les dispositions légales
applicables interdisent aux compagnies
d'assurance sur la vie de traiter, par
exemple, des assurances de choses. La
réciproque est vraie également. La
NATIONALE SUISSE et COOP-VIE
ont ainsi été placées devant l'alternative
de fonder une nouvelle compagnie, ou
cle coopérer avec un partenaire qualifié.
D'autre part, compte tenu de la pénurie
générale de personnel, il a paru plus
judicieux de compléter les deux
organisations interne et externe, déjà
bien structurées, plutôt que de créer et
d'organiser deux nouvelles sociétés.
Dans le projet de coopération entre la
NATIONALE SUISSE et COOP-VIE,
chaque compagnie conservera son indé-
pendance.

Tokio : 100 points de
hausse en une semaine
Avec un indice en avance de 36,2

points à la clôture du vendredi 19, le
marché a réalisé cette semaine une
avance totale de 100 points jusqu'à
4552,22, avec des volumes qui, par trois
fois, ont franchi le cap des 100 millions
et atteint 150 millions vendredi. Bien
que l'avance en cours de séance m'ait
pas toujours été vraiment nette, on a pu
remarquer que les deux derniers jours, la
ligne générale fut moins fluctuante, ce
qui laisse penser qu'une certaine déci-
sion s'établit.

Toutefois, il reste à savoir d'où pro-
viennent ces liquidités capables de dou-
bler le volume d'un jour à l'autre, alors
que les mesures restrictives non
seulement sont encore en vigueur, mais
semblent devoir être renforcées.

Parmi les secteurs profitant de cette
avance, rappelons les compagnies mariti-
mes dont les tarifs relatifs au transport
ont été augmentés et à qui la guerre en
cours au Moyen-Orient donne un coup
de fouet, bien que cette tendance ait
fléchi en fin de semaine. Pour là même
raison Arabian Oil et Tekoku Oil
gagnent du terrain. Les chantiers navals
marquent également quelques points
dans l'attente des commandes en prove-
nance des sociétés étrangères et les assu-
rances sont fermes sous la conduite de
Tokio Marine qui voit son marché
rouvert aux investisseurs étrangers.

D'autre part, les chimiques souffrent
de prises de bénéfices venant après leur
avance de la semaine dernière, mais se
tiennent en raison des espoirs de bons
résultats pour le prochain exercice.

Relevons que les blue-chips et les
sociétés à large capitalisation ont
généralement vécu un marché inactif et
que les voitures furen t faibles.

En résumé, une semaine relativement
active sur une nouvelle réaction techni-
que de la correction en cours.

Communiqué par Daiwa Securities,
Genève.

NEUCHATEL «oct. 19 oct.
Banque nationale . 590.— d 590.— d
Crédit foncier neuchât. 780.— d 780.— d
La Neuchâteloise ass. 365.— 360.— d
Gardy 125.— d  125.— d
Cortaillod 3150.— 3150.— d
Cossonay 2175.— d 2150.— d
Chaux et ciments . 710.— d 710.— d
Dubied 1225.— 1225.— d
Ciment Portland . . 2950.— d 2950.— d
Interfood port. . . . 6150.— d 6125.— d
Interfood nom. . . . 1125.— d 1125.— d
Navigation N'tel priv. 60.— d 60.— d
Girard-Perregaux . . 780.— d 780.— d
Paillard port. . . . 600.— o 680.— d
Paillard nom. . . . 170.— d 178.— d

LAUSANNE
Banque cant. vaudoise 1285.— 1290.—
Crédit foncier vaudois 980.— 985.—
Ateliers constr. Vevey 475.— d 475.— d
Editions Rencontre . 970.— 925.—
Rinsoz & Ormond . 950.— d 950.— d
La Suisse-Vie ass. . 3350.— d 3400.—
Zyma 2500.— d 2500.— d

GENÈVE
.Grand Passage . . 640.— 650.—
Charmilles port. . . 850.— 855.—
Physique port. . . . 310.— d 310.— d
Physique nom. . . . 280.— d 280.— d
Astra —,40 —.35 d
Monte-Edison . . . 3.95 3.95
Olivetti priv. . . . .  7.85 8.—
Fin. Paris Bas . . . 157.— 157.—
Allumettes B . . . .  83.— d 81.— d
Elektrolux —.— 198.— d
S.K.F. B .\ . . . 241.— 241.—

BALE
Pirelli Internat. . . . 212.— 212.— d
Bâloise-Holding . . 279.— 277.— d
Ciba-Geigy port. . . 2030.— 2040.—
Ciba-Geigy nom. . . 1060.— 1085.—
Ciba-Geigy boi. . . 1570.— 1580 —
Sandoz port 5400.— 5650.—
Sandoz nom. . . . 3230.— 3420.—
Sandoz bon . . . .  4425.— d 4700.—
Hoffmann-L.R. cap. . 148000.— 149750.—
Hoffmann-L.R. jce. . 137000.— 139500.—
Hoffmann-L.R. 1/10 . 13675.— 13975.—

ZURICH
(act. suisses)

Swissair nom. . . . 568-— 56°-—
Swissair port. . . . 599.— 583.—
Union bques SUISSB» 4000.— 4020.—
Société bque suisse 3640.— 3670 —
Crédit suisse . . . 3600.— 3610.—
Bque Hyp. com. port. 1750.— d 1750.— d
Bque Hyp. com. nom. 1630.— d 1630.— d
Banque pop. suisse 2120.— 2120.—
Bally port 950.— d 960 — d
Baliy nom —•— —.—
Elektro Watt . . .. 3290.— 3290.— d
Holdenbank port. . . 522.— 520.—
Holdenbank nom. . 475.— d 475.— d
Juvena port 2500.— 2490 —
Juvena bon . . . .  157-— 158.50
Motor Colombus . . 1590.— 1590 —
Italo-Suisse . . . .  257.— 257.—
Réass. Zurich port. . 4200.— 4300.—
Réass. Zurich nom. 2430.— 2450.—
Winterthour ass. port. 187°-— 1890.—
Winterthour ass. nom. 1230.— 1240.—
Zurich ass. . . . .  6800.— 6825.—
Brown Boveri port. . 990.— 995.—
Saurer 1550.— 1570.—
Fischer 975.— d 995.—
Jelmoli 1400.— 1410.—
Hero . . 4325.— 4400.—
Landis & Gyr . . .  1330.— d 1350.—
Lonza 1925.— 1920.—
Nestlé port 4005.— 4000.—
Nestlé nom 2310.— 2315.—
Roco port. . . ..  3100.— 3100.— d
Roco nom —.— —.—
Alu. Suisse port. . . 2495.— 2490.—
Alu Suisse nom. . . 1180.— 1190.—
Sulzer nom 3225.— 3225.—
Sulzer bon . . . .  450.— 450.—
Von Roll 1280.— 1280.—

ZURICH 18 oct. 19 oct.

(act. étrang.)
Alcan 111.— 113.50
Am. Métal Climax . 139.— 138.—
Am. Tel & Tel. . . . 149.— 148.50
Béatrice Foods . . 74.50 74.—
Burroughs 695.— 706.—
Canadian Pacific . . 51.50 52.—
Caterpilar Tractor . 224.— 219.50
Chrysler 71.50 71.—
Control Data . . . .  142.— 144.—
Corning Glass Works 348.— 349.—
CPT Int 93.— 96.—
Dow Chemical . . . 192.50 195.—
Du Pont 592.— 593.—
Eastman Kodak . . 391.— 396.—
EXXON 270.50 269.—
Ford Motor Co . . . 172.— 170.—
General Electric . . 197.50 201.—
General Foods . . . 83.— 34.—
General Motors . . 194.— 193.—
General Tel. & Elec. 89.— 89 —
Goodyear . . . . .  69.— 66.50
Honeywell 330.— 330.— d
I.B.M 850.— 870.—
International Nickel 111.— 113.50
International Paper . 154.50 157.50
Internat. Tel. & Tel. 109.50 107.50
Kennecott 105.50 109.50
Litton 28.— 28.—
Marcor 79.— 78.50
MMM 268.— 271.—
Mobil Oil 172.50 173.—
Monsanto 211.— 212. 
National Cash Reglste. 132.— 135.—
National Distillers . 45.— 45.50
Philip Morris . . . 343.— d 347.—
Phillips Petroleum . 187.50 196.50
Procter & Gamble . 306.— 306. 
Sperry Rand . . . .  157.— 159!—
Texaco 91.50 93.—
Union Carbide . . . 125.— 132.50
Uniroyal 34.25 34.25
U.S. Steel 110.50 112.50
Warner-Lambert . . 129.— 131.50
Woolworth F.W. ' . . 69.50 69.25
Xerox 435.— 435.— d
AKZO 84.— 85.—
Agglo Gold I . . .  94.50 94.—
Anglo Americ. . . . 20.50 20.25
Machines Bull . . . 40.50 41.50
Italo-Argentina . . . 57.— 57.—
De Beers I . . . .  25.— 24.50
General Shopping . 572.— 573.—
Impérial Chemical Ind. 18.50 18.50
Péchiney-U.-K. . . . 102.— 103.50
Philips 48.— 49.—
Royal Dutch . . . . 116.50 118.50
Sodec 79.— 78.50
Unilever 150.50 154.—
A.E.G 130.— 128.50
B.A.S.F 166.50 169.50
Degussa 352.— 357.— d
Farben. Bayer . . . 144.50 146.—
Hoechst. Farben . . 154. 156.—
Mannesmann . . . 207.50 21050
R.W.E: 178.— 182.—
Siemens 308.— 308.—
Thyssen-Hùtte . . . 73.50 75. 
Volkswagen . . . .  145.— 146 —

FRANCFORT
A.E.G 99.10 100.50
B.A.S.F 131.50 133.—
B.M.W. 219.— 223.—
Daimler 311.50 315.—
Deutsche Bank . . 260.— 263.—
Dresdner Bank . . . 199.50 200.—
Farben. Bayer . . . 112.60 114.—
Hôchst. Farben . . 120.50 122.50
Karstadt 380.— 379.—
Kaufhof 245.— 246.—
Mannesmann . . . 162.— 164.50
Siemens 240.— 239.—
Volkswagen . . . .  112.50 114.—

MILAN
Asslc. Generall . . 68200.— 65590.—
Fiat 2245.— 2268.—
Flnsider 358.— 362.—
Italcementi . . . .  31480.— 31500.—
Monte Amiata . . . 1449.— 1450.—
Motta 3625.— 3770.—

18 oct. 19 oct.
Pirelli 1391.— 1390.—
Rinascente . . . .  303.75 308.—

AMSTERDAM
Amrobank 75.50 74.20
AKZO 69.69 70.—
Amsterdam Rubber . 200.— 200.—
Bols 122.80 123.—
Heineken 257.50 265.50
Hoogovens . . . .  67.50 69.—
K.L.M 87.50 88.50
Ned Kabelfab . . . —.— —.—
Robeco 208.50 209.—

TOKYO
Canon 255.— 258.—
Citizen 175.— 172.—
Fuji Photo 316.— 318.—
Fujitsu 269.— 270.—
Hitachi 193.— 196.—
Honda 655.— 659.—
Kirin Brew 339.— 340.—
Komatsu 286.— 286.—
Mat. E. Ind 578.— 580.—
Sony 4480.— 4450.—
Sumi Bank . .. .  556.— 554.—
Takeda 240. 241. 
Tokyo Marine . . . 509.— 513!—Toyota 634.— 629.—

PARIS
Air liquide 280.10 275.—
Aquitaine —.— 444.50
Cim. Lafarge . . . 230.— 228 —
Citroën 76.60 77.50
Fin. Paris Bas ... 224.60 224.50
Fr. des Pétroles . . 213.50 212 —
L'Oréal 2680.— 2701.—
Machines Bull . . . 56.80 56.50
Michelin 1809.— 1815.—
Péchiney-U.-K. . . . 145.30 147 —
Perrier 349.50 352 —
Peugeot 460.50 458.50
Rhône-Pouleno . . 169.— 171.—
Saint-Gobain . . . .  185.20 191.—

LONDRES
Anglo American . . 265.— 265.—
Brit. & Am. Tobacco 288.— 293.—
Brit. Petroleum . . 476.— 496.—
De Beers 273.— 272.—
Electr. & Musical . 161.— 165 —
Imp. Tobacco . ..  85.50 89.—
Rio Tinto 214.— 213 —
Shell Transp. . . . 257.— 261 —
Western Hold. . . . 13-1/8 13-1/8
Zam. Anglo-Am. . . 169.50 168.—

Cours communiqués sans engagement
par le Crédit suisse

NEW-YORK
Allied Chemical . . 44 44-7/8
Allumin. Americ. . ¦. 77-7/8 78
Am. Smelting . . . 24-1/2 24-1/4
Am. Tel & Tel. . . 49 49-1/8
Anaconda 26-5/8 26-3/4
Boeing 18-7/8 18-7/8
Bristol & Myers . . 59-7/8 61-1/8
Burroughs 234-3/4 238-1/4
Canadian Pacific . . 17-1/8 16-7/8
Caterp. Tractor . . 72-3/4 70-3/4
Chrysler . . . : . .  23-3/8 23-3/8
Coca-Cola . . . . .  143-1/2 143-7/8
Colgate Palmolive . 33-1/4 34-1/2
Control Data . .. .  47-1/4 47-1/4
C.P.C. int 31-1/2 31-5/8
Dow Cheminai . . . 64-3/4 64-3/8
Du Pont 196-1/4 196
Eastmann Kodak . . 130-7/8 132
Ford Motors . . . .  56-5/8 57-1/8
General Electrio . . 66 67
General Foods . . . 27-3/4 27-3/4
General Motors . . 64-1/4 63-5/8
Gilette 57-1/2 51-1/8
Goodyear 22 21-3/4
Gulf Oil . . . .. .  22-7/8 23
I.B.M 287-1/2 291-1/2
Int. Nickel 37-3/8 37-3/4
Int. Paper . . .. .  51-5/8 51-3/4
Int. Tel & Tel. . . . 35-3/8 35
Kennecott 36-1/2 37

18 oct. 19 oct.
Litton 9-3/8 9-1/2
Merck 90-1/8 89-1/4
Monsanto ... . . .  70 70-1/8
Minnesota Mining . 89-1/2 89-3/4
Mobil Oil 57-1/8 57-1/2
National Cash . . .  45 44-1/2
Panam 6-3/4 6-3/4
Penn Central . . 1 2 2-1/8
Philip Morris . . . 114-1/2 115
Polaroid 119-5/8 105-5/8
Procter Gamble . . loi 99-V4
FI.C.A 26-1/2 26
Royal Dutch . . . .  41 40-7/8
Std Oil Calif . . . .  66-5/8 69-1/4
EXXON 88-3/4 90-3/8
Texaco 30-1/4 30-7/8
T.W.A 24-3/8 24-1/4
Union Carbide .. .. 43-3/4 44-5/8
United Aircraft . . . 34-1/4 34-1/2
US. Steel 36-3/4 36-1/4
Westlngh. Elec. . . 32 32
Woolworth 22-3/4 23
Werox 145-1/8 147

Indice
Dow Jones
Industrielles . . . .  959.74 963.73
chemins de fer . . 183.88 183.38
services publics . . 99.63 99.37
volume 19.210.000 17.850.000

Cours communiques
par « Reynolds Securities S.A., Lausanne»

La tendance
Une légère hausse a été enregistrée

vendredi à la clôture de la bourse de
New-York.

Cours des billets de banque
du jeudi 18 octobre 1973

Achat Vente
Angleterre (1 £) . . 7.20 7 60
U.S.A. (1 $) . . . .  2.93 3.08
Canada (1 $ can.) . 2.90 3.05
Allemagne (100 DM) 123.— 127.—
Autriche (100 sch.) . 16.65 17.15
Belgique (100 fr.) . 8.10 8.50
Espagne (100 ptas) . 5.10 5.40
France (100 fr.) . . 69.— 72.—
Danemark (100 cr. d.) 51.— 55. 
Hollande (100 fl.) . . 118.50 122.50
Italie (100 lit.) . . . —.47 —.50
Norvège (100 cr. n.) 53.— 57. 
Portugal 12.30 13.30
Suède (100 cr. s.) . 70.— 74. 

Marché libre de l'or
Pièces :
suisses (20 fr.) . . . 97.— 107.—
françaises (20 fr.) '. 79.— 89. 
anglaises (1 souv. anc.) 93.— 108. 
anglaises

(1 souv. nouv.) . . 37 Q7 
américaines (20 $) . 495' 53g' ,
Lingots (1 kg) . . . 9775  ̂ 9975;_

Cours des devises
Achat Vente

Etats-Unis 2.99 3.03
Canada 2.99 3.03
Angleterre 7.32 7.42
m ZM 2-45
Allemagne . , , 125.10 126.10
France étr 71.30 72.30
France fin 70.10 71.10
Belgique 8.26 8.36
Hollande . . . .  121.— 122.—
Italie est —.5280 —.5380
Italie cap —.5020 —.5120
Autriche 16.82 17.02
Suède 71.90 72.90
Danemark 53.20 54.20
Norvège ' 55.— 56.—
Portugal 12.85 13.25
Espagne 5.25 5.40
Japon 1.11 1.15

Communiqués à titre Indicatif par la
Banque Cantonale Neuchâteloise
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Douze mille soldats israéliens
auraient traversé le canal de Suez

I ftUTflUB BB MONDE EN BUEiBBES Olll

WASHINGTON (AP). — Dans les
milieux militaires américains, on indique
qu'au moins 12.000 soldats israéliens et
200 chars ont traversé le canal de Suez
et pénétré en Egypte.

Les Israéliens élargiraient leur tête de
pont vers le nord et vers le sud, opé-
ration qui pourrait menacer les arrières
des quelque 70.000 soldats égyptiens qui
se trouvent dans le Sinaï , de l'autre
côté du canal.

L'artillerie égyptienne dans le Sinaï
tirerait dans deux directions : contre les
blindés israéliens à l'est et contre
d'autres chars israéliens à l'ouest, en
Egypte.

Selon un rapport américain, les Israé-
liens se sont assez éloignés de leur tête
de pont pour aller pilonner l'important
aérodrome égyptien de Fayid.

Les services de renseignements du
Pentagone précisent que les Israéliens
ont pénétré pour la première fois en
Egypte le 16 octobre avec une vingtaine
de chars transportés sur des barges de
débarquement.

La tête de pont s'est implantée dans la
région du déversoir. Depuis, les Israé-

liens ont construit des ponts flottants et
envoyé des renforts.

Au début, les militaires américains
estimaient que les Israéliens entendaient
détruire les batteries de missiles et
d'artillerie qui couvraient l'armée égyp-
tienne dans le Sinaï.

A présent, il semble évident que les
Israéliens ont des objectifs plus larges.

La seconde armée égyptienne aurait
retourné ses canons contre la force
israélienne de pénétration jeudi soir.
Mais ses batteries auraient été détruites
par les chars israéliens.

L'armée de l'air israélienne a davan-
tage fait porter ses efforts sur le secteur
nord du canal, où les rampes de lance-
ment de missiles auraient été neutra-
lisées.

D'autre part, les forces israéliennes
qui opèrent sur la rive occidentale du
canal de Suez, ont capturé deux petits
aérodromes, déclare-t-on de source mili-
taire à Tel-Aviv.

Les Israéliens reçoivent donc mainte-
nant leur ravitaillement par voie aérien-
ne et grâce à des embarcations traver-
sant le canal, précise-t-on de même
source.

Nous vous proposons :

Selle de chevreuil
Grand veneur

Ce n'est qu'un extrait
de notre carte de chasse

FONDS DE PLACEMENT
du vendredi 19 octobre 1973

VALCA 91.50 d 93.50 o
IFCA 1520— d 1540.— o
IFCA 73 109.— d 110.— O
Cours communiqués par la Banque canto-
nale neuchâteloise

Le nouveau commandant d'arrondis-
sement, remplaçant M. Tachella, a été
nommé. Il s'agit du capitaine Ami
Thurnherr, né le 25 novembre 1937,
originaire de Hubersdorf (SO). Le nou-
veau commandant d'arrondissement est
marié et père de deux enfants. Il a suivi
les écoles primaires, secondaires et
l'école des Arts et Métiers. De 1958 à
1963 il a exercé dans le commerce privé
et est entré, le 1er février 1964 au
département militaire cantonal en
qualité de commis. Il a été nommé
adjoint du commandant d'arrondisse-
ment le 1er juillet 1968. Il a fait une
école de recrue de mitrailleur en 1958.
En 1959, il est nommé caporal, puis
lieutenant en 1961, premier-lieutenant en
1967 et enfin capitaine en 1971.

Le capitaine Ami Thurnherr

Nouveau commandant
d'arrondissement

Martigny : tragédie
à un passage à niveau

**̂  iU  ̂I <£P 

Un tragique accident s'est produit ven-
dredi à un passage à niveau non gardé
à Martigny. Une habitante de la loca-
lité, Mme veuve Robert Gianadda,
61 ans, roulait en voiture, lorsqu'elle
fut happée par le train du Martigny-
Orsières. Elle a été tuée sur le coup.

Bambin grièvement
blessé
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(c) Hier, vers 9 h 30, la petite Nathalie
Anken, deux ans et demi, domiciliée à
Ecublens, qui débouchait entre deux
voitures au chemin de Margolet à
Crissier, a été atteinte par une automo-
bile se dirigeant vers Renens - centre.
Grièvement blessée à la tête, la fillette a
été hospitalisée à l'hôpital cantonal à
Lausanne.

(c) Vendredi matin, peu après 4 h 30, un
incendie s'est déclaré à la ferme de M.
Roger Besson à Bérolles. L'immeuble,
comprenant un petit appartement inoc-
cupé, le rural et 50 tonnes de fourrage
ont été complètement détruits. Les
dégâts s'élèvent à quelque 150.000
francs. Les pompiers de Bérolles, de
Bière et les CSI d'Aubonne et de
Morges sont promptement intervenus. Le
bétail a pu être sauvé.

Incendie à Bérolles

Meurtre près
de Genève

GENÈVE (ATS). — Un meurtre a eu
lieu vendredi soir à Moillesulaz, près de
Genève. Un inconnu est entré dans un
magasin d'alimentation au moment de la
fermeture. Après avoir acheté un paquet
de bonbons, il s'en alla, puis revint
subitement, braquant un pistolet sur le
commerçant, M. Jean Doutaz, âgé de 49
ans, qui voulut ceinturer le malfaiteur.
Ce commerçant fut atteint d'une balle
dans la région du cœur et il est décédé
en fin de soirée à l'hôpital cantonal.
Quant au meurtrier, âgé de 25 à 35 ans,
qui a pris la fuite et qui semblait avoir
des vues sur la caisse du magasin, il n'a
pas été retrouvé.

(c) Le séparatisme jurassien est, à l'ac-
tualité. Pourquoi une question jurassien-
ne, que deviendra, un canton du Jura ?
C'est pour tâcher d'en définir les gran-
des lignes qu'une formation politique de
la Chaux-de-Fonds, avait convié M. Ro-
ger Schaffter, délégué du Rassemblement
jurassien, à exposer les aspects actuels
de la lutte du peuple de cette contrée.
On retiendra des déclarations d'intention
que le R.J. couvre les actions, souvent
spectaculaires du groupe Bélier ; qu'il
rassemble des militants de divers partis
dont le seul et unique but est la créa-
tion d'un canton autonome. L'avenir
portera-t-il les couleurs progressistes ?
Sans doute, répond M. Schaffter, en
évoquant les jeunes qui ont appris, au
cours de ces combats quotidiens, à ne
plus respecter tous les tabous. Lorsqu'ils
auront un Etat entre leurs mains, ils
s'en souviendront.

A l'ancien stand
le RJ. sous la loupe

Conflit du Proche-Orient : l'activité
est normale dans le ciel de notre pays

Informations suisses

BERNE, (ATS). — Depuis le début de
la quatrième guerre entre Israël et les
pays arabes, on n'a pas enregistré en
Suisse un accroissement du nombre des
survols de notre territoire national par
des appareils militaires étrangers.
Interrogé vendredi soir un porte-parole
de l'Office fédéral de l'air a déclaré
qu'il est absolument exclu que des
chasseurs américains venant d'Allemagne
puissent se rendre au Proche-Orient
après avoir survolé la Suisse. Les seuls
appareils militaires américains qui
passent au-dessus de notre pays sont au
nombre de 28 par mois au maximum,
« comme d'habitude ». Il s'agit d'appa-
reils transportant du personnel américain
qui change de base, des blessés ou des
personnes qui se rendent en Alle-
magne pour des visites médicales.
Comme pour tout appareil militaire qui
survole notre pays, ces vols américains
ont fait l'objet d'une demande dûment
formulée et adressée aux autorités
suisses par la voie diplomatique. C'est
ensuite l'Office fédéral de l'air qui
octroie les autorisations. Le porte-parole
ajoute que ces demandes diplomatiques
n'ont pas été plus nombreuses ces
derniers temps. La Suisse ne peut
accorder une autorisation de survol que
lorsqu'elle est certaine que les appareils
en question ne transportent ni militaires,
ni armes, ni explosifs, ni appareils de
reconnaissance.

à Genève de resserrer les contrôles et
d'être prêts à donner immédiatement
l'alerte au cas où un appareil non
autorisé survolerait notre pays.

Interrogé sur le même sujet, le
département militaire fédéral répond que
rien d'exceptionnel n'a été enregistré ces
derniers temps, qu'il est exclu de penser
que des chasseurs étrangers puissent
survoler notre pays et que les spécia-
listes du système Florida n'ont remarqué
aucune activité anormale.



Des avions yougoslaves et bulgares participent
au pont aérien ravitaillant les troupes arabes

Alors que Kossyguine présentait son plan de paix à Damas

BEYROUTH, (AFP). — Le président
du conseil soviétique, M. Kossyguine,
s'est rendu vendredi à Damas pour
s'entretenir avec le président de la répu-
blique syrienne M. Hafez Assad des
derniers développements de la situation
du Proche-Orient sur le double plan
militaire et diplomatique, apprend-on de
source bien Informée à Beyrouth.

La télévision soviétique avait annoncé
vendredi le retour à Moscou de M.
Kossyguine.

Le correspondant yougoslave — qui
déclare que M. Kossyguine s'est rendu à
Damas après le Caire — remarque M.
Heykal, ami intime du président el
Sadate et rédacteur en chef du journal
semi-officiel « Al Ahram », déclare dans
son éditorial de vendredi qu'il est
« difficile d'apercevoir une fin des vio-
lentes opérations militaires menées sur
les hauteurs du Golan et dans les sables
du Sinaï. »

«En dépit de tous les plans de pals

qui naissent au milieu du tumulte des
canons et du téléphone rouge qui
fonctionne entre Washington et le
Kremlin, sans parler des activités de
l'ONU, je peux difficilement discerner
une fin des combats », ajoute M. Heykal.

Cet éditorial constitue pour les obser-
vateurs l'indication que le plan de paix
soviétique, probablement suggéré par M.
Kossyguine, n'a pas jusqu'à présent été
accueilli avec beaucoup d'enthousiasme
par les Arabes.

Au cours d'un exposé à la presse
dans la soirée de vendredi à Tel-Aviv, le
général Gazit a déclaré que six avions-
cargos yougoslaves et 13 autres bulgares
se sont joints au pont aérien soviétique
acheminant des armes et des munitions
aux Arabes.

Citant des rapports des services se-
crets israéliens, d'autres sources assurent
que 164 avions-cargos soviétiques étaient
déjà arrivés en Egypte, ainsi que les six
avions yougoslaves, tandis qne 262 au-

tres appareils soviétiques et les 13 bulga-
res se sont posés en Syrie. Six avions so-
viétiques auraient enfin débarqué du ma-
tériel en Irak.

VU DU CAIRE
Pour sa part la presse cairote a

annoncé vendredi, sous de gros titres,
que les engagements de blindés, dans le
Sinaï, représentent la plus grande
bataille de chars de l'histoire.

Le correspondant de l'officieux « Al
Ahram > rapporte notamment que les
combats, qui sont entrés vendredi dans
leur troisième journée sont « féroces et
opiniâtres » et que « l'ennemi engage,
chaque jour, des renforts en effectifs et
en matériels ».

« Devant des pertes aussi importantes,
tout commandant battrait en retraite,
dit-il. Mais, le commandant israélien fait
exactement le contraire. Plus il subit de
pertes, plus il lance dans la bataille des
hommes et dn matériel. »

Selon le journal, les Israéliens utilisent
dans le secteur central du front égyptien
des armes hautement perfectionnées,
notamment des missiles anti-chars ss-11
et des missiles lancés par hélicoptères.

Aux dire des observateurs, l'impor-
tance des combats dans ce secteur est
qu'il commande l'accès du centre du
Sinaï, par le col de Mitla, et de là, la
route d'El Arish.

M. Kissinger, secrétaire d'Etat amé-
ricain, croît que la visite au Caire de M.
Kossyguine, président du Conseil sovié-
tique, a fait progresser les perspectives
de règlement au Proche-Orient, indi-
quait-on vendredi dans les milieux in-
formés.

Mais, tandis que M. Kissinger juge-
rait ce voyage « prometteur » en ce qu'il
pourrait mettre fin aux combats, il ne
s'attend pas à ce que les résultats s'en
fassent sentir avant plusieurs jours,
ajoutait-on.

Par ailleurs, le secrétaire d'Etat va
presque certainement retarder ses
propres voyages, repoussant jusqu'au
milieu de la semaine prochaine sa visite
en Extrême-Orient.

Sa première escale, le Japon, sera
probablement annulée et M. Kissinger se
rendra sans doute directement en Chine,
quitte à s'arrêter au Japon au retour.

Chars syriens abandonnés dans le Golan.
(Téléphoto AP)

Plan de paix russe
Les diplomates arabes, de leur côté,

auraient retiré de leurs conversations
avec le président Nixon et M. Kissinger
l'impression que les Etats-Unis veulent
reconstruire la force militaire israélienne
avant d'engager le processus de paix.

Or, le réarmement d'Israël pourrait
prendre encore au moins quinze jours.

Au sujet de la détente avec les
Soviétiques, M. Schlessinger, secrétaire
américain à la défense a déclaré qu'elle
ne peut se poursuivre qu'à partir d'une
position de force.

Sur le plan diplomatique, on estime à
Washington que les efforts en vue de
mettre fin aux combats n'ont pas
d'aboutissement en vue actuellement.

Au sujet des contacts qui se pour-
suivent entre le secrétaire d'Etat
Kissinger et l'ambassadeur soviétique
Dobrynine, un porte-parole du départe-
ment d'Etat a déclaré :

« Je ne peux pas vous dire avec as-
surance que nous soyons cn vue d'une
solution actuellement. »

Le plan
Un dessin dans un hebdomadaire

américain. Une femme égarée dans
le désert du Sinaï, une branche
d'olivier à la main. A sa gauche, un
char israélien marqué de l'étoile de
David. A sa droite, un autre char
portant le sigle égyptien. Et comme
légende, ceci : « M. Nixon ? M.
Brejnev ? Voulez-vous me permettre
de dire un mot ? ». Je suppose que
Kossyguine a dû en dire bien
davantage au cours de sa visite au
Caire.

J'imagine aussi qu'en prenant
connaissance du plan de paix
soviétique, William Rogers, qui n'est
plus rien mais peut tout aussi bien
redevenir quelque chose, a dû se
sentir ragaillardi. Car, voici deux
ans, Rogers, envoyé au Proche-
Orient par Nixon, avait promené au
Caire, et ailleurs, un plan de
règlement qui ressemblait comme
un frère aîné au petit dernier de
Kossyguine. Le Kremlin a joué sa
balle. Les politiques du Kremlin
peuvent dire, qu'après tout, il est
difficile de se montrer plus
américain que Rogers, dont on sait
qu'il est l'ami personnel du
président américain.

Seulement, si ce plan Kossyguine
est la photocopie du plan Rogers, il
n'est pas exclu qu'il subisse le
même sort. Car, il est peut-être bon
de rappeler que le plan Rogers
applaudi dans toutes les capitales
arabes avait capoté en vue de Tel-
Aviv. Et il se pourrait bien que nous
assistions cette année au même
accident. Car, il y a dans ce plan,
je l'écris comme je le pense, des
choses que les Israéliens, au stade
où en est arrivé le conflit, ne
peuvent pas accepter. Et l'on peut
se demander si l'accélération
donnée aux opérations au cours des
dernières heures n'est pas faite
aussi, pour prendre de vitesse les
diplomates et les mettre à nouveau
devant le fait accompli d'une
certaine victoire.

A l'heure où J'écris, j'ignore
encore si ce plan a déjà été discuté
au niveau le plus élevé. Entendons-
nous bien. Ce n'est pas avec Sadate
et avec Assad, que l'URSS veut
faire la paix au Proche-Orient.
Encore une fois, c'est avec
l'Amérique. Or, le plan Kossyguine
a-t-il déjà plus ou moins reçu le
viatique de la Maison-Blanche ?
Pour répondre à cela, il manque un
éclairage. Car, à partir d'une
certaine heure, la discussion, si elle
doit progresser , se situera forcé-
ment à un autre niveau. Si les deux
super-grands veulent s'entendre et
faire route sur ce chemin comme ils
le font sur d'autres, il faudra un
sommet. Il faudra un accord, une
synthèse à l'échelon suprême. Le
jour viendra sans doute, mais il
n'est pas venu.

Si le plan soviétique était
accepté, quelle victoire pour le
Kremlin I Et pour lui seulement. La
guerre du Proche-Orient, avec tous
ses morts, n'aurait profité qu'à
Moscou. Pour la première fois, des
troupes russes seraient légalement
installées au Proche-Orient. Là où
l'Angleterre et la France furent
chassées voici que les Soviétiques
apparaîtraient en vainqueurs. Mais,
il y aurait bien aussi les
Américains ? Oui, ils y seraient
aussi. Mais cela ne serait pas
l'illustration que certains peut-être,
sont prêts à donner à l'événement.
Quelle belle démonstration d'un
nouveau Yalta, que l'indépendance
d'Israël, et de l'Egypte soient
garanties par des étrangers et sur
place par des soldats , dont certains
au moins, deviendraient vite les
représentants d'une puissance
occupante. Même si d'autres
n'étaient que des protecteurs avisés.

Tel qu'il est le plan Kossyguine
ne passerait même pas le cap du
Conseil de sécurité, car il se
heurterait au veto des Chinois, trop
heureux de maudire les démons des
super-grands.

Le plan Kossyguine ? Un ballon
d'essai, une exigence ultime, un
dossier à débattre ? Alors que
s'affirme la volonté des Russes
d'élargir le conflit. L'ONU, elle, a
voté 54 résolutions en 7 ans pour
Imposer la paix au Proche-Orient.
54 avant un certain 6 octobre 1973...

L. ORANGER

Sur le iront de l'offensive pétrolière
TRIPOLI, (AFP). — La Libye a

décidé d'interrompre immédiatement
l'exportation de son pétrole vers les
Etats-Unis, annonce l'agence libyenne
d'information.

Les exportations libyennes de pétrole
vers les Etats-Unis sont estimées à
200.000 barils par jour soit 11,1 % de la
production quotidienne de la Libye.

La Libye, précise l'agence a également
décidé la réduction de 5 % de sa
production mensuelle en pétrole, confor-
mément à la recommandation de la
conférence de Koweït.

Le gouvernement libyen avait déjà
décidé de porter le prix du baril de
pétrole brut à 8,925 dollars à compter
de vendredi, annonce l'agence de la

révolution arabe (agence libyenne).
L'ancien prix était de 4,604 dollars.

Ce prix du baril de pétrole brut sera
revisé le 23 de chaque mois en fonction
de la moyenne des prix pratiqués par les '
pays producteurs. Il sera modifié chaque
fois que l'évolution de la moyenne des
prix mondiaux du pétrole aura augmenté
ou diminué de plus de 0,5 % pendant le
mois écoulé.

Par ailleurs le gouvernement de Qatar
a décidé de réduire sa production
pétrolière de 10 %.

Par la suite, les réductions de
production seront décidées chaque mois,
conformément à la décision des ministres
arabes du pétrole, prise à Koweït (5 %
par mois).

« Si les Etats-Unis maintiennent leur

attitude hostile à la nation arabe et
poursuivent leur assistance à Israël, le
gouvernement de Qatar interrompra le
pompage du pétrole à destination des
Etats-Unis », ajoute le communiqué.

ISRAËL

La décision des pays arabes de réduire
progressivement la production de pétrole
jusqu'à la libération des territoires
occupés par Israël aura très peu d'effet
sur la consommation israélienne.

Les deux-tiers de la consommation
d'Israël proviennent des gisements
capturés aux Egyptiens pendant la
guerre des Six jours. Le reste provient
de sources tenues secrètes.

Israël tire son pétrole principalement
des gisements d'Abourudeis, à 140 km
environ au sud du canal. Quatre à cinq
millions de tonnes avaient été pompées
l'an passé.

Israël consomme sept millions de
tonnes de pétrole par an en temps de
paix et les gisements dans le Sinaï
fournissent le tiers de cette consomma-
tion. ¦ ï

Le matériel arrive toujours
TEL-AVIV (AFP-AP). — Mme Golda

Meir s'est rendue sur un aérodrome,
quelque part en Israël pour s'y entre-
tenir avec les pilotes d'avions-cargos amé-
ricains qui apportent actuellement en
Israël de l'équipement militaire, rappor-
te « Haaretz ».

Dès leur atterrissage, indique « Haa-
retz », les avions sont déchargés, et la
cargaison répartie à bord de camions qui
attendent en permanence, et se dirigent
ensuite vers leur destination.

Par ailleurs, un porte-parole du minis-
tère des affaires étrangères a confirmé
que certaines bases américaines, en Ré-
publique fédérale, étaient utilisées pour
l'acheminement de matériel militaire vers
Israël.

Par ailleurs, la presse israélienne, se
référant à des sources étrangères autori-

sées, rapporte qu'au cours des quatre
derniers jours la Syrie a reçu trois cent
quarante nouveaux tanks de l'Union so-
viétique. On estime de mêmes sources
que sî les livraisons soviétiques se pour-
suivent au même rythme, l'armée syrien-
ne aura dans très peu de temps rempla-
cé les blindés perdus jusqu'à présent dans
les combats.

Mais, soulignent les observateurs, il
semble que les Syriens éprouveront plus
de difficultés à composer des équipages
pour ces nouveaux chars qu'à remplacer
le matériel, car nombre de tankistes sy-
riens sont tombés dans les combats.

Enfin deux contre-torpilleurs, un pé-
trolier et trois cargos soviétiques lourde-
ments chargés sont passés vendredi matin
dans le Bosphore en direction de la Mé-
diterranée.

Nord-Vietnamiens en Syrie
WASHINGTON, (Reuter). — Il

semble que des Nord-Vietnamiens
aident les Syriens à faire fonctionner
les systèmes de missiles utilisés
contre l'armée de l'air israélienne,
déclare^t-on de source autorisée à
Washington où ces indications,
recueillies par les services de rensei-
gnements n'ont toutefois pu être
confirmées.

De même source, on déclare ne
pas être en mesure de préciser le

nombre de conseillers nord-vietna-
miens qui pourraient se trouver en
Syrie mais on fait remarquer que
l'armée de l'air israélienne utilise des
« Phantom f-4, » appareil qui
constituait l'une des principales
airmes des Etats-Unis au Vieit-nam.

De source autorisée américaine, on
déclarait déjà jeudi à Washington
que des pilotes Nord-Coréens étaient
aux commandes- de « mig-21 »
égyptiens.

Quand les journalistes sont loin du front
Les quelque deux cents journalist es

venus du monde entier pour « couvrir >
la guerre israélo-'arabe sont de mauvaise
humeur : ils ne peuvent suivre les opé-
rations.

Après un long voyage — ils sont ar-
rivés à Benghazi, en Libye, puis ont ga-
gné la frontière égyptienne par la rou-
te, cn 24 heures, avant de subir un con-
trôle douanier draconien et des vérifi-
cations d'identité fréquentes sur les 800
kilomètres qui les séparaient encore de

la capitale égyptienne. Les correspon-
dants sont bloqués au Caire, la plupart
d'entre eux n'ont pas encore, au qua-
torzième jour de la guerre, aperçu le
canal de Suez. Ils doivent se contenter
de reprendre les communiqués militaires
et d'« interviewer » leurs confrères égyp-
tiens — qui eux, vont au front. Les
cameramen et photographes sont les
plus malheureux : rares, en effet, sont
les événements, au Caire, qu'ils peuvent
filmer.

Depuis le déclenchement des hostili-
tés, les autorités ont cependant organisé
deux visites du secteur de Suez pour la
presse étrangère, mais les participants,
en nombre limité, ont été désignés, la
première fois par leurs confrères, rési-
gnés à travailler en « pool » en utili-
sant toutes les informations que leur
rapporteraient les « heureux élus », la
seconde fois tout simplement par les
autorités. Les journalistes choisis ont
été les témoins de la reddition d'une ba-
se israélienne du Sinaï, et ont visité
une zone « libérée », mais n'ont pu se
rendre sur le théâtre des affrontements
véritables.

LE BOUT DU MONDE

Une troisième « visite organisée » du
secteur du canal de Suez a été mise sur
pied vendredi matin. Cette fois encore,
les participants — au nombre de 18 —
avaient été désignés par leurs confrè-
res travaillant en « pool », au cours
d'une réunion, jeudi soir, de tous les
correspondants étrangers, réunion ren-
due houleuse par la mauvaise humeur
générale. Cependant , comme lors des
deux visites précédentes, ils n'iront pas
jusqu 'au front, affirment les journalistes
égyptiens.

Le Sinaï commence à moins de 120
kilomètres du Caire, mais pour les jour-
nal istes étrangers en Egypte, c'est le
bout du monde.

LE PRÉSIDENT HEINEMANN
FRAPPÉ AU VISAGE

AUGSBOURG, (AFP). — Le
président de la RFA, M. Heinemann a
été frappé à Augsbourg d'un coup de
poing au visage par un homme d'une
cinquantaine d'années, alors qu'il quittait
la salle des congrès de la ville.

Le président venait de terminer un
discours devant l'Association fédérale
de jeunes entrepreneurs et s'apprêtait à
regagner sa voiture à travers la foule
des spectateurs. Un homme franchit
alors les barrières de sécurité et le
frappa.

Le président tomba à terre et dut être
relevé par des fonctionnaires des
services de sécurité. L'agresseur a été
aussitôt appréhendé par la police. Il
s'agit d'un certain Guenter Gœrlitz âgé
de 54 ans.

C'est la première fois que le président
ouest-allemand est victime d'une agres-
sion. Au mois d'avril 1971 cependant, un
jardinier de 20 ans avait été appréhendé
dans les jardins de la présidence alors
qu'il préparait un attentat contre M.
Heinemann, qui ne se trouvait pas à
Bonn à cette époque.

L'agresseur
(Téléphoto AP)

Réservistes américains rappelés pour
aider au pont aérien en faveur d'Israël

WASHINGTON (AP). — Les Etats-
Unis ont requis des réservistes de
l'armée de l'air pour aider au pont
aérien vers Israël, a annoncé vendredi
le département de la défense.

Le général James, porte-parole du
Pentagone, sans vouloir donner d'autres
précisions a parlé d'un nombre « limité »
de militaires qui se trouvent sur place à
Tel-Aviv pour aider à décharger la plus
grande partie des 3500 tonnes de ma-
tériel et d'équipement militaire déjà
fournis.

Le Pentagone a précisé que le pont
aérien américain qui a maintenant cinq
jours, approche, en tonnage total, la
moitié environ du montant livré en neuf
jours par les Soviétiques à la Syrie et à
l'Egypte.

Interrogé sur les répercussions de ce
pont aérien, sur les possibilités de trans-
ports de l'armée de l'air américaine, le
porte-parole a répondu qu'il avait été
demandé à des lignes commerciales
d'assurer 55 vols vers des bases du Paci-
fique et d'Europe. Aucun de ces vols n'a
Israël pour destination.

Le président Nixon a envoyé au
congrès une demande de crédits
d'urgence pour l'aide militaire à Israël,
apprend-on de source officielle améri-
caine. La demande portera sur plus de
deux milliards de dollars, précise-t-on de
même source.

De même source, on précise que le
montant des crédits demandés par le
président Nixon est inférieur à certaines
estimations des besoins en équipements
d'Israël, qui font état de trois milliards
de dollars. Cette requête souligne le
coût important des dépenses que devront
assumer les Etats-Unis pour soutenir
Israël .

Jeudi , 67 sénateurs avaient déposé au
Sénat, une résolution réclamant une aide
militaire illimitée pour Israël. A la
Chambre, 220 parlementaires avaient
présenté une résolution identique.

« Les Etats-Unis, a encore déclaré le
président dans ce message, font tous
leurs efforts pour parvenir à une cessa-
tion de la guerre au Proche-Orient,
mais des projets prudents exigent aussi

que nous nous préparions à un long
conflit ».

« Pour maintenir un équilibre des
forces et ainsi parvenir à la stabilité, le
gouvernement des Etats-Unis fournit
actuellement du matériel militaire à
Israël pour remplacer ses pertes.

» Cela est nécessaire pour empêcher
que naisse un déséquilibre substantiel
résultant du réapprovisionnement d'en-
vergure des arsenaux syrien et égyptien
par l'Union soviétique », ajoute M.
Nixon.

Encore des ennuis pour John Dean
l'ex-conseiller du président Nixon

WASHINGTON (AP). — M. John
Dean, ancien conseiller de la Maison-
Blanche, a p laidé coupable vendredi à
l'accusation de complot en vue de faire
obstacle à l' enquête ouverte sur l'affaire
du Watergate.

Il a accepté de coop érer, sans réserve,
avec l' enquête menée par le p rocureur
spécial. En échange, celui-ci fai t  savoir
qu'aucune nouvelle accusation ne serait
portée contre lui, sauf celle de parju re
si ses témoignages étaient faux .

John D ean risque une peine maximum
de cinq ans de p rison et de 5000 dol-
lars d'amende.

Il f u t  en juin un des témoins-clés de
la commission sénatoriale de M.  Sam
Erwin. En cinq jours d'audition, il dé-
clara que d'autres personnes et lui-même
tentèrent cle limiter l'enquête sur le cam-
briolage du Q.G. démocrate dans l'im-
meuble du Watergate le 17 j uin 1972.
Il ajouta qu'il avait l 'impression, après
avoir assisté à des réunions dans le bu-
reau de M. Nixon, que le p résident était
au courant des efforts pour étouffer le
scandale.

Le témoignage de John Dean est à la
base de la requête officielle f o rmulée par
M. Cox, procureur spécial de l'affaire ,
pour obtenir des bandes magnétiques sur
lesquelles sont enregistrées les conversa-
tions tenues à la Maison-Blanche entre
le président et ses conseillers d'alors à
prop os du Watergate.

John Dean
(Téléphoto AP)

Quand brillera la comète de Noël
WASHINGTON, (A P). —Le ciel

de Noël va offrir à la Terre sa
manifestation la plus spectaculaire
depuis plus d'un siècle avec le
passage de la comète de Kohoutek.

Découverte il y a neuf mois par
l'astronome tchécoslovaque qui lui a
donné son nom, cette comète
pourrait être aussi brillante que la
plein e Lune, estiment les spécialistes
de la NASA.

Elle sera p lus spectaculaire que la
comète de Halley, dont le dernier
passage remonte à 1910. Sa queue
couvrira en longueur le sixième du
ciel nocturne. Elle atteindra pour
l'observateur terrestre sa luminosité
maximum le 28 décembre, moment
où sa trajectoire l'amènera au plus
p rès du soleil, soit à la distance de
21 millions de km. Au plus près de
la Terre, elle sera à 120 millions de
kilomètres. Sa c tête » couvre 96 mil-
lions de km de l'espace.

La NA SA, qui suit la comète
depuis plusieurs mois, en a établi la
trajectoire d' une manière assez
précise. Le passage de cet objet
céleste ne fai t  courir aucun risque à
la terre.

Selon la NASA, c'est le jour de
l'An, en début de soirée, qu'elle sera
le plus spectacu laire. On ignore si
elle est déjà passée dans le système
solaire. Si oui, ce serait il y a plus
de 10.000 ans, et peut-être même
quelque 80.000 ans, estime-t-on à la
NASA...

L'arrivée de la comète p rovoque
naturellement uri grand intérêt parmi
les astronomes du monde entier. La
NA SA compte envoyer une caméra à
ultra-violets spéciale à bord de
« skylab ». Le troisième équipage du
laboratoire orbital décollera en ef fe t
le mois prochain.
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